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ALMANACH DE L'AGRONOME 
contenant les travaux 

du cultivateur et du jardinier pendant chaque mois de l'année. 

JANVIER 

Utiliser jours de mauvais temps et veillées 
à raccommoder instruments aratoires et 
matériel de terme; confectionner corbeilles, 
hottes, ruches d'abeilles, manches d'outils. 

- Emonder arbres et haies pour bois 
d'affouage. - Confectionner composts avec 
terres, matières fécales et autres engrais 
disponibles; conduire et épandre ceux qui 
sont faits. - Fabriquer liens de paille pour 
moisson. - Défoncements à bras. - Labours 
préparatoires profonds, pour plantes sar- 
clées, si le sol n'est pas trop gelé. - Saler 
viandes pour provisions de ménage. - 
Engraisser bêtes de boucherie. - Mettre 
comptes à jour et dresser inventaire annuel. 

Fabriquer échalas et les tremper au car- 
bolinéum, au sulfate de cuivre ou au gou- 
dron. - Arracher vieilles vignes et défoncer 
le sol pour nouvelles plantations. -Reporter 
terres. - Taille préparatoire, soit mise 
porteurs. - Mettre cave et futailles er 
ordre. 

Nettoyer arbres fruitiers de bois gour- 
mand, mousses, gui, rejetons et nids de 
chenilles; les fumer au pied ; faire creux 
pour nouvelles plantations. - Défoncer et 
préparer carrés libres du potager, surtout 
en terre forte. - Réparer clôtures et palis- 
sades. - Semer sous châssis premiers me- 
lons et carottes. 

FÉVRIER 

Labours préparatoires profonds. - Pre- 
mières semailles d'avoine sur labours d'au- 
tomne. - Préparer chenevière et semer 
chanvre et lin. - Répandre derniers com- 
posts. - herser et nettoyer prés fumés 
précédemment. - Rigoler prés irrigués et 
curer fossés d'écoulement. - Etendre tau- 
pinières et détruire fourmilières. - Engrais- 
ser tètes de boucherie. - Tuer porcs pour 
ménage. - Visiter colonies d'abeilles, pi- 
geonnier, poulailler. - Surveiller fenils; 

au commencement du mois, consommation 
ne doit pas dépasser moitié approvision- 
nements. 

Continuer taille à porteurs et commencer 
taille définitive. - Ratisser vignes enher- 
bées. - Provigner dans les beaux jours. - 
Porter et étendre fumiers. - Distribuer et 
recouvrir engrais artificiels. - Premier 
transvasage des vins et cidres. 

Semer sur couches chaudes tomates, lai- 
tues, carottes, céleri à pomme, choux-fleurs, 
melons, concombres et autres légumes, ainsi 
que toutes fleurs annuelles. - Greffer arbres 
en fente. - Transplanter arbres fruitiers en 
terre forte. - Tailler poiriers et pommiers. 
- Premiers semis, en pleine terre bien 
exposée, de pois, beI! es, carottes, salsifis, 
cerfeuil, fèves, poireaux. 

MARS 
Labourer toutes terres libres. - Grande 

semaille des avoines, poisettes mélangées 
pour fourrages verts, pois, blés de prin- 
temps. - Semer betteraves en pépinières 
et carottes en plein champ. - Planter topi- 
nambours et premières pommes de terre. 
- Répandre engrais artificiels sur prés, 
avant la pluie, et sulfate de fer en poudre 
pour détruire mousses. -- Mettre couver. 

Provigner; déchausser et nettoyer pro- 
vins d'un an. - Meilleure époque pour la 
taille. - Finir ratissage préparatoire et 
commencer premier labour, soit fossoyage. 
- Transvasage des vins et cidres. 

Fumer et labourer carrés vides, framboi- 
siers, groseilliers. - Semer persil, ciboule, 
céleri, laitues pommées et romaines, choux 
de Bruxelles, York, Milan, pain (le sucre, 
quintal et Winnigstadt pour choucroùte, 
carottes rouges, scorsonères, épinards, oi- 
gnons, poireaux, bettes, navets, radis, pa- 
nais, oseille, chicorée à tondre. - Repiquer 
rhubarbe. - Continuer semis de fleurs an- 
nuelles et plantation d'arbres et arbustes 
fruitiers et d'ornement. - Sarcler légumes 



. ivernés. - Continuer taille des arbres frui- 
tiers, sauf pêchers et abricotiers. - Tailler 
rosiers et arbustes divers, groseilliers, etc. 

AVRIL 

Dernières semailles d'avoine. - Planter 
pommes de terre. - Semer premières or- 
ges, trèfle, esparcette et, en dernier lieu, 
luzerne. - Semer de quinzaine en quin- 
zaine fourrages temporaires pour couper en 
vert. - Semer betteraves en place. - Ré- 
pandre engrais artificiels et eaux grasses sur 
prés. - herser ou rouler blés, vieilles lu- 
zernes, esparcettes et autres herbages. - Rouler prés naturels. - Plàtrer trèfles et 
autres légumineuses. - Arroser prés en 
changeant l'eau le matin. - Herser pommes 
de terre à fur et mesure de levée. 

Finir taille et premier labour. - Complé- 
ter échalassement vieilles vignes et écha- 
lasser plantations de deux ans. - Planter 
barbues et boutures, soit chapons. 

Labourer carrés d'artichauts, oeilletonner 
vieux pieds et repiquer filleules en terrain 
neuf. - Semer et repiquer laitues et choux. 
- Planter choux-fleurs hàtifs, tomates, oi- 
gnons, poireaux, bettes. - Faire en pleine 
terre semis précédemment faits sur couche : 
cresson, pourpier, carottes, pois, fèves, me- 
lons, cardons et premiers haricots qu'on re- 
couvre en cas de froid. - Sarclages. - Eclaircir et cultiver planches de fraises , en 
planter de nouvelles. - Tailler pèchers et 
abricotiers. - Séparer boutures de fleurs 
en terrines. - Dépoter et rempoter fleurs 
et plantes de massifs. - Repiquer fleurs 
annuel les et mettre en terre celles à oignons. 
- Planter pattes d'asperges. 

Mal 
Semer dernières orges, fourrages mélan- 

gés, niais. - Sarcler et buter pommes de 
terre. - Repiquer betteraves de pépinières; 
eclairccir et sarcler celles semées sur place. 
- Exploiter taillis de chêne pour l'écorce. 
- Mettre vaches au vert. - Changer souvent 
eaux d'irrigation et arroser le soir. - Tondre 
moutons. - Surveiller abeilles pour l'essai- 
mage ou bien former artificiellement essaim. 

Ehnurgeonner jeunes ceps et provins. - Deuxii. Ine labour, soit rebinage. - Second 
tranýý;,., cr,. (l,, ý vin, et cidr, 
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Semer par planches successives: haricots, 

pois, courges et courgerons, tétragone pour 
remplacer épinards, cardons, laitues, chi- 
corée d'automne, choux, capucines et con- 
combres. - Repiquer poireaux, laitues. - 
Sarcler activement partout. - Taille verte 
des poiriers, pyramides et autres ; pince- 
ment et palissage des espaliers. - Arroser 
encore le ºnatin jusqu'au 15 et le soir dés lors. 

JUIN 
Consommer en vert ou faner première 

coupe prairies artificielles, puis prés natu- 
rels, faucher et sécher dès après la fleur. 
- Façons répétées aux plantes sarclées. - 
Repiquer dernières betteraves. - Mettre 
chevaux au vert pendant deux à trois se- 
maines. - Mêler plâtre aux fumiers. - Ar- 
roser avec purin additionné de sulfate de 
fer ou d'acide sulfurique. 

Effeuillaison et attachage de la vigne. - 
Premier sulfatage contre mildiou. - Conti- 
nuer binages et ratissages. 

Semer encore pois, haricots ; ramer les 
plus avancés; semer scarole blonde et verte 
et repiquer choux blancs et rouges pour 
l'automne. - Tenir propre, sarcler souvent 
et arroser assidûment. - En temps couvert, 
greffer en écusson arbres à noyau, rosiers. 
- Pincer et palisser pêchers et autres es- 
paliers. - Arroser fréquemment et par 
plein soleil planches de fraises. 

JUILLET 

Fumer et labourer champs vacants pour 
derniers fourrages temporaires verts. - 
Moissonner seigle, blé, avoine, colza; mettre 
en moyettes en cas de mauvais temps. - 
Déchaumer champs moissonnés. - Semer 
raves, blé noir ou sarrasin, colza, trèfle 
incarnat. - Récolter pommes de terre prin- 
tanières. - Deuxième coupe luzerne et trè- 
fle. - Recouper composts en mêlant engrais 
chimiques et arrosant d'eaux grasses. 

Ratisser vignes; pincer, ébourgeonner, 
soit efïflleuier ou rebioler et rattacher bois 
de l'année. - Second traitement contre le 
mildiou. 

Semer derniers haricots pour l'automne, 
laitue, chicorée pour hivernage, navets, 
rampon. - Arroser et sarcler assidûment. 
--- RÎ-rolteret serrer graines de légumes. - 
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Pincer melons, courges. - Arracher oignons 
et mettre en lieu sec, puis en chaînes sus- 
pendues. - Sécher haricots ou mettre au 
sel. - Sécher fruits, prunes, pruneaux, 
fonds d'artichauts. - Faire conserves et 
marmelades de fruits. - Marcotter oeillets. 

AOUT 
Continuer déchaumages. - Rompre vieux 

trèfles et autres artificiels. - Labours pré- 
paratoires en terres fortes pour froment. - 
Moissonner dernières céréales, fèverolles. - 
Fin du mois semer seigle, fèverolles et poi- 
settes hivernées avec avoine pour fourrage 
vert en juin suivant. - Couper et bien sé- 
cher regains. - Arracher pommes de terre 
mi-tardives. - Arracher chanvre et mettre 
rouir. - Battre céréales. 

Derniers ratissages. - Pincer et attacher 
bois au fur et à mesure de croissance. - 
Troisième transvasage des vins et cidres. 

Repiquer chicorée et attacher la plus 
avancée pour consommer en automne. - 
Semer raves, épinards, scorsonères, salades 
pour hivernage, choux frisés hàtifs pour 
repiquer au printemps. - Repiquer frai- 
siers. - Bouturer fleurs pour garnitures de 
l'année suivante : géraniums, coléus, bégo- 
nias, etc., etc. - Semer pensées. - Cueillir 
premiers fruits, l'après-midi des beaux 
jours. 

SEPTEMBRE 

Mener et épandre fumiers et labourer. - 
Semer seigle et méteil. - Dès le 10, com- 
mencer semailles de blé. - Récolter sar- 
rasin de grains. - Battage des céréales. - 
Semer chicorée amère à tondre pour porcs. 
- Acheter porcelets à hiverner et activer 
engraissement des porcs à tuer en hiver. 

Préparer pressoirs et ustensiles accessoi- 
res, futailles ; ne vendanger qu'à pleine ma- 
turité du raisin, qui n'arrive guère qu'en 
octobre sous notre climat. 

Semer encore épinards, scorsonères, mâ- 
che. - Repiquer garnitures d'hiver, salades, 
choux, bettes. - Lier cardons, céleri. - 
Cueillir fruits. - Faire cidre. 

OCTOBRE 
Continuer labours. - Grandes semailles 

des blés d'hiver. - Récolter pommes de 
terre tardives, betteraves, carottes. - Met- 

tre vaches au pâturage en temps sec. - En- 
graisser poulets et canards. - Consommer 
poules de 4 ans et au-dessus. 

Vendanges et pressurage du raisin. - Régler fermentation et pressurer à point lea 
rouges. - Piqueter marcs de suite ou les 
serrer en vases clos pour distiller plus tard. 

Repiquer salades et choux pour hiverner. 
Récolter courges, choux pour choucroùte, 
chicorée. - Cueillir derniers fruits. - Ren- 
trer plantes et bulbes délicates : dahlias, 
lauriers, orangers. - Planter arbres en ter- 
res légères et sèches. 

NOVEMBRE 
Dernières semailles de blé en terres fer- 

tiles et bien exposées. - Labours prépara- 
toires pour printemps. - Défoncements. - 
Assainir et drainer terrains humides. - 
Conduire composts dans les près. - Fumer 
luzernières en couverture. - Mettre vaches 
à crèches; commencer affourragement aux 
betteraves et autres racines ; carottes et fè- 
verolles aux chevaux de ferme. - Hacher 
fourrages. - Elever veaux de choix desti- 
nés à l'alpage d'été. - Tondre chevaux et 
jeune bétail. 

Remplir en bonde vases de vin nouveau. 
- Arrachage des échalas. 

Mettre fleurs et plantes vivaces à l'abri 
des gelées. - Rentrer légumes et racinages 
en jardins d'hiver, caves ou silos. - Couvrir 
artichauts avec balles de céréales. - Re- 
charger et fumer en couverture aspergères, 
planches de fraises. - Planter encore arbres 
et arbrisseaux qui ne craignent pas la gelée. 
- Fumer en couverture arbres fruitiers. - Réparer paillassons et en fabriquer de nou- 
veaux. 

DÉCEMBRE 
Continuer labours et défoncements en 

temps propices. - Transporter et épandre 
composts. - Jardiner dans les forêts, éclair- 
cir et ezpurgader les taillis. - Nettoyer 
grains. 

Report des terres. - Arrachages. 
Défoncements et labours. - Arracher ar- 

bres fruitiers à réformer. - Tenir propres 
et à température convenable plantes de ser- 
res et ne mouiller que lorsque la terre 
n'adhère plus aux bords des pots. 

1 
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EPHEIVIERIDES 
Description des Quatre Saisons de l'année 1901 

HIV'FR ÉTÉ 

Commencement le 22 décembre de l'an- 
nf-e précédente, à7h. 42 minutes du matin, 
quai id le Soleil entre au signe du Capricorne. 
La Leine se trouve au 3e degré du Capri- 
co; "ne, Mercure au 130 du Sagittaire, Vénus 
au 28e du Scorpion, Mars au t) de la Vierge, 
Jupiter au 23e du Sagittaire, Saturne au 6e 
du Capricorne, la tète du Dragon au ter du 
. agittaire, et la queue du D, "agon au ter 
des Gémeaux. 

PRINTEMPS 
Commencement le 21 mars à8 11.21 min. du matin, lorsque le Soleil entre au signe du 

Bélier. La Lune se trouve au 11' degré du 
Bélier, Mercrn"e au 8e des Poissons, Vénus 
an 10' des Poissons, Mars rétrograde au 24, e 
du Lion, Juhiter au 10" du Capricorne, Sa- 
turne au 15e du Capricorne, la tête du Dra- 
90n au 25° du Scorpion, et la queue du 
Dragon au 25' du Taureau. 

Commencement le 22 juin, à4 h. 28 minu- 
tes du matin, lorsque le Soleil entre au si- 
gne (le l'Ecrevisse. La Lune se trouve au 40e 
degré de la Vierge, Mercure au 23e de l'Ecre- 
risse, Vtmus au 141, de l'Ecrerisse, Mars au 
18e de la Vicrgc, Jupiter rétrograde au 90 du 
Capricorne, Saturne rétrograde au 14e du 
Capricorne, la tète du Dragon au 20' du 
Scorpion et la queue du Dragon au 20' du 
Taureau. 

AUTOMNE 

Commencement 1e23 septembre à7 h. 9 
min. du soir, quand le Soleil entre au si- 
gne de la Balance. La Lune se trouve alors au 
1"r degré du Verseau, Mercure au 190 de 
la Balance, Vénus au '. ° du Scorpion, Mars 
au 15e du Scorpion, Jupiter au 40 du Capri- 
corne, Saturne au 9e du Capricorne, la tète 
du Dragon au 15e du Scorpion et la queue 
du Dragon au 150 du Taureau. 

Le régent de cette année est la 1.. mie. 
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EC LI PS ES [DE L'AN 1901 
Cette année il yaura quatre éclipses, dont deux de so- 

leil et deux de lu ne. Dans notre contrée la seconde ecl i pse 
de soleil et les éclipses de lune seules seront visibles. 

La première éclipse est une partielle de lune et a 
lieu le 3 mai, de 5 h. 5 minutes du soir jusqu'à 9 h. 
57 minutes. Pendant ce temps la lune parcourt la pé- 
nombre de la terre sans pourtant entrer dans l'ombre 
méme. On observera le phénomène dans la partie 
orientale de la mer Atlantique, dans l'Europe, l'Afri- 
que et la moitié occidentale de l'Asie. 

La seconde éclipse est une totale de soleil qui se 
montrera le 1 mai de 4 h. 0 min. du matin jusqu'à 
9 h. 7 min. Elle sers visible dans la moitié orientale 
de l'Afrique du Sud, les deux Indes, l'archipel Indien 
et l'Australie. 

La troisième Frlipse est encore une partielle de lune, 
le 27 octobre à3h, 25 min. jusqu'à 5 h. 6 min. du 

soir. Dans , cotre contrée la lune se lève peu avant la 
lin de l'éclipse, mais on observera la pénombre de la 
terre pendant une heure sur le disque de la lune_ 
On verra cette éclipse dans la moitié Nord-Ouest de 
l'Amérique (lu Nord, la moitié occidentale de la mer 
Pacifique, l'Australie, l'Asie, la mer Indienne, la plus 
grande partie de l'Europe et les contrées arctiques. 

La quatrième éclipse est une annulaire de soleil le 
11 novembre, de 5 li. 30 min. jusqu'à 11 h. 27 minutes. 
du matin. Dans notre contrée le soleil se lève éclipsé, 
l'éclipse est artielle et finit à8h. 5 minutes. Ccttc 
éclipse sera observée dans la moitié Nord de l'Afrique- 
â l'exception des contrées occidentales, dans l'Europe 
â l'exception de la Norvège, des îles Britanniques, de- 
la Bretagne et de la moitié occidentale de l'E, pagne, 
dans l'Asie, :i l'exception de la partie Nord-Est, et dans 
la lier Indienne. 

AGENTS DIPLOMATIQUES ET CONSULS SUISSES 
EUROPE 

Ministoea plénipotentiaires. 
PARIS. - Dl Lardy, Charles. 
ROME. - Dl Carlin, Gaston. 
BERLIN. - Dr Roth, Arnold. 
VIENNE. - Dr de Claparéde, Alf. 
LONDRES. - Dr Bourcart, Ch. -D. 

Cuasuls et vice-consuls. 
BRUXELLES. - Borel, Jules, c. -g. 
ANVERS. -Steinmann-H he, D., c. 
AMSTERDAM. - Issig, 

a 
Ferd., c. 

ROTTERDAM. - Koch, Ferd., c. -g. LEIPZIG. - Prof. Dr il? Henri. 
HAMBOURG. - Magli, Jean, c. 
BREME. - Krose, Fr., c. 
MUNICII. - Fischer, Gottfried, e. 
SPUT I'GAItf. - Kernen, Willi., e. 
FRANCF'UItTs/M. - Du Bois, A., 
XOENIGSBEItG. - Simon. Gust. 
MANNHEIM. - Hager, Ch., c. 
LYON. - Mayor, Ch. 
BAYONNE. - Roth, Frédéric, v. -c. BORDEAUX. - Ja'ggi, Adolf. 
BESANÇON. - Grâa, Alfred, c. 
MARSEILLE. - Angst, F. -E. BÉZIERS. - Bühler, Treugott. 
NANCY. - Wild, Emile, c. 
DIJON. - Moser, Rodolphe, c. 
NICE. - Müller, M. -II. 
HAVRE. - Vanner, Emile. 
LIVERPOOL. - Weiss, G. -G. TRIEST. - Chaudoux, Charles, c. 
PESTII. - Haggenmacher, Heuri, c. 
PRAGUE. - DUirky, D. 
VENISE. - Le Coultre. César. 
MILAN. - Cramer, Henri, c. 
TURIN. - Bosio, Auguste. 
GENES. - Thöni, Jacques, c. 
FLORENCE. -Steinhiuslin, Ch. 
NAPLES. - Meuricolfre, Jean-G Bor- 

ges, c. -g. 
LIVOURNE. - Lieber, Victor. 
ANCONE. - Diethelm, Léopold. 

PALERME. - llirzel, Auguste, c. 
MADRID. - Lardet, Charles, c. -g. BARCELONE. - Schmid, Juan. 
LISBONNE. - Mange, J., c. -g. PORTO. - Babel, François. 
PATRAS. - Hamburger, 
ATI11'. NI? S. -Schneider, Louis. 
St-Pl:: 'fla; ýBOURG. Ilupont, E., c-g. 
MOSCOU. - Luchsinger, Ferdm., c. 
RIGA. - Montel, R. -II. 
ODESSA. - \1'ev, Emile. 
VARSOVIE. - 

Zaraboni, Fréd. 
COPSN11: 1(; r'1?. -Scledrner, \V., c. 
STOCIi1L01. M. - bramer, Jules- 

Heuri, administ. du consulat. 
CHRISTIANIA. - Lunde, Jean, c. 
BUCAREST. - Staub, Jean, c. -g. 
GALATZ. - Bvelurer, Jean, e. 

. \ERIQUE 
Cosistils CI vice-consuls. 

ALGER. - Bougeaud. Jules, c. 
P111LI11PEVII. LE. - Sider, F., v. -e. 
PORT-LOUIS file Maurice)- Bour- 

guignon, George-Auguste, c. 
CONGO. - Borel, Jules, consul 

général, :i lii urelles. 
JOHANNESBURG (Rép. sud-afric. ) 

Géré par le consulat allemand. 
AMERIQUE 

Ministre plénipotentiaire. 
\\'. \SI11N('. TON 1-I. U. (. -1)'l'ioda..!. 
BU1: N0IS-AV1; ES. - D, Choflat, J., 

ministre résident. 
Consuls et vice-consuls. 

NEW-YORK. - tiertschmann, J., e. 
PHILAUELPIII :. -Koradi, ltod., u. 
NOU\'F: I. LE-OItLLANS. Ilöhn, E., r'. 
CINCINNATI. - Diem. Fr. -J., c. 
SAINT-LOUIS. - Bull', Jaques, c. 
CHICAGO. - Iloliujer, Arnold, c. 
SAN FRANCISCO. - Borel, Ant.. e. 
GALVESTON. - Muller, Ulrich, c. 

PORTLAND. - Bircher, Charles, r. 
St-PAUL. - D' Stainin, Gottfried. c. 
LOI'ISVILLE. Baumberner, J. -C., c.. 
111"; NVEß. - Riethmann, Emile, c. 
JIONTIIE: 1L. - lieg, D. L., c. 
MEXICO. - Kern, Alfred, e. -g. PARA IBrésilt. -da Costa, Fiank, c- 

' 
ERNAMI )C(Brésil). -Anastciu� Emile, consul. 

BA1ilA (Brésil). - Nf; i siui, Ilaus. 
1110 de JANEI RO(Brésill. -}talli, rd 

Eugène-Emile, consul gérai cal. 
SANTOS. -1Vildberý, r, A., v-c. 
11IO GRANDE 1)O SUI. (ßnésil). - Luchsinger, Fritz, c. 
VAI. PARAISO (Chili). - Sinn, 

- Luis, E., c. -g. TRAIGUEN. - Wiedmer, . 1., v. 
LIMA (Pérou). - Géré par le co., su- 

lat allemand. 
MONTEVIDEO (Uruguay). 

stein, G., c. PAYSAN IIU. - Kamrnerman 
NUEVA HELVECIA. - linhof, H. v-c_ 
ROSARIO (Rép. Arg. ). - Chicsa,. 

Pietro, v. -c. ESPEIIANZA - HugentublerA., v. -c. CORDOBA. - Kurtb, Jean. v. -c, MENDOZA. - Galletti, Emile, c. -e.. 
ASSOMPTION(Paiagua)). - )'ernst,, 

Frédéric-Aug., e. 
GUATEMALA, - Keller, Alfred, 

ASIE 
YOKOHAMA. - Ritter, Paul, c. -g. 'l'IFLIS. - Tallichet, Emile, C. 
BATAVIA. - Russ, Cari Richard. 

r M. INILLE(Phil. ). -Spiüugli, E. 
u Preisir, Johannes, v. -c. 

AUSTRALIE 
MELBOURNE. - Matin, Clt. -l'.. c- 
AI)1": LAII)E. - Page. James, v. -r. 
Bit ISIIAN I":. -I. eutene , gcr, Jaeq., 
SYDNEY. - Rutt)", Marc. 
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MESSAGER BOITEUX 
ALMANACH HISTORIQUE 

CONTENANT 
des Observations astronomiques sur chaque mois; le cours du Soleil et de la Lune; 

les principales Foires de Suisse, d'Allemagne, de France, de Savoie, etc.; 
enfin un recueil d'Histoires et d'Anecdotes accompagnées de gravures, 

POUR L'AN DE GRACE 

1901 
PAR Antoine SOUCI, ASTRONOME ET HISTORIOGRAPHE 

EXPLICATION DES DOUZE SIGNES DU ZODIAQUE 

Verseau 
Poissons 
Bélier 

ý 
ý ý« 
fel 

Taureau 
Gémeaux 
Ecrevisse 

Comput ecclésiastique 

Nombre d'orr ....... "_' 
Cycle solaire ...... t; 
Indiction rowaiue. ... 

I+ 
Epactes... ....... 
Quatre temps : 

Y7 Février. 
`!! 1 Mai. 
18 Septernbºe. 
18 Décembre. 

Depuis Noël 1900 jusqu'au 
Carême 1901, il ya:, se- 
maines et 5 jours. 

Cette année est une année 
commune de 365 jours. 

1 

Lion Scorpion 
Vierge Sagittaire 
Balance ç Capricorne 

Fêtes mobiles 

ý 
ý 

. týa 

Septuagésime 
.. 

3 Févr. 
Mardi gras .... itl ,, 
Les Cendres 

... 20 » 
Pâques 

...... 7 Avril. 
Les Rogations 

.. 
12 Mai. 

Ascension .... 16 » 
Pentecôte. .... 2G n 
La Trinité . ... 2 Juin. 
La Fête-Dieu .. Gn 
Jeûne fédéral 

.. 
15 Sept. 

Premier dimanche 
de l'Avent ... 1 Dee. 

Entre la Trinité et l'Avent 
il ya 25 dimanches. 

A \EUCHATEL, chez DELACHAUX &- \JESTLÉ, ÉDITEURS. 
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I°r Mois 1 JAN VIE R (C 1 FILECT"IOxe 1 LUNAISONS 

1 Mardi ucunciýion ýgýý, iý la ierrt 
2 Mercredi s Abel 2 
3 Jeudi s Isaac, s Genev. » 16 , CP 9ý 
4 Vendredi! s Tite, évêque *0ýý, ý ýZ froid 
K Camcdi e, G'imPnn miý 

1. q ý1 ll. li Itl. lý. lli. ý -1 V I.. l41{LV141 ý vauavvaa " (R4 ýý 

2 Lever du soleil, 8 h. 19 in. Coucher du soleil. 4 h. 58. 
6 Dimanche 1. '. I. e- 3j 27 Combien d'hom- clair 
7 Lundi s Lucien Kf' 10 e -I' b mes vent 
8 Mardi s Appollin «, 23 d'Eglise font de froid 

Pleine lune, 
Ie5àth. Il 
min. du mat. 
Froid et vent. 

Dern. quar- 
tier, le l`)à9 
h. 38 min. du 
soir. Neige. 

9 Mercredi Is Julien. l'Hôp. 8-t 51 r{ rT la religion ven- 1 Nouvelle lu- 
110 Jeudi >ýTlllllalUllc y' 17 rzedestal de leur teux ne, le 20, à3 le 
I1 Vendredi s Hygin, pape 29 h. 36 mi n. du 

soir. Assez 
112 Samedi s Satyr, martyr ý% 11 9 h. 38 m. du soir Ifroid. 

31T, er. "er du soleil. 8h. 17 in. 1Cnuch, er (lit snleil. 5 h. 7. I 
i-ý 
j 13 Ùiniaarlie I1 ' l. - Iii.. ýý ý 23 ,`1 

éli ugrai lu cou- Prem. quar, 
14 Lundi 's Félix cf 5 orgueil plutôt que vert Lier, ie cI a lu 
15 Mardi s Maure li. 52 min. du 

çkc£ 17 E la base neige matin. Doux 
1R Mnrnrarli c l'ýa. rr. Pl d{G 99 (T` DQ E11 âr, nccni -e e,,...,. iv l, ivivav.... 

)YýlitUllle 
-RlC ..., 00 Il i Jeudi 11 

\11 

Cýdeleutr conduite. froid 
I 18 Vendredi s Claire, s Pierre 24 d ý, dý clair i 

ýt 07 / i- " lt -3r A,,,,., ",... _ tA vvt so 1ý bý: )auicui a uulYitc ? 'wý 4I 17, c, 1 1w, nlyyi eic- J 

n1. 
. 11,1i 

4 Lever du soleil. 8 h. 12 nt. buclier (lit soleil, 5 h. 17. 
..: ,.. a. Y1Gll1. UO JIL- 

20 im&nche l'. 1. ý, e 21 ý ,® 3h. 36 m. d. s. cý$ nus. à aui les 
121 Lundi 1 sAznès. mart. ýN 5iW-, n-! F, 8 ((: ) eli 4 IIlomains con- 
122 Mardi S v'i? «'ýtit - 19 ieni éi. Iiu soi! * i sacraient le 
23 Mercredi s Raimond 3 dre plu- froid de 

l'année 
ierjour 

124 Jeudi s Timothée, 18 
25 Vendredi vo"vers. s ra, i. , sieurs langues, soleil Le 19 du 
26 Samedi s Polycarpe y+e 16 c'est l'affaire d'une beau mois le soleil 

5 Lever du soleil, 8 h. 5 m. 1 Coucher du soleil. 5h. 26. entýe ausigne 
-. 27 Iýûnaný Le ºs Jean, Cris. fe, 0 10 h. 52 m. du matin 

uu verseau. 

Lundi s Charlemagne ,* 14 oit 2 doux Du 1eß au 31 
29 Mardi 1s Francois de S. mit, 28 ' (r 94 arz�r-, s éfi e éln- se- janvier, les 

.. yU_.... .... .... _ ___ _ 

30 Mercredi s Martine. tinart. 
'ýrl 

12: gq` ,,,,.. icrntd. an. slasiennerin 
jours ont cru 

, _., ,.,. :1 {i.. de 60 uiinu- 
ý 31 J eucu ýs rierre lý oi ý; 16 P ýe d(-nande la clair tes. 

moitié de la vie. 
1llarelbEr aux Bebtiaux du mnoiy de Jancirr. 

Aarau 16 
Aarberg, Berne 30 
Berne chaque mardi. 
Bischoffszell, Thurg. 21 
Escholzmatt, Lucerne 21 

Flawvl, st-Gall 14 
Fribourg(Suisse) 26 
Genève, mardis et vendr. 
Langenthal(Berne) 15 
Lausanne (Vaud) !ý 

Lucerne, chaque mardi. 
Meyringen. Berne 3 
Nyon c. Vaud 3 
Payerne (Vaud) 3 
Rapperswyl, mercredi;. 

Sion, valais i 
Sùs C. Grisons 1 
Thono. 1(H. S. ) les lundis. 
Vevey tous les mardis. 

19 

mam: 

ýmo0omm000C007B 
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marchandixà. 

Foires du mois de Janvier 1901. 
Les dates non précédées d'une lettre sont des foires mixtes, celles pré- 

cédées d'un B seulement au bétail et celles d'un M seulement aux 

.-''. 04 

Aeschi, Berne 8 
Aigle c. Vaud 12 
Albente, Fribourg 14 
Altorf c. Uri 31 
Andelfingen, Zurich B. 16 
Appenzell. 9 et 23 
Baden, Argovie 1 
Berne, B1 et tri 
Ilerthoud, Berne B. 3 
Bex, Vaud 31 
Bienne, Berne 10 
Boltigen, Berne 8 
1; rerngarten B. 14 
Itrn� g, Argovie B. 8 
lBulach, Zurich B. 2 
Bulle, Fribourg 10 
Châtel-St-Denis, Frib. 21 
Chiirlres, Fribourg '11 
Coire. Grisons B. 16 
Uagmersellen, Lucerne 21 
Delémont, Berne 15 
l tiessenhotèn, Th. B. 14 
Erlisau, Zurich B. 21 
E>tava}"er, Fribourg 9 
Ltiswv'l, c. Lucerne B. 29 
Frauenfeld, Th. B. 7 et 21 
Fribourg (Suisse) 11 
Trick, Argovie B. 14 
Genève B. 7 
Gossau, St-Gall B. 7 
Grüningen, Zurich Il. 28 
Butýt}I, terne B. 2 
Ilanz, Grisons 15 
hriegstetten, Soleure 31 
Ianderon-Cornbes, N. 7 
tan; e-rthal, Berne B. 15 
langnau, Berne B. 4 
Laufrn, Berne 1 
La Boche, Fribourg 28 
Lenzbourg, Argovie B. 40 
Liestal, Baie-C. B. 9 
Locle, Neuehàtel B. 7 

Le génie qui crée 
l'esprit qui juge. 

Alartigriy-bourg, Val. 14 
Mellingen, Argovie 21 
Morat, Fribourg 
Moudon, Vaud 28, 
Neunkirch, Schaftb. B. 
Nidau, Berne 29 
Oberstammheim, Z. B. 28 
Oensingen, Soleure 21 
Ollon, Vaud 1ýp1 
Olten, c. Soleure 
Paverne, Vaud 17 
Pfalfikon, Zurich B. 21' 
Porrentruy, Berne 21 
Romont, Fribourg 8, B 29! 
Rougemont, Vaud 17 
Rue, Fribourg 16 
Saignelégier, Berne 7; 
Schaffhouse B. 1 et 1b 1 
Schiers, Grisons 2 et 21 
Schupfheim, Lue., porcs 7 
Schwytz M. 2I 
Seengen, Argovie B. 15: 
Sidwald, St-Gall 10 
Sissach, B te 7 
Soleure 14' 
Stäfa, Zurich B. 11 
Sursee, Lucerne 
Tiefenkastels, GrisonsB21 
Tramelan-dessus 

c. Berne B. 1ô 
Turbenthal, Zurich B. 281 
Unterhallau Schatlh. B7 
Unterseen, Berne 4 et 301 
Uster, Zurich B 31 
Utznach, St-Gall 15J 
Vevey, Vand 291 
Viége, Valais 7ý 
\Veinfelden, Th. B. 9e1 30I 
NVilchiugen, &. hafth. B 121 
Willisau, Lucerne B. 31 
Winterthour Z. B. 3 et a1 
Zizis, Grisons B. 

est plus grand 

Voir rrr�! ifirntit»t t! PS foirrs n lrt ýlrrnivrF Jwi7r. 
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I II«ýý dois 

1 Vendredi 
2 Samedi 

6 
3 rryariche 
4 'Lundi 
5 Mardi 
6 --Mercredi 
7 Jeudi 
8 Vendredi 
9 Samedi 

7 
10 -'uu: anehe 
11 Lundi 

. 12 Mardi 
13 Mercredi 

, 
14 Jeudi 
15 Vendredi 
16 Samedi 

8 
17 Tlimanche 
18 Lundi 
19 Mardi 
20 Mercredi 
21 Jeudi 
22 Vendredi 
23 Samedi 

9 
24 ')imanche 
25 Lundi 

r26 Mardi 
;7 Mercredi 
28 Jeudi 

FEVRIER C1 LUNAISONS 

s Brigide, s Ign. *9 j2 Q, OP -h Ce beau 
Purification N. D. 22 qui importe dans serein 
Lever dit soleil, 7 h. 57m. Coucher du soleil, 5 h. 37. 
F. S. sBlaise. évê. F , f, 54h. :; O w. du soir 
s Véronique 18 va- 
s Agathe 1dda vie d'u 

f 
riable 

s Dorothée 13 homme, c'est qu'il cou- 
s Hélène 25 s en sache vert 
s Salomon 7 ? j- bien au froid 
s Apolline 19 C Apot e. -in 
Lever du soleil, 7 h. 48m. ý Coucher du soleil, 5 h. 48. 
, '. 5. s Scholast. c1 juste ce qu'il pluie 
s Séverin, abbé 13 ' IL. 12 in. (i il soie 
s Damien c 25 Cô nei- 
s Jonas, cart. Dt 7Q est, afin de geux 
s Valentin, niai. 19 j ne rien ven- 
s Faustin, mr art. c2d4, d teux 

Pleine lune 
le 3à4h. 30 
min. du soir. 
Variable. 

Dern. quar- 
tier, le 11 à7 
h. 12 m. du 
soir. Pluie et 
neige. 
Nouvelle lu- 

ne, le 19 à3 
h. 45 m. du 
mat. Éclair- 
cissant. 

Prem. quar- 
tier, le 25 à7 
h. 38 min. du 
soir. Doux. 

s Julienne c 15 1 entreprendre qui pluie 1 F1 V ItIFI: 
Lever du soleil, 7 h. 36 m. ; Coucher dit soleil, 15 h. 59. ! vient de Fe-' 
F. (. pi. s Sylvain c 29 jy ne soit humide bruare, qui 
s Siméon, créq. 0,8 13 aâ ét. d. s. à I, p.,.;. -I. signifie faire 

1 

Mardi gras sB" 28 W3 h. 45 m. d. m. cp d' des expia- 
tions. Cendres S Const. 12 en . pro- 

s Léonore +eS 27 'i C E'r' r igée por- éclair- Le 19, le so- 
chaire a Pierre °ei 12 -' «P (ý) lionne cis- leil fera son 

l 

,, 
27 à sa nature. Où il sant lentrée au si- s Josué ce 

Lever dusoleil, Coucher du soleil, 6 h. 9. Iý 
nsdes 

Pois-1 

F. h iv. s Matit. le, 11 -ILfaitt du nerf, beau 
s Victor ` 25 7 h. 38 m. d. s. (ý Q4 Dep 

s Nestor 
4 `l`entipz s S. 23 1 les ncrfs ne suffi- doux 

Icrü de sis mi-i 
s Léandre ý }ý 6 C? 91,2 -h sent pas. 1 mites. 1 

Les autorités sont instamment priées de nous faire part des changements, 
suppressions ou nouvelles foires qui surviendraient et enfin de nous signaler les 
erreurs. 

YiarehéM aux Be%tiaux du mois de Février. 
lAarberg, Berne 27 Fribourg (, Suisse) `l3 Lucerne, chaque mardi. 
Aubonne, Vaud 5 Freiburg li B. 14 Meiringen, Berne 7 
Berne, chaque mardi. Flawyl, St-Gall 11 Nyon (Vaud) 7 
Bischofszcll, Thurg. 18 Genève, mardi et vends. Payerne (Vaud) 7 
Cruseilles (lit* Savoie) 6 Langent ha1 IBcrue, 19 

n n, 
I Rapperswyl, St-Gall, les 

Escholzmatt, Lucerne 18 Lau-, a ie (Vaud 13 mercredis. 

Sallanches ý 11' Savoie 16 
Sion (Valais) 23 
Schiipflu"iin, Lucerne 5 
Sus, Grisons 5 
Thonon(ll. -S. ) les lundis 
Vevey, chaque mardi. 

Depuis le 4erj 
au 29 ti"svrieri 
les jours ont 
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Foires du mois de Fe nier 19011. 
Les laie' i', u pi ' 'i's d'une lettie sont de, Gnr, s celles pie. 

cédis d'un B seulement au bétail et celles d'un m sculeutent aun 
tuai chandises. 

Aarau, Argovie B. , Lenzbourg, Argov. 7 
Aarberg, Berne B. et ch. 13 Lichtensteig, St-Gall 4 
Aigle c. Vaud Ili Liestal, Bàle campagne 131 
Altst: itten, St-Gall 7 et 8 Lignières, Neuchàtel 21 
Andelliugen, Zurich L. 20 Locle, Neuchâtel B. 4j 
Appenzell 13 et 27 Lutry, Vaud 28: 
Avenches, Vaud 8 Mtaienfeld, Grisons 12 
Baden, Argovie B. 5 Martigny-L., Valais 11 
Balstall c Soleure "18 \Ielliugcn, Argovie b''. "17 
Belliuzoue. Vexin 1.5 et I; Monthey, valais 1 
Berne 5& 19 Morat, l ribonrg ti 
Bei thoud Berne B. 7 Morges, Vaud ti 
Bienne, [lerne 7 àloudon c. Vaiid 
Biseliofzell, Thurgovie 11 Munster, Lucerne li 
Breu, garten, Argovie 11 Neuukirch, S Bailli. lt .5 
Brugg, Argovie 12 Oberstainutheini 25 et 26 
Bitlach, Zurich B. 6 et ` Onnens, Vaud 13 
Bulle, Fribourg "11 Orbe, Vaud il 
Buren, Berne `27 Oron, Vaud 6 
Châtel St-Bcnis, Frib. 18 Payerne, Vaud 21 
Chélcau d'U: x, Vaud 7 Pfällikon, Znrit"h -)et B. 18, 
Coire, Grisous 4 et B 20 Porrentruv, L'erue ! t3 
Cossonay, Vaud 7 Ragatz, si-Gall 
1)eléinont, Berne 19 lteiuach, Arducie B. 
1)iesseuhofen, 'Ch. B. 1 Rolle, Vaud (5 
Echallens, Vaud 11 Romout, Fribourg 1 
Eglisau, Zurich 5 et B 18 Rue, Fribourg 21) 
Estavaver, Fribourg 13 Saignelégier, L', rue 4 
Feuin, Neuchâtel 25 Schaflliouie c. S. 26,27,28' 
Frauenfeld, Th. B. 4 et 18 St-Tiiphon, Vaud 1; -- 

ý 

Fribourg (Suisse) 11 Sargans, St-Gall `'26 â" 27 
Frick, Argovie 18 Seewvis, Grisou; 4 
Geneve B. 4 Sempach, Lucerne 4 
Gessenay Berne 12 Sierre c. Valais 18 
Gorgier, keuchàtel B. 18 Sidw"ald, St-Gall 31 
Gossau, St-(;; Ill I3.4 Sion, Valais iii 
Gruuingen, Zurich B. 25 Soleure 11 
Ilérisau, Appenzell 8 Stäfa, Zurich BS 
liitzkirch. 

Lucerne 
19 Teufleu, Appenzell B 1. 

liutwtl, Lerne B. 6 Thoune, Berne 20ý 
Il: utz, Grisous 4 et 19 Tiefeukastels, Grisons 1318 
Kublis, Grisons B. 4 Tramelau-dessus lievw" 13 
Landeron, Neuchâtel B4 Turbenthal, Zurich L' 27j; 
Langenthal, Berne B. 19 Unterliall: ut c. Schaf. 4 
Langnau, Lerne L. let. %l- 7 Voir suite après le mois 
1aufon, c. lierne 5 de tfrrentbre. 

loir recti feeuition des foires ci la dernière page. 



EI-, Mois 1 MARS 

1 Vendredi 
2 Samedi 

10 
3 iJiiý. uýclie 
4 Lundi 
b Mardi 
6 Mercredi 
7 Jeudi 
8 Vendredi 
9 Samedi 

11 
10 Dimanche 
11 Lundi 
12 Mardi 
13 Mercredi 

` 14 Jeudi 
i 15 Vendredi 
16 Samedi 

12 
i 17 IJiI1 aiL Ife 

18 Lundi 
19 Mardi 

120 Mercredi 
121 Jeudi 
122 Vendredi 
f 23 Samedi 

13 
24 Ili_ il'"tit 
25 Lundi 
26 Mardi 
27 Mercredi 
28 Jeudi 
29 Vendredi 
30 Samedi 

14 
f 
ý i 
31 !: ' 

-- 12 - 

c 

s Aubin 19 
s Simplice, pape F; 2 
Lerer du soleil, 7 h. 12 na. 

s Marin 15 
s Adrien f, 2î 
s Eusèbe e9 
s Fridolin 22 
s Thomas, d'Aq. 4 
s Jonathan tt 16 
40 martyrs zýt 27 
Lever dit soleil, 6h. 59 m. 

Françoise 9 
s Cnnibert 21 

s Nicéphore; é? . 
r; 15 

s Mathilde, reine a 27 
s Longin 10 
s Héribert, évêque t 23 
Lever dit soleil, 611.46 in. 
F. Lat. , (j 7 
s Gabriel, arch. A, 21 

s Joachim 21 
s Benoît, abbé 6 
s Nicolas de F1ue e 21 
s Théodore e, 6 
Lever dit soleil, 6 h. 32 m. 

s Siméon 21 
ýý 

s César 19 
s Lydie 3 
s Ruppert 16 
s Eustase 29 
s Quirin 12 
Lever dei soleil. Fi h. 18 ni. 
1 s13. " 24 

l Aarau 
j Aarberg, Berne '? î 
, Berne, chaque mardi. 
Bischofszel1, Thurg. 18 
Chaux-de-Fonds, N. 6 

, 
Couvet (\euchätel) 19 

ELL1D"J11V1\i 

retoul' ('1 rit' 
Les hommes qui mou 

Coucher du soleil, 6 h. 19. 
sont les artisans humide 

yl1. Jll1. (, lll. c: 

"e devient et. iýll '.!: Ittll. x 
de leur propre neige 

.C -il, ý)gée fortune frais 
Coucher du soleil, 6 h. 29. 
connaissent par Som- 

ô expérience bre 
vent 

6 m. du 
d. (ý la va- 
d -h leur des plu- 

choses ; ceux à vieux 
Coucher du soleil, 6 h. 39. 

ý) qui cou- 
Pd ils la lèguent vert 

dý 
l h. 53 m. d. s. ý dlr 

; viii et litlit égatt:. 

n'en connaissent vent 
Coucher du soleil, 6 h. 48. 

que l'usage frais 
et l'abus. Les som- 

parvenus ne bre 
5h. 39m. d. m. cPE 

c tL 

savent jamais plu- 
il p, bien vieux 

Coucher du soleil, 6 h. 58. 
compter. mouillé 

1111areltrs aux Bestiaux du mole de Mars. 
E,: -b, limatt, Lue. 18 destin ! 

Cen., 

Berne 7 
Fahr%vangen (Arg. ) 4 Nyon (aud) 7 
Fribourg (Suisse) 23 PayernVaud 7 
Genève, marli et vendr. ßapperswyl, mercredis. 
Langenthal (Berne) 19 Sallanches(HýtSavoie)1fi 
Lucerne, chaque mardi. St-Imier (Berne) 12 

LUNAISONS 

Pleine lune, 
le 5à9h. 5 
in. du matin. 
Humide. 

Dern. quar- 
tier, le 13 à2 
h. 6m. du soir. 
Vent et pluie. 

Nouv. lune, 
le 20à1h. 53 
min. du soir. 
Venteux. 

Prem. quar- 
tier, le 24 à5 
h. 39m. dum. 
Pluvieux. 

VARS 

était consacré 
au dieu Mars 
par Romulus. 
C'était le pre- 
mier mois de 
l'année mar- 
tiale. 

Le 20 de ce 
mois le soleil 
fera son en- 
trée au signe 
duBélier; jour 
et nuit égaux. 

Du 1eß au 31 
mars les jours 
ont crû de 103 
minutes. 

Schmitten (Fribourg) 4 
Schûpfheiua, Lucerne :) 
Sion (Valais) 2: 1 
Sirs C. Grisons `i 
Thonon 111. S. ) les lundis 
Vevey, chaque mardi. 
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Les dates mm précédées d'une lettre sont des fuiies mixtes, celles pré- 
Foires du mois de Mare 1901. 

céde, s d'un B seulement au bétail et celles d'un M seulement aus 
marcLandisu;. 

Ecballens, Vaud 28 

_ 
Eglisau, Zurich B. 18 
Erleiibach, Berne B. 12 

.. 
Estavayer, Fribourg 13 
Flawyl, St-Gall 11 
Fontaines, Neuchatel 18 
Frauenfeld, Th. B. 4e1 11 
Fribourg (Suisse) 11 
Frick, Argovie B il 
Frutigeu, Berne 2! 

Aarberg, Bern. B et chev. 13 
Aigle, Vaud 9 
Altorf, Uri 11 
Andelfingen Zurich B. 20 
Anet, Berne 220 
Appenzell 13 et 27 
Arbon, Thurgovie 15 
Aubonne, Vaud 19 
Avenches, Vaud 8 
Baden, Argovie B. 5 
Bâle. 7 et 8 
Berthier, Vaud 8 
Berthoud, Beine B. 7 
Bevaix, Neuchâtel 18 
lk-x, Vaud 28 
Bienne, Berne. B. et Ch. 7 
Bonvillard, Vaud 23 
Büzingen, Berce 25 
Bremgarten, Arg. B. Il 
Brugg, Argovie B. 12 
Bulach, Zurich B. 6 
Bulle, Fribourg 7 
Carouge, Genéve B. 13 
Cerlier, Berne 27 
Châtel St-Denis, Frib. 18 
Château-d'OEx e. Vaud 27 
Chéne-Bourg, Geneve 15 
Chietres, Fribourg 128 
Coire 5, B 20 
Concise, Vaud 7 
Coppet, Vaud 14 
Cortaillod, Neuchâtel 12 
Cossonay, Vaud 14 
Colly, Vaud 1 
Delémont, Berne 19 
Dies enhofen, Th. B. 11 

Gais, Appenzell 
Gelterkinden, Bâle C. 
Genève B. 
Gesseuav, c. Berne 

4 
9 

Gossau. -St-Gall B. 4 
Grandson, Vaud 13 
Gr. -Hochstetten, Berne 13 
Gruningen, Zurich B. 25 
Herzogenbuchsec, c. B. 27 
Horgen, Zürich M8 
Hutwyl, Berne 13 
llanz, Grisous 19 
Klein-Laulfeebourg, A. 18 
Klingnau, Ar ovie 6 
Kloten, Zuricfi 13 
Landeron-Combes, N. B11 
Langeethal, Berne 5 
Langnau, Berne B. 1 
Langwies, Grisons B. "12 
La Sarraz, Vaud 26 
Laufen, Berne 5 
Lausanne, Vaud 13 
Lenzbourg, Argovie B. 7 
Liestal, Bàle B. 13 
Lignières, Neuchatel 23 
Locle, Neuchàtel B. 4 
Mallerey, Berne 14 
Martigny-Ville, Valaia 25 
Mellingen, Argovie 19 
Mézières, Vaud 27 
Montfaucon, Berne 
Morat, Fa-ib., 
Morges, Vaud 
Moudon, Vaud 
Neunkirch, Schatih. B. 
Neuveville, Berne 
Nidau, Berne 
Niederbipp, c. Berne 
N 'on, Vaud 
Oberstammheim, Z. B. 
Oensingen. Soleure 
Ollou, Vaud 
Olten, Soleure 
Oron-la-Ville, Vaud 

Voir tii1ý-uprèx le º/uiiH 
, le cl. -ren+Gre. 

Voir rectification (les jvires (i la dcrniéi"e page. 
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1 I, nndi sHugues, érýrjrre &6 ýý$ le 4. sf ér. (11 ; i:!.:; 
2 Mardi sT isier Iý'r. l'aul 18 ýý a la il. rý uýý ý Jýi.. 1h=ý 
3 Mercredi s Eugène 0 fficP? vent 
4 Jeudi a Cène s Isidore 12 2 1;. 20 m. du niai i:. 
5 Vendredi Ven(lreýli -s 

C1i. tt 24 ,C Al, ogée. (ý 
6 Samedi s 'Sixte, s Celse U'ýè ' 6; tj F7'ý Une in- pluie 

15 j Lever du soleil, 61r. 4 in. coucher dît soleil, 71r. 7. 
7 I)llllall4'. llý F. PAQf"F: £; sA. + 18 (C ô telligence soin- 

16 1 Lever dit soleil, -5 Ji.. 51 ut. 1 Coucher du soleil, 7h. 17'. ý; "u',, ; 'r `� ",; ' 

1£1 t, U«%« , l. cvli t`ý ýýUý, u IL , issez veau. 
I1'? Vendredi sJnles Iý 19 4 L. 57 111. ' in niaw 
113 Samedi 1s Jnstin, rrrýn i. ý2 et Lien- beau 

I 
Prem. quar- / 

! 10 Mercredi i, Ezéchiel ý, t 24 ý -ý4 vert, larye lé ºe 18 à 10 h. 323 ;I 
min. du soir. l7 Týna: .T -l-- ýr ! ýý � C11 ,. 

/ +- e-. " 
I. 

9ýTarrli Îc Tl; nnica 
i. ý 1ý Iýý un. r. re11r nn- 1 mýil_ \ouv. lune, 8 

14 Uiuiatný; lie I'. ý ºýi ; 13é1. 
_ 

15 1 
cs° Cr ý in- ý". ,.. ýýýýý,. U� i 

,%ý soir. Ven-ý 
1 1a Lnnai Is Olynºlýe ý; ý 29 
lé; Mardi s Daniel ;; 14 
17 Mercredi !sR. odolpLe ý 29 
18 Jeudi s Apollon f? ktý 14 
19 Vendredi s Sévère Pe 29 

1 20 Samedi js Salpice 14 

LUNAISONS 

Pleine lune, 
le 4à2h. 20 
min. du mat. 
Pluie. 

Dern. quart., 
le 12 à4h. 57 
min. du mat. 

Ihlllall4'II V. PA Qf'F. £; sA. GF 18 (C ba tell2Jenee Som- Variable. 
0, jicste, fine et vive; bre 

,_ 
Lundi Liuj ii s Pr)c. a 

171 Lever dir soleil, 5 h.: 38 »a. 
21 Dimanche F. Miss Anselin jý, r, 29 
22 Lundi s Soter et Caju-, » 14 

123 Mardi s George, » 2, S 
124 Mercredi s Albert * 12 
j25 Jeudi ;s 31 an., - , -7. ' 

* 25 
126 Vendredi s Amélie ?^8 

X27 
Samedi s Anasta>e 21 

1 18 Lever du soleil 5 h. 26 m. 
128 I1iuianch Vis Vital &3 
29 Lundi s Robert 16 
30 Mardi s Sigismond 27 

i 

cs° cr (-ý G �- in- 
; 4- veillant, cons- 

sont lcs deux con- tant 
dQ ýlitions clair ®10h. 

38m. d. s. dy 
néces- soleil 

en le, saires 
Couclrerdusoleil, 7h. 26. 
à mi przrple ou à doux 

'. ; Ir-1 1111 se- 
tý pJ homme rein 

5 h. 15 m. du soir 
1j. 

pour vent 
Coucher du soleil, 7h. 35. 
avoir ce qu'on clair 
appelle (le l'esprit so- 

"ý i 

soir. Veil -1 
teux. teux. 

AVPIL 
vient d'aperi- 
re, qui signi- 
fieouvrir. Les 
germes et les 
plantes corn- 
inencentàou- 
vrir le sein de 
la terre. 

Le 19 de ce 
mois le soleil 
entre au signe 
du Taureau. 

Du 1er au 30 
avril les jours 

leil. ! ont crù de 98 
uiinutrý. 

Marehéa aux Bestiaux du mois d'Avril. 
Aarinrg, Berne 21 
Auhonne (Vaud 2 
Berne, tous les mardis. 
Bisehofkzell. Thng. 15 
Chaux-de-Fonds, N. 3 
Escholzmatt, Lucerne 15 

Flawvl, St-Gall 8 
Fleurier c. Neuchâtel 19 
Fribourg (Suisse) 13 
Genève, mardiset vendr. 
Gimel (Vaud) 8 
Langenthal c. Berne 16 

Lausanne (Vawlý 10 
Lucerne, chaque mardi. 
Meyringen, Berne 4 
Nyon (Vaud) 4 
Payerne (Vaud) 4 
Rapperswyl, mercredis. 

Sallanches lite Savoie 20 
St-Imier, Berne 9 
Sion, Valais 27 
Süs c. Grisons '2 
Thonon (II. S. )Ies lundis 
Vevey, chaque mardi. 
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1 

....................................... 
......................... 

..... _ ................................. 

............. . 
Foires du mois d'Avril ieoi. 

Les Jales non précédées d'une lettre sut de> foire: mi\trt, c«Ilrs I 
Cédées d'un B seulement au bétail et celles d'un M seulement 

I: oll'rane, Nen4'16ltel 22 

. Coire, Grisons Il 1 et 1-d 
Conthey C. Valais 23 

- Courtelary c. Berne `? et3 
Cossonay c. Vaud 18 

- Cudrefin c. Vaud 29 
I )a{tmersellen c. Lucern 8 
I I4»-lý-mont c. Berne 16 
I liessenhofen c. Th. B. 8 
P: challens c. Vaud 2. i 
liclisau c. Zurich B 15,30 
Einsiedeln, Schwytz B 29 
I: slavayer c. Fribourg 10 
Pideris c. Grisons 19 
Vlawyl, St-Gall 8 
Frauenfeld, Th. B 1& 15 
Fribourg en Suisse 1 
Frick, Argovie B8 
Gais c. Appenzell 2 
Genève B1 
Gorgier c. Neuchktel 22 
Gossau, St-Gall B1 I 
Grandson c. Vaud 1î 

marchandises. 
Aarau c. Argovie 17 
Aarberg, Berne B et ch. 10 
Aigle C. Vaud 20 
Albeuve c. Fribour_ 21. I 

. 
\ltort. Uri 2i& 25 

.l ndelfinggen c. Zurich B 17 
Appenzell 10 â. 21 
Baden c. Argovie 2 
Bas-Chatillon c. Valais 15 
Baurna c. Zurich 5 et fi 
(terne B. 2 et 16,13-27 
Berthond. Berne B4 
Ilex, Vaud 11 
Bienne c. Berne au bétail 

et aux chevaux 4 
Bremgarten, Argovie R 
Brieue, Valais Il 
Itrugg c. Argovie B9 
Itulach c. Zurich B3 
Bulle C. Fi ibourg 4 
Buttes, Neuch: ilel B3 
Cernier c. Neuchâtel 15 
Châtel-St-Denis c. Frib. 15 

Gross-laufenbourg. A. 81 
Grüningen c. Zurich B 29i 
llérisau e. Appenzell 26I 
llanz c. Grisons 16. 
Kriegstetten, Soleure `xi 
hublis c. Grisons 3' 
Lachen, Schw"vtz 91 
Landeron c. Neucli tel R1 
Langenthal c. Berne Il 1f; 
Langnau, Berne B 5, bi 24 
La Roche c. Fribourg 29 
La Sagne c. Neuch: itel 2' 
La Sarraz c. Vaud 23 
Tau fun, Berne 2' 
l. enzbourg c. Argovie B 4' 
Les Rois c. Berne 1' 
Lichteusteig c. St-Gall 171 
Liestal, Bile B 10' 
Locle c. Neuc. B et Ch. l 
Martigny-Itnurg c. V. I 
Martigny-Villec. Valais22! 
Meilen c. Zurich 27), 
Mellingen, Argovie R `lit 
Meyrin, Genève B 20! 
Muýrel C. Valais m1 
Monthey, Valais 10, 
Morat c. Fribourg 3 
Mosnang c. St-Gall B 24 
Mott iers-Travers c. N. 11 
Moudon c. Vaud 241 
Neunkirch, Sch. 22etB29 
Ober-Aegeri, Zug 29 
Obeistammheim c. Z. B 
Oensingen c. Soleure 29, 
Olten c. Soleure 1 
Orbe c. Vaud 1 
Oron-la-Ville, Vaud 3 
Payernee. Vaud 18 
Pfaflikon, Zurich B 15 
Planfayon c. Fribourg 17 
Porrentruy, Berne 15 
Provence, Vaud 15 
Ragatz, St-Gall 29 
Rapperswyll, St-Gall 10 

Suite à la fin dit mais 
de dreembre. 

1,11I' )'/'l'(IlII'/lt 1( ý)1 ilrti fn1lY'i il 14 IÎrYttI(" I'P j)agP. 
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! Vm° Mois I MAI ELFoTtoN6 LUNAISONS 

1 Mercredi 9 rdevient êt. dn soir 
2 Jeudi s Athanase, évêq. 21 Apo Pleine lune, 

g"le3a 7 h. 19 
3 Vendredi Inventior. s('r^ix ýÉ 3AsnL7 

ý 
h. ] g m. d. ý.. ê1. min. du soir. 

4 Samedi s Florian ý 15 (ý ý, ýý 
-Nos beau Beau. Eclipse 

1 
19 Lever dît soleil 5 h. Iv m. 1 Coucher (lit soleil, 7h. 44. iu 

e 
lune visa- ý 

bl. I 5` sPieV, p. c 27 Qý le 3. «'n ` 
6 Lundi Jean , rý) 9g9 ý1L amis agré- 

I Dern. quar- 
7 Mardi Stanislas t 21 -ri ® auraient able fier, le 11, a 

38 
ro 

du 3 h. m. 8 Mercredi Appar., par., s Michel -3d4 souvent cons- s oi r. Buil- 
9 Jeudi L 

Béate rýe 16 d fit mieux aimé tant lard. 
10 Vendredi s Sophie 28 1 en 
11 Samedi s lYfammert, éz"êq. A , 11 

ý, 
3 }ý. 3S m. ýla ýou 

20 'Lever du soleil 0 h. 6 ni. Cfoudier du soleil, 7h. 53 
12 -. �ý,,, h" }ý' T2 cPa. nera. ePý 2n 

... t' ,TRAt emt- i 13 Lundi s Servais, évêq. 9 un sourire, ce nous vert ide soleil 
sible. . Mardi s Boniface 231 ii ir"nt (ýt. du soii I 

invi- 

15 Mercredi 1s Isidore, labour QiR,, speu. darýt letn vie brouil- Prem. quar- 
et Y en lard tier, le 25 à6 16 Jeudi ýAS 

eF, xrrn\- 22 
1 17 TT,. - , 7..,. 7L 1 ,. -n -1:.. -&r 1- Hº nn : -. ýý-..: _-h. 

40 m. du m. rY C11U1C111 s rascai, eoeyae Variable. 18 Samedi s Théodose, cccb. , 
ý; 2ý6h. 38 m. d. m. dýý 

21 Lever du soleil 4 h. 5 7m. 'Co ucher du soleil, 8 h. 1. 
19 _ in he ý'. Ex. s Potent. 7fß; 7 dV inri'ihlý ID- 

120 
Lundi s Blanche, s Ber. » 22 que toutes gros éclair- 

21 Mardi s Constant 7 c, 9ý, 0' J, (- en 
22 Mercredi s Julie i°js 20 - larmes eis- 
23 Jeudi s Samuel nr 4 aorès leur- mort. sant 
24 Vendredi js Jeanne 17 I`, d beau 
25 Samedi ý Urbain &0I 

, 
ý%6h. 40m. d. m. ýjd 

.)nr.. _. __. z. ý,.: ý J i. ciý -- ^----7---- -'-- -i_. i nLý î1 22 
126 ; ); manche 
27 Lundi 
28 -Mardi 
29 Mercredi 
30 Jeudi 
31 Vendredi 

Lever du soleil, 4 h. 50 ui. 
ý. PErTE, C-VIT. & 12 
, itndi ss Luc. 24 
s Germain 6 
Temps s Max. » 18 

s Félix, pupe që 0 
s Pétronelle cf 12 

Aa ber g, Berne 29 
1 Berce, tous les mardis. 
Ilischo[6zell, Thurg. 20 
Chaux-de-Fonds 1 
Eschu'zrnatt, Lucerne20 
l'ahrwangay Arg. 27 

Coucher du soleil, 8 h. 9. 
Un coeur joyeux va- 

vaut une médecine, ria- 
mais ble 

C Apoge'e l'es- soleil 
prit abattu dessè- 
©ô elle les os. 

Mare-Léa aux Br%tiaux du tnoiK de Mai. 
Flawyl, St-Gall 13 
Fribourg en Br. ,f 
Fribourg en Suisse 18 
Genève, mardi et vendr. 
Langenthal c. Berne 21 
Lucerne, tous les mardis 

e, 17 'Y id beau 
&_ 0 

J6h. 
40m. d. 

_m. 
d d 

Meyringen, Berne .2 
Nyon c. Vaud l 
Payerne c. Vaud '3 
Pre St-Didier (Aoste) 13 
Rapperswyl les mercred. 
St-luiier C. Berne 1% 

cou- 
vert 

Nouvellelune 
le18à6h. 38 
min. du mat. 
Clair. Eclipse 

MAI vient de 
Majus; il était 
dédiéaux plus 
anciens cito-, 
yens romains ý 
, nommés Ma- 
'jores. Il était! 
le troisième 
mois. 
Le 20 Mai, le 

soleil entrera 'au 
signe des 

Gémeaux. 

Du 1er au 31 

, 
les jours ont 
cri, de 79 mi- 
'nutes. 

Sallanches en Savoie 18 
Schûpfheini, Lucerne 7 
Sion c. Valais 25 
Thonon, chaque lundi 
Vevey c. Vaud les mardis 
Yverdon, Vaud 7 
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_. .- 

_. ___ 
_. 

Foire@ du InoiM de liai 19oi. 
Les dates non précedees d'une lettre sont des loires mixtes, celles pré- 

cédées d'un B seulement au bétail et celles d'un H seulement aux 
marchandises. Î 

Aarau c. Argovie 15 Coire, Gr. B1 et 15.13-18 i 
Aarberg, Berne B8 Combremont-le-Grand 15 
Aigle c. Vaud B 18 Concise c. Vaud 8 
Altos f, Uri, (2 jours) 29et30 Corcelles c. Neuchâtel 1 
Altst: rdten, St-Gall 2 et 3 Cortaillod c. Neuchâtel 15 
Andeltingen c. Zurich 15 Cossouav C. Vaud 0' 
Anet c. Berne 29 Couvet, Neuchâtel 3111 
Anniviers c. Valais 31 Davos c. Grisons M 2: 5' 
Appenzell 8& 22 Délémout c. Berne 21 
Aubmure c. Vaud 21 Diessenhofen, Thur. B 13' 
Avenches c. Vaud 10 Dombresson c. Neu( là. -21) 
Baden c. Argovie B7 Echallensc. Vaud `2a 
Bagnes c. Valais 20 & 30 Eglisau C. Zurich B "20 
lialstall, Soleure 20 Erlenbach, Berne B 11 
Bassecour c. Berne 14 Ernen c. Valais 14 
Baulines c. Vaud 3 Escholzoratt c. Lucerne 13 
Bayards c. Neuchâtel li Estavayer c. Fribourg 8 
Begnins c. Vaud 20 Evionuaz c. Valais 21 

1 Belleg: u de, Fribourg B 13 Fiez c. Vaud 2: 5 
Berthoud e. Berne B 2et30 Frauenfelde . Th. B6 &20 
Bevaix c. Neuchâtel `27 Fribourg en Suisse G 
Bel c. Vaud 9 Frick c. Argovie 13, 
Bienne c. Berne 2 Gais C. Appenzell 141 
Bière c. Vaud 20 Garupel, Valais 14 
Bischofszell c. Thurg. 13 Gelterkinden C. Bâle 8' 
Boudevilliers c. Neuch. 27) Genève B ri' 
Boudry c. Neuchâtel 28 Gersau, Schwytz M 20 
Bo: zeu, Argovie 2.2 Gessenay c. Berne 1 
Bcezingen, Berne 20 Gimel c. Vaud 27 
Bremgarten, Arg. 13 Gingins, c. Vaud "13 
Breuleuz c. Berne 21 Glyss c. Valais 15 
Brugg c. Argovie 14 Gossau, St-Gall Bh 
Bulach, Zurich B 1,28 Grabs C. St-Gall 2î 
Bulle c. Fribourg 9 Grandfontainec. Berne 14 
Buren c. Berne 1 Grandson, Vaud 29 
Buttes, Neuchâtel B 20 Grosslaufeuburg c. Arg. 27 
Carouge, Genève B 13 Groningen, Zurich B 27 
Cerlier c. Berne 8 Ifutwyl. Berne 1 
Chaindon, Berne 8 et :) Ilanz c. Grisons 10 
Champagne c. Vaud 17 Kaiserstuhl, Argovie 20 
Charbonnières (les) B 29 Kublis, Grisons 30 
Charmey c. Fribourg 7 Lachen c. Schwytz 28 

1 Château"d'Oez C. Vaud 15 landeron-Combe, N. B6 
Châtel-St-Denis c. Fr. 13 Langenbruck Bâle-C. 1 
Chavornay c. Vaud 8 langenthal c. Berne 21 
Chiètres c. Fribourg 30 Suite après décembre. 
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VIm° Mois ý JUIN 

Mardi s Edouard t' 0 
Mercredi s Boniface, timmart. 13 
Jeudi 1ý éI iie s C. tý ̀  25 
Vendredi 's Norbert S 
Samedi fé+lar iA 22 

24 Lever du soleil 4 h. 42m. 

1 Samedi Îs Nicodème c 24 
23 Lever du Soleil 41.46 rn. 

2])if! i+: lltit' SM. l6 

3 Lundi s Erasme j 18 
4 ; 
5 ; i6 

i7 
8 

9 
10 
11 
12 
13 
14 
15 

16 
17 
18 
19 
20 
21 
22 

23 
24 
25 
26 
27 
28 
29 

30 

1º1 , ý, ,, ii, "h, -, v. I a1). '1ï. sF. 5 
Lundi s Marguerite 19 

IMU*K Mardi s Barnabé. ap. 3 
Mercredi s Léon III, pape 17 
Jeudi s Antoine 2 
Vendredi s Basile, évêque , 16 
Samedi s Vit,. < (viie.; c 1 --r -L vent 

25 I Lever du soleil 4 h. 41 m. Coucher du soleil. 8k. 25 1 UIN a j, ris 
de i )iu1; 1uche W. "ý. s Ber deM. » 16 2 h. 33 m. du s. ý 

Jusoný"noenibmus, les ý0 Lundi 1s Justine P 
0dý, 

J' 9ý sance. jeunes gens, Mardi s Montan, mart. . #s 15 d ý, ý -à ýL parce qu'il é- 
Mercredi s Gervais J-WS 29 ie ib. r et ýlý du 

,, oii tait déd, é. à la 
Jeudi s Sylvère, )a1 )e 1 12 (à la pl. gr. élungatir, f, jeunesse. 
Vendredi s Louis de Gonz 25 ýýp lus long jour Nos Le2l le soleil 
Samedi s Paulin, évéque e8 ý'fi, 

,:, "ýi ,ý 
entreau signe 

,, ýý de l'Lcrevissc 
26 Lever du soleil, 4 h. 42 ni. Coucher du soleil, 8 h. 28 

en marquant 
l Tiiuanche F. : i. s Basile 

_<*% 
20 -U 9h 59 m d. s. d(ý ! ainsi le jour 

Lundi Is. Teani, i3aptiýi 3 . 2' douleurs éclair- ile plus long 

' C 

Mardi s Lloi, s ProsperS 15 
Mercredi Jean et Pau', 26 
Jeudi 7 Dormeurs +8 
Vendredi s Léon II, pape c 20 
Samedi ('ieui et Pau Pt 2 

27 
1 
Lever du soleil. 4h. 44)n. 

�rj;. 

FLFC'I'I('ti± i LUNAISONS 

en +a, l'homme clair Pleine lune toucher du soleil, 8 h. 16 ale 2à 10 h. 
14 h..;:; H ý, u nlat,:. I53m. du mat. 

doux inconstant. 

, 
]ý qui in- 1 

Dern. quar- d -2 ý: 
- a C0n- tier le 9, à 11 

le plus souffert stant '; li. Om. du soir. 
est aussi le plus soleil 'Pluvieux. 

capable de jouir. nuage Nouvellelune 
Gaucher du soleil, 8 h. 22 le 16, à2h. 

(i Il. (ln]. ý1. c? 
! 33 m. du soir. 

np.; 
Variable. 

La sou rance lui plu- ! Prem. quar- 
1a en- vieux 

; tien le 23, à9 
seigné la recors- humide ! 1.59 m da s. 

"; ,..: __ ýýuu ý. ... t ý. nn T P. i. 
ýU %- i, 11SC: ' 7'Kl"6J- 

s'usent, même cis- 'e 1 aulne. 
Al)o ét. quand sant Du 1°r au 22 

nous beau les jours ont 
CS crû de 19 m. (C lesnouressonssoleil 

et du 22 au a« 
x rétrogra, l-ý de chaud ils ont dimi- 
Coucher du soleil, 8h. 27' jnué de 2 mi- 

;1 sCom. de sP. Pt 14 j ýI 'J solitude. doux nutes. 

lIarclhér aux Bebtiuuc du 1Ioid de Juin. 

Aarau c. Argovie 1: 1 Fleurier c. Neuchâtel 7 Lucerne, chique mardi 
Aarberg, Berne 26 Freiburg en Brisgau 13 Nfeyringen, Berne fi 
lierne, tous les mardis Fribourg en Suisse 2Nyon c. Vaud 6 
Bisehofszell, Thurg. 17 Genève mardi et vendr. Payerne c. Vaud 6 
Escholzmatt, Lucerne17 Langenthalc. Berne 18 Rapperswyl, le mercredi 
Flawyl, St-Gall lU Lausanne c. Vaud 12 Sallanches Ht-Savoie 15 

Schupfhelm, 1.., porcs 4 
Sion en Valais 2'3 
St-Imier, Berne 11 
Silss, Grisons 
Thonon chique lundi 
Vevey, V. chaque mardi 
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Foires du niole de Juin 1901. 
Les dates non précédées d'une lettre sont des fuites mixtes, telles pi 

cédées d'un B seulement au bétail et celles d'un M seulement a 
marchandises. 

Aigle c. Vaud 8 
Andellingen, Zurich 13 '19 
Appenzell 12 & 26 
Baden. Argovie B4 
Bagnes c. 

valais 13 
Bàle G et 7 
Berthoud, Berne B6 
Bienne c. Berne ti 
Ilischofszell, Thurgovie 13 
Ilremgarten, Argovie 13 .3 
L'revrai c. Neueh. itel 8 
Brigue C. Valais 4 
Bragg c. Argovie 11 
I ulacli c. Zurich fi 5 
Bulle c. Fribourg 13 
Courchapoix, 1, erne ! 11 4 
I)èhérnont c. lierne 18 
1)iesst-nhofen, Thurg. B 10 
Eglisau c. Zurich 13 17 
Estavayer, Fribourg 12 
Fenin, Neuchâtel 3 
Frauenfeld c. Th. B3R 17 
Fribourg (Suisse) 10 
Frick c. Argovie I3 10 
Genève Il 3 
Gossau, St-Gall Il 3 
Grandfontaiue, Berne 11 
Grüningen e. Zurich B 21 
Ilutwil c. Berne 5 
Ilanz c. Grisons ti 
lajoux c. Berne 11 
fauderon-Combe, N. B 10 
1angenthal c. Berne It 18 
Langnau c. Berne B7 
Laufon c. Berne 4 
Lenzbourg c. Argovie Il 6 
Lichtensteig, c. St-Gall i 
Liddes, Valais 11 5 
Locle c. Neuchâtel 11 
Loéche-Ville e. Valais 1 
Martigny-Bourg e. Val. 10 
Mellingen Argovie B 26 
Mezières, 'Vaud 12 
Montfaucon r. Berne 2. ) 
Monthey C. Valais .r 

Morat c. Fribourg E, 
Mottiers-Travers C. N. 11 
Moudon c. Vaud 2, 
Münster C. Valais 14 
Neunkirch, Schaflli. B 21 
Noirmont c. Berne 3 
Oberstammheim c. Z. B 21 
Olten c. Soleure 3 
Oron-la-Ville e. Vaud 5 
Orsières c. Valais 1 
Paverne c. Vaud 211 
Pfallikon c. Zurich B1i 
Ponte-Campovasto c. G. 5 
Porrentruy c. Berne 17 
Begensberg c. Zuriclr 13 
Ilomont c. Fribourg 11 
Rue c. Fribourg 19 
Saigueligier, c. Berne 4 
St-Aubin c Nencllâtel 10 
St-lrniere. Berne 11 
Salux C. Grisons 11 
Saxon r. Valais î 
Sempach c. Lucerne 3 
Sidwald c. St-Gall 20 
Sion c. Valais h 
Sissach, ß31e 20 
Soleure 10 
Stafa c. Zurich B4 
Sursee c. Lucerne 21 
Teuffen, Appjýenzcll B 
Travers c. seuch4tel 1" 
Turbenthal, Zurich il 21 
Unferhallau, yeti t h. 13 
Unterbach, Valais 
Uster, Zurich B 2; 
Uznach c. St-Gall Bin 
Verrières (lest c. N. 1t 
Vilmergen e. Argovie 1 
Zut-zach c. Argovie 
\Veinfelden c. 'l'h. 12e) 2ti 
Willisau c. Lucerne 
\Vintherthur c. Zur. 6 et 21 
\\'ilchiul; en c. Schafl'. 1 
Wyl, C. St-Gall 4 
Yveillnu r. Vaud i 

Voir rectification des foins (i la rlernierc page. 
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VII-ý Mols JUILLET C Ez_t: c; ýrýoýs LUNAISONS 

1 Lundi s Théobald 27 
2 Mardi Visitation N. D.? 9 
3 Mercredi s Anatole, évêque 22 
4 Jeudi s Ulric, évêque ý5 

15 Vendredi s Zoé ý 19 
6 Samedi s Goar, solitaire 2 

28 1 Lever du soleil 4 h. 49 iii. 
m- 7 D-- aýi('he 

8 Lundi 
9 Mardi 

Pleine lunei 
Un. lým. d. m. ýý le 2, à0h. 

ý ý, cp Le génie, 118 m. du mat.: 
Jà la pl. gi". distance ÎConstant. 
ý7, PQ (de la terre Dern. quar- 

tir le ýe 4. ý en beau 
he20 mi0n. 

àdu' 

Coucher du soleil, 8h. 26. matin. Van-' 

-E. 
5. s Elisabeth ý 16 1ôd! s'Ll ne res- con- 

s Procope pe, 0ýý pecte dans stant 
s Zénon, martyr e, 14 4 h. 20 m. du matin 

j "L'0 Mercredi 17 Frères p,. e; 28 1 ses écrits ni la re- ven- 
11 Jeudi s Pie I, pape le, 12 liyio)îiaé teux 
12 Vendredi s Jean G ualbert 26 érigée ýdu matin 
12Q. -A; ý Ti. -,., ..,, -., 2ß il !1 ýý dPviPnt dtnila 

teux. 
Nouvel. IU 1 

le 15, à 1111. 
4l m. du soir. 
Variable. 
Prem. quar- 

tier le 23. à21 
iv AJalllcul ýo llwu1, o+rfJici. il 1! '% h. 58 min. duj 

29 ! Lever dit soleil 4 h. 55 in. Coucher du soleil, 8 h. 22 ! soir. Beau' 
14 Dimanche 'i F. 6. s Bonuev. », 25 op en temps. 

115 
Lundi sMarguerire j9llh. ll in. d. s. d Pleine ]une 

16 Mardi Oommenc. canic. e 23 ! (ý la morale, va- le 31, à il ºl. 
17 Mercredi. s Alexis ', 7dY ne jouit que ria- 3t m du mat. 
18 Jeudi s Camille Wf, 20 d'une gloire péris- ble Chaud. 

119 Vendredi s Vincent de Paul 3 sable. On serait plu- JUILLET ti i-e 20 Samedi s Elie, s Marg z7D . 16 tenté (le croire vieux son nom de la 
30 Lever du soleil 5 la. 2 ni. Coucher du soleil, 8 h. 1(' naissance (le 

21 J wanche F. 7. sArbug;. 28 ç'Cý qu'l n'existe assez Jules César, 
22 Lundi s Marie Made 1.11 en frais arrivée erº e 

I 
ý/ 7 Il. 58 m. du soir 

uivrý. vu r aýr 
nPýait ann"i 

24 Mercredi s Christine, rrui r"t. ce. ( 4 Apogée. direct idvaut Quin 
, 

, 
25 Jeudi 

;s 
Jacq., s Chri<r, cï. ( 16 i© C ý2 r1 ')I éclair, tilis. 

26 Vendredi, s Anne 28 1 aucun grand génie cis- 
27 Samedi s Pantaléon Pt 10 I sans une certaine sant 

31 Lever du soleil 5 h. 9 ira. i Coucher du soleil. 8 h. 8. 
28 i anche ; ýF . 1" s Victor, p. ' 22 d. dose de beau 
29 Lundi s Marthe trk 5 t2, folie. soleil 
30 Mardi s Ignace de L. 18j en 1*1 chaud 

lJ ' 1}. 3S 31 Mercredi s Germain 11 

Le 22dece 
mois le soleil 
entre au signe 
du Lion. 

Du'ler au :; l 
Juillet les 

jours ont di-; 
minué (le )61 
minutes. 

fI Imarrhés aux Bestiaux du mois de Juillet. 
Aarberg, Berne 31 Nl ihow g (Suisse) "_>i) Nyon C. Vaud 'r Sion, Valais 
Berne, tous les mardis Genève, mardi et vendr. Payerne e. Vaud 4 Süss, (rosons 
Bischof3zell, Thurg. 15 I Langenthal c. Berne 11i 

I 
Itapperswyl, les mercre. Thonon, tous les lundi, 

Escholzmatt, Lucerne 15 Lucerne, tous les mardis , Sallanches en Savoie 20 Vkvey, V. chaque marli 
Flawill, St-Gall 81 Mevrin£en, Berne 4j Schupfln"iui, I.., pores `L 1 Yverdon, Vaud 2' 21. 
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Foires du mois de Juillet 2901. 
Les dali: nnn précédées d'une lettre sont de, Pu., mixtes, rPllvs p 

rédees d'un B seulement au bétail celL"< d'uu M sriileLnPnt 
marchandises. 

Aarau, Argovie 17 
Aarberp, Berne BetCli. 10 
Andelfrngen, Zurich 13 17 
Appenzell 10 et 21 
Aubonne. Vaud 2 
Baden, Argovie B2 
Bellegarde, Fribourg B 29 
Bellelay, (terne M7 
Berthond. Berne B 4, II 
Bienne, Berne 4 
liischofszell, Thurgov. 18 
13oezingen, Berne 15 
Bremgarten, Arg. I) 8 
Brévine, Neucluitel M3 
13ruggq, Argovie B9 
ltulaclr, Zurich B :l 
Bulle, Fribourg 2ï 
Büren, Berne 10 
Chiètres, Fribourg 25 
Cossonav, Vaud 11 
Davos, arisons MGx7 
Delémont, Berne 16 
Diessenhofen, 7'Ir. P, 8 
hchallens, Vaud 27) 
Eglisau, Zurich il 15 
l: stavaver, Fribourg 10 
Fiez, Vand Lei 
Frauenfeld Th. B1 et 15 
Fribourg (visse) 8 
Frick, Argovie B8 
Gelterkinden, Bile c. 10 
Genève L' 1 
(iimel, Vaud 15 
I: osstu, St-Gall B1 
Cross Ilochsletten, Bern IO 
(: rirningen, Zuriclr Il 29 
I lerzog enbuchsee, Berne :3 
llanz, Grisons, 27 
Klein-lauffenburg, Ar. 22 
Klingnau, Argovie 2 
landeron-Cornhe, N. R1 
Langenthal, Berne 11i 
l. angnau, Berne B5M 17 
Iaufon, Berne 2 

l Lausanne e. Vaud 10 

Lenzbour{, Argovie 
Liestal, B Me 
Locle, 1\eiicbàtel 
Mellingeu, Argovie 
Morat, Fribourg 
Moudon, Vaud 
Munster, Lucerne 
Neunkirch, Schafiii. 
Nidau, Berne 
Nyon, Vaud 
Oherstammheim, Z. 
Oensingen, Soleure 
Olten, Soleure 
Orbe, Vaud 
Oron-la-Ville, Vand 
I'ayerne, Vaud 
l'fällikon, Zurich 
Porrentruy, Berne 
Beinach, Argovie 
Rheineck, St-Gall 
Romont, Fribourg 

I3 

Rue, Fribourg 17 
Saignelégier, lerne 1 
Schaffhouse B2 et 16 
Schleitheirn, Schaflh. 1 
Sempach, Lucerne 15 
Sidwald, St-Gall 19 
Sissach, I33Ie 
Soleure 
Stäfa. Zurich B 12 
Teufïen. Appenzell B` 
Turbenthal c. Zurich 13 29 
Unterhallau, Schall. B1 
Unterkulm, Argote 12 
Uster, Zurich B 25 
Uznach. St-Gal B 1f 
Vevey, 'Vaud : i<) 
\Veinfelden, Th. B 10 et : 3! 
\Vitchingen, Schaff. B 1" 
N'illisau, Lucerne 
Winterthour, Z. B4 et l' 
\'verdon, Vaud 
Zofingue, Argovie l 
Zurzach, Argovie 

l'o; r rrrfi f7ration de foire9 à la dernière page, 
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VIII' Mois 
1 Jeudi 
2 Vendredi 
3 Samedi 

32 
4'. ' anýýhe 
5 Lundi 
6 Mardi 
7 Mercredi 
8 Jeudi 
9 

10 

AOUT 
Pierre Enz ; ieiis 15 

s Etienne, pape 28 
Inventions Et. " 12 
Lever du soleil 5 h. 18 in. 

ý 
.: - 

LUNAISONS 

`) L'hova- chaud 1 
O Fî Pt. ýin nInt; i, ; Dern. quart. 

u+'_-. _- --. _ -. - le 7, à9h. (à la pl. gr. élongation ;2m. du mat. Z`oucher du soleil, 7 h. 59 'variable. 
ýý . 9. S Domini. ;ý 26 T ný1. ine ora- 
s Oswald TO, 10; ' ýya vraiment geng 'Nouvellelune 1 
Transrig-ur N. S. pý. ïý 25 Arlý (C Per'g. O 7' fi] le 14, à9h. 

Is Emma, Gaëtan 
,, 

1s Cyriaque ro; 23 cou- varia- 
Vendredi s Romain, mart. M7ý' étoiles filante, 
Samedi s Laurent. 3riart. »; 21 P en ble 

33 1 Lever du soleil 5h. 27 »i. j Coucher du soleil, -7h. 50 ; 52 ni. du niat. 1 
11 _°ianchel Suzanne J"& 5!,. P t, ýrineu. r, JLýPS>4 iJlJi-'Pluie et vent. 1 
12 Lundi Is Claire, vierge 19 ; pas celui qui se vieux 
13 Mardi Is Hippolyte 2 pý"éci. - vent r, GtIIG lull' 
14 Mercredi! s Eusèbe 16 9 h. 28 m. du matin 

ý` 26' "> h 
21 m. rillsoir-1 j 15 Jeudi l Assompt. ion N. il. e; 291 pite en aveugle éclair- ilun, idu. 

16 Vendredil s Rocl% cap. & 12 ý dans un crbînae; cis- 
; 17 Samedi !s Sévère 24 ý 

ýý ý c'est celui sant ' -Î 
34 ý Lever du soleil 5 h.: 3 iii. Coucher du soleil, 7 h. 38 AO urt re l 

: 1ö z: uaný he 
19 Lundi 
20 Mardi 
21 Mercredi 
22 Jeudi 
23 Vendredi 

124 Samedi 

25 
26 
27 
28 
29 
30 
31 

F. 11s Hélène le 61 qui. en auant nie- beau 'sonnoind'Au- 

s Donat, p. * 1.9 ; ýj/ .d* chaud bustyuiý esti a 
e- 

s Bernard, «Wis cg@ 0, r ýsure ora 
né; on l app 

- laitavant5ex- 
s Jeanne, chant. r* 12 Cý les geux itilis, était le 
s Symphorien ý 24 8 h. 52 m. du matin sixième moisi 
s Philippe Beniti 6 en Xcs de l'année 

i. ý martiale. 13arthélin 18 profondeurs, pluie i 
Lever dic soleil, 5h. 4 . 5»t. 1 Coucher du soleil, 7 h. 25 1 Le 22 Aoùt 
F. 12. s Louis. r,, i t! ' a01 d91, 

d_ ýL ýeýýf le soleil en- j 

devient ét. dil agi ide la Vierge. 
I1)# AOy vent I 

i« au 31 
9 h. 21 in. (111 srýit oùtlesjouIs 

; cp 5 2ý directdescend les , ont diminué 

-7 . 'l , . àip (u' tJ dc J`J iiiiuutes 

yeux ourcr1s et lentement ! 

11lweelabo aux Bestiaux du uioi" d'Aoùt. 
Aarberg, lkrne 28 
Aubonne c. de Vaud 6 
Berne, tous les mardis. 
Bi oLýzell, Thurg. 19 

. li: +ux-ae-Fonds c. N. 7 
kscholzmatt, Lucerne 19 

35 
. _`:! 

î: 7111C}l 

Lundi s Zéphirin 13 
Mardi Fin cannicules 26 
Mercredi s Augustin, évég. 9 
Jeudi ! Decollat. sJean 23 
Vendredi s Benjamin 7 
Samedi s Raimond 22 

FIa%vyl, SI-Gall 1-2 
Fribourg en Brisgau 8 
Fribourg en Suisse 17 
Genève, mardi et vendre. 
Gimel C. Vaud 26 
Iangenthal, Berne 20 

lauuine c. Vaud 14 
Lucerne, chaque mardi. 
Meyringen, Berne 1 
Nyon c. Vaud 1 
Payerne C. Vaud 1 
Rapperswyl, les mercre. 

4 trera au si6ne l 

Sallanchüs, l lte-Sec. 171 
Sd iupßieim, 1- porc 6I 
Sion en Valais LS 
Sûrs, Grisons G 
Thonon, chaque lundi. 
Ve, ey, V. chaque mardi 

: Beau temps. 1 

Prem. quart. 
le 22, à8h. 

1 
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Foirer du mois d'3oint 1901. 
Les sales non piéceýlé, "s d'une LU e :. iýt d,. Gain miýIe , ndl.. 

Mézières, Vaud 
Morat, F'rihonrg 
Mosses (Les), Vaud 

cMléc> d'un 8 : culcwuLL toi Wtail rl rcli, ý 1"? m M r. "u! rmeul 
mai chaudiseè. 

Aarau 12l 
Altstaetten, St-Gall 19et -20 
AndeIfingcn, Zurich B 21 
Anet. Berne _14 
Appcuzý Il I et ld 
Baden, Argovie B6 
Bassecour t c. Berne 27 
Bellelav c. Berne 31 
Begnins, Vaud B 19 
Berlhoud, Berne B1 
l"ieune, gerne l 
Breie, -arten, : Argovie 19 
Prut 

, 
Argovie 13 

Ilulach, Zurich B7 
Bulle c. Fribourg 29 
Cossunay, Vaud D 
Delémont, Berne 20 
Diessenhofen, Thurg. L' -10 
Echallens Vaud 11 
1:; lis: w, 

%urich 1: 19 
Einsiedeln, Schwyz 6 
Estacaver, Fribourg 1li 

_......... i 
Frauenfeld, Th. 13 5 et 19 
Fribourg, Suisse ô 
Frick, Argovie 12 
Genéve B5 
Glyss, Valais 14 
Gorgier c. Neuchâtel 26 
Gossau, St-Gall B5 
Grandson, Vaud 28 
Gross laufenbourg, A. 19 
Grünigen, Zurich 13 26 
Ilutwyl, Berne 28 
)ýaisxsatuhl, Argovie 5 
l.: unlcrou-Combe, N. B 12 
Langnau, Berne B2 
Laul'on, Berne G 
Lauben c. Berne 29 
Lenzbourg, Argovie B `r3 
Les Bois, Berne 21i 
Liestal, Bâle 
Ligniéres, Neuchàtel 5 
Locle, Neuchâtel 13 
Lucerne B ti 
Jlellin{gen. Argovie 5 
31te15, St-G:, 1 :9 

Mondoll, 
Moutier Ct;. nûsal, L'rrq. 1 
Neunkirch, Schaut). B 
Neuveville, Berne 
Noirrnotit, Borne 
Oberstaminheim, Z. 
Olten, Soleure 
Oron-la-\'lllc, Vaud 
Payerne, Vaud 
Pfa litron, Zurich 
Porrentruv, Bei tic 
Rappers%cN l, St-Gall 
Regensberg, Zurich 
Richensee, Lucerne 
Reinach, Argovie 
Romout, Fribourg 
Rue, Fribourg 
Saignelégier, Berne 

1' 

ß1 

B 

SchatP. ioûse 27-2ý ý 
Seengen, Argo%ie 
Sidwafd, St-Gall 
Soleure 
Stâfa, Zurich B 
Sursée, Lucerne 
Teufen, Appenzell B 
Thorne, Berne 

2 

TowtemaRne, Valais 13 
Turbenlhal. Znrich B D; 
Unterhallau, Seh. B5&-I:, 
Urutesch, Appenz. l2 & IS 
L'stcr, Zurich I3 2u 
Uznach, St-Gall 13 2o 
Val-i']lliez, Valais 1! i 
Valangin, Neuchâtel B 31, 
Viège, Valais 11) 
Weinfelden, Th. B 14 et '2ti 
Wilchinl; en, SchatI. B lu 
\1'ilisan c. Lucerne 29 
Winterthour, Zur. BI et 15 
11'ý1, St-Gall ý) 
'Lolingue, Argovie 8 

Voir recti ficafion des foires it la derniè, "e pa! /r". 
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1 

Aarberg, Berne 2à IS, cholcmatt, Lucerne 16 Langenthal c. Berne 17 
Asile du Marchairuz, laid Fahrwanzen c. Arg. 2j Lucerne tous les mardi; 

9 et 30 Flawy 1, St-Gall 9 9leiringen c. Berne 5 
Berne, chaque mardi. Fleurier c. Neuchâtel 13 Nvon c. Vaud 5 
Bisehafszell, Thurg. 1f Fribourg en Suisse I4 Paverne e. Vaud 5 
Chaux-de-Fonds 4 Fribourg en Brisgau 12 j Iiapp r, %%ý1, le, rn r r". 

jI Aarau c. Argovie 18 Louvet c. Neuchâtel 10 Genéve mardi et vendre. ' Sallanches, F. Incigný "'1 

12 Jeudi s Tobie, guide 8 10 h. 19 m. du soir ! Pleine lune 
13 Vendredi s Materne e 20 vent so- le 28, à6h. 
14 Samedi l xaltation (>> 3d?, Aire leil ' m. du mat. 

Humide. 
38 Lever du soleil 6 h. 11 m. Coucher dit soleil, 6h. 45 

15Dintanehe I'. ]ý. "1. îinN tai. 15 des afflictions si doux 
16 Lundi 1s Corneille 2î d ou les clair SEPTE`i-l 
17 Mardi s Lambert 9 ©ý, d a' ýý Alo Pl, F, vient dei 
18 Mercredi'4 l'eiui s Fer. cKf 20 tj 

"c , ", t y,: ce que c'était 
19 Jeudi s Janvier 2 prend trop ait sé- le septième, serin , nois de l'an-i 20 Vendredi s Faustin 14 beau n (, e martiale. 21 Samedi ý, 

. Matthieu ; 26 2h. 33tn. d. m. ç'9I- 
89 Lever du soleil. 6h. 

-90in. 
Coucher du soleil 6 h. 31 Le 22 de ce 

22j)iniaitcbe I'. 1ý .s 
Marri S tL I riettx mois, leSoleit! 

" 
entre au si nef 23 Lundi sLin, pape l'à r, 21 en . 1Otll' t nuit de la Balance. 

24 hardi s Gamaliel 4 égaux Les cou- Jour et nuit 
25 Mercredi s Cyprien, mart. 17 joyeux guérissent vert égaux "i 26 Jeudi s Justin, martyr s: 1 toujours. pluie r 27 Vendredi ý,.,,,,. ,. i lºaw 16 Du 7° 1u ý. 

' ý4 Septemhrelcý 
28 Samedi s Venceslas 06h. 36 nt. du matin (jours ont di-! 

40 Lever dia soleil 6h. 291n. Coucher du soleil 61t. 1ß minué de 97 
29I)ihnani"hr I.. 17 NI iý i, ee 151 éhu- minutes. 
30 Lundi s Jérôme , t, ', 0 ; ýc ?? x en c*'_- mille 

lllarebey aux Bestiaux du moisi de Septembre. 

I; 11 Mercredi i sFélix & Rezule ý: ý; 2.5 1 éM ý en ý beau ; 

p6dYÇ 1'érigé' hein. quanti. l hii, ýaiuhe ý I'. 
Juste Pot cý Cl plu- 

le5, à2h. 2 Lundi s Juste 21 27 . du soir. 3 Mardi s Rosalie` 5Q vieux Ciel couvert. 
4 Mercredi s Esther 201 Beaucoup humide 
5 Jeudi Is Laur. Jelne genevois ý41C2 Ii. 27 ni. du > Nouvellelune 
6 Vendredi sMagnus, abbS 

a 18 de petites cho- cou- lej12, à 10 Ii. 
in. 7 Samedi s Gratien évêque ý2 ses vert ; 19 
e 

du soir. 
, cý -b, Assez beau. 

37 Lever du soleil 6 h. 2 ne. Coucher du soleil 6 h. 59 
8Dimanche I'. lI. iV'tit i1 15 qui ne sont rien in- 'IPrem. quart. 

21, à2h. 9 Lundi sGorgon, uzartyr 29 quand on en rit con- 31 
-1 . 33 n du mat. 10 Mardi s Nicolas + !4 devien- stant PluN"ieux. 

1 LUNAISONS 

--i- -- ------- i , -. .ý_ý---ý, n---- ----. 

IXm° Mois 1 SEPTEMBRE C1 ELEL'TIONti 

36 1 Lever dusoleil 5 h. 1 Coucher du soleil, 7 h. 1? 

Sinn c. Valais 9, ý 
Schuptheiin, Luc. poresq 
St-Imi, r, c. Berne 10 
Thonon, chaque lundi. 
Travers c. Neuchâtel 
Crvev t"u; 1eS mardi, 
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Foires du mois de t+e iclenibre 1901. 

Lis d: des non prrrédcps d une letl, e sont des lobes mixtes, celles pre- 
prb p; d'un B seulement au bétail et celles d'un M seulement aux 
he irha nd i'i's. 

4: +rberg, Berne ß et ch. 1 I Engelberg, Unterw. 2I"et251 
Adelboden, Berne 4 Ersehmatt-F'eschel, 'Val. 19 

: Aigle c. Vaud 28 Erlenbach, Berne, bétail 
Allort c. i'ri P. 21 et chevaux 5&6; 
Amsteg, Vri 26 Erstein, Uri 27) 
Andelfingen, 7. +aich B 18 Estavayer, Fribourg 4 
Annivier. Valais 27 }: tiswvl, 1.1 cerne 17, 
Appenzell B 23, il et 25 }eschel, Valais 19' 
Aubonne, Vaud t'. ir Fontaines, Neuch: itel 12. 
lvenches, Vend 13 Frauenfeld, Th. ß2 et 16; 
Baden, arg"+cie B3I i'ibourg (Suisse) 2, 
Ilagnes, Valais 28 Frick, Argovie B9 
1We, 26 et 27 l'rutigen, Berne 6' 
Ik"llegarde, Fribourg B 16 Gampel, Valais 25 
Brllinzone, Tessin 2,3 et 1 Gelterkinden, 11,3le Ili 
Verne B3 Geneve t3 2 
Certhoud, Berne B5 Gessenay, Berne 3 
Itienne et m. aux cher. 12 Gossau, St-Gall B2 
; ischofszell, Thurgovie 2 Grabs, St-Gall 19! 

Iioltigen c. Berne 21 Grandfontaine, Berne 10I 
I: rerngarten, Argovief 9 Gross Laufenbourg, A. '30 
L'revine, Neuchâtel 18 Grüningen. 'Zurich B 301, 
I; rug., Argovie B 10 Gruyères, Fribourg 30' 
Itulach, Zurich l' 4 Ilutwyl, Berne B4 
I; ulle, Fribourg 25 et ýY) . lenaz, Grisons B 2I"! 
Itnllet, Vaud 20 Ilanz, Grisons 23ý 
Lnren, Berne 4 I. anderon-C-mbe , 

N. B 
huttes c. Neuchâtel B 1fi I. angentl, ol, Berne 17 
G"rlier, Berne 11 langnau, Berne BG et Ni IM 
r: haindon, Berne 2 &: t Laufon, Berne 3 

i, ainpéry, Valais 1G Lausanne, Vaud 11 
Charmer, c. Fribourg 23 Lenk, Berne G 
Chateau-d'Oex, Vaud 21) t enzVrourg, Argovie 2fi 
Châtel-St-f)eni<, Frib. 9 I. ocle, Neuch. B et ch. 10 
Châtelet, Berne B 271 J. oèche-ville, Valais 30 
Chiètres, Fribourg 5 Lucerne B f, ý 
Coire, Grisons P. 23 Malleray, Berne 28' 
Crite aux-F, es, Nt-ni-h. 30 Martigny-ville, Valais M3 
Courtelary, Berne 2; C2, Mellingen, Arg. B 2:, 
I1 -gmersellen, Lucerne 9 Mels, St-Gall 2prç; 
Davos, Grisons 1: 1G Mevringen, Berne 25 
holémont. Berne 17 Montfaucon, Berne 9 r, 

lessenholen, Th. B9 Monthey, Valais il 1 

ICchallens, Vaud 26 Morat, f-'ribourg 4 
I: _lisan, 7 r"irti P 16) Morges, Vaud 18'; 
I": insiedeln, S. rhwritz 1: '2'r 'Mor. ius c. Valais 18 

Voir rectification des f« de, nse e eiige. 
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1 Mardi 1 Le s Rosaire 15 
2 Mercredi Anges gardiens o 
3 Jeudi s Gérard, abbé »: ' 14 
4 Vendredi : Frant. "oi, », 28 
5 Samedi s Placide, mart. 12, 

41 Lever du soleil 6 h. 39 m. 
6. '. ý: i, ii V. 1', .s Bruno 4 26 
7 Lundi 3 Judith 

ýr 
5,4 f, 

8 Mardi s Alfred , 22 
9 Mercredi 1,1)c-ni< <U 4 

'10 Jeudi s Gédéon 17 
11 Vendredi s Finnin 29 
12 Samedi s Maximilien Wç 11 

42 ; Lever du soleil 6 h. 48m. 
13 

. '': 'iii,! 
1"'. Pis Ldýouard 23 

14 Lundi s Calixte c5 
15 . Mardi 's Thérèse, wart. C 17 
16 Mercredi . Gall. ubbé 29 
17 . Tendi s Hedvige, vierýg. ll 
18 Vendredi l; 1,11'. j 72 
19 Samedi ,s Pierre d'Alcant 4 

43 Lever du soli-il 6h. 58 m. 
20 1 

-: , ai; ý 1c1.., n. s Vendeline 17 
21 Lundi s Ursule t 29 
2: >. Mardi s Colomb C': %- l2 
23 Mercredi s Sévérin, évêque4 26 
24 Jeudi s Salomé 9 
25 Vendredi s Crépin, cord. 24 
26 Samedi 1s Amand, érêque 8 

44 1 Lever dia soleil 7 h. 9 ru. 
27 nýýý l ei 1'. 21. s Frumen. ° 93 
28 Lundi 1, im on et 9 
29 Mardi s Narcisse 24 
30 Mercredi s Lucain, inart. 9 
31 Jeudi s Quentin, vig. 24 

1 
j AarberR, Berne 3U 
art fi, chaque mardi. 
Bischofszell. Th. 21 
Chanc-de-Fonds, N. 2 
Echolzmatt, Lucerne 21 

1 LUNAISONS 
10? Y, 10 d' La nua- 1 

Dern. quart. vie n'est pas un geux 
n plaisir, ni (E 

ý, ' li. : i2 1l. du matin 

le 4, à9h. 
ri9 m Ail unir 

Temps uagré- 

cP 
h, --' G, able. 1 

Coucher dia solekiÎt. 4' Nnucnllnlnnpl 

une douleur. mais beau 
c'est une a/täire agré- 

'! 4- grave able 
dont nous so? n? raes soleil 

ý 
élonm. Prem. quart. 

- Cý [gl.. 
le 20, à 6h. 581 

{ et. ýl. ý. à! a i? i. m. du soir. - 
2 h. 11 ni. du soir Assez beau. 

Coucher du soleil, 5 h. q0 1 
�, _! -J ett ýý I r1enie iunc 

4 >ý ý/ý 
ýenfý ýle 2ï, à4h. 

lll. lju soir.; 
re A }ýý, -,, 

ée chargés som- 1 ['rais. Eclipse j 
dY' et qu'il bre de lune visi 
Cý faut conduire plu- 1ºle. 
et terminer à no- vieux 

(j 91, d -k tre doux 
Coucher du soleil 5 h. 38 

G h. 58 in. du soir 
honneur. éclair- 

La vie est comme eis- 
l'océan : il n_'y a saut 

t rét moi. 
que les caractères beau 

i. . I(ý C vi-il le bien 
Coucher du soleil 5 h. 26 

4 li. F, iii. ilii ; -ii, 

(? 5 lestés qui soleil 
n1 Y. cp e peuvent la traverser en frais 

firme droite. 
. Marchés aux bestiaux du vois d'Octobre. 
Fleurira c. Neii. -hàtel 11 Meiriugen c. Berne 3 
Fribourg en Brisgau 10 Nyon c. Vaud 3 
Fnbou"g en Suisse 19 Payerne c. Vaud 3 
Gen# ve mardi et vendre. Rapperswyl, les mercre. 
Langenthal c. Berne 15 Sallanches (Ilte-Sav). 19 

Flawyl, St-Gall -11 ! Lucerne. chaque mardi. Schuplheim, L, porcs 1 

i 
OCTOBRE; 

tire son nom 
de ce qu'en 
comptant du' 
mois de Mars; 
il était le 818B1 
mois de l'an-1 
née martiale. 1 

Le 23 de ce 
mois le soleil 
lentre au signe 
du Scorpion. 

Du Zef au 31 
de ce mois les , 
jours ont di- 
minué de 99 
, minutes. j 

Sion en Valais 12)i 
St-Imierr Berne 8 
Süss. Grisons -l 
Thonon, tous les lundis. 
Vevey tous les mardis 
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Foirrs du mois d'oc/obre 1901. 
Les dates non prrcédécs d'une lettre sont drs 'oir "s mi\tý,, i lle: pré- 

cédées d'un B seulement au bétail et celles d'uu M un. nunt aux 
marchandises. 

Aarau, Argovie 16 l)elkutont, Berne 15, 
l 1clbodeu, Berce M1 et 2 liesse, Bei tte '84 
Aigle, Vaud '! li hiessenhofen, 'l'litu"g. h' 
Albeuve, Fribourg 1t Echallens, Valid 21 
Altorf, Uti 8,9 et 11) Gglisau, Zurich B ïl, 
Andelliu en, Zurich B 16 Ein, iedeln, Schwyz 7 
Auderinatt e. Uri 7 Elgg, "Zurich 2 
Anet, Berne 3U I': rlcubach, Bernel13et 4. ýý 
Anuiciers, Valais I: ) 1": rnen, Valais î et 3l 
Appenzell 9 et 23 hscholzinatt, Lucerne 41 
A}'eut, Valais 94 Estava}er, Fribourg a 
Baden, \ ocie Bt Enseigne, Valais 25 
Bagnes, Valais 25 Evionnaz, Valais 242 
Bile, 28 oct. au 9 nov. Evolènaz, Valais 16 
Ilaulrnes, c. Vaud 18 Fiesch, Valais 8 
Ilauina, Zurich 4 et 5 Flawyl, St-(; all 7 
Bavards, Neuchàtel 7 Fribourg (Suisse) 7 
Brrchier. 6Vaud 25 Frick. Are. 13 14 
Berne, -1tB 22 Frutigen, Berne i1 
Berthoud, Berne B : f, 23 Gais, Appenzell 71' 
L'es, Vaud 17 Genève B 71 
Bienuc, Berne 1u Gessenav, Berne 1 
Bière, Vaud 21 Gimel, Vand 7 

i Burziu�eu, Berne 28 Gingius c. Vaud l6 

I 

_. .. _ i 
...... ; 

Bonaduz, Grisons 15 Gliss, Valais 181 
Breiegarten, Arg. B7 Gossau, st-Gall B7 
Brienz, Berne B2 Grabs, St-Gall 191 
Brigue, Valais 1 et 16 Grandson, Vaud 2 
Beug , Argovie B8 Grindelwald, Berne 1b 
Bulach, 'Lui ich B 2,29 Gross Ilochstetten 301 
Bulle, Fribourg 17 Gross Laufeubuurg 28: 
Buren, Lerne 30 Gruningeu, Zurich B .ß 
Cernier, Neuchâtel 11 Gryon, Vaud B1 
Chalais, valais 17 Ileuden, Appenzell 11 

Charbouuü"res (Les), B9 
Champéry, valais 

-8 
Hérémanrc, valais 

Chàtel-St-Dcuiý, Frib. 14 lIerinatice, Geueve 251 
Chàteau-d'Q? z 17 Iiitzkirch, Lucerne 281 
l: havornay, Vaud 23 lluétnoz, Vaud 5 
Coire, Grisous I3 8 et 26 Iluudwcl, . lppeuzcll 2I 
Coinbreutmit-Ie-Grand '23 Ilutwyl, lieruu 9 
Gonthey, Valais 21 llanz, Grisous 221 
Cossonay, Vaud 10 Krieçstetten, Soleure 31 ' 

Kubhs, Grisons 14, Cudrefin, Vaud 128 
Dagunersellen, Lucerne . S*i Lachen, C. SrIu% tz 15: 
Davos, Grisons 9et 10 Suite page. ii 

loir rectif caliuf .. les foires ù la der7aiérc junte. 

23 
llériSau, Apeeuzell 14c, 15 
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XII- Mois NOVE1ißR. E (ý Î 

1 Vendredi 1s Toussai,; :- «} 8 
2 Samedi Les Tréh<, 22 

45 Lever dit soleil 7 h. 17 m. 
3 i, i ia�c11e V. , 2. s Hubert N, 6 
4 Lundi is Charles 19 
5 Mardi s Zacharie 'Vb 1 
6 Mercredi s Léonard, solit. 14 
7 Jeudi s Florentin, év. & 26 
8 Vendredi \- tué ý, 1i,,,, 111 8 
9 Samedi sThéodore mart. 20 

46 Lever du soleil 7 h. 28 m. 
10: ,,, ; aux l, r I'. ", 3. s Triphon 2 
11 Lundi E 14 

ELECTION8 1 LUNAISONS 

cp Ji Si ' la vent 
. 

Dern. quart. 
ýýý 

Ili 
le 3y à8h. 

Coucher du so h. 14 25 m. du mat. 
5 h. 25 Ill. du iuatir. Pluvieux. (i 

ý dey. ét. d. mal. Nouvelle lune 
h*® politesse som- le 11, à8 li. 
n'inspire pas toit- bre 31 m. du mat. 

jours la cou- Variable. 
Eclipse de so- 

ci bonté, l'équité, vert leil visible. 
1ýIu. pluie 

Coucher du soleil r h. 5 Prem. quart. 
le 1U, ayn. C ô' (: ý ýýC A1 21 m. du mat. 

8 h. 34 m. dû mat. in Soleil. 
12 Mardi s Îrnier,. évêgtue c 261 E éý i. ýie ® visible la cotn- 
13 Mercredi 's Stanislas 8 (iùjej: t étoiles plat' 

Pleine lune 
ecoues r. ý ie 2(5, a2 1l. 

14 Jeudi s Frédéric 19 (ý, 1 tep lance, 18 in. du mat 
15 Vendredi s Léopold 1d,, d tj Ciel sombre. 
16 Samedi s Othmar, abbé 13 la gratitude, elle vara- . 47 Lever du soleil 7h. 38 m. Coucher du soleil4 h. 3ï' NOVEMBRE. 
1î,,,, "j ,. j. ., is Grégoire j. 26 en donne du moins hie aire son nom 
18 Lundi s 6don abbé élit 8, - -{{ 

de ce qu'en 
19 Mardi 21 9i. 4 :d mate comptant du 

ýý j<a}ý tl i mois de Afars 20 Mercredi s 11elix de `Val. 4 les apparences et clair ;i était le neu ! 
21 Jeudi Î) ; "*`° 18 viememoisde 1i . ýiileir . ,ý ét. Diu iuat. à la ., 22 Vendredi s Céc, fie) P 

,, 2C eu ( lon+ý 
., 

l'année mar- 
23 Samedi s Clément, pape 1- lait soleil . tiale. 

48 
I 
Lever du soleil 7h. 48 m. ue7 eý soleil, 4 h. 511 Le 22 de ce 

s Uhryson. 1 j1 V pa- donx 'mois, iesoie, t 
o ,, 

, 
25 Lundi i�. 
26 Mardi s onrädë, évêq. 2 
27 Mercredi s Jérémie » 17 
28 Jeudi js Sosthène OWE 2 
29 Vendredi; s Saturnin 17 
30 Samedi i A1hlrr'. 1 

--- -- i--- -o ýý h. 1S ni. du mati: - 
naître l'hom- sombre 1 Du ter au 20 

cPý- cP , 2, me au ide ce mois les 
jours ont di 

-0 _ý; 4- (1I! bÛ c. eoniýné il d1ýriýit 
convert minue de 74 

nºinntes. 
Nre ivtwriercreinent. ý 

Marehés aux Bestiaux du mois de Novembre. 
1a: i rr. BI"rm" 27 Fribourg en liman 14 Payerne c. Vaud 7 St-Imierc. Berne 12 
L'erue CI 1: 1( ue mardi. Genève mardi et vendre. Ilappersw"yl, le mercre. Thonon, H. S. les lundi. 
lüschofszell, Th. 18 I Langenthal c. Berne 19 Sallanches en Savoie 1l Vevey tous lés mardi, 
Escholzmati. Lucerne 18 I Lucerne chaque mardi. Schupfheim, Lucerne 5 
llaw'yl, St-Gall Il Meiringen, Berne 7 Sion c. Valais 23 
Fribourg en Suisse 23 ! Nyon c. Vaud 7 , Cs, Grisons r) 

16 entre ausir; ne ýr ý_I 
lçk 

T Périgée serein Id u Saeittaire. 

1 
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Foires du mois de Novembre t 90 A. 
Les dates neu précédées d'une lettre sont des foires nuites, celle.; p. é- 

cédées d'un B seulement au bétail et celles d'un M seulement aut 
marchandises. 

cx2ný 

Aarau, Argovie 20 
Aarberg, Berne B et ch. 13 
Aeschi, Berne 5 
Aigle, Vaud 16 
Altorf, ihi 5,6 et 7 
Andelfiugen Zur. 20 
Annivieis, Valais '2 
Appenzell 13 et 27 
Ai-bon, Thurgovie M 18 
Aubonne c. Vaud 5 
Aveuehes, Vaud 8 
Baar, Zoug 18 
Baden, Argovie 5 
Balstall, Soleure 4 
Begnins, Vaud 11 
Berne, 111 25 au 7 dé e, B 26 
Butneck, St-Gall 12 
Berthoud, Berne B7 
Bex, Vaud 2 
Bienne, Berne 14 
Bischofszel I, Thurgovie 14 
Blankenbourg, Berne 16 
Bözen, Argovie ti 
Boudry, Neuchâtel 6 
Breitenbach, Soleure 12 
Breingarten Argovie 4 
Brent, Vaud 13 
Brugg, Argovie 12 
Brienz, Berne 13 et 14 
Bulach, Zurich B6 
Bulle, Fribourg 14 
Carouge, Genève B2 
Cerlier, Berne 27 
Chaindon, Berne 11 & 12 
Chdtel St-Denis, Frib. 18 
Chesne-Bourg, Genève 4 
Chiètres, Fribourg 2: 1 
Coire, Grisons B 19 
Coppet, Vaud 14 
Cossons , 

Vaud 7 
Couvet Neuchâtel B 11 
Cully, baud 15 
Davos c. Grisons 12 
Delémont, Berne 19 
Diessenhofen, Thurg. 18 
Echallens, Vaud 28 

E4lisau, Zurich B 19 et 2y6ý 
Einsiedeln, Schwyz 4rt 26 
Erlenbach, Berne B 12 1 
Estavayer, Fribourg 1a 
Frauenfeld, Th. Bi et id 
Fribourg (Suisse) 1l 
Frick, Argovie 11' 
Frutigen, Berne 22 
Genève 1; 4 
Gersau, Schwyz MI 
Gessena 

, 
lkerue 1i 

Gimel, 1 aud 4 
Gossau, St-Gall B4 
Grandson, Vaud lu 
Grüningen, Zurich B 25 
1lérisau, Appenzell 13 
lite zogenbuchseu 11 
Horgen, "Zurich M 15 
liutwyl, Berne B IL; 
Ilauz, Grisons 16 et 2$ 
Kaiserstuld, Argovie I1' 
Klein-Laullenburg, A. 
Kliugnau. Argovie 
Kublis, Gi isuus 5 
Lachen, Schwyz 
Landeron, Neuch. B 11, ßi 
Langenthal, Berne 26 
Langnau, Berne B 1, t; 
La Roche, Fribourg 25' 
La Sarraz, Vaud 19 ; 
Laufon, Berne 51 
Laupen, Berne î 
Lausanne, Vaud lJ 
Lenzbourg, Argovie Ii 21 
Liclitensteig, St-Ga I1 4 
Locle, Seuchâtel i3 &leg. t2 
Lucens, Vaud 13, 
Lucerne li 21 
Lutry, Vaud 28, 
Martigny-Ville, Valais Il 
Massonger, Valais "'J3 
Meilen, Zurich :ý et G, 
Meiringen, Berne 18 
Meyrin, Genève B 15 
Mézières, Vaud 2 

Suite après décembre. 

ag ýý: 

Voir rectification des foires à la dernière page. 
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1 XII-0 Mois 

ý 

DÉCEMBRE Cý ý ELF. CTro`i3 LuxAsoxs 

49 ! Lever du soleil 7h. 58_jn. 
1 V. Av. 1sE. F, ; 14 
2 Lundi s Bibiane ý'4f" 28 
3 Mardi s Luciens, sHaý. Xz 11 
4 Mercredi s Barbe, »narý týýr & 23 
5 Jeudi s Sabbat, abbé ejý 5 
6 Vendredi: ; Niýýola, tOý 17 
7 Samedi 1s Ambroise, doct. -k 29 

8 
9 

10 
11 
12 
13 
14 

15 
16 

50 Lever du soleil 8 h. 5 m. 
Ilinnanýl, e 1. A. lI. Çon. ý>c 11 
Lundi s Joachim CIE 23 
Mardi 1s Valérie. mart. Dt 4 
Mercredi s Damas, pape 16 

Coucher du soleil 4 h. 57 
Celui qui vent 

10 h. 50 w. du àul_ 
t prudent est froid 

couvert en 5ç, -ý 
ý ét. du soir ü la p' 

élongation modéré 
en U dans brouil- 

Cotccher du soleil 4 h. 44 
Cô (CApogé-ý lard 
dý ses discours, fi oid 

AM 
ý 10 

Jeudi s Synèse, wart. Pt 28 I savant n'explique neige 
Vendredi 

;s Lucie te 11 C' (q, 1 c5 ]I, d 1i. 
Samedi 's Nicaiseteý 23 7 j? sa pen- pluie 

51 1 Lever du soleil 8 h. 12mmt. Couc du soleil 4 h. 45 
1)iýiýaýiriýe f V. Av. 11 i. s A. ý5 sée qu'avec ven- 
Lnndi ;s Adèle 0,8 18 ; réserve. L'"insensé teux 

17 Mardi s Lazare 1ý*Y, cý C: ý 
IIW 18 Mercredi !4 T#- np s LTnib. >01 14 9 h. 35 m. du soir 

19 Jeudi s Némèse 28 même passe pour éclair- 
20 Vendredi s Théophile, ni. ? e, 11 sage et intelligent cis- 

I21 Samedi 26 lorsqu'il tient sa sant 
52 Leverdu soleil, 8 h. 16 m. Coucher du soleil 4 h. 47 

IV-. SF., 10 e93 Qentom. le 1,1;. i- 
23 Lundi s Dagobert 25 +'vurt loue' bouche doux 

, 24 Mardi s Adam et Eve », 10! (C Perig" clair 
-25 Mercredi \ DEI. 25 h. 16 ni. d. s. 
26 Jeudi Etienne, mar i. >WE 10 ýJq fi en 
27 Vendredi Jean, é@ an +. ' 24 d ermée. La beau 

i28 Samedi Le 1nno(-« nt-, e, 9 ýpensée 
est un dis- soleil 

53 Lever du soleil, 8 h. 19» 1. Coucher du soleil, 4 h., 2 
29 I)iwain he 1'. s Thomas, év. 

,:; 
{; 23 OP Y cours que cou- 

30 Lundi s David, roi 6 l'esprit se tient vert 
31 Mardi S iý pire 19 l+ýi niêýne. froid 

1/larrl. eM aux Bestiaux du mois de Décembre. 

Dern. quart. 
le 2, à 10 h. 
50m. du soir. 
Froid. 

Nouvelle lune 
le 11, à3h. 
53 m. du mat. 
Pluieetneiâe. 

1 Prem. quar- 
tier le 18, â9 
h. 35 m. du 
soir. Ciel 
! clair. 

Pleine lune 
le25, à1h. 
16 m. (lu soir. 
Variable. 

DÉCEMBRE 
tire son nom 
de ce qu'il 
était le 1OIne 
mois (le l'an- 
née martiale. 

Le 21 de ce 
mois, le soleil 
entre au signe 
du Capri- 
corne. 
Du1crau21 

de ce mois les 
jours ont di- 
niinué de 18 
minutes, et du 
21 au 31, ils 
ont crû de 3 
minutes. 

. arberg, Berne Yi; 1.7a%yl, St-G: l11 9j Lucerne, chaque mardi. 1 Schmitten c. Fribourg 2 
Berne chaque mardi. 1 Fribourg en Suisse I4 1 bleiringen, Berne 5 
ßischo(szell, Th. 16 

rClvseilles. llte-Savoie 4 
i F_scholzmatt, Lucerne 1G 
Fahrwangen c. Arz. 2:: 

Fribourg en Drisg. 12 
Genève mardi et vendre. 
Langenthal c. Berne 17 
Lausanne c. Vaud 11 

Nyon, Vaud 5 
Payerne c. Vaud 5 
Rapperswyl, les mercre. 

et l'homme couvert 
3 h. 53 m. du m. ý 

Sallanches lite Savoie 21 

Schupfht-im, Lue. porc. 3 
Sion c. Valais 28 
Thonon, II. S., le lundi. 
Vevey tous les mardis 
Sûs c. Grisons 3 

ir 

1 
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Foires du mois dr d, cembre 1901. 
Les dates non prie lées d'une lette fýmt de: foires mites, Celles pré- 

cédées d'un B seulement au Iwtail et celles d'un M seulement aux 
marchandises. 

Aarau, Argovie 18 
Aarherg, Berzre Bet eh. 11 
Aigle, Vaud 21 
Altorf. Uri S et 19 
Attst edten, St-Gall 12 et 11 
Andellingen, Zurich Il 18 
Appenzell 11 et 27 
Aulwnne, Vaud 3 
Baden, Argovie B3 
Bile 26 et 27 
Berneck, St-Gall 10 
Berthoud, Berne B 5,21; 
Bienne, Berne 21; 
Itremgarten, Argovie 16 
Brugg, Argovie 10 
Itnlach, Zurich B4 
Lulle, Fribourg 5 
I, 'uren, Berne 11 
l: hfdel-St-I)eni,. F rib. 16 
Chaux-de-Fonds 13-3janv. 
Coire, Grisous 18-222 
Cossonay, Vaud 20i 
llélémont, Berne 17 
1)iessenhufen, Thurg. B 21 
Echallens, Vaud 19 
Fglisau, Zurich B 16 
F: ursiedeln, Schwyts. B2 
F: stavayer, Fribourg 11 
I I. wyl, st-Gall 9 
Frauenfeld, Thurg. 9 et 10 
Fribourg (Suisse) 2 
Frick, Argovie B9 
Gellerkinden, Bâle 11 
Genève B2 
[; Ossau, St-Gall "2 
(: rdudson, Vaud 18 
Gross-Iaufenhourg, Arg 21 
Grüningen, Zurich B . 10 
Bérisau, Appenzell 20 
llitzkirch, Lucerne 9 
Ilutwyi, Berne 4 
Ilan,, Grisons 10 et 24 

. leuaz, Grisons Il 9 
6 iis. rstuhl, ArgovieGel21 
Kliugnau, Ar uvie 

Klotee, Zurich 11 
Lachen, Schwptz 3 et 2'r 

1 

Iancleron, Neuchâtel 
I. angenthal, Berne 31, 
langnau, Berne B6M 11 
laufon, Berne 3 
Laupen, Berne 2t; 
Lenzbourg Argovie 12 
Liestal, I3; iie-C. L' 4 
I. ocle, Neuchâtel 10 
Martigny-Bourg, Valais 2 
Niellingen. Argovie L'2&23 
Dlonthev, Valais 31 
Morat, Fribourg 
Morgen, Vaud 
Moudou. Vaud 
Münster, Lueerne 
Neunkirch, Sch. 
Neuce%ille, Berne 
Nidau, Berne 
Nyon, Vaud 

! B', 
27 
2: ý l 

3B 
31 
loi 

Oberstammheim, Z. B 311; 
Olten, Soleure 1f; 
Orbe, Vaud 2 et Di 
Oron-la-Ville, Vaud 41 
l'ayerne, Vaud 19 
1'faftikon, Zurich B 1G" 
Porrentruy c. Berne 11; 
Pully, Vaud 1.3 
Ragaz, st-Gall Il' 
Reichenbach, lierne 10 
Itcinach, Argovie F, 
Romontt Fribourg :; 
Rue, Fribourg 1K 
Saignelégier, Bv n- '? 
Sargans, St-(; all Sl) 
Schatthouse B3 et 1ï ` 
Schwytz 4 
Seewis, Grisons 1"! i 
Sidwvald, St-Gall 13 
Soleure 9 
Stafa, Zurich B3 
Surnmiswald, Berne lm 

Voir suite paye ü4. 

Voit. rrýIiJiýrtliun (1(,. /nirýý.. r't 1-1 rlrrrý%týrr ), a %/c. 
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SUITE DES FOIRES SUISSES 
FEVIftIElß 11)01 1Vilchingei,, Sch. 4B 18 Laupen, Beme 3 Salvau-ville, Valais 15 

Untern; Ilau, Schaff. ?, B4 Willisau, Lucerne Y8 Lausanne, Vaud 8 Sar"gans, St-Gall 7 et 8 
Uster, Lurictl 1f : 23 %% uuerurour, L. i, r ei _r a. eun, uerue .i oaruen, UnLel'WUIU 
Is`tznach, St-Gall B 16Lizers, Grisons 8 Lenzbourg, Argovie 1 Sav'igny, Vaud 
Valangin, Neuchâtel 23 Zolingue, Argovie Ii Liestal, Bàle-Garnpanne 2J S(. hallhouse 
Weinfelden, Th. B 13 et 2ï Zurzach, Argucre 11 Lieu (le), Vaud 21 Schmltland, Argovie 
Wilcliiugen, Schall. 18 Zweisimineii, Berne 11 Li-niéres, Neuchâtel "17 Sc}iwellbruun, Appeuz. 
Willisau c. Lucerne 18 -- -- L'fsle, Vaud 17 Schwytz M 
Wintertliour, Z. 137&-21 AVRIL Locle, Neuch: itcl 14 Sembraricher, Valais 
Wß"1, st-Gal! I2 Rochefort, Neuch. 6 1. oéche-Ville, Valais "1 Sempach, Lucerne 
Yçerdon, Vaud Di Romont c. Fribourg 16 Lucerne Ni 6-17 &- b' 11 Seerr en. Argovie 
Zizers, Grisous B8 Rue, Fribourg 1O Martlialeu, Zurich ti Seewis, Grisons 

C Zotinoue, Argovie '1't Saignelé iier", Berne 2 Martigny-Bourg, Valais 13 Sentier 9e), Vaud 
Zug 19 Sarnen, L nteriýald B2 )lassouger, Valais 14 Séppey, Vaud 
Zurzach. Argovie B4 Schaffhouse B2 et 11; Mellingen, Argovie 27 Sidwald, st-Gall 
Zweisim ieu, Berne 14 Schüpllieim, Lucerne 29 Meyringen, Bunie 2l Siguau, Berne "2 

Schwytz 8 Mézières, Vaud 15 Sion. Valais I3 18, 
MARS Seengen, Arg. 16 Montfaucon, Berne 15 Bétail et Chevaux 4& 2i 

¢ayerne, Vaud 21 Seewis, Grisons 1 -Monthey, Valais '15 Soleure 13 
Pfällicon, Zurich B 18 Sempach, Lucerne 1 Mlontmollin, Neucl+ätel 22 Stäfa, Zurich LB 7 

I Porrentruy, Berne 18 Semsales, Fribourg 22 Montreux-Rouy., Vaud 10 Stalden, Valais 11 
i Pulls, Vaud 7 Sépey, Vaud 25 Moidricher, Vaud 3 Sumiswald, Berne 1U 
Ragâtz, St-Gall 25 Sidwald, St-Gall 18 -Morat, Fribourg 1 Sursee, Lucerne 27 
Ration, Valais 7 Siebenen, Scliw tz 29 Morges, Vaud 15 Teulfen, Appenzell B3 
Regensberg, Zurich 19 Sierre, Valais 29 -Meudon, Vaud 27 Thoune, Berne 8ý 
Behetobel, Appenzell 22 Sissach, Bille 21 Mouttier-Gratidval C. B. 13 'l'iel'cukastels, Grisons B 21) 
Reichenbach, Berne 19 Soleure 15 Munster, Lucerne 6 Tiuzen, Grisons B 27 

ifl Reinach, Argovie 28 Stäfa, Zurich B2 Neucli itel 13 9 Tiamdlau-dessus, Bcru. I 
Richensee, Lucerne 18 Stanz, Unterwald 11 et 12 Neuukirch, Schallte. B 27 Troistorrents, Valais "2 
Romont, Fribourg =i Stein ani lthein, Sch. M. 21 Neuveville, Berne 29 Turbentlial, Zurich Ii 27 

tý 
Rougemont, Vaud 28 Sursee, Lucerne Lx9 Niederbipp, Berne 13 1 Unterhallau, Sch. L' 6,13 

ij Rue, Fribourg 20 Süss, Grisons B2 et 12 Nods, Berne B 1'3 Unterkuten, Argovie "10; 
St-Aubin, Neuchâtel `25 Tavannes, Berne 21 Nyon, Vaud i Untetseen, Berne 1 
St-Blaise, Neuchâtel 4 Teulfen, A1-peuzell BG Oberstatnuiheim, Z. B 27 Uster, Zurich B 30 
St-Maurice, Valais 5 Thoune, Berne 3 Ocusingen, Soleure 27 Uznacli, St-Galt 21 
Saignelégier, Berne 4 Tiefenkastels, Grisonsl 16 Ollon, Vaud 17 Valangin, Neuchâtel 31 
Savaguier, Neuchâtel 26 Tramelan-des., Borne 3-6 Olten, Soleure 6 \'allorbes. Vaud 11 i 
Saviguy c. Vaud 29 Travers, Neuchâtel 20 Orbe, Vaud 20 Vaulion, Vaud 
Schinzuach Argovie 7 Turbenlhal Zurich B 29 Onnond-dessus, Vaud " Verrières Neuchâtel iK 
Schwyz M 11 Unterhallaû, Sch. B1 Oron-la-Ville, Vaud 1 Versuia, Genève 2;, 
Seengen, Argovie 19 Urt+äs(. h C. Appenzell 2: ) Otsières, Valais 17 Vollège, Valais 2. '3 
Seewis, Grisons 4 Uster, Zurich B 25 Payerne, Vaud 23 Vouveyn, Valais 9 
Sepey, Vaud 25 Uznach, St-Gall li Pfaflikon, 'Zurich 

o7 
Vuippes, Fribourg 11, 

Sidwald. St-Gall 14 Val d'lliez Valais B 15 Pont de Martel, Neuch. 21 \Vattw})1 St-Gall 1 
Siguau, Berne 21 Valangin e. Neuclâtel 213 Porrentruy, Berne 20 Weintelden, Th. 8, b' 2J' 
Sissach, Bale 27 Vevey. Vaud 3) Provence, Vaud 20 \\'ilchingen, Schair. 21) 
Soleure 11 Viége, Valais : 30 ltagatz, St-Gall 13 Willisau, Lucerne :) 
Stäfa, Zurich B5 et 14 Weiufelden, Th. B 10et'21 ltances, Vaud 10 \Vinterthour, Z. B : &1i';, il 
Sumiswald, Berne 8 \Vilchingen, Schaff. 13 15 Rapperstyyl., St-Gall Y9 \Vyl, St-Gall 7 
Sursee, Lucerne 6 Willisau, Lucerne B 'Li Reconvilliers, Berne 

.. 
8 Yverdon, Vaud 71 

Süss, Grisons B5 Wimmis, Berne 16 lleinactt, Arguvte u 11 Lizers, Grisons Bâ 
Teuffen, Appenzell B1 Winterthour, Zur. Blet 1S Reineck, St-Gall 6 Zulingue, Argovie 9 
Tiefenkastels, GrisonsB78 Yverdon, Taud 3 ! ticheiisee, e. Lucerne `37 "Zurich M 1 
Trarnelan-dessus, Bern. 13 et foire aux poulains. 
Turbenthal, Zurich 25 Zizers, Grisons B8 
L'nterhallau, Schatf. B4 Zofingue, Argorie 11 
Unter-Kulm, Argo%ie 8 Zoug 9 
Unterseen, Benne 6 Zurich, f. aux cuirs 29-1 
Uster, Zurich B 28 Zwci5innncn. Berne 11 
Utznach, St-Gall lti 
ValanKin c. Neuchâtel 29 
Vevey, Vaud 216 
Villmergen, Argovie 5 
Wattwyl; St-Gall 6 
Weiufeldeu, Th. B 13 et 27 

MII 
Langenthal, Berne 
Langnau, B ri. e 
La Sariaz, V. ul 
Laufon, Berne 

Iteineck, St-Gall 6 Zulingue. Argovie 9 
lticheusee e. Lucerne `37 Zurjeh 31 1 
Rochefort, Neucilàtel 10 Zweisimmen, Berne 
Romaiumottier, Vaud 17 Zoug SK 
Romont, Fribourg 
Rue, Fribourg 
Rorschach. St-Gall 
Ruswýl, Lucerne 
St-Blaise, Neuchàtcl 
Ste-Croix, Vaud 

121 St-Léonard, Valais 
li a St-31a411. icc, Valais 

Lt Saiqueltýnier. l; crue 
îS ýlez, st-Gall 

15 19 rar.. Y1wIt 
23 \losses (Les), Vaud 

1 Motiers-Travers, Neuch. G 
13 Houdon, Vaud al) 
'29 Munster, Lucerne 

ti Neunkirclh, Schaff. J 1; ;; U 
5 Niederhipp, Berne t1 

6 Nods, Berne B a6 
25 OLer, laniudieLn E ;; U, ý 

ý 
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Oensin-en, Soleure 1G Zofingue, Argovie 12 Ried-Brigue, Valais 1 
Ollen, §-oleure 2 Zurich marchandises 11 Romainmotier, Vaud 25 
Orbe, Vaud 2 Zurich, cuirs 30-2 oct. Romont, Fribourg 8 
Ormond-dessus, V. 2& 24 turzach, Argovie 2 Rue, Fribourg 16 
Oron, Vaud 4 Zweisimmen, Berne B4 Saas-Vallée, Valais 12 
Planfayon, Fribourg 11 OCTOBRE Saignelégier, Berne 7 
Paverne_ Vand 19 r .,.. a....,.., Sachseln_ Unterwald 9 

Yverdon, Vaud, foire aux 
poulains avec primes 29 

Zizers, Grisons B 19 
Zofingue, Argovie 10 
Zurzach, Argovie B7 
Zweisimmen, Berne 2B 24 

Pfàtlikon Zurich B 16 -, ' ''* "* . NOVEMBRE 
Neuch. 3 

Lan enbruck Bâle 9 Ste- Crg xhaua 16 
Pont-de-Martel, t-Gin olph Valais 3 Mcerel Valais 8 
Porrentruv Berne rne 16 

Langnau, Berne B4S 

Porr 16 
Langwies, Grisons 5 St-Léonard, Valais 7 Monthey, Valais 20 

entruy 
B 

Lajoux, Berne 14 St-Martin, Valais 17 Morat, Fribourg 6 
Ragatz, St-Gall 25 La Roche, Fribourg 14 St-Maurice, Valais 8 Yforges, Vaud 13 
lteconvilliers, Berne 2 La Sagne, Neuchâtel -8 Salvan-ville, Valais 8 Moudon, Vaud 25 
Reichenbach, B. B 18 La Sarraz, Vaud 15 Sargans, St-Gall 1,2 et 15 Munster Lucerne 25 
Richensee Lucerne 14 Laufon. Berne 1 Sarnen, Unterwald 16 Naters, Valais 9 et 29 
Romont, l'ribourg 17 Lausanne, Vaud 9 Saxon, Valais 4 Neunkirch, Schaff. 25 
Rougemont, Vaud 30 Lenk, Berne 3 Schaffhouse, B2 et 16 Neuveville, Berne 26 
Rue, Fribourg 11 Lenzbourg, Argovie B 31 Schceftland, Argovie 23 Niederbipp Berne 20 
Ruswil, Lucerne 30 Leypsin Vaud 14 Schûpfheim, Lucerne 1 Noirmont, Berne 4 
St-Blaise, Neuchâtel 9 Liddes, Valais B2 Schwellbrunn, Appenz. 1 Oberstammheim, Z. B 4,25 
St-Cergues, Vaud B 23 Liestal, Bàle-Campagne 23 Schwytz 14 Oensingen. Soleure 25 
Ste-Croix, Vaud 25 Lieu (le), Vaud 8 Seewis, Grisons 29 Ollon, Vaud 15 
St-Nicolas, Valais 21 Lignières, Neuchâtel 21 Sempach, Lucerne 28 Olten, Soleure 18 
Saas, Valais 9 L'Isle Vaud 21 Semsales, Fribourg 14 Ormont-dessus. Vaud 7 
Sachseln c. Unterv. 30 Locle, Neuchâtel B8 Sentier (le), Vaud 4 et 5 Oron-la-ville, Vaud 6 
Saignelegier, Berne 3 Loëche-V., Valais 14 et 28 Sepey, Vaud 21 Payerne, Vaud 21 
SLvlgny, Vaud 27 Lötschen, Valais il Sidwald, St-Gall 24 Pfæffikon, Zurich 5 
Schaflhouse B3 et 17 Lucerne B1M 7-18 Siebenen, Schwytz 28 Porrentruy, Berne 18 
Schinznach, Argovie 5 Lungern, Unterwald 10 Sierre, Valais 21 Ragaz, St-Gall 4 
Schwytz 12 et B 23 Maienfeld, Grisons 11 Signau Berne 17 Rances, Vaud 1 
Seengen, Argovie B 17 Martigny-bourg, Valais 21 Sion, ? 

alais 5 et 26 Reconvillier, Berne 11 
Jembrancher, Valais 21 Mellingen, Argovie 7 Soleure 14 Rheineck, St-Gall 4 
Sepev. Vaud 
Sidwäld, St-Gall 
Siebenen, Schwitz 
Simplon, Valais 
Sissach, Ba1P 
Soleure 
Stwfa, Zurich 
Stalden, Valais 
Steg, Uri 
Sumiswald, Berne 27 Mottiers Travers, N. 22 Trogen, Appenzell 14 Saignelégiér, c Berne 5 
Tavannes c. Berne 12 Moudon Vaud 28 Turbenthal, Zurich 28 Sargans, St-Gall 7,8 et 21 
Teuffen, Appenzell B6 Moutiers-Grand val 21 Unterhallau Sch. B7 Sarnen Unterwald 20 
ThouneBerne 25 Munster Lucerne 21 Unterkulm, Argovie 25 Savigny, Vaud 1 
Tourtemagne, Valais 28 Munster, Valais 1,8,15,22 Unterseen, Berne 9 Schaffhouse 12,13et14 
Tramelan-d., Berne B 18 Neunkirch, Schaflh. B 28 Urnæsch, Appenzell 10 Schiers, Grisons 20 
Travers, Neuchâtel B2 Nidau Berne 29 Uster Zurich B 31 Schinznach, Argovie 7 
Turbenthal, Zurich B 30 Nyyon Vaud 3 Uznaeh, St-Gall m 19 Sclileitheirn, Schafth. 4 
Unteraegeri, Zoug 2 Oberægeri, Zug 14 et 15 Val-d'Illiez Valais 17 Schupfheim, Lucerne 12 
Unterbaesch Valais 26 Oensin en Soleure 28 Vallorbes, Vaud 15 Schwytz 18 
Unterhallau, Schah. B2 Ollon, Vaud 11 Valangin, Neuchâtel 25 Seengen Argovie 5 
Unterseen, Berne 20 Olten Soleure 21 Vaulion, Vaud 9 Sepey Vaud 25 
Uster Zurich B 26 Orbe Vaud 14 Verrières Neuchâtel 14 Sidwa d St-Gall Il 
Val d'Îlliez Valais 27 Orinont-dessus, Vaud 10 Versoix Lenéve 21 Siebenen, Schwytz 25 
Valangin, Neuchâtel 27 Oron-la-ville, Vaud 2 Vevey, Vaud 29 Sierre Valais 26 
Verrières Neuchâtel 16 Orsières, Valais 7 et 30 Vollège, Valais 12 Sion, Valais 2,9 et 16 
Ir lege, Valais 27 Paverne, Vaud 17 Vouvry, Valais 8 Sissach, Bile 13 
Villmer en Argovie B3 Pfaflikon Zurich B 21 Vui ns Fribourg 22 Soleure il 
Wndensweil, Z. bSufs 12 Planfayon, Fribourg 16 Wattenwyl, Berne 16 Staefa, Zurich B 5,21 et22 
Weinfelder Th. B 11 et 25 Ponte-Cam ovasto B3 Wattw} 1 St-Gall 2 Stanz, Unterwald 13 
Wilchingen, Schaff. B 16 Porrentruy, Berne 21 Weinfelden, Th. B9 et 30 Steckborn, Thurgovie 14 
«Villisau Lucerne B 26 Ragatz, St-Gall 21 Wilchingen Schaff. B 21 Sursee, Lucerne 4 
ýVimmis, Berne 28 Reggensber Zurich 22 Willisau, Lucerne 21 Teuffen, Appenzell 25 
Winterthour, Z. B5 et 19 Refietobel, 

gAppenzell 
4 Winterthour B3&17,10 Thoune, Berne 6 

() Menzingen, Zug `21 & 22 ýpeicner, Appenzell a nIcncer'wy,, c. ,ha +U 
19 Meyringen, Berne 11,12,30 Staefa, Zurich B1 Rolle, Vaud 15 
23 Mézières Vaud 16 Stein am Rhein, chev. 30 Romont, Fribourg 12 
28 Mmrel Valais 15 Sursee, Lucerne 14 Rorschach, St-Gall î 
25 Monthey, Valais tI Tavannes-dessus, Berne 30 Rougemont, Vaud 13 

9 Montreux-Planches, V. 25 Teuffen, App. B4,28 et 29 Rue, Fribourg 20 
B3 Montricher, Vaud 11 Thayngen, Schaff 31 St-Aubin, Neuchâtel 4 

Morat, Fribourg 2 Tletenkasten, Grisons B21 St-Imier, Berne 12 
27 Atosnang, St-Gall B`. l Tramelan, uerne 7b-1J ariiaurice, vaiaýs ti 

----m -- .. ^ ---" -oý 

jýeraon, Vaud 3 Reichenbach B. B 23 Wolfenschiessen 11d. ju 1letensras[eis, ur. - , - Zermatt, ''alais 23 Reinach, Argovie 10 Wyl, St-Gall 1 Tramelan-des., Berne 13 
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Novembre (suite) Vouvr-v, Valais 14 DECEMBRE Villmergen, Argovie 3 
Travers Neuchàtel 1 Weinfelden, Th. 13 et B 27 Sursee, Lucerne 6 Wattwvl, St-Gall 4 
furbentfial, Zurich B 25 AVilchiugen, Schatlh. B 18 Teuf en, Appenzell B6 Weinfelden, Th. 11, et B 26 
1 nterhallau, Schaffh. 4 Wildhaus, St-Gall 5 et 6 Thoune, Berne 18 Wilchingen, Schatllr. 16 
Unterseeii, Berne 1 et 20 Willisau. Lucerne B 28 Tiefenkastels, Grisons B 16 '%Villisau, Lucerne 23 
Uster, Zurich 28 et 29 N interthur Z. 7, B7&21 Tramelan-dessus, Berne 11 Winterthour, B 5,19 
Uznach, St-Gall M2,16et30 R yl, St-Gall 19 Troistorrents, Valais 5 Yverdon. Vaud 26 
Vevey, Vaud 26 Zizers, Grisous B6 Turbenthal, Zurich B 30 Zizers, Grisons B 11 
Vex. Valais 15 Zofingue, Argovie 14 Un. erhallau, Schaffh. B2 Zug 3 
Viège, Valais 12 Zug 5 Uster, Zurich B 26 Zweisimmen, Berne 19 
Villeneuve, Vaud 21 Zurzach, Argovie 4 Utznaeh. St-G. M 14&28 

FOIRES ÉTRANGERES pour 1901. 
JANVIER St-Laurent, Ain 5 Nlontrioiid, llte-Savoie 18 Bozen, Tyrol 11 au 23 

Aix-les-Bains, Sav. 2 et 14 S'"-Marie-aux-Mines, B2 Morteau, Dbs5, B 12,19,26 Chàlons-sur-Saône B 30 
Altkirch, Haut-Rhin 21 St-Vit, Doubs 16 Mulhouse, Alsace 5 Champagnole, Jura 11; 
! mancy, Doubs 3 Salins, Jura 21 Orchamp, Jura 13 Chàtillon. Aoste 16 
Arbois, Jura 1 Sallanches, Ht-S. 12B 19 Pfafenhofen, Bas-Rhin 1'2 Chaumergi, Jura 9 
Arinthod, Jura 1 Sancey-le-Gr., Doubs 25 Poligny, Jura 25 Clerval, Doubs 12 
Baume-les-Dames, Dbs 3 Selliéres, Jura 9 Pontarlier, Doubs 14 et 28 Coligny, Ain 19 
Belfort, Haut-Rhin 7 Tanninges, Savoie 7 et 17 Pont-de-Roide, Doubs 5 Constance B5 
Besançon, Doubs 14 Thonon, lite-Savoie 30 Port sur-Saône, Ht-S. 28 Courtavon, Alsace 4 
Bletterans, Jura 15 Valence, Drôme 3, B 7&21 Rigney, Doubs 5 Cruseilies (H-Savoie) 6B27 
Bourg, Ain 2 et 16 Verres, Piémont B7 Ruftach, Ht-Rhin 12 Dannemarie, Ht-Rhin 12 
Bozen, (Bolzano) T. B7 Vezelley, Yonne 25 St-Amour, Jura 2 Delle, Haut-Rhin 11 
Champagnole, Jura 19 St-Claude, Jura 9 Dole, Jura 91 
Clerval, Doubs 8 FIýVIIIER St-Jran-d'Aulph, Ht-S. 4 Douvaine, Hte-Savoie 28 
Coligny, Ain 15 Altkirch, Haut-Rhin 28 St-Jean"de-Maur. 16 & 17 Erstein, Alsace 11 
Constance B1 Aiguebelle, Savoie 14 St-Laurent, Ain 2 ei 14 Evian-les-Bains, H-S. 4 et 18 
Cruseilles (Hte-Savoie) 2 Amphion, Savoie 18 Sis-parie-aux-Mines, B6 Ferrette, Ht Rhin 5 
Dannemarie, H. -Rh. 8 Arbois, Jura 5 St-Paul, Hte-Savoie 4 Fraisans, Jura 6 
Delle, H. -Rhin 14 Arinthod, Jura 5 St-Triviers de C., Ain 11 Francfort s/M. 27-17 avril 
Dôle, Jura 10 Ballaison, Hte-Savoie 4 St-Vit, Doubs 20 Fribourg en Brisgau B 14 
Epoisses, Côte-d'Or 10 Baurne-les-Dames, 7 et 21 Salins. Jura 18 Gaillard, Haute-Savoie 21 
Evian-les-Bains, h-S 2&21 Belfort, Ht-Rhin 4 Samoëns, Hte-Savoie 6 Gex, Ain 1 
Ferrette, Alsace 1 Besançon, Doubs 11 Sancey-le-Gr., Doubs 25 Grenoble Isère 31 
Fraisans, Jura 2 Bletterans, Jura 19 Selliéres, Jura 13 ingweiler Bas-Rhin 26 
Gaillard, Hte-Savoie 15 Bourg, Ain 6 et 20 Strasbourg, lias-Rhin B20 Jussey, Hte-Saône 216 
Grenoble, 22 au 5 février Culons-sur-Saône, cuirs 
Jussev, Hte Saône 29 et bétail 11 et 27 
Langres, li -Marne 7 Champagnole, Jura 16 
Le Deschaux, Jura 6 Clerval, Doubs 12 
Leipzig 2-15 Cluses, Savoie 18 
Les Echelles, Savoie 17 Coligny, Ain 19 
L'Isle, Doubs 7 et 21 Collonges, Ain 15 
Lons-le-Saunier, Jura 3 Constance B5 

1 Maiche, Doubs 17 Cruseilles (lite-Savoie) 6 
Megève. Savoie 4 Dannemarie. lit-Rhin 12 

Tervai, Jura 11 
Thonon, lite-Savoie 111 
Vercel, Doubs 22 

et tous les samedis jus- 
qu'à l'Ascension. 

Verres. Piémont B4 
Vezellcv, Tonne 25 
Viry, lite-Savoie 14 et 28 
Vius-en-Sallaz, Savoie 4 

Langres, Hle-Marne 2"? 
Le Deschaux, Jura 18 
Les Gets, Savoie 2 
L'Ible, Doubs If et 18 
Lons-le-Saulnier, Jura î 
! laiche, Doubs 21 
! Mayence. M 11-2-'i 
lMIeHssv, lite-Sa, oie 2t) 
Mirecourt, Vosges 11 

«' t 
llouthéliard, Doubs . 211 

Mirecourt, Vosges 14 et 28 Delle, lit-Rhin 11 MARS Montileur, Jura . -'_' 
Montbéliard, Doubs 28 Dôle. Jura 14 AltLirch, lit-11h. 14 et 28 Montriond, fite-Savoie i 
Montmelian, Sa, oie 26 Donnas Aoste M1 Amency, Doubs 7 Morteau, 5, IS 12, lU `2i'; 
Morteau, I, B 8,1522 29 Epoisses, Côte-d'Or 7 Amphion, Savoie 14 Nlouttiers, Savoie 2. ) 
Morzine, lite-Savoie 28 Ferretie, lit-Rhin 5 Aoste, Piémont 4 Mulhouse, Ilaut-R. L' S 
Mouttiers, Savoie 7 Fraisans, Jura 6 Arbois, Jura 5 Munster, Haut-Rhin 11 
Mulhou-e, Alsace B1 Fribourg en Brisgau 814 Arinthud, Jura 5 Ken-Brisach, lit-Rhin 25 
Neu-Brisach, Ht-Rhin 21 Gaillard, Hte-Savoie 15 Aromas, Jura 4 Orchamps, Jura 1: 3 
Orcharnp, Jura 9 Gendrev, Jura 5 Baume-les-Dames, 7 et 21 Polignv, Jura 1 
Perouge, 

. lin 26 fiaguei. au, Bas-Rhin 5 Belfort, haut-Rhin 4 Pontarlier, Doubs 14 & 2K 
Poligny, Jura 28 Jussev, Hte-Saône 29; Beltevaux, lite-Savoie 5 Pont-de-Roide, D. 5K 19 
Pontarlier, Doubs 10 et 21r Langres, lite-Marne 27 Besançon, Doubs 11 Pont-du-Bourg, A. I3 1: 1 
Pont-de-Roide, Doubs 1 Lisle, Doubs 4 et 18 Biot (le), lice-Savoie 15 Port-sur-Saône, lii"S.. Nl 20 
l'nnt-du-Bourg, Ain B 29 Lons-le-Saunier, Jura 7 Bletterans, Jura 19 Rigney, Doubs 5 
Purt-sur-Saône, 11. -S. 30 Maiche, Doubs 21 Boège, 1lte-Savoie 20 Rnpt-s Mox"IL, \u 2u 
Itigney, Douds 1 Mirecourt, Vosges 11.025 Bonne%ille, llte . Savoie 14 St-Amour, Jur. 2 

"Si-Amour Jura 2 Montbéliard, Doubs 25 Bons, Savoie 2 St-Cla'i"fe, Jur, ý 9 
St Claude, Jura 12 Mon fleur, Jura 20 ltouclans, Doubs 1 Pont-St-M. utiu 2t' \2 
St-Jeoire, Faucigny Set 18 Mout fiers, Savoie 25 Bourg, Ain 6et 20 St-hélix, Savoie 13 1 r"t 34 
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SUITE DES FOIRES ÉTRANGÈRES Il 
MARS /, uitej Francfort s/M. 27 mars-17 

St-Genis, Ain ' 1l cuirs 2-6 
St-Jean de Vaurienne, Gaillard, Hte-Savoie 22 

Savoie 29 et 30 Gendiey, Jura 22 
St-Julien, Savoie 4 Gex, Atn 29 
Ste-Marie-aux-Vines B6 Grenoble, Isére M l-14 ch. t 
St-Vit, Doubs 20 Gresy, Savoie 25 et 26 
Sxekingen, D. de Bade 6 Grois-le-Plot, lite-S. 8 
Salins, Jura 18 Ilabère-Lullin, lite-S. '10 
Sallanches, lite-Sav. 2 et 23 Jussey. lite-Saône 30 
Saucey-le-Gr., Doubs 25 Langres, lite-Marne 11 
Schlettstadt, Bas-Rhin 5 Leipzig 22 au ll avril 
Selliéres, Jura 13 Les Ecbelles, Savoie 9 
Strasbourg, Bas-Rh. B 20 Lindau, lac de C. 

_. 
Ni 2b-1 

Tanuinges, lite S. 7 et2l 
Thdnes, lite-Savoie 18 & 30 
Ueberlingen, L. d. Const. 20 
Valence, Drôme 4B 18 
Vercel (Doubs), tous les 
samedis jusqu'à l'Ascens. 
Verres, Piémont B4 
Veze ley, Yonne 14 
\'illers-Farlav, dura 30 
Vulbens-au-\ cache, S. 16 

AVRIL 
Abondance, Ilte-Savoie 20 
: 1iguehelle, Savoie 9 
Altkirch, haut-Rhin 18 
Annecy, lite-Savoiel5R1fi 
Aoste, Italie 1 
Arbois, Jura 2 
Arinthod, Jura 2 
Bau r, e-les-Darnes , 

D. 4et18 
Belvair, Doubs 4 
Bernes, lite-Savoie B 15 
I3 santon. Doubs 8 

Les Echelles, Savoie 125, 
Les Fourgs, Doubs 21 
Les Rousses, Jura 27 
L'Isle, Doubs 6 et 20 
Lons-le-Saunier, Jura 2 
Lugrin, Hte-Savoie 3 
Lullin. Ilte-Savoie 8 
Maiche, Doubs 17 
Ma'ignier, Ilte-Sav. 1 et 15 
Megève, Savoie 27 
Megevette Iite-Savoie t7 
: llieussv, Hte-Savoie 20 
Mirecourt, Vosges 13 et 27 
Moutbélia, d, Doubs 27 
Jlontrnéliau tous leslundis 
Morez, Ju'a 6 
Moreex, Aoste 22 ý 
Morillon. Ilte-Savoie B 13! 
Morteau 7, B 11, 'I et 28 
Moutliers. Savoie 20 
Munster G. F. lit-Rhin 27 
Niulhouse, lit-Rh B7M 28, 
Neu-Brisach. Ht-Hhru h 
Nus. Vallée d'Aoste '2' 
Or"rhamp, Jura x 
I'faftenhofen, Bas-nrun 14 
l'olignv Jus 27 et 129 
Pontarli, r, Doubs 9&2t 
fout-de-ltoide, Doubs 
Pout-du-ltý, urg, Ain B 18 
Pont-St-Martin, A. 18&20; 
Port-sur-Saône, B 11,1 2,13 
Pougny, Mn B '2H I 
Reignier, Ilte-Sav. 10 & 25 
Rigney, Doubs 
Rochette (La), Savoie, B 

tous les mercredis. 
Rrnnilly, Savoie 
St-Amour, Jura 
Ste-Claude, Jura 11 
St-Geuis, A-n 2'2 
St-Jean-de-Gouv.. Ain 8 

Cha1lat'd-St-Anselure, --- SI-Pier, e Aoste 21 Daunencuir. JIt-NhiH 14 St-Jean-de-Maur. 31 
Aoste 22 St-Ti ivicrrde-Court , A29 Delle, Haut-Rhin 13 St-Laurent, Ain 4 et 20 

Chàlons-sur-Satine B 29i Si Vincent, . 'toste 29 It. vonne, Ain 28 Ste-Mari, -aux. -Mines B1 
Charnpa{CnOIe, Jura 20 St-Vit, Doubs 17 D, ile, Jura 9 St-Vit, Doubs 15 
Clerval, Doubs 1) S" lias, Jor+ 15 Erstein, AIsace 27 Salins, Jura +311 
Cluses, lite-Savoie 1 Sammtis. Ilte-Savoie :i Evian-les-[3: +ius, lite-S. 13 SaII; mches, lite-S. 4 et '25 
Coliguv, Ain If; Sancev-le-I. r., Fiouls '25 Fa+verges, Ii-Savoie 15&'29 Sanueus, Ilt-Savoie t 
Cullonges, Ain 23 Sciunzier, lite-Savoie 24 Frrr, tte, Alsace 7 S: +ncev-1. -i: r., Doubs 2-, 
1-o11stance B 2, M 13-21) Sollirres, . Jura, 111 Fluutet, Savoie 21 Schh4ls'adt, Alsace I if t"21 
ý-""seilles, 1)+'-Savoie 3 Sc tm nt, et (. Jura) 30 Fraisa s, Jura I Sciez, lite-Savoie 21 
Ihuu+emarre llt-ß. 9&'3 SeNtr ux. lite-S"ivoie 3(1 Fr: angy. lit, -Savoie 3 Segny, Ain 20 

lie, llalit- lthiu 8 St. asbourg, Bats-RhiuB 17 Gaillard, lltc-Savoie 15 S. "Iliéres. Jura 8 
Dit"ontie Ain 16 Tanuim; es lite-Savoie 25 Gignod, Aoste B f3 Servoz, lit. "-Savoie 27 
Dole, Juta "II Thonon, lite-S. Set 19 Grautd- Bo, uand, liS I &29 Sha-bourg, IL-l1 13 22 
Uoticier, Jura 16 Carherss,, I1te-Sav. B. 23 Iiaguenau Bas-lihin 7 Tauninges. lite-Savoie 1) 

+ x 3I1 1-. Mltsses, Cote-d'Or II) Vail1 ", Ilte-Savoie `9 lioitaux-Neufs, Doubs _0 Thoiry, Ain 
Faverges, 11. -Sav. 3 et 17 1'alpeline, Aoste 17 . 1oûgue. Do++hs 25 Thunes, Savoie 6 et 1, S 

1 I"eu'rette, Ilaut-Iihin 2 \'eigy-Foncenex, I1te-S. 29 . Inss. "y, Ille-S ', titi 2r1 I-, bel lino eu, I.. de C. 1 
Fraisatns Jura 3 Vereel, lotis les samedis La li. nun, ", Ilt. r; i etc 15 l'ýiu, ", litt. -Savoie 1.3g2- 
Fribourg i/B. B 11, Ni -, i jusqu'à I'AsceusioH. L+ Clusaz, Ilta-ý; n. ii. 31 Valens, Drôme 3,13 6S., 20 

Biot (le), Savoie 10 St-Claude, Jura 13 
Bletterrns, Jura 16 St-Geais, Ain 10 
Boëge, Ilte-Savoie 30 St-Gervais, lite Savoie 8 
Bcus, Savoie 1 St-Jeau"d'Aulph, HG. -ý. 10 
Bouclans, Doubs 4 St-JeandeJlaur. S. 1t 
Bourg, Ain 3 et 17 St-Jeoi. e, Savoie 1 et 1ý 
Bozen, Tyyrol B 13 St-Laurent, Aiu 6 
Cer"cier, Flte-Savoie 15 Ste-Marie-aux" \lines, B-3 

Lons-le-Saunier, Jura 4 
L'Isle, Doubs 1 et 15 
Maiche, Doubs 18 
Megeve, Savoie 5 
Mirecourt, Vosges 8 et 22 
-Montbéliard, Doubs 29 
Moultleur, Jura 23 
Morteau, 2 B9,16,23 & 30 
Mouttiers, lite-Savoie 9 
Mulhouse, lit-Rh. B 2M 9 
Nus, Vallée d'Aoste 25 
t)rchamp, Jura 10 
Passy, lite-Savoie 2- 
Pero�ge, Ain 27 
Petit-Bornand, lite-b. 9 
Poligny, Jura 22 
Pontarlier, Doubs 11 et 25 
Pont-de-Roide, Doubs 2 
Port-s/Satine, B 20,21et22 
Rigney, Doubs 2 
Rumilly, Savoie 4 
Sækiugen, D. de Bade 25 
St-Arnour, Jura 6 

Verres, PiérnoutB 1,2 et 18 Langres, Hte-Marne 9I 
Vezelley, Yonne 16 Le l: 1 able s Beaurnout 1 
Villeneuve, Aoste B 22 Le Ue. r; ieua.. lura 3 

M .1 
Abondance, Hte-Savoie 27 
Aiguebelle, Savoie B7 
Aix-les-Bains, Savoie 3 
Albertville, Savoie 2 et 16 
Allinges, lite Savoie B 28 
Altkirch, Ilaut-Rhin 20 
Arnancey, Doubs 2 
Antey-St-André, AosteB 4 
Aoste, Italie '13 & 27 
Arbois, Jura 7 
Aiintho-t, Jura 7 
Aroinas, Jura 2 
Baume-les-Dames, 2 et 16 
Beaucaire, Gard 16 
Belfort, Haut-Rhin 6 
Bellevaux, Hte-SavoieB25 
Besançon, Doubs 13 
Bletterans, Jura 21 
Boëge, lite-Sav. 28 
Bois-d'Amont, Jura 20 
Bouuevaux, Ilte-Sav. 2 
Bonneville, lite-Savoie 14 
Bons, Savoie 1 
Bouclons, Doubs 4 
Bourg, Ain 1 et 15 
Bozen, Tyrol 1 
Chainbave, Aoste 27 
Charuonix, lite-Sav. B 15 
Champagnole, Jura 1t 
Chapelle d'AboudanceBl6 
Châtel d'Abondance 3 
Chatillon, Aoste t3 
Chatillon, lite-Savoie 25 
Chauinergi, Jura 27 
Chevenoz, 11'e-Savoie B8 
clerv: l, Doubs 14 
Cluses, lite-Savoie 27 
Coligny, Ain S31 
Collon;; es, Ain 31 
Const: uu"e li 7 
CruseiHes (lite-Savoie) 1 
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SUITE DES FOIRES ÉTRANGERES 
Valleºry Hte-Savoie 21 La Salle, Aoste 5 et 20 
Vercel, boubs 4,11 & 271 Les Houches, Savoie 7 
Verres, Piém. B 6,28 & 29, L'Isle, Doubs 3 et 17 
Vesoul, Hte-Saône)4,11,11,2111 Lons-le-Saunier, Juia 7 
Vezelley, Yonne 15 Maiche, Doubs 20 
Ville-du-Pont, Doubs 17 Massongy, Savoie 25 
Villers-Farlay, Jura 30, Megève, Savoie 25 
Vius-en-Sallaz, Savoie 6' Ni Vosges 10 et 24 

JUIN 
Montbéliard, Doubs 24 
Montfleur, Jura 7 

Abondance, Hte-Savoie 7 Morzine, Hte-Sav. 8 et 22 
Aiguebelle, Savoie B 4,7 Morteau (Doubs) 4 
Aime, Savoie 4 Bétail 11,18 et 25 
Aix-les-Bains, Savoie 7 Mouttiers, Savoie 3 et 25 
Albertville, Savoie 43ý Mulhouse, Alsace B4 
Amancy, Doubs 7 Neu-Brisach, Ht-Rhin 21 
abois, Jura 4 Orchamps, Jura 12 
arinthod, Jura 4 Polignyy, Jura 24 
Aromas (Jura) 3, Pontarlier, Doubs 13 & 27 
Baume-les-Dames, 7 et 20 Pont-de-Roide, Doubs 4 
Belfort, Haut-Rhin 31 Port-sur-Saine B 11, 
Besançon, Doubs 10 et du. Rignep, Doubs 4 

24juin au 8 juilletl Ruffach, Ht-Rhin 18 
Biot (Le) Savoie 1 et 15, Rumilly, Savoie 5 
Bletterans, Jura 18 
Boége, Hte-Savoie 25 
Bons. Hte-Savoie 4 
Bouclans, Doubs 14' 
Bourg, Ain 5 et 19 
Bozen, Tyrol B 1,7-21 
Brvmath, Bas-Rh. 26 
Challand, St-Ansel. 13et14 
Chàlons-sur-Saône 25 
Chamonix, lite-S. 15 et 30 
Champagnole, Jura 15 
Chatillon, Aoste 12 
Clerval, Doubs 11 
Coligny, Ain 18 
Colmar, Ht-Rhin M 30 
Constance B4 
Dannemarie, lit-Rhin 11 
Delle, Haut-Rhin 10 
Dôle, Jura 13 
Donnas, Aoste 4 
Doucier, Jura 17 
Douvaine, Hte-Savoie 7 
Draillant, Savoie 1 et 15 
Epoisses. Côte-d'Or 10 
Evian-I. -Bains, H. -S. 3 
Feldkirch, Voralb. 17 & 18 
Ferrette, Alsace 4 
Flumet, Savoie 4 
Fontainemore, Aoste B1 
Fraisans, Jura 5 
Gaillard, lit-Savoie 11 
Gendrey, Jura 3 
Gex, Ain 1 
Grand-Bornand, Hte-S. 12 
Grand-Dessiat, Vosges 25 
Grenoble, Isére, chevaux 1 
Jussey, Hte-Saône 25 
La Clusaz. Hte-Savoie 1 
Langres, Hte-Marne 7 
La Roche, H-S. chevaux 20 
La Rochette, Sav. 5,12,19 

St-Ainour, Jura 1 
St-Claude, Jura 7 
St-Genis-Pouilly (Ain) 10 
St-Gervais, Savoie 10 
St-Jean-de-Maur. 21,22,23 
St-Jeoire, Hte-Sav. 7et1¬ 
St-Julien, Savoie 3 
St-Laurent, Ain 1 
S'"-Marie-aux-Mines. Al- 

sace B 5, M 30 et 1 
St-Pierre, Aoste 10 
St-Trivierde Courte, Ain 3 
St-Vincent, Aoste 5 et 6 
St-Vit, Doubs 19 
Salins, Jura 17 
Samcens, llte-Savoie 5et19 
Sancey-le-Grand, Doubs25 
Sellières, Jura 12 
Strasbourg, Bas-Rhin B 19 
Tanninges, Hte-S. 13 et 27 
Termignon, Savoie B 13 
Tervai, Jura 10 
Thône, Savoie 3 et 15 
Vercel, Doubs 10 et 24 
Verres, Piémont B3 
Vezellev, Yonne 15 
Viryry, lite-Savoie 2.5 
Vulbens-au-Vuache 7 

JUILLET 
Aiguebelle, Savoie B2 
Altkirch, Haut-Rhin 

1,25&29 
Amancey, Doubs 4 
Annecy, Savoie, chevaux 2 
Arbois, Jura 2 
Arinthod, Jura 2 
Baume-les-Dames, Dbs 4 
Beaucaire, Gard 22 au 31 
Belfort, Haut-Rhin 1 
Bellevaux, Sav. poulainsl2 

Besançon, Doubs 8 
Bletterans, Jura 16 
Boége, lite-Savoie 30 
Bonneville, Hte-Savoie 9 
Bons, Savoie 8 
Bornand-le-Grand 27 
Bouclans, Doubs 4 
Bourg, Ain 3 et "17 
Bregenz, Voralberg 25 
Champagnole, Jura 20 
Chaumergi, Jura 25 
Clerval, Doubs 9 
Cluses, Hte-Savoie 1 

Chevaux et mulets. 
Coligny, Ain 16 
Colmar, Ht-Rhin M 7-28 
Constance, D. de Bade B2 
Dannemarie, Ht-Rhin 9 
Delle, Haut-Rhin 8 
Dôle, Jura 1t 
Doucier, Jura 16 
Evian-les-Bains. Hte-S. 29 
Faverges, Hte-Sav. 17&31 
Ferrette, Alsace 2 
Flumet, Savoie 2& 16 

a Poulains, 22 
Fraisans, Jura 3 
Gaillard, Hte-Savoie 11 
Habère-Lullin, H. -Sav. 10 
Jussey, lIte-Saône 30 
Langres, Hte-Marne 15 
La Roche, lite-Savoie 4 
Les Echelles, Savoie 26 
Les Rousses, Jura 15 
L'Isle, Doubs 1 et 15 
Lons-le-Saunier, Jura 4 
Maiche, Doubs 18 
Maxilly, Hte-Savoie B 22 
Megéve, lite-S. Poulains 5 
Mirecourt, Vosges 8 et "22 
Montbéliard, Doubs 29 
Morteau, D. 2,9,16,23 et 30 
Mouttiers, Savoie 8 
. Mulhouse, Alsace B2 
Orchamps, Jura 10 
Pfaffenhofen, Bas-Rhin 9 
Poligny, Jura 22 
Pontarlier, Doubs 11 & 25 
Pont-de-Roide, Doubs 2 
Port-sur-Saône, B 12 et 13 
Publier, lite-Savoie 31 
Rigney, Doubs 2 
St-Amour, Jura 6 
St-Claude, Jura 13 
St-Jeoire, Hte-Sav. 1`2 et 26 
St-Laurent, Ain 6 
Ste-Marie-aux-Mines B3 

M 7,8,14,15,21 &22 
St-Paul, Hte-Savoie 26 
St-Trivier-de-Courtes 15 
St-Vit, Doubs 17 
Salins, Jura 15 
Sancey-le-Gr., Doubs 25 
Sellières, Jura 10 

Strasbourg, Alsace B 17 
Thoron, If te-Savoie 3 et 18 
Tanninges, Hte-S. 25 

pour les mulets 15 
Valence Drôme 3, B1 et l5 
Vercel, bouhs 8 et 22 
Verres, Piémont B1 
Vezelley, Yonne 23 
Ville-du-tout, Doubs 2 
Vius-en-Sallaz, Savoie 1 
Vinzier (Savoie) 1 

AOUT 
Aiguebelle, Savoie B 6,22 
Albertville, Savoie B1 
Allinges, Savoie B 17 
Altkirch, lit-Rhin 26 
Arbois, Jura 6 
Arinthod, Jura G 
Aromas, Jura 31 
Baume-les-Dames, Dbs 1 
Beaume, Doubs 13 
Belfort, lit-Rhin 5 
Besançon, Doubs 12 
Bletterans, Jura 2(t 
Boëge, Hte-Sav. 22 
Bons, Savoie 9 
Bouclans, Doubs 15 
Bourg, Ain 7 et 21 
Bozen, Tyrol B 2G 
Brumath, Bas-R. M21 \ 2. ) 
Cercier, Ht-Savoie 27 
Chalons-sur-Saône, B5 
Champagnole, Jura 17 
Chevenoz, lit -Savoie, 

poulains et bestiaux x 
Clerval, Doubs 1: 3 
Coligny, Ain "2U 
Collonges, F. de l'Eclus4" : 31 
Constance, D. de B. C 1; 
Cruseilles (lite-Savoie 7 
Dannemarie Ht-Rhin 1: 3 
Delle, Haut-Î1hin 12 
Dôle, Jura rt 
Douvaine, lite-Savoie -) 
Epoisses, Côte-d'Or : 31 
Evian-les-Bains, lite-S. 12 
Faverges, lite-Sav. 22rß 
Ferrette, Alsace i; 
Féterne, Savoie fi tir 
Fillinges, Savoie 1; 12 
Fraisans, Jura 7 
Francfort-sur-le-Main du 

28 Août au 18septewt, n 
Gaillard, lite-Savoie 
Gendrey, Jura Ii1 
Grand-Bornd, l 1. -S., Vu nl7 
Grenoble, Isère 16 au ; ai 
Ingweiler, Bas-Rhin M 
Jougne, Doubs 
Jussey, lite-Saône 
Langres, lite-Marne lti-! i 
Lemuy, Jura "21 
Les Itousses, Jura 
Lisle. Doubs 5o! 11.1 
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SUITE DES FOIRES ÉTRANGÈRES 
Lons-le-Saunier, Jura 'l 
Lulltn, lite Savoie 9 
Maiche, Doubs 16 
Mayence, lit-Rh. M 12-14 
Megève, lite S. 12,13& 14 
Mieussy, Hte-Savoie 20 
Mirecourt, Vosges 12 et 26 
Montbéliard, Doubs 26 
Montileur, Jura 13 
Morez, Jura 16 
Morteau, D. 6, B 13.20 & 27 
Mulhouse, Als. B7M 27 
Munster, lit-Rhin 19 

1 Neu-Brisach, Ht-Rhin 2fi 
Nus St-Bartliélémy A. 22 
Orchamps, Jura 14 
Poligny, Jura 26 
Pontarlier, Doubs 8&22 
Pont-de-Roide, 14oubs (; 
Pont-du-Bourg, Ain B 20 
Port-sur-Saône, Saône 5 
Reiguier, lIte-Savoie 1&16 
Rhèmes, N. D., Aoste B 26 
Riguey, Doubs 6 
Rufach, lit-Rhin 16 
Rumilly, Savoie 24 
St-Amour, Jura 3 
St-Claude, Jura 10 
St-Félix, Savoie B 30 et 31 
St-Genis, Ain 20 
St-Jean-d'Aulph, Sav. 29 
St-Jean-de-Maurienne 27 
St-Laurent, Ain 3 et 10 
S'*-: Varie-aux-Mines, B7 
St-Pierre-de-Rumilly, 

liante-Savoie B 23 
St-Trivier-de-Courtes 19 
St -Vit, Doubs 21 

ISalins, Jura 19 
Sallanches, lite-Sav. 3et 24 
Sancev-le-Gr., Doubs 26 
Schlettstadt Alsace 27 
Sciez, Hte-Stavoie 23 
Selliéres, Jura 14 
Septmoncel, Juia 5 
Strasbourg, Al ace B 21 
Tanninges, lite-Sav. 8&29 

Pour les mulets le 14 
Tervai, Jura 17 
Thônes lite-Savoie 19&31 
Ueberlingen, Constance 28 
Ugine lite-Savoie 12 et 26 
Valence, Dr. B5& 19,26 

Vercel}l)oubs -Savoie 5 et 113 9 
Verres, Piémont B5 I Vezelley, Yonne 19 
Vllle-du-Pont, Doubs 13 
Villers-Farlay, Jura 30 Nimier, Savoie B fi Virv, Ilte-Savoie 16 Vulbens-au-Vuache, S. 24 

SEPTEMBRE 
Aiguebellc, Sa'. oie B3 

Aime, Savoie 30 Leipzig du: 30sept. aul9oct. 
Aix-les-Bains, Sav. 14et23 Les Gets, Savoie 9 OCTOBRE 
Albertville, Savoie 27 Les Bouches, Savoie 12 Abondance, lite-Savoie 4 
Altkirch, fil-Rhin 30 Les Rousses, Jura B 24 Aiguebelle, Savoie B1 
Amancy. Doubs 5 L'Isle, Doubs 2 et 16 Aime, Savoie li 
Annecy, lite-Savoie 30 Lons-le-Saunier, Jura 5 Albertville, Savoie 17 
Aoste, +Italie 6et30 Lullin, Hte-Savoie 30 Altkirch, Ht-Rhin 24 
Arbois, Jura 3 Maiche, Doubs 19 Amancy, Doubs 3 
Arinthod, Jura 3 Marin, près Thonon B9 Annecy, Hte-Savoie 1 
Aronas, Jura 30 Massongv, Sav., grains 25 Antey-St-André, Aoste B2 
Ayas, Aoste B 16 Megève, Savoie 6 et 27 Aoste, Italie 14 et 2' 
Ballaison, lite-Savoie 16 Megevette, lite-Savoie 26 Arbois, Jura 1 
Baume-les-Dames, Dbs 5 Mirecourt, Vosges 9 et 2: 3 Arinthod, Jura I 
Belfort, Haut-Rhin 2 Montbéliard. Doubs 30 Ayulaville, Aoste 5 
Bernex, lite-Savoie B 30 Montlleur, Jura 9 Baume-les-Daines, Dbs :3 
Besançon, Doubs 9 Monmélian, Savoie 9et23 Belfort, Ht-Rhin 7 
Bletterans, Jura 10 Morteau, D. 3 B 10,17 & 24 Bellevaux, Ute Savoie B9 
Boëge, Savoie 23 Mouttiers, Savoie 1'l et 23 Besançon, Doubs I« 
Bois-d'Amont, Jura 16 Mulhouse, Haut-Rhin B3 Biot (Le), Savoie 21 
Bonne, lite Savoie 4 Neu-Brisach, fit-Rhiu 30 Bletterans, Jura 1 
Bonneville, lite-Savoie 10 Novel, lite-Savoie B 21 Boëge, Hte Savoie 2tt 
Bons, Ilte-Savoie 10 Orchamps, Jura 11 Bons, lite-Savoie tu 
Bourg, Ain 4et 18 Passy, lite-Savoie 21 Bouclans, Doubs ; 
Bozen, Tyrol B 23, M 9-21 Poligny, Jura 23 Bourg, Ain 2 et liý 
Brumath, Bas Rhin 1I 22 Pontarlier, Doubs 12 & 26 Brégenz, Vorarlberg 17 
Chilon-sur-Sarine, Lég. 7 Pont-de-Roide, Doubs 3 Chilon-sur-Saône '3ý1 
Chamonix lite-Savoie 30 Pont-du-Bourg, Ain B '18 Chambave, Aoste 1: ) 
Champagnole, Jura 21 Port-s/Saône, 11. -S B3et4 Chamonix, lit Sav. 1 et `l3 
Chapelle-d'Abondance B19 Rignev, Doubs 3 Champagnole. Jura 19 
Châtel-d'Ab., Hr"-Sav. B 17 Rutl'acci, Ht-Rhin 8 Chapelle d'Abondance 1329: 
Chaumergi, Jura 21 St-Amour, Jura 7 Châtillon, Aoste 7' 
Châtillon, Ilte-Savoie 21 St-Claude, Jura 14 Clerval, Doubs >11 
Clerval, Doubs 10 St-Félix, Savoie B 18 Coligny, Ain I: " 
Cluses. Savoie '16 St-Gerais-Pouilly (Ain) 20 Cluses, Savoie 21 
Coligny, Ain 17 St-Gervais, Savoie 14 Constance, D. de B. B1 
Constance B 3,16-21 St-Jean-de-Maurienne, 13 Contamine-s-Arve, Il-S. 7 
Courmayeur, Aoste 5 et 30 St-Jeoire, lite-Savoie2&13 Courtavon, Alsace U 
Cruseilles, lite-Savoie 4 St-Julien, Savoie 2 Cruseilles (Hte-Savoie) "2 
Danuemarie, fit-Rhin 10 St-Laurent, Ain 7 et 28 Dannernarie, Alsace t 
Delle, lit-Rhin 9 Ste-Marie-aux-Mines B4 Delle, lit-Rhin 14 
Dole, Jura 12 &M 15,16,22 et 23 Dôle, Jura 1n 
Doucier. Jura 16 St-Trivier-de-C. Ain 23 Donnas, Aoste p, 
Faverges, lite-Savoie 11 St-Vit, Doubs 18 Douvaine, lite-Savoie 1 
Feldkirch, Jorarlb. 23&24 Salins, Jura 16 Draillant, Savoie " 
Ferrette, Alsace 3 Sameens, lite-Savoie 30 Ersteis, Alsace 21 
Fillinges, Savoie 9 Sancey-le-Gr., Doubs 25 Evian-les-Bains, lite-S. 7 
Fraisans, Jil ra 4 Saverne, Bas-Rhin 8au12 Faverges, lite-S. 2,16&17 
Francfort s/M., cuirs2 au 7 Scionzier, lite-Savoie 25 Ferrette, lit-Rhin 1 
Gaillard, lite-Savoie 30 Sellières, Jura 16 Flumet, Savoie 1 et 15 
Gendrey, Jura 23 Servoz, lite-Savoie 20 Frangy, Hte-Savoie 1K 
Gex, Ain 9 Sixt, Faucigny 16 Fraisans, Jura 
Gignod, Aoste B 14 Strasbourg, Alsace B 18 Fribourg en Br. 19-2: 1 
Grand-Bornand, ll-S. 21 Tanninges, lite-Sav. 12 Gaillard, lite Savoie 15 
Grenoble Isère, chevaux 7 Termiguon, Savoie B : 30 Gex, Ain Il; 
Gressonay St-Jean, A. 21 Thollon, lite-Savoie '28 Grand-Bornaiid H. S. -2--t Il; 
Grésy s. Isère, Savoie B I6 Thônes, Sav. 1, poulaius23 Grenoble, Isère. chev. 12 
Habère-Lullin, II. -Sav. Ifi 'Phonon, lite-Savoie4et 19 liabsheim, lit-Rhiu 2ý( 
Hôpitaux-Neufs, Doubs 28 Vailly, lite-Savoie 21 Haguenau, Bas Rhin I 
Jussey, Ille Saône 21 Valgrisenche, Aoste B 21 Jougne, Doubs 25 
La Clusaz, lite-Savoie 111, Vallorcine, l1' -Sav. B 19 Jussey, lite-Salue _9 
Langres, lite-Savoie 30 Valpelline, Aoste B16 & 17 La Baume, lite-Sav. 3 
Lajoux, Jura B16 Vercel, Doubs 2,1ti & 30 Langres, Il te-Marne 25 
Larringes (lite-Savoie) 26 Verres, Piémont B2 La hoche, 11. -Sav. 11iet 2t 
La Thuile, Aoste 6et7 Vezelley, Yonne 14 La Itochette, Savoie 
Le I) s h: nrx, Jura 9 Vius-en-Sallaz, lite-S, iv. 2 La salle, Aoste 11 
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SUITE DES FOIRES ETRANGERES 
Le Chàhle-s/Beaurnont 2 \O%El11BItE Orchamps, Jura 13 Champagnole, Jura 21 
Les Fourgs, Doubs 22 Abondance N. D. Hte. -S 4 Perouge, Ain 16 Chaumergi, Jura 18 
Les Gels, Savoie 2É Aiguebelle, Savoie 1't Ptaffenhofen. Bas-Rhin 5 Clerval, Doubs 1U 
Les Houches, Savoie 18 pitkirch_ lit-Rhin 25 
L'Isle, Doubs 7 et 21 Ämancr, Doubs 7 
Lons-le-Saunier, Jura 3 Arbois, Jura 5 
Lugrin, Hte-Savoie 3 Arinthod, Jura 5 
Marche, Doubs 17 Aoste (Italie) 26 
Manguier, Hte-Savoie 30 Baume-les-Dames, Dbs 7 
Mieussy, Hte-Savoie 7 Belfort, Haut-Rhin 4 
Mirecourt, Vosges 14 et 28 Besançon, Doubs 11 
Montbéliard, Doubs 28 Biot, (Le) Savoie 21 
Montriond, Hte-Savoie 10 Bletterans, Jura 19 

1 Mor ex A 
, oste 1 Boége, Hte-Savoie 19 

Morillon, Hte-Savoie B 14 Bonneville, Hte-Savoie 11 
Morzine. Hte-Savoie 'I Bons, Savoie 18 
Morteau, D. 1. B8,15,22,29 Bourg, Ain 6 et 12 
Mouttiers, Savoie 21 Bozen, Tyrol B4 et 30 
Mulhouse, Alsace B1 Champagnole, Jura 16 
Nus, vallée d'Aoste 7 Chatillon, Aoste 15 
Orchamps, Jura 9 Clerval, Doubs 12 

in, Ain Petit-Bornand, II. -Sav. 1 
Coll onges, 

fort l'Ecluse 
12 

1 Polignv. Jura 28 
.., 

`..,. nz,. ox o.. ý. ýumauýc u . ý, et a. rw Pontarlier, Doubs 10 et 24 Cruseilles, Hie-Savoie 6 Sallanches, Hte-Savoie 16 
i Pont-de-Roide, Doubs 1 Dannemarie, llt-Rhin 12 Sa. -cev-le-Gr., Doubs 27j 
Port-sur-Sarine, lite-S. 1 none Ht_tlhi,, il Scionzier, Ht-Rhin 27 
Pougny, Am B8 Divonne, Ain jy Schlettstadt, Bas-Rhin 26 
Publier, Hte-Savoie 15 Dôle, Jura 14 Sellières. Jura 13 
Quinzod, Aoste B9 Douvaine, Hte-Savoie 7 Strasbourg, Alsace B 2') 
Rigney, Doubs 1 Evian, Hte-Savoie 4& 18 Tanninges, Savoie 7 et 21 
Säckingen, D. de Bade 14 Epoisses, Côte-d'Or 2 Tervai, Jura 8 
St-Arnour, 

. Tura 5 Ferrette. Alsace Thônes. Savoie 18 et 30 
St-Claude, Jura 12 Flurnet, Savoie 5 et 19 Ugine, Hte-Savoie 4 et 18 
St-Gervais, Savoie 4 Fontainernore, Aoste B4 Valence, Dr. 6, B4 et 18 
Ste-Hélène, Savoie 31 Fr:. isans, Jura G Veigy-Fonceney, 11. -S. 4 
St-Jean de Gouv. Ain 11 Fribourg en Brisgau 9 Vercel, Doubs 11 et 25 
St-Jean-de-Maur' 311 & i1 Gaillard, Hte-Savoie 8 Verres, Piérnont Bi, 5et 6 
St-. (Dire- Hto-q.. 1 1 R- 25 Gignod, Aoste B 11 Vezellev, Yonne 15 

II St-Lai rent_vAin Grand-Bornand, Il. -S. 7 Vinzier, Savoie B 12 Poligny, Jura 
Ste-. . rie-aux-Mines B. 2 Haguenau, Bas-Rhin la Virv, Ilte-Savoie 5 Pontarlier, Doubs l"2 ei 
St-Pis rre, Aoste 7 et 23 In; weiler, Bas-Rhin M 19 Vulhens-au-Vuache, S. 27 Pont-du-Bourg, Ain l3 
St-Vin -eut, Aoste 24 et 2<5 Jussey, Ille-Saône 26 RVesthofen, B. -Rh. 3,5&10 Pont-de-Roide, Doub, 
St-Vit, Doubs 16 Langres, lite-Marne 2.5 Port-sur-Saône, lite-S. 
Salins, Jura 21 La Rochette, Sav. 13,20, `27 DÉCE)IRRE Reeologne, Doubs 
Sallani lies, Hte-Savoie 26 La Salle, Aoste 11 Ai 

Bigney, Doubs 
Sance}-le-Gr. Doubs 2, Le Deschaux, Jura 19 nuebclle, lite-S. 10 et21 St-Amour, Jura 
c e., ý rrýe_c.... ol Les Echelles. Savoie 5 Albertville, Savoie 5 St-Claude. Jura 
Sein Ain 30 Lindau, lac de Const. 11 8 Altkirch, lit Rhin 19 St-Félix, Savoie P1r. }' 

ères. Jura 9 L'Isle, Doubs 4et 18 AnnecvItalie, Hte-Savoie 2 St-Laurent, Ain i Se 
Septmoncel, Jura 10 Lons-le-Saulnier, Jura 7 Aoste () 10 SI-Marie-aux-Mines, L j 
Seytroux, Hte-Savoie 30 Lullin, Hte-Savoie 4 Arbois, Jura 3 St-Tricier de-C. A 
Strasbourg, Alsace B 16 Jlaiche Doubs 21 Ar"inthod, Jura 3 St-Vit, Doubs 

Jlsirigu ier, Hte-Savoie 13 Arlay, Jura 6 Salins, Jura Ici Taniuges, 11. -Savoie3& i7 Mirecourt, Vosges 11 et 25 Aromas, Jura 2 et 23 Sallanches, Ille Savoie "! 1 Thoiry, Ain 25 Montbéliard, Doubs 25 Baurne-l. s-Darlies, Dbs 5 Samoeus, lite-Savoie H Thdnes. Hte-Savoie 5 Nloiitflptir, Jura 26 Belfort, lit-Rhin 2 Sancey-le-Gr., Doubs 26 
Ueberlingen, lac de C. 23 btonhnéliai, Savoie 27) Besançon, Doubs 9 Selliéres. Jura 11 

j Vacheresse Hte-Sav. B 15 Morez, Jura 4 Bletteraus, Jura 17 Thoron, Ilte-Sav. 2 et 19 
Vercel, Doubs 14 et 28 Morteau. D. 5, B 12,19,26 Bonne, Ille-Savoie 7 Ueberlingen, Lac de C. 'Il 
Verres, Piémont 2, B7 Morzine, Hte-Savoie 8 Bons, Savoie 2 et 10 Verres, Piémont L' 2 
V, -zrlley, Yonne 18 Mouttiers, Savoie 4 Bourg, Ain 4 et 18 Vezclkv, Yonne 13 
Villr-du-l'ont Doubs 14 Mulhouse, lit-Rhin B5 Bozen. Tyrol M 2-14, B20 Vercel, Doubs 9 et 24 
Vill, neuve,: losteB iOet2i Nus, Vallée d'Aoste . Bregenz, Voralberg 5 Vius-eu-Sallaz. Savoie 6 
\' :. . rura tN -I mach lU-fl! °_:, Ch:,! rI -r r-fia' n5 

rungu\, dura w aavuie 
Pontarlier, Douhs 14 & 28 Coligny, Ain '17 et 18 
Pont-de-Roide, Doubs 5 Constance 2, B3 et 21 
Pont-S'-Martin11,12,26,27 Dannemarie, Ht-Rhin 10 
Port-S/Salue, Hte-S. 5 Delle, lit-Rhin 91 
Rigney, Douhs 5 Dôle, Jura 12I 
Ruflaý"h, 111-Rhin 26 Epoisses, Côte-d'Or 10 
Rurnilly, Savoie 23 Erstein, Alsace 16 
S ecki,, gen, Gr. -D. deB. 18 Feldkirch V'oralberg l6&17 
St-Arnour, Jura 2 Fernev-Voltaire,! Aiti 3' 
St-Claude, Jura 9 Ferrette, Alsace 3 
St-Genis, Ain 22 Fraisans, Jura 4 
St-Gervais-les-Bains fl Gaillard. lite-Savoie 9 
Ste-Iléléne, Savoie 2 Gendrey, Jura . 161 
Si Jean-de-Gonv., Ain 11 Gex. Ain 2 
St-Julien, Savoie 4 Grenoble, Isère 4-18, 
St-Laurent, Ain 2 et 4 Jussey. Hte-Saône 31, 
Ste-Marne-aux-Mines, B6 Kaisersberg lit-Rhin 9 
St-Trivier-de-Courte, A. 4 Langres, lite-Marne 16 
St-Vit, Doubs 20 La Rochette, Savoie 4 
Salins, Jura 18 La Roche, fite-Sav. 12 & 26' 

L 'Isle. Doubs 2 et 16 
Lons-le-Saunier, Jura 5 
\laiche, Doubs 19 
Mieussy, Hte-Savoie 20 
Mirecourt, Vosges 9 et 23 ý 
Montbéliard, Doubs 30 
Montmélian, Sav. les lundis 
Morez, Jura 20 
Morteau, Doubs 3, B 10.17 

24 et 311 
Morzine. Hte Savoie 28 
Mouttiets, Savoie 2 
Mulhouse, Ht-Rhin B3 
Münster, Ht-Rhin 16I 
Orchamps, Jura 19 
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MARCHÉS 
Aarau, Argovie, le samedi 
Aarberg, Berne, mercredi 
Aigle, Vaud, le samedi 
Altorf, Uri jeudi 
Altstâtten, St-Gall jeudi 
Appenzell, mercredi, si fête Sndr. 
Aubonne, Vaud, mardi et samedi 
Avenches, Vaud le vendredi 
Baden, Argovie, mardi et samedi 
Bàle, tous lesjours, vendredi mar- 

ché aux poissons. 
Bellinzone, T., mercredi et samedi 
Berne, le mardi, jeudi et samedi, 

mardi marché au blé et au bétail 
Berneck, St-Gall mardi 
Berthoud, Berne le jeudi 
Bex, Vaud 

, 
le jeudi 

Bienne, B., mardi, jeudi, samedi 
Boudry. Neuchâtel, le vendredi 
Bozmgen, Berne mercredi 
Brassus, Vaud le lundi 
Brevets, Neuchâtel, le vendredi 
Bulle, le jeudi. si fête le mercredi 
Buren, Berne le mercredi 
Carouge, Genève, mercredi et sa- 

medi. 
Cerlier, Berne le samedi 
Chàteau-d'(Ex, Vaud. le jeudi 
Chàtel-St-I)euis, Fribourg 

lundi 

Chaux-de-Fonds le mercredi 
grand marc'hé et le vendredi Cossouay, Vaud, le jeudi 

Davos, Grisons mardi Delémont. le mercredi et samedi Echallens, Vaud, le jeudi et mar- 
ché aux grains, si fête, mercre. Estavayer, Fribourg, le mercredi F ribourg, Suisse, le samedi Genève, au gros bétail, mardi et 
vendredi. 

HEBDOMADAIRES SUISSES 
Gessenav, Berne vendredi 
Gimel. Vaud, le samedi 
Grandson, Vaud vendredi 
Granges, Soleure, le dimanche 
Meiden, Appenzell, vendredi et 

marché au bétail. 
Langenthal, Berne, le mardi, gril 

marché aux veaux et porcs. 
Langnau, Berne vendredi 
Laupen, Berne lundi 
Lausanne, lundi, mercredi ; sa- 

medi gr. marché et aux grains. 
Liestal, Bile mercredi 
Locle, Neuchâtel le samedi 
Lucens, Vaud, le samedi 
Lucerne, mardi légumes, samedi 
Martigny-Bourg, le lundi 
Meyringen, Berne jeudi 
Monthey, Valais le mercredi 
Montreux, lundi, mercr. et vendr. 
Morat, Fribourg le mercredi 
Morges. Vaud. le mercredi, et 

marché au grains. 
Houdon, Vaud, le lundi et le ven- 

dredi. Lundi marché aux grains. 
Moutier-Gd-Val, Berne samedi 
Neuchâtel, mardi, jeudi grand 

marché, et samedi 
Neuveville, Berne mercredi 
Nidau, Berne le lundi 
Noirmont, Berne le mardi 
Nvon, Vaud, mardi, jeudi, samedi 
Olten Soleure, jeudi marché au 

petit bétail. 
Orbe, Vaud, lundi marché aux 

grains. 
Payerne, jeudi marché aux grains 
Porrentruy, Berne, le jeudi 
Bapperswyll, St Gall, le mercredi 

marché au bétail, si tète mardi. 

Rolle, Vaud, vendredi, si tête jeudi. 
Romanshorn, Thurg., le lundi et 

marché aux grains. 
Romont, Fribourg, le mardi 
Rorschach, St-Gall, le jeudi et 

marché aux grains. 
Saignelégier, Berne, le samedi. 
Ste-Croix, V., mercredi et samedi 
St-Gall, samedi et marché au bé- 

tail. 
St-Imier, le mardi et le vendredi. 
St-Maurice, Valais, le mardi 
Schaffhouse, le mardi et samedi 
Schwytz, le samedi 
Sentier Vaud, le jeudi 
Sépey, Vaud, le vendredi 
Sierre, Valais vendredi 
Sion. Valais le samedi 
Soleure, mercredi et samedi 
Sonvilliers, Berne, le vendredi 
Stein-a/Rhein, Schaff., merci edi 
Sursée, Lucerne, le samedi 
Thoune, Berne, le samedi 
Tramelan Berne, le vendredi 
Utznach, t; t-Gall, le samedi 
Vallorbes, Vaud, le samedi 
Versoix Genève, mardi et vendredi 
Vevey., Z'aud, le mardi ßr. marché 

grains et bétail. Jeudi et samedi 
petit marché. 

R yl, St-Gall, le mardi avec bétail 
Yverdon, Vaud, le mardi et sa- 

medi. Mardi grand marché et 
aux grains. 

Zolingue, Argovie, le samedi 
Zug, mardi et marché aux grains 
Zurich, le mardi ; le vendredi g, d 

marché aux grains, en ville, et 
au bétail à Unterstrass. 

Zw"eisimmen, Berne jeudi 

MARCHÉS HEBDOMADAIRES ÉTRANGERS 
Aix-les-Bains, S; týoie, le lrur-li 

pendant les mois d'octobre, no- 
vembre et décembre, petit mar- 
ché tous les dimanches. 

Albertville, }laute-Savoie, jeudi 
Annecy Savoie, mardi et vendredi Aoste, Italie mardi Arbois, Jura, mardi et vendredi Arinthod. Jura mercredi lilfort, Alsace, lundi, mercredi, 

Jeudi, vendredi et samedi. Besan on, Doubs, mardi et ven- dredi, graines et fourrages. 
Buege. lite-Savoie mardi Bonneville, Sav., mardi et vendr. Bons, Ilte-Savoie, vendredi Bregenz, lac de Const., vendredi lundi et mardi, bétail. 
Charobér}', Savoie, samedi 

ruarchandises et bestiaux. 
CI'amonix, Savoie jeudi 
Clràtilton, Aoste lundi 

Cluses, Savoie lundi 
Cullunges, fort de l'Ecluse, mardi 
Colm: u, lit-Rhin jeudi 
Constance, mardi et vendredi. 
Dole, Jura, mardi, jeudi et samedi 
Evian" Ille-Savoie lundi 
Francfort s Mein, lundi 
Fribourg en Brisgau, chaque jour, 

marché principal le samedi. 
Gex, Ain lundi et jeudi 
Grenoble, Isère samedi 
Laroche, Haute-Savoie, jeudi 
Lindau, la-- de Const., samedi, 

en été en plus le mardi et jeudi. 
L'Isle Doubs lundi 
Lultin, lite Savoie mercredi 
Meyteve, Ille-Savoie vendredi 
M . ntbéli. ard, Doubs samedi 
Montinélian, lundi et vendredi 
Morez, Jura samedi 
M.. rteau, Doubs' mardi 
Morzine, lite-Savoie mercredi 

\touttiers, Savoie lui, li 
Mullwu>e tous les jour.. 
Poligny, aura, lundi et vendredi 
Pontarlier, Doubs jeudi 
Pont-St-Martin, Aoste, mercredi 

et samedi. 
Rochette (La), Savoie mercredi 
St-Amour, Jura samedi 
St-Claude, Jura samedi 
St-Gervais, Savoie jeudi 
St-Jeoire, lite-Savoie vendredi 
St-Julien, lit-Sav. jeudi et vendr. 
Salins, Jura lundi 
Sallanches, lite-Savoie, samedi 
Satncens, lite-Savoie mercredi 
Strasbourg, Alsace, mercredi et 

vendredi gros bétail, lundi et 
mercredi. 

Thönes, Savoie samedi 
Thonon. Hle-Savoie, lundi et eudi 
l'giue, lite-Savoie 

lundi 

1*e"r,, "s, Piémont lundi 

a 
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Gouvernements et Souverains d'Europe 
fH 

Confédération suisse. 
Le territoire de la Confédération est divisé en 22 can- 

tons, formant autant d'Etats souverains, liés entre 
eux par un pacte ou Constitution fédérale, dont la 
dernière revision date de 1874. Sous réserve des 
droits du peuple et des cantons= l'autorité suprême 
et législative de la Confédération est exercée par 
l'Assemblée fédérale, qui se divise en deux Conseils : 

Le Conseil national qui se compose des députés du 
peuple suisse, élus â raison d'un membre par 
`20,000 âmes de la population totale (les fractions en 
sus de 10,000 âmes sont comptées pouf 20,006; 
chaque canton et, dans les cantons partagés, chaque 
demi-canton élit un député au moins) et le Conseil 
des Etats qui se compose de 44 députés des cantons. 
Chaque canton nomme deux députés, chaque demi- 
Etat en élit un. 

L'autorité exécutive supérieure est exercée par le 
Conseil fédéral (7 membres). Ce Conseil était 
composé en 1900 comme suit : MM. Walther 
HAusER, de Wädensweil (Zurich), président- Er- 
nest BRENNER, de Bâle, vice-président; Ad. hEU- 

CHER, de Steckborn (Thurgovie); J. ZEMP, d'Entle- 
buch (Lucerne); Ed. MULLER, de Nidau (Berne) ; 
Robert COMTESSE, de La Sagne (Neuchâtel) ; Marc- 
Emile RUCRET, de Bex (Vaud). 

Les membres du Conseil national et ceux du Conseil 
fédéral ne peuvent être députés au Conseil des 
Etats. 

Siège des Autorités fédérales : BERNE 
Siège du Tribunal fédéral : LAUSANNE 

Sépubllique française 
(4 septembre 1870). 

Nés. Elus. 
18: 38 Enn de Loubet, président. .. 

1899 
S. S. le Pape. 

1810 Léon XIII (cardinal Pecci). 1878 
Empereurs. 

1859 Allemagne, Guillaume II 
. 1888 

1830 Autriche, François-Joseph Ier, 
roi de Bohême et de Hongrie 1848 

1868 Russie, Nicolas II .. 1894 
1842 Turquie, sultan Abdul-Hamid- 

Khan 
........ 1876 

Rois. 
1848 Bavière, Othon-Guillme-Luitpold 1886 
1835 Belgique, Léopold II 

... 
1865 

1818 Danemark, Christian IX 
. 

1863 
1886 Espagne, Alphcase XIII 

. 
1886 

1819 Grande-Bretagne, A: exandrine- 
Victoria(impératrice des Indes) 1837 

1845 Grèce, George Jet 
..... 

1863 
1861) Italie, icýý, r fýniiuýýnu ii(1 ýrt 

Nés. Rois (suite). Elus. 
1880 Pays-Bas, Wilhelmina-Hélène- 

Pauline-Marie 
... 

1898 
1853 Perse, A1ouzaffer-ed-dine(Chah) 1896 
1863 Portugal, Carlos Ier. ... 1889 
1859 Prusse, Guillaume II . 1888 
1839 Roumanie, Charles (Carol) Ier. 1866 
1828 Saxe, Albert-Frédéric-Auguste 1873 
1876 Serbie, Alexandre Ier. 

. 
1889 

1829 Suède et Norvège, Oscar II 
. 

1872 
1848 Wurtemberg, Guillaume I1 .. 1891 

1: rands-Duce et Duce. 
1831 Anhalt, Léopold-Frédéric 

.. 1871 
1826 Bade, Frédéric-Guillaume-La 

. 1852 
1868 Ilesse-Gd-Ducale, Ernest-Louis 1892 
1817 Luxembourg 

, Adolphe - Guil- 
lau me-Charl es-A u g. -Fréd. . 1890 

1882 Mecklembourg-Schwerin, Fré- 
déric-François IV .. 189 7 

1819 Mecklemnbourg - Strelitz, Fré- 
déric-Guillaume-Charles 

.. 1860 
18.; 2 Oldenbourg, Frédéric-Auguste. 1900 
1826 Saxe-Altenbourg, Ernest-Fréd 1853 
1844 Saxe-Cobourg-Gotha, Alfred- 

Ernest-Albert 
.. 1893 

1826 Saxe-: lfeiningen, George II 
. 1866 

1818 Saxe-1i'eimar-Eisenach, Char- 
les-Alexandre 

..... 1853 
Prince.. 

1840 Lichtenstein, Jean II .... 1858 
1831 Lippe, Ch. Alexandre. ... 1895 
1848 Monaco, Albert-Honoré-Charles 1889 
1841 Montenegro, Nicolas Ier 

... 
1860 

1846 Reuss-Greiz, Henri XXII 
.. 

1859 
1855 Reuss-Kostritz, Henri XXIV 

. 
1844 

1832 Reuss-Schleiz-Géra, Iienri XIV 1867 
1816 Schaumbourg-Lippe, Georges- 

Etienne-Albert 
... 189: 3 

1852 Schwarzbourg - Rudolstadt, 
Gonthier-Victor. 

.... 
1890 

1830 Schwarzbourg-Sondershausen, 
Charles-Gonthier 

.... 
1880 

1865 Waldeck, Frédéric- Ad. - Herm. 1893 
`'ille% libres anséatiques. 

Hambourg, Lubeck et Brème, un bourg- 
H�b*-t! ' et un eC'nat. 
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PRINCIPAUX ÉVÉNEMENTS ARRIVÉS DANS NOTRE CANTON 

1)u lar août 1899 au 31 juillet 1900 

Ce n'est pas sans de légitimes sujets de 
reconnaissance que nous pouvons envi- 
sager les douze mois qui viennent de 
s'écouler en nous laissant une abondante 
moisson de bénédictions. Aucun événe- 
ment particulièrement pénible. aucune 
catastrophe ne sont venus troubler la séré- 
nité et le bien-être répandus par la clé- 
mence des cieux. Un hiver assez long, 
mais modérément rigoureux, pendant le- 
quel nous avons eu des jours brumeux et 
des chutes de neige, sinon très abondantes, 
du moins particulièrement fréquentes, a 
été suivi d'un vrai printemps, tel que les 
agriculteurs et les viticulteurs voudraient 
en voir chaque année. Le retour du froid, 
habituel dans la seconde moitié de mai et 
au commencement de 

"juin. s'est produit 
sans nuire à la végétation. et le soleil n'a 
pas tardé à reparaitre ardent, si ardent 
qu'il nous a procuré un été exceptionnel- lement chaud . on ne se souvient pas d'avoir éprouvé dans notre canton une 
température atteignant journellement 30 a 
: t'i degrés, comme cela a été le cas pendant 
trnite la seconde moitié du mois de juillet. 
Aussi les produits des arbres fruitiers, sur- 
tout les fruits à noyaux, ont-ils été particu- lièrement abondants et les perspectives de 
la récolte de la vigne sont-elles des plus 
r'éjouissanlºes. Ces excessives chaleurs. 
quoique tempérées dies les premiers jours 
d'actif par quelques pluies. ont d'autre part 

Ju, lil'i": 
_ iii. 

ail'le' quo l' ;, _l'1'"111- 

leurs, renonçant à l'espoir de faire du 
regain, ont hâté de six semaines le moment 
de mettre les vaches au pâturage. 

Dans le monde du commerce et de l'in- 
dustrie. la grande préoccupation de l'année 
a été l'Exposition universelle à Paris, dans 
laquelle notre canton s'est fait une place 
des plus honorables, non seulement au 
chalet suisse par ses vins, ses champagnes, 
ses chocolats et autres produits alimen- 
taires, mais dans les arts et dans d'autres 
branches également. tout particulièrement 
par son exposition horlogère très remar- 
quée et qui a valu les plus hautes récom- 
penses à plusieurs de nos fabricants et de 
nos collectivités; de son côté le Syndicat 
des vins a obtenu un grand prix et nous 
pouvons enregistrer un gros succès pour 
nos industries nationales. Ajoutons que les 
installations très admirées de la section 
suisse avaient été confiées à deux architec- 
tes de notre pays, dont l'un neuchâtelois, 
M. Paul Bouvier. 

La perspective de l'ouverture à Neuchâ- 
tel de quelques magasins, dont la manière 
de traiter les affaires ne cadre pas avec les 
usages de la place, a causé un certain émoi 
parmi les négociants de cette ville qui, 
craignant une concurrence déloyale, ont 
adressé au Grand Conseil une pétition le 
priant de compléter les dispositions légis- 
latives existantes dans le sens d'une pr- 
teclion plus efficace des employés de io: +- 

n iii. 0"1 <I, ", ci: 11ow onl 1 la foi-111- tiu d- - 
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magasins les dimanches et jours fériés. La 
question est pendante. 

Si les crises financières ont été épargnées 
à notre pays, certaines sphères ont cepen- 
dant été atteintes par la débâcle de la Caisse 
hypothécaire de Prétoria, dirigée par des 
compatriotes, qui a précédé de quelques 
mois la déclaration de la guerre sud-afri- 
caine. A l'occasion de ce conflit entre 
l'Angleterre et le Transvaal. la charité 
suisse ne s'est pas démentie et une ambu- 
lance de la Croix-Rouge, mise à la disposi- 
tion du Transvaal (l'Angleterre ayant dé- 
cliné une offre semblable), est partie sous 
la direction d'un de nos concitoyens, le 
Dr Jacques de Montmollin. D'autres guerres 
lointaines n'ont pas été sans contre-coup 
pour notre pays. A Coumassie, la révolte 
des indigènes a fait courir les plus grands 
dangers à nos missionnaires, la famille 
Ramseyer, qui n'a échappé à la mort qu'au 
prix de grandes souffrances, et en Chine 
plusieurs Neuchâtelois - pour autant que 
l'on est fixé sur leur sort - paraissent 
avoir été victimes de la fureur des Boxeurs 
contre les étrangers. 

* 
Notre canton a du reste. lui aussi. été le 

théàtre d'une guerre qui. pour n'ètre pas 
sanglante, n'en a pas moins vivement 
intéressé nos populations. Du 2.5 aoùt au 
14 septembre 1899 avaient lieu dans notre 
région les grandes manoeuvres du ter corps 
d'armée qui, mettant environ 30,000 hom- 
mes sur pied, se sont étendues sur tout le 
`'ignoble, la Tourne, le Val-de-Ruz. et, 
faisant tache d'huile sur les marais du 
Seeland et les environs de Morat. sont 
allées se terminer aux portes de Fribourg. 
Neuchàtel, siège de l'état-major de la Ilme 
division (colonel Secretan), résonnant du 
cliquetis des armes et des éperons, présen- 
tait l'aspect le plus guerrier, contrastant 
avec ses allures d'habitude si calmes et se- 
reines qu'elles font volontiers choisir cette 
ville comme lieu de réunion de nombreuses 
sociétés. Presque coup sur coup Neuchâtel 
a reçu. le 7 juillet 1900, l'Union coopérative 
suisse. aux séances de laquelle assistaient 

de nombreux délégués étrangers, el, le 28 
juillet, la Société suisse des commerçants. 
Mais sous ce rapport la Chaux-de-Fonds 
n'est pas restée en arrière : le , ter juillet 
elle devenait le siège de la première fête 
centrale des ouvriers organisés, et le 3 aoùt, 
après de longs et minutieux préparatifs, 
elle donnait l'hospitalité aux gymnastes 
suisses en une fête mémorable, à laquelle 
le Messager boiteux consacre un article 
spécial. 

Si les fêtes patriotiques réjouissent le 
cSur du citoyen, les deuils nationaux con- 
tribuent plus encore peut-être à fortifier 
l'aime en l'attachant à la patrie par le re- 
gret éprouvé de la perte de ceux qui lui 
ont rendu d'éclatants services. Ce senti- 
nient a certainement dicté l'imposante ma- 
nifestation qui s'est produite lorsque, le 
18 décembre. la population de Neuchâtel 
recevait de Berne et accompagnait au cime- 
tière de Beauregard la dépouille mortelle 
d'un des plus illustres enfants de notre 
pays, Numa Droz, inopinément enlevé en 
pleine carrière de son inépuisable activité. 
Ce deuil, coïncidant avec le moment où 
M. Robert Comtesse venait d'être élu con- 
seiller fédéral. a coupé court aux prépara- 
tifs qui se faisaient pour marquer par une 
ovation à cet homme politique si populaire, 
la satisfaction des Neurh; itelois de le voir 
appelé à la suprême magistrature de la 
Confédération. Ce n'est pas sans regret ce- 
pendant qu'on le voyait quitter sa sphère 
d'influence plus restreinte, nais bienfai- 
sante, et les communes du canton ont tenu 
à lui offrir un témoignage de reconnais- 
sance par le don d'un très artistique ser- 
vice de table en argent, la commune de 
Neuchâtel lui accordant en outre la bour- 
geoisie (l'honneur. Le Grand Conseil. (le 
son côté. se réunissait le 16 janvier à 
l'hôtel Terminus pour honorer le nouveau 
conseiller fédéral par un diner d'adieu 
plein de cordialité. 

* 

Une seule votation fédérale a eu lieu 
pendant les douze mois qui viennent de 
s'écouler. Le 20 mai. le peuple suisse 
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prenait part au scrutin qui a rejeté par 
: 310.141 non contre 1115,816 oui la loi sur 
les assurances, élaborée par M. Forrer. 
Dans notre canton, la majorité a été de 
16.0110 non contre 17512 oui. Mais les élec- 
teurs neuchâtelois ont dù se rendre encore 
quatre fois au scrutin. Le 29 octobre, il 
s'agissait d'élire les députés au Conseil na- 
tional; les quatre candidats radicaux, MM. 
Comtesse. Martin, Jeanhenry et Piguet (ce 
dernier nouveau), ayant seuls passé, il a 
été procédé le 12 novembre à un second 
tour de scrutin, qui a abouti à la réélection 
du candidat libéral, M. J. Calame-Colin; 
puis. M. Comtesse ayant passé au Conseil 
fédéral, l'élection complémentaire du 12 fé- 
vrier l'a remplacé au Conseil national par 
M. Paul Mosimann. Enfin, les 12 et 13 mai, 
les électeurs avaient à procéder au renou-_ 
vellement des autorités communales, opé- 
ration qui a donné lieu à d'assez nombreux 
ballottages, mais qui s'est passée dans le 
plus grand calme. 

Le Grand Conseil a liquidé en six ses- 
sions une partie de son ordre du jour tou- 
jours très chargé. Le 12 octobre. il votait 
un emprunt de 5,1250,000 fr. destiné à la 
consolidation de la dette flottante, et se 
réunissait de nouveau le 126 du mème mois 
en une session d'un jour, pour ratifier 
d'une part la résiliation du bail du chemin de fer du Jura-Neuchâtelois et la liquida- 
tion de la Société d'exploitation, d'autre 
part pour approuver la participation de 
l'Etat de Neuchâtel à la constitution d'une 
nouvelle société d'exploitation sous le nom de « Compagnie du Jura-Neuchâtelois  . En novembre, il votait des crédits de 
20.000 fr. pour la construction d'une mai- 
son d'école iº Yalangin, ainsi qu'à la com- 
mune de Neuchâtel 26,175 fr. pour la cons- truction du collège des Sablons et 69.177 fr. 
Pour l'agrandissement de l'annexe du col- lège des Terreaux. Il procédait, en outre, a la revision de la loi sur l'enseignement 
Professionnel, fixant l'allocation de l'Etat 
au tiers des dépenses faites par les com- 
munes, ainsi que de la loi sur les conseils de prud'hommes. limitant leurs compé- tences. Il votait une loi sur les attributions 

et l'organisation de la Chambre cantonale 
du commerce, appelée à rendre de grands 
services surtout à l'horlogerie, supprimait 
le pénitencier des femmes de Mötiers, les 
détenues devant à l'avenir être mises en 
pension dans les établissements du canton 
de Vaud; enfin il adoptait, non sans re- 
commander pour l'avenir de chercher à 
opérer des économies et de créer de nou- 
velles ressources, un budget bouclant par 
1,095,566 fr. 71 de dépenses et 3,757,323 
francs 18 cent. de recettes, soit un excé- 
dent des premières sur les dernières de 
338,213 fr. 53. 

En janvier. le Grand Conseil votait entre 
autres un crédit de 57,050 fr. comme sub- 
vention à l'entreprise de drainage de la 
commune de Cornaux; mais son principal 
objet à l'ordre du jour était la nomination 
d'un conseiller d'État en remplacement 
de M. Comtesse. Son choix est tombé sur 
M. le Dr Pettavel, qui cette fois a accepté 
sa nomination. Le plus important des objets 
liquidés dans la session d'avril est le crédit 
de 2,700,000 fr. voté en faveur de la trans- 
formation de la gare de la Chaux-de-Fonds 
et la reconstruction des ateliers (le répara- 
tion du Jura-1\euchàtelois. Parmi les autres 
objets liquidés dans cette session, nous 
mentionnerons seulement la revision de la 
procédure des tribunaux industriels, les 
adjonctions à la loi sur la banque cantonale 
au sujet (les emprunts communaux. la loi 
sur le fonds cantonal des sapeurs-pom- 
piers, la réunion des Eplatures à la Chaux- 
de-Fonds. 

Enfin, dans la session de mai, le Grand 
Conseil appelait à la présidence M. Arnold 
Robert, se donnait coin mue fer et 2"' vice- 
présidents M. M. Jeanhenry et Calame-Colin 
et confirmait ses secrétaires ainsi que la 
députation au Conseil des Etats. Il approu- 
vait les comptes de gestion de 1899. votait 
des crédits de : 30,000 fr. pour combler le 
déficit des fêtes du cinquantenaire. 160,000 
francs pour la correction du Seyon, du 
Chasseran et du Torrent, 58,000 fr. pour 
l'entreprise de drainage de Donibresson et 
de Villiers, 25.000 fr. pour correction de 
l'Areuse à la Verrière, 78,750 fr. pour 



peoeýrc^. eedl[AVaKdý-Yý-w +^7774re^YAO 

1 
t, ýß1PY? }:: Rr}"ýý5, `-_, ý;. ý=: i 

- ýýý - 

terminer les travaux de correction d'une 
partie du Bied au Locle, 30.000 fr. pour la 
réfection des remparts du château de Va- 
langin. Il a encore été volé un crédit de 
53,750 fr. pour l'élargissement des routes 
de Neuchàtel à Peseux et Valangin, en vue 
de la prolongation des tramways. L'Btat 
facilite en outre à la compagnie le paie- 
ment de la part des frais mis à sa charge 
par une souscription d'action de cent sept 
mille 500 francs. 

* 

Au-dessus de toutes les dernières ses- 
sions planaient, comme des nuages gros 
d'orage. d'une part un projet de loi sup- 
primant un certain nombre de justices de 
paix. d'autre part un code scolaire (lui a 
soulevé une assez vive opposition dans le 
pays. Ce projet de loi plusieurs fois retiré 
de l'ordre du jour. a enfin été pris en con- 
sidération et renvoyé ii l'étude d'une com- 
mission de dix-neuf membres. En atten- 
dant, la Chaux-de-Fonds a transformé son 
école industrielle en gymnase, qui a été 
inauguré le q mai, et. pour donner satis- 
faction à un besoin d'instruction qui se fai- 
sait sentir dans d'autres sphères, la cité 
montagnarde a également décidé d'ouvrir 
en automne des cours d'université popu- 
laire. A signaler encore, dans le domaine 
de l'enseignement. plusieurs nominations 
de professeurs à l'Académie cantonale. En 
octobre. M. Ch, Robert succédait à M. A. 
de Chambrier comme professeur d'histoire 
générale. et en janvier M. E. Dumont était 
nommé définitivement aux fonctions de 
professeur de théologie pratique et d'en- 
cyclopédie des sciences théologiques. M. le 
professeur Warnery ayant répondu à un 
appel de l'Université de Lausanne, M. Phi- 
lippe Godet a été désigné comme son suc- 
cesseur aux chaires de littérature franraise 
à l'Académie et au Gymnase cantonal. Pen- 
dant l'hiver passé. l'École de commerce 
de Neuchâtel a inauguré des cours, sous 
forme de conférences, sur les chemins de 
fer par M. Numa Droz, le droit industriel 
par M. Henri Morel, les assurances par 
M. R. Comtesse et la banque par M. Léo- 

pold Dubois. Enfin mentionnons, en avril, 
le 2)51- anniversaire de la fondation de 
l'Ecole secondaire de Colombier et des an- 
nées de service de son dévoué directeur, 
M. F. -A. Jacot ; tandis qu'en juillet la 
Chaux-du-Milieu était en fète en l'honneur 
de M. Février, depuis quarante-trois ans 
instituteur dans cette localité. Nous n'avons 
qu'une inauguration de collège à rappeler; 
mais en donnant à son nouvel édifice sco- 
laire une belle tournure architecturale, 
Marin a voulu montrer par l'entremise de 
son architecte, 31. Louis Verrier, que l'on 
pouvait sans inconvénient s'éloigner de la 
banalité du cube scolaire habituel. (Voir 
notre planche. ) 

L'activité de la vie communale ne s'est 
pas ralentie pendant la période que nous 
passons en revue. Aux Verrières, l'eau 
arrive dans les ménages depuis l'automne 
passé ; Saint-Blaise terminait en février son 
réservoir des Rapes-Rondes et y introdui- 
sait l'eau de la source des Broillets. Peu 
de temps auparavant, Bevaix avait achevé 
un second réservoir d'une contenance de 
600.000 litres, et au mois de mars Fon- 
taines votait un crédit de 50,000 fr. pour 
se procurer de l'eau à domicile. Les com- 
munes de Gorgier et St-. ubin-Sauges se 
sont occupées de l'éclairage de ces villages 
au gaz. tandis que le Val-de-Ruz entrait en 
tractations avec la Société de llagneck pour 
la fourniture d'éclairage électrique. D'autre 
part, à Cornaux et Thielle-\Vavre se for- 
maient (les syndicats de propriétaires dans 
le but d'entreprendre l'assainissement des 
terrains humides et marécageux de la ré- 
gion. Les grandes communes ont continué 
à développer normalement. vrais non sans 
grands renforts de crédits. leurs différents 
services publics. A la Chaux-de-tonds, 
190,000 fr. ont été votés pour la construc- 
tion d'un bâtiment d'administration des 
services industriels, et d'autres installa- 
tions pour les services électriques. Nous 
avons déjà mentionné la fusion des Epla- 
tures avec la Chaux-de-Fonds, consommée 
le 1- mai, ensuite d'un vole des deux coin- 



- 
Î: ) 

mimes. Le projet d'érection â la Chaux- 
de-Fonds d'un monument commémoratif 
du ter mars n'a pas encore pu être réalisé, 
un nouveau concours étant devenu néces- 
saire. L'érection d'un monument à Numa 
Droz dans la même localité, pour lequel 
une souscription a été ouverte, est égale- 
ment en projet. Mentionnons encore que 
cette ville, la première en Suisse. a installé 
un réseau de fils souterrains pour le télé- 
phone. 

A Neuchâtel. les faits saillants de la pé- 
riode sont la retraite du président de la 
ville. M. Jeanhenr., qui eut pour résultat 
la nomination de M. F. Porchat au Conseil 
communal, et celle de M. Hartmann ù la 
Présidence; l'achèvement (lu bâtiment de 
('('vole de commerce et l'installation de 
nouvelles orgues au Temple du Bas. Le 
Musée historique s'est enrichi de la collec- 
tion d'objets lacustres de feu M. Adolphe 
BUrel. don de ses frères. et le Musée de 
peinture d'une collection d'études ii l'huile 
d'Albert de Meuron, donnée par sa famille, 
et (l'un legs que lui a fait M. F. de Pur% de 
vingt-six tableaux, la plupart oeuvres de 
peintres neuch; itelois. Le même philan- 
il1rope a légué 119.000 fr. ii ditï rems éta- 
hlissenients d'utilité publique. dont 50.000 
francs aux colonies de vacances et 20,000 
francs à t'hüpital Pourtalès. 

'I'ranquillentent et sans bruit, ainsi qu'il 
sied â une maison de malades. Préfargier a 
cFýliýhré au mois de septembre I899 le 5011le 
anniversaire (le sa fondation. et I'Hiôpital de 
ta ville rappelait. le mois suivant. par une 
pi'lite fête de famille. le jubilé semblable de l'arrivée des premières diaconesses de 
la maison (le Strasbourg qui dès lors n'a 
cessé (le fournir le personnel si dévoué 
de notre établissement communal. Vu Iroi- 
süPtne jubilé a été célébré en. déretntire ii 
Neuchâtel. celui tlu : i0me anniversaire de la 
fondation de la Société fédérale de gv innas- tique. 

l'ne autre commune. celle de Fontaines, 
a été I'objet (le la munificence d'un de ses ressortissants. le colonel B. Challandes, 
décédr' â lierne. par de: le_': a: ri uil; uýi â 
1 _. *;. tlnn 

deux ventes tenues presque siulultanémeu!. 
l'une à Neuchâtel en faveur (le I'Ecole g: ir- 
dienne. l'autre â la Chaux-de-Fonds t'u 
faveur de l'Tglise indépendante. ont pro 
duit chacune plus de 7000 fr., tandis qu'uur 
vente .1 Fleurier enrichissait le Musée do 
cette localité de près de 1000 fr. 

Le Locle a vu l'achèvement des répara- 
tions de son temple français, et â Neul"hâtt-I 
l'évèque Déruaz donnait en juin la bén-"- 
diction iº la pierre annulaire (le la nouvelle' 
église catholique. 

Dans le domaine ecclésiastique, nous (1- 
vous encore mentionner le projet de dt-`l: i- 
cher Fontainenºelon de la paroisse nati, - 
nale de Cernier et le conflit d'une part i, 
de la paroisse nationale de Fleurier a',,,, 
son pasteur. M. Bourquin, conflit iW u_ i 
pas encore relu de solution détinitiN, ý. 

k 

Enregistrons encore, pour terminer cui 
chronique, quelques faits divers : Il N ,+ 
quelques mois paraissait. après vingt-deuv 
ans (le labeur, le dernier fascicule de b 
Bible aianotee, Suvre entreprise par It 
théologie neuchâteloise et qui consiiillu .. 
travail le plus complet gui ait été publit" (u 
langue franc; aise sur l'Ancien Teslam+ i, . 
- On rappoº'te qu'un nom neuclmät I 
flotte depuis peu sur les mers. un na' in 
de la marine marchande anglaise. dent i 
au transport tic: l'asphalte. ayant été bapl, -, 
1 atl-de-Trarers. - Pendant l'été derni" r. 
les vipères ont été si nombreuses dans 1- 
environs de Neuchâtel que le Conseil cq, c 1- 
munal a dit prendre des mesuresde ri_u. ". 
à leur égard et que le département de I. I i; - 
térieur a fait venir de l'Institut Pasteur 'lu 
serum antivenimeux. - Passablement 
bruit a été fait autour d'une cause jtuliri, . dans laquelle étaient impliqués trois tnêd- 
cins de la Chaux-de-Fonds. accusés de II - 
tiques abortives. lieux d'entre eux out 
condamnés à un et trois ans de réglas; ,u 
le troisü"nte. le Dr Favre. a t1te acqui! H. 
mais suspendu de ses fonctions pour irrt- 

ci. c+' qui :! pl'n\'hilllý Mlle pêlili, II 
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Cures, mais sur laquelle le Conseil d'Etal 
n'a pas encore statué. 

Enfin mentionnons que, d'après le re- 
censement de 1900, la population du canton 
de Neuchâtel s'élève à 121.231 habitants. 
contre 199.169 en 1899. soit une augmen- 
tation de 2065. Le district de Neuchâtel a 
27, tti7 habitants; le district de Houdry 
11.237; celui du Val-de-Travers 16,931; 
celui du Val-de-Huz 9557; celui du Locle 
18.981; celui de la Chaux-de-Fonds 37,055. 
Les Neuchâtelois sont au nombre de 57,685 
contre 56,910 en 1899; les Suisses d'autres 
cantons sont 53,893 contre 53.162 en 1899; 
les étrangers sont 12,6: 16 contre 12.097 en 
1899. 

jSEL. ý-ý, 
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Dans le catalogue qu'on va lire, nous 
faisons figurer, comme de coutume, 1o les 
ouvrages publiés dans le canton de Neu- 
châtel ou ailleurs, par des auteurs neuchâ- 
telois; a° les ouvrages publiés par des 
étrangers domiciliés dans notre canton. 
Nous nous sommes efforcé d'être complet; 
nous serons reconnaissant qu'on veuille 
bien nous signaler les omissions ou erreurs 
que nous pourrions avoir commises. 

En Campine (Belgique), une ménagerie 
foraine s'était dédoublée, le mari montrant 
des fauves dans telle ville et sa femme pro- 
menant des ours dans telle autre. Un jour 
vint où sa femme ne faisant plus de recette, 
alla rejoindre son mari. Alors celui-ci eut 
l'idée de renouveler son affiche dans ce 
goût-ci :. Je fais savoir à l'honorable 
public que. par suite de l'arrivée de ma 
femme. ma collection de botes féroces 
vient d'8tre augmentée. 

* 

Un j une gar(, -on se présente dans un 
établissement de bains. 

- Monsieur. dit-il au surveillant. pouvez- 
Vous me donner des lecons de natation 

- Sans doute. 
- Comme je nie destine ii la politique, 

je voudrais que vous m'apprissiez :à nager 
entre deux eaux. 

* 

Poursuivi par une meule de créanciers. 
le vaudevilliste Il... est aux abois. 

- Tu dois donc tant d'argent que ça? 
lui demande un ami compatissant. 

- Non... seulement je dois un las de 
petites sommes, et les dettes c'est comme 
les enfants: plus c'est petit, plus ça crie. 

1,11.1;. 

Actes de la Société helvétique des 
Sciences naturelles, 82me session. Neu- 
châtel, P. Attinger, in-8°. 

Almanach agricole de la Suisse ro- 
mande, 1900,38me année. Publié par la 
Société cantonale neuchàteloise d'agricul- 
ture. Neucliàtel, Attinger frères, in4o. 

Annuaire officiel de la République et 
Canton de Neuchdtel, pour 1900. La Chaux- 
de-Fonds, impr. du National suisse. 

Association chrétienne suisse d'étu- 
diants. Sainte-Croix. 1899. Neuchàtel. 
Attinger frimes, in-12. 

AUTIER, Joseph. Victor et Victoria. Tra- 
duit de l'anglais. de Ch. -11. Stieldon. 
Genève, ßeymond & Cie, in-Ii. 

- La femme et la question sociale. 
Traduit de l'allemand. de 311"é Il. de Mu- 
linen. Neuchâtel, A. -G. Berthoud. in-I8. 
(Omis en 1900. ) 

I3e: ýrýos. Georfies. Dr phil. L'Eeole 
symboliste, contribution à l'histoire de 
la poésie lyrique française contempo- 
raine. l3. ile, 13ürgin, in-4°. 

Bible annotée. Fascicules /E4,1îii et ! Î6. 
(Les llagiographes 1 et I1). Neucti; ilrt. 
Attinger frères, in-8°. 

4 
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BOVET. Jean. Esther de Racine. ChSurs 

mis en musique pour voix d'enfants avec 
accompagnement de piano. Leipzig. C. -G. lieder. 

11oREº. -GIRARw, G. De la bonté! Sermon 
de consécration prêché le 31 octobre 1899. 
Neuchâtel, Attinger frères, in-8°. 

lhºANDT, Mine N. Noël à la Samaritaine. 
Neuchâtel. Delachaux & Niestlé, in-12. 

Bulletin de la Société neuchâteloise de8 
Sciences naturelles. Tome XXVI. Neu- 
chàtel, \Volfratli & Sperlé, in- 8°. 

Bulletin de la Société neuchâteloise de 
eeograhhie. Torne XII. Neuchâtel, P. At- 
tinger. in-8°. 

Bulletin officiel (les délibérations dit 
Grand Conseil. Tome LXII. Cernier, 
Société d'imprimerie, in-8. 

CHABLOz. Fritz. La Réformation à la 
Béroche. Lausanne, Couchoud, in-8°. - 

Chants)religieux, publiés par la Com- 
mission du chant sacré de l'Eglise indé- 
pendante neuchâteloise. 

COMBE, T. Village de dames. Neuchâtel, 
Attinger frères. iii-Ii. 

- Pour Ion bien. Neuchâtel, Attinger 
frères, in-1?. 

- On est des hommes. Neuchâtel, At- 
linger frères. in-12. 

- Ce que femme veut. Neuchâtel, At- 
linger frères. in-Ii. 

- Le petit Pacha. Neuchâtel. Attinger 
frères. in-1i. 

- Feuille de trèfle. `? 111C édition. Neu- 
Châtel, Delachaux & Niestlé, in-12. 

Coººv. ýz. Edouaºd, I)ý. Le 1)' Charles 
Nicolas. Notice biographique. Neuchâtel, 
librairie Berthoud. in-1y. 

COULIN. Mlle Jenny. Nobles coeurs. Nou- 
velle traduite de l'anglais. lelachaux & 
Niestié, in-Ii. 

Dourn : BANiE. laie. Pauvre rougeaude. . Nouvelle. Neurb: itel. Dl l: n h: un & Nieýlll'. 
in-14. 

llusois, Mlle E. La vingtième porte. Tra- 
duit de Ch. -M. Scheldon. 

- La promesse de Noël. Lausanne, 
B. Mignot. 1 vol. in-19. 

ELzr cnE. llenri. Premier livre d'his- 
toire suisse. `? me édition. Berne, Schmid 
& Francke, in4O. 

Enquête sur la Maison du peuple. Opi- 
nions et documents recueillis par la Ligue 
patriotique suisse contre l'alcoolisme. Sec- 
tion de La Chaux-de-Fonds. La Chaux-de- 
Fonds, Sauser, in-ii. 

Exposé de la question de la fusion de 
la commune des Eplatures avec La 
Chaux-de-Fonds. Le Locle, Courvoisier. 

Foyer domestique. Revue mensuelle il- 
lustrée, pour la famille. 13e année. Neuchâ- 
tel, Attinger frères, in-4°. 

GIXDRACx, J. Les eshi"rrnýýes mýssimýi 
qucs d'Israël. Toms I I., u un, . t� �r 
ges Bridel & Co, in-1 _'. 

GODET. Frédéric. tipi, uýlrýr Unit lni 

veau Testament. W lierai<uu : Erunllile 
selon St-Luc. Neuchâtel, Attinger frères. 
in-80. 

- Etudes bibliques. 1,. '' sýýrie. : 1ni ien 
Testament. 5e édition. \, u, Ir 1, I. U, la 
chaux & Niestlé, 

GODET. Georges. Le snliil leur ln fui. 
ltlin r Deux conférences. Neueliàtel, 

frères, in-19. 

GODET. Paul. Le Musée d'histoire nu lu- 
relle de ? 'eucltdtel. Neuchâtel, Attinger 
frères. in-12. 

GODET, Philippe. AuxNeuchdlelois, vers 
dits le 124 novembre 1899, par le véritable 
Messager boiteux de Neuchâtel. Neuchâtel, 
\\ olfraili & Sperlé. 1899,1 feuille in-8°. 

GRANDJEAN, S. Lectures bibliques pour 
le culte de famille. Neuchâtel, Attinger 
frères, in-8°. 

GIRu. I r. Jean. Cuid,, /i ,. ew'luilel. Neu- 
rli tel.. lttiucI'r fr+ n. in-`_''E illuýtr' 
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HIRONDELLE (Mme D. MON). Âme de jeune 
fille, nouvelle biblique pour jeunes filles. 
Neuchâtel, Delachaux & Niestlé, in-12. 

HOFFMANN, C. -Alb., instituteur à Bove- 
resse. Chants de Noël. 5e série. 

HUGUENLN. Oscar. Constant, nouvelle il- 
lustrée par l'auteur. Neuchâtel, Delachaux 
& Niestlé, in-112. 

JEANJAQL'ET, Marc-A. Lefils de Frances. 
Un entretien à deux à propos de l'ensei- 
gnement commercial. La Chaux-de-Fonds, 
impr. de la Sentinelle, in-19. 

Journal du bien public, organe de 
l'Union internationale des amies de la 
jeune fille et de l'association des femmes 
suisses pour l'aeuvre du relévement mo- 
ral. XXVe année. Neuchâtel, Paul Attinger, 
in-ïo. 

Journal des jeunes filles. Revue illus- 
trée. 6e année. Neuchâtel, Delachaux & 
Niestlé, in-4o. 

KNAPP, Ch., BOREL. M. et ATTINGER. V. 
Dictionnaire géographique de la Suisse, 
avec cartes, plans et vues. Livraisons 1à 
4. Neuchâtel. Attinger frères, grand in-8°. 

Kunz, L. et COLOMB, E. La partie suisse 
de la chaine du Mont-Blanc. Itinéraire du 
champ d'excursion du Club alpin suisse, 
pour 1900 et 1901. Neuchâtel. P. Attinger, 
in-19. 

LADAME, Henri, ingénieur. Funiculaire 
à contrepoids. Neuchâtel, Wolfrath & 
Sperlé, in-1?. 

La mission de miss Toosey. Traduit de 
l'anglais par E. R. Neuchâtel, P. Attinger, 
in-19. 

Messagère du monde païen. Feuille de 
mission pour la jeunesse. 37, " année. Neu- 
châtel, Ch. Piton, in-12. 

MONTANDON, Jean. Jean Wenger, mis- 
sionnaire au Bengale. 1811-1880. Neu- 
châtel. Delachaux & Niestlé, in-112. 

- De la perdition à la gloire. Choses 
d'Espagne. Neuchâtel. Delachaux et Niestlé, 
in-n. 
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Mon voyage en Italie. Livraisons 11,12, 
13. Neuchàtel, Comptoir de phototypie, 
album in-folio. 

MOREL. Ernest. Le sentiment de l'ado- 
ration ei les manifestations de ce senti- 
ment dans la piété réformée. Rapport pré- 
senté à la Société pastorale suisse lors de 
son assemblée générale annuelle à Genève. 
Genève, L. -E. Privat. 

- Les colonies universitaires de l'est 
de Londres, discours prononcé le 2 no- 
vembre 1899. lors de son installation 
comme recteur. Neuchàtel, Paul Attinger. 

Musée neuchdtelois. Recueil d'histoire 
nationale et d'archéologie. Tome XXXV. 
Neuchàtel, Wolfratlr & Sperlé, in-'i°. 

PAnEL. Auguste. Les émigrés dans le 
pays de Jeuehdlel sous le régime de la 
Terreur. 1790-1799. Colombier, Girard- 
Bille & Pei lieu, in-12. 

PERREGACX. Jean de. Table analytique 
du Bulletin de la Société neuch(ileloise 
des sciences naturelles. Neuchàtel. M'olf- 
rath & Sperlé, in-8°. (Omis en 1900. ) 

PÉTAVEL, Emmanuel. Le droit des An- 
glais dans la guerre du Transvaal. par 
un " Vieux Suisse .. Genève. C. -E. Alioth, 
petit in-8°. 

- La guerre du 'Lransvaal et les con- 
ditions de la paix, par un - Vieux Suisse ". 
Genève, C. -E. Aliolh, petit in-W. 

- The rights of En gland in the South 
African irar. Translated by the Rev. Ca- 
non StJohn. 1). 1). Ediinburgh and London, 
William Blackwood and Sons, in-12. 

PIAGET. Arthur, et PICOT, Emile. Ruvres 
poétiques de Guillaume Alexis, prieur de 
Bucrt. Tome Fr. Paris, Didot, in-80. 

PIARQ, A. Bon petit diable, comédie en 
un acte, représentée pour la première fois 
au théâtre de Neuchâtel, le 19. janvier 1900. 
Genève, impr. Moderne, in-2't. 

PORRF. T. J. -A. Jésus-Christ est-il res- 
suscité? Genève, H. Robert, in-8°. 

1 
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- Dieu pour l'homme, l'homme par 
Dieu, esquisse d'une spéculation sur le 
fondement de la conscience religieuse. 
Genève, in-8°. 

- De Gelh. sémané au tombeau de Jo- 
seph. Une page d'histoire. Genève, H. Ro- 
bert, in-8°. 

Pour la Patrie. Quelques mots de l'Er- 
mite de Pouillerel aux amis des malheu- 
reux. Publié par l'asile du club de réfor- 
mes sociales 2I La Chaux-de-Fonds, in-12. 

QUARTIER-LA-TENTE. Ed. Le canton de 
Neuchûtel. Ire série. District de Neuchütel. 
Livraisons 1! r-l(. Les oeuvres de bienfai- 
sance. Vie sociale et domestique. Les fa- 
milles bourgeoises. Neuchâtel, Attinger, " 
in-4». illustré. 

Qt : SIS ru. n-LA-TIN1 E, Mme. Sagesse hu- 
maine. Tome il. Pensées extraites de di- 
vers auteurs. Neuchâtel, Attinger, in-n. 

QUINCnE, Albert. Cinq mélodies, pour 
une voix, avec accompagnement de piano. 
Leipzig et I3ille, Ilug frères & C1,. 

Rapports du Conseil d'Elal au Grand 
Conseil sur la gestion et l'exécution des 
lois pendant l'année I 8UU. Neuchàtel, 
L. -A. Borel. 

Revue de Belles-Lettres, publiée par les 
Sociétés de Genève. Vaud et Neuchâtel. 
Neuchlltel, P. Attinger. in-8°. 

ItrßAL'a, Adolphe. humbles Vies. Quatre 
nouvelles. Neuchûtel, A. -G. Berthond. 
in-19. 

BOCGEMONT. lledwige de. l. 'apiilre du 
Nord. Le rév. Jantes Erans. Traduit de 
l'anglais, de Egerton R. Young. Neuch3tel. 
Attinger frères, in-12. 

lioru', Edouard. Perrorhel et ilasséna; 
l'occupa lion française en lIelvýslie, 1788- 
179; /, Neuch: itel, Attinger frères. in-8°. 

- Ilistoire de la représenlafian diplo- 
matique de la H'rarre aupri-s des cartons 
suisses, de leurs allie-s et de leurs confé- deres. I. 111: 30-1:; 59. Ouvrage publié sous les auspices et aux frais des archives fédé- 
rales suisses. Berne, 13enteli k (, i,.. in-8°. 

BOuILLIEn-LECBA, Auguste. Traité de 
sténographie française Aimé Paris. 3me 
édition revue et augmentée. Genève. Dreh- 
mann, in-1e. 

SCHINz, Albert. Cours de psychologie 
expérimentale, de Edmond-F. Sanford. 
(Sensations et perceptions. ) Traduit de 
l'anglais. Paris, Schleicher frères, in-8°. 

Traducteur (le). Journal destiné à l'é- 
tude des langues francaise et allemande. 
8- année. La Chaux-de-Fonds. Luthy. 

VACCHER. E.. l oël dans la maison rau- 
lande. Neuchàtel, Delachauy & Niestlé, 
in-12. 

1VIV-iWN, L. Les familles dit refuge en 
pays neuchuilelois. Neuchâtel. L. -A. Borel, 
in-8°. 

VUAGN: AT. Mil" A. 310YOI-1; 
d'après Froebel. Livraison 1. A. n li': I. 
Attinger frères, planches iii-'; 

A I)1)1 TI0N 

Au pats. (les montres, Le Lof-le et 
chronométrie, notice publiée en 190') 
l'occasion (le l'Exposition I!, . \ýnrlrliýl. P.. lttinger. 

Entre époii\ : 
La femme. 

faire faire ta I I+ I++, r; +t lu ., 
Le mari. - Eh ! ma chère. sur la kt, r- 

nière, , 
j'ai l'air d'un imbécile. 

La femme. - C'est f, ir1i uý. tuul !,. 

monde trouvait que tu 1 cul 

Bonnes langues: 
\... - I: t-ce que vous croyez ce 

qu'un raconte sur NI"(! 7. ?... 
Nm, y... - 01 1! certainement! ... 

Et ra 
ne me surprend pas!... Nais qu'est-ce que 
c'est donc, au fait t' 
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NÉCROIýOGIE 
(Avec deux portraits) 

La mort a prélevé son tribut ordinaire 
sur notre famille neuchàteloise. Parmi tant 
de figures disparues dans l'espace d'un an. 
il en est d'ignorées du public et dont le 
départ n'est remarqué que d'un petit cercle 
de parents et d'amis; à d'autres se rattache 
le souvenir d'une activité publique exercée 
dans le domaine communal ou cantonal; 
tel homme enfin. comme Numa llroz. a 
marqué dans l'histoire du pays, et sa mort 
est le deuil de tous. 

Le Messager boiteux de l'an dernier 
était à peine en vente, que déjà le rédac- 
teur ordinaire de cette nécrologie enregis- 
trait de nouveaux décès. 

Le 7 septembre 1899. le directeur de 
l'établissement du l)evens. Jules-François 
Perrin, qui jouissait de l'estime générale. 
mourait ii la suite d'un accident. Sur sa 
tombe. M. Comtesse, conseiller d'État, a 
rappelé quel excellent homme et quel bon 
citoyen fut Jules Perrin. " qui appartenait 
à l'une de ces vieilles familles montagnar- 
des où se conservent de père en fils les 
traditions d'honnèteté. de travail et de 
fidélité au devoir. Il avait gagné l'estime 
et l'affection de tous ceux qui le connais- 
saient. par sa franchise, sa loyauté, son 
bon coeur ". 

Quelques jours plus tard. le `b septem- 
bre. son frère. l'excellent colonel Perrin, 
disparaissait à son tour. dans sa 631-11' année. 
et de nombreux frères d'armes rendaient 
les derniers devoirs à ce Montagnard à la 
figure tout à la fois martiale et bienveil- 
lante. (lui ne comptait à Neuctºàtel que des 
amis. Il avait pris une part active à l'orga- 
nisation du landsturm. 

Dans une mime journée (le 9 septem- 
bre), i+ Neuchâtel. on rendait les derniers 
devoirs à deu\ femmes qui avaient consacré 

r: - îGý; ý: i''_ý; (, 7.4: 
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leur vie à soulager les pauvres et les ma- 
lades : Mule Caroline Robert, née I)uBois, 
morte dans sa 70-e- année, avait fondé et 
dirigé pendant plus de vingt ans l'hospice 
de Beau-Site, qui recevait les femmes ma- 
lades et les convalescentes. Cet établisse- 
ment, qui ne devait pas survivre à celle 
qui en était l'âme, a été en bénédic- 
tion à beaucoup de malheureuses. Pour 
ltiie Marie de Coulon, morte à l'âge de 
6P ans. le dévouement était une tradition 
de famille. Sa vie, consacrée au soulage- 
ment de toutes les souffrances, a été un 
exemple de perpétuelle abnégation. dans 
le silence et ]'humilité. Nous ne devons 
pas en dire davantage: niais nous n'avions 
pas non plus le droit (le passer sous silence 
le nom de cette pieuse et noble femme. 
Son nom, sûrement inscrit au livre de Dieu, 
doit être conservé aussi dans les annales 
de la charité neuchâteloise. 

C'était une figure caractéristique et bien 
de chez nous , que celle de Henri 

L'Hardy-Dufour, mort i Auvernier le 
21 octobre 1S9H9. dans sa tSIi e année. 
Ingénieur-arpenteur de sa profession, il 
avait été dans sa jeunesse un des princi- 
paux collaborateurs du général Dufour 
pour l'exécution de la carte fédérale. Des- 
sinateur habile, il apporta iº ce travail les 
qualités d'exactitude minutieuse que son 
chef appréciait par-dessus tout. Lors de 
l'alerte mémorable de 485 

, 
il était, en 

qualité de capitaine d'état-major, au bureau 
du génie du quartier-général, qui prépara 
les plans de fortification de SchatThouse et 
d'Eglisau. M. L'llardý-Dufour était par sa 
mire le petit-fils de l'éminent pasteur 
Chaillet : on retrouvait en lui quelque 
chose de la brusque franchise et de l'ori- 
ginalité de son aïeul. qui s'alliaient à un 
coeur excellent et sûr. Habitant l'hiver à 
Contamine (Genève), dans la propriété (lu 
général, il revenait passer la belle saison 
dans sa maison d'Auvernier. qu'il ne quit- 
tait qu'une fois la vendange faite et le prds- 
soir clos. Se. -, enfants ont donné en souvenir 
de lui, à la commune d'Auvernier, sa belle 
propriété des Sagneules. riére la Tourne. 

I 

i 
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Frédéric de Pury fut, au sens le plus 

complet du mot. un homme de bien. Né 
en 1821. il occupa. après avoir fait ses 
études de droit à Heidelberg et à Berlin, 
les fonctions de maire de la Sagne jusqu'en 
1818. Il ne cessa, après la révolution. de 
prendre l'intérêt le plus vif et le plus éclairé 
à la chose publique. Il fut quelque temps 
membre du Grand Conseil et assesseur de 
la Justice de paix de Neuchâtel. Membre de 
la Commission d'éducation. il se consacra 
avec un zèle trop rare aux devoirs que cette 
fonction lui imposait, visitant assidûment 
nos écoles et assistant avec une patience 
inlassable aux longues séances d'examen. 
Mais ce fut surtout aux bonnes oeuvres 
qu'il voua son activité. Nul n'a plus con- 
tribué que lui à justifier ce solide renom 
de charité qui est un des meilleurs titres 
de gloire de la ville de Neuchâtel. Membre 
de la direction de l'hôpital Pourtalès. 
de la Société des protestants disséminés, 

du Patronage des enfants malheureux. du 11 fréquentait le Cercle national. où l'on 
Fonds des incurables, de dix autres co- n'avait pas tardé à apprécier son intelli- 
mités de bienfaisance, il apportait partout gente peu commune. et bientôt il fut ap- 
le méme esprit droit, la même conscience pelé (18G'i) à la rédaction du National 
scrupuleuse, la uème urbanité, la même suisse. Il se jeta dans la bataille, alors très 
bienveillance. Homme d'une culture dis-. Nice, avec toute la passion de son caractère 

du comité de l'Ecole normale de Peseux, que datent ses débuts dans la vie politique. 

tinguée. il était grand ami des beaux-arts; 
il leur a rendu par sa bourse et par ses 
conseils. ainsi que par l'influence qu'il 
exercait dans le comité du Musée de pein- 
ture. de nombreux et précieux services. 
A Anel. où il passait une partie de l'année. 
sa charité ne s'exerçait pas avee moins de 
sollicitude que dans sa ville natale. Les 
souffrances d'une maladie cruelle, qui ne 
lui avaient ôté ni son aimable sourire, ni 
son aménité. ont été adoucies pour lui par 
les fermes espérances du chrétien. Il est 
mort le y! ) décembre 18U1). dans sa 791- 
année, et nous avons rarement entendu 
pareille unanimité dans les regrets et dans 
la reconnaissance. 

Quelrýue: jours auparavant. un imposant 
cortège, oiº toute la Suisse , 'ýtait 
tée, a, v ompar nail àsa deº"niý re demeure 
un r! r: I! i!: illn<Ir,: fl. ,!,. I: 1 pilri, ý nwil- 

chàteloise. Numa Droz, ancien président 
de la Confédération, directeur de l'Office 
central des transports internationaux. dé- 
cédé ii Berne, après quelques jours de ma- 
ladie. le l5 décembre 18J! ). Il n'était âgé 
que de 56 ans à peine. étant né le 27 jan- 
vier 181li. 

Numa Droz naquit à la Chaux-de-Fonds, 
dans une condition très modeste. Il avait 
six ans lorsqu'il perdit son père, et coin- 
menca fort jeune à subvenir aux besoins 
de sa famille, comme ouvrier graveur. 
Doué d'une intelligence vive et curieuse 
et d'une prodigieuse facilité de travail, il 
consacrait ses loisirs et une partie de ses 
nuits à compléter son instruction par la 
lecture et l'étude, et se mit de la sorte en 
état de subir avec succès. à l'âge de 18 ans, 
les examens pour l'obtention du brevet 
d'instituteur. Il fut d'abord régent primaire 
à Chaumont, puis à Neuchâtel. C'est de 
cette époque - il avait vingt ans à peine - 

et de son âge. Peu d'années après. en 
18Gt). il était élu député au Grand Conseil. 
et. deux ans plus tard. en 1871. âgé de 
`? i ans. il entrait au Conseil d'Ltat. où il 
prit la direction du département de I'Ins- 
tr"uction publique et des cultes. Il fut alors 
surtout le radical fougueux qui suscita con- 
tre lui (le vives colères, nuis dont la pra- 
tique des affaires fédérales devait plus tard 
tempérer sensiblement l'ardeur. C'est à 
celte période de sa carrière que se rattache 
l'institution de l'école populaire laïque. 
ainsi que la faneuse loi ecclésiastique de 
1873. qui a été si chaudement discutée par 
le peuple neucliàtelois. On peut aujour- 
d'hui rappeler ces faits. puisque dès lor< 
le calme est revenu et que ces jours dl' 
discussions parfois violentes ne sont plu- 
qu'un souvenir. 

Au reste. Numa I)roz n'allait pas tarder 
,t , 111! Ilrl' 1, i 

Il 
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cantonales. Déjà en 1872 il avait été élu 
membre du Conseil des Etats, dont il de- 
vint président en 187: 5. ce qui montre 
combien vite le jeune député neuchâtelois 
avait conquis sa place dans l'Assemblée 
fédérale. A la fin de cette même année 
1875. il fut nommé membre du Conseil 
fédéral. en remplacement d'Eugène Borel : 
il avait à peine 32 ans. Il y avait à repour- 
voir dans la plus haute autorité du pays les 
sièges de M. M. Na f. Knusel, Ceresole et 
Eugène Borel. qui quittaient à la fois le 
Conseil exécutif. L'Assemblée fédérale élut 
MM. Heer. Hammer. Anderwert et Droz. 
qui se trouva, par suite du refus de 

_MMMI. 
Estoppey et Ruchonnet. le seul repré- 

sentant de la Suisse romande dans le Con- 
seil fédéral, jusqu'en 1881, où Ruchonnet 
y entra à son tour. 

Il a surtout marqué son passage au gou- 
vernement dans le département du coin- 
merce. de l'industrie et (le l'agriculture, 
et dans le département politique. Son nom 
est intimement lié ir l'histoire intérieure de 
la Suisse pendant les dix-sept années qu'il 
fut aux affaires. Et son souvenir demeure 
vivant pour tous ceux qui ont pu apprécier 
l'attention bienveillante qu'il prètait à ses 
visiteurs, son intelligence prompte et lu- 
cide, sa faculté de s'assimiler les matières 
les plus diverses et les plus ardues. Il était 
un admirable administrateur et un chef de 
bureau sans rival. On lui doit, entre autres 
lois. celles sur les fabriques et la respon- 
sabilité civile des fabricants, sur les mar- 
ques de fabrique et de commerce, sur la 
propriété littéraire et artistique, sur les 
épizooties. le phylloxera, sur le contrôle 
des ouvrages d'or et d'argent. sur les bre- 
vets d'invention. etc., etc. 

Mais. si grands que soient les services 
qu'il a rendus ainsi au jour le jour. ils 
n'égalent point en éclat le rôle qu'il a 
joué dans les affaires extérieures de la 
Suisse. C'est là que l'homme d'affaires se 
révéla homme d'État. Il prit une part ac- 
tive à l'élaboration, souvent fort difficile. 
de tous les traités de commerce que la 
Suisse conclut durant cette période, du 
traité de 1882 avec la France, des traités 

m 

de 1892 avec l'Allemagne, l'Autriche et 
l'Italie, enfin du traité franco-suisse de 
1892, rlui fut repoussé avec tant de sans- 
façon par la Chambre francaise. Cet échec 
lui fut particulièrement pénible. Aussi ne 
cessa-t-il. mène après sa sortie du Conseil 
fédéral. de travailler au rétablissement des 
relations commerciales entre la Suisse et 
la France. C'est ainsi qu'il prit part en 
1891 aux manifestations de Mâcon et à 
la conférence économique organisée par 
M. Jules Hoche; et peut-ètre la convention 
de 1595 avec la France aurait-elle été plus 
avantageuse pour la Suisse si le Conseil 
fédéral. obéissant à certaines considéra- 
lions de politique. n'avait négligé de re- 
courir à l'expérience de cet habile négo- 
ciateur. 

Numa Droz était un partisan convaincu 
du libre-échange ; mais il ne réussit pas 
toujours à faire prévaloir ses opinions à 
Berne, où trop souvent régnaient des ten- 
dances protectionnistes et fiscales. Il ne se 
découragea point el. après la rupture avec 
la France, il travailla avec persévérance 
ii faire adopter le régime spécial pour les 
zones. 

Mais il portait un intéýrèt non moins vif 
aux questions de politique internationale, 
et c'est à ce titre qu'il fut chargé (le la di- 
rection du département des affaires étran- 
gères; il en fut le chef permanent pendant 
les dernières années qu'il passa au Conseil 
fédéral et v révéla une habileté supérieure. 
Depuis que Frédéric Il a rendu hommage 
à la souplesse des Neuchâtelois, chacun 
sait qu'ils ont des aptitudes spéciales pour 
la diplomatie. Droz le fit bien voir aux di- 
plomates accrédités à Berne et aux repré- 
sentants de la Suisse à l'étranger. Il atta- 
chait une grande importance à cette repré- 
sentation de notre pays dan; les capitales 
(le l'Europe. et c'est pourquoi il favorisa 
la formation de diplomates de carrière, 
qu'on lui reprocha bien à tort. 

On n'a pas oublié les affaires délicates 
dans lesquelles Nunra Droz représenta son 
pays et (lut prendre de graves responsa- 
bilités. Les socialistes et les anarchistes 
étrangers réfugiés en Suisse causèrent 
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de graves embarras au gouvernement fé- 
déral, qui dut prendre à plusieurs re- 
prises des mesures d'expulsion. Di-oz mon- 
tra une égale fermeté et un égal sang-froid 
envers les gouvernements et envers les 
individus. Il obtint, en 1888, du Conseil fé- 
déral, l'expulsion du rédacteur du Social- 
demokral, de Zurich, qui ne cessait d'in- 
jurier et de provoquer le gouvernement 
allemand, sans souci de compromettre notre 
pays. La presse socialiste lit payer cher à 
Numa Droz cet acte de louable énergie : 
on l'accusa d'être vendu à Bismarck. Mais 
le peuple suisse n'ajoutait pas plus de cré- 
dit à des accusations aussi méprisables que 
leurs auteurs n'y croyaient eux-mêmes. 

Au reste, l'affaire \1 ohtgemuth offrit 
l'année suivante a notre homme d'Etat 
une magnifique revanche. Des agents pro- 
vocateurs allemands ne cessaient d'exciter, 
en les espionnant, les socialistes réfugiés 
en Suisse, et ces agissements avaient rno- 
tivé déjà des réclamations de la part du 
gouvernement fédéral. lorsque, en 1889, 
la police argovienne surprit un policier de 
Mulhouse. AVohlgemullr. au moment où il 
tentait d'embaucher comme agent provo- 
cateur en Suisse un tailleur socialiste de 
Bâle. \Vohlgemuth fut arrèté; le gouver- 
nement allemand réclama son élargisse- 
ment, et le Conseil fédéral répondit par 
l'expulsion. 

Bismarck fut très irrité de cette décision, 
qui avait été prise à l'instigation de Numa 
Droz, et adressa au gouvernement fédéral 
une série de notes inenacant. si l'arrêté 
d'expulsion n'était rapporté, d'établir un blocus à notre frontière et de retirer la 
garantie donnée à la neutralité suisse. Il 
réussit mème à faire agir dans le mème 
sens la diplomatie russe et autrichienne. 

Le Conseil fédéral conserva le sang-froid le plus parfait. Après avoir rassuré sans 
Peine l'Autriche et la Russie. il maintint 
avec énergie envers Bismarck'son droit de 
mettre fin à des agisseurenls aussi incor- 
rects que ceux de \Vohlgemullr; et. quant 
r la neutralité suisse. il rappela au chance- 
lier de fer qu'elle n'est pas seulement une créa 1inn d, ý la rlil, p, uri11. ý , I., n, z ! 'i nl,, , 1, 

l'Europe, mais qu'elle repose aussi sur la 
volonté du peuple suisse. 

Appelé à fournir aux Chambres des ren- 
seignements sur cet incident, Numa Droz 
exposa les faits que nous venons de ré- 
sumer. Son discours fut salué par les accla- 
mations unanimes des députés et du nom- 
breux public des tribunes. Le pays tout 
entier approuva l'attitude digne et ferme 
de son gouvernement ; et ce jour fut le 
point culminant de la carrière publique de 
Numa Droz : sa parole avait exprimé le 
sentiment de tout un peuple, et notre petit 
pays. - dans celte occasion où la moindre 
faute eùt pu entraîner pour lui des compli- 
cations graves ou des humiliations doulou- 
reuses, - avait eu, en face d'un grand 
empire, le beau rôle et le dernier mot. 

C'est à la fin de 1892 que Droz sortit du 
Conseil fédéral pour devenir directeur du 
Bureau international des chemins de fer. 
récemment créé. Pour tout autre, ce poste 
eùt été un poste de retraite. Mais Droz ne 
renonca point pour autant à son activité 
politique; seulement. il y apporta l'expé- 
rience acquise et aussi ce désintéressement 
supérieur qui n'est possible qu'à l'homme 
dégagé de la lutte des partis. Il se montra. 
dans toutes les grosses questions de poli- 
tique fédérale, un libéral convaincu, c'est- 
à-dire qu'il en cherchait la solution dans 
le respect de la liberté et dans le dévelop- 
pement de l'initiative individuelle. plutôt 
que dans la compression de l'individu sous 
la tutelle de l'État. On a reproché "i Di-oz 
cette attitude, on l'a accusé d'avoir trahi 
le parti qui l'avait porté au pouvoir. La 
vérité est que l'exercice nième de ce pou- 
voir et les expériences faites dans ces dix- 
sept années avaient assagi cet esprit au 
fond très pondéré, avaient élargi ses idées. 
lui avaient appris à se défier des solutions 
absolues et des mots d'ordre de parti. à 
examiner les questions pour elles-mêmes. 
et non plus au point de vue particulier 
d'un groupe politique. C'est à un sein- 

l'hoinýný blable progrès que se reronnait 
d'Etat. et c'est là ce qui le distingw- 
politicien ordinaire. Itroz a eu la et - 
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miques et nième politiques que l'étatisme 
fait courir au peuple suisse; il les a vail- 
lamment dénoncés, au risque de déplaire 
à ses anciens amis et collègues. 

Il déploya dans cette lutte ses remar- 
quables qualités d'orateur, très bien indi- 
quées par le 11 ational surisse: « Sans gestes 
théàtrals, sans grands éclats de voix, par 
la seule force de son argumentation. il sa- 
vait entrainer les masses. Ses discours im- 
portants et ses conférences étaient toujours 
soigneusement préparés; rien n'y était 
laissé au hasard de l'improvisation; grâce 
à une mémoire prodigieuse, il « disait 
sans en changer une phrase, un discours 
d'une heure ou deux qu'il avait écrit plu- 
sieurs jours auparavant. II savait cepen- 
dant improviser avec un charme et une 
élégance rares, et. par la vivacité et le 
mordant de sa réplique, il était un adver- 
saire redoutable dans la discussion. 

Il a fait campagne en faveur de ses idées 
favorite, dans la Bibliothèque universelle, 
dont il fut pendant bien des années un des 
collaborateurs les plus en vue; il y exposa 
ses théories dans des articles qui furent 
recueillis en volume (Ess(iis éconorniques). 
Il descendit aussi dans l'arène, et on le vit 
entreprendre des tournées de conférences 
contre la Banque d'Etat, dont le rejet par 
le peuple fut en bonne partie son oeuvre, 
et contre le rachat des chemins de fer, 
qu'il ne réussit point à empècher. Dans 
ces deux occasions mémorables, le vote du 
canton de Neuchâtel donna raison à Numa 
Droz. Il fut amèrement blâmé, injurié 
même gravement. pour avoir pris cette 
courageuse attitude, qu'on osa attribuer à 
de mesquins motifs d'intérèt personnel. 
S'il dédaigna de relever ces attaques, Numa 
Droz n'en souffrit pas moins dans sa fierté 
de patriote : un citoyen de bonne foi ne 
pouvait-il donc plus émettre son opinion 
sur le, affaires du pays sans être l'objet 
de pareilles accusations: ' Sa sensibilité tris 
vive fut profondément affectée par ce, 
mauvais procédés de discussion, et sa santé 
en fut certainement ébranlée dans une cer- 
taine mesure. 

Il chercha consolation et distraction dans 

les travaux historiques auxquels il avait 
déjà antérieurement consacré ses loisirs. 
Au recueil intitulé Efudes et portraits po- 
litiques, vint s'ajouter l'excellente histoire 
de la République neuchàteloise publiée à 
l'occasion du cinquantenaire de notre ré- 
publique. puis l'Histoire politique de la 
Suisse ait n siècle, qui a paru dans le 
beau recueil de monographies dirigé par 
M. Paul Seippel. Ces deux ouvrages sont 
remarquables par la sùreté d'information 
et la netteté d'exposition, mais plus encore 
par la hauteur des vues et l'impartialité des 
jugements. 

Droz n'avait pas cessé de vouer attention 
aux questions de politique internationale, 
et son opinion comptait au dehors. C'est 
ce qui explique qu'il ait été sérieusement 
question de lui pour le poste de gouver- 
neur de la Crète, puis pour celui de con- 
. teiller du prince Georges de Grèce. Il put 
voir. par la faveur avec laquelle cette can- 
didature fut accueillie. de quelle estime il 
jouissait dans toute l'Europe. à lais il ne 
voulait accepter cette tâche que si on lui 
donnait les moyens de l'accomplir. On sait 
la réponse des puissances. Nous croyons 
savoir (lue Numa Droz ne regretta point 
l'issue de ces pourparlers. 

Il y aurait bien des pages à écrire sur 
l'homme privé, sur la tendre affection, 
l'inquiète sollicitude que Numa Droz avait 
pour les siens, sur la fidélité qu'il gardait 
à ses amis. sur la générosité inépuisable 
avec laquelle il accueillait tous les sollici- 
teurs, et la patiente bienveillance qu'il 
réservait mime aux importuns. Il se sou- 
venait d'où il était parti. et savait prèter 
aux autres un secours dont il avait pu lui- 
nuème se passer grâce à des dons excep- 
tionnels. 

Dans les séjours de montagne qu'il aimait 
à faire pendant ses vacances. à Morgins., à 
Chaumont, il conquérait bien vite la sym- 
pathie générale par son affabilité, la grâce 
de son commerce et l'intérêt de sa conver- 
sation. Il aimait les belles choses. la poésie, 
la musique, la peinture, et ce qui pouvait 
lui manquer en culture première était com- 
pensé par un instinct sùr et par une ins- 
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truction étendue. Si son esprit était essen- 
tiellement tourné aux réalités pratiques, 
- en quoi il fut un vrai Neuchâtelois, - 
l'élévation de son âme et la distinction de 
ses goûts le préservèrent toujours du terre 
à terre où souvent le souci des intérêts 
immédiats retient prisonniers de très bons 
esprits. Il voyait les choses de haut et avec 
une certaine philosophie qui n'était point 
sans grandeur. Ceux qui, après l'avoir 
ardemment combattu. l'ont retrouvé au 
bout d'un certain nombre d'années, ont 
pu constater que les anciennes luttes 
n'avaient laissé en lui aucune aigreur, et 
que l'amour de la patrie l'élevait au-dessus 
des ressentiments personnels. 

Si nous voulions recueillir ici tous les 
détails curieux, toutes les anecdotes carac- 
téristiques publiés sur lui, après sa mort, 
dans les journaux de notre pays, ces pages 
n'y pourraient suffire. Nous avons tenu 
seulement à rappeler les principales étapes 
de sa carrière. à marquer l'importance du 
rôle qu'il a joué dans notre vie nationale, 
et â montrer surtout en lui le type du ma- 
gistrat démocratique. fils de ses oeuvres, 
dévoué jusqu'au dernier jour à la chose 
publique. Ce prodigieux travailleur a suc- 
combé à un excès (le fatigue cérébrale, et 
le mai foudroyant qui l'a enlevé à son pays 
a terminé prématurément une activité dont 
on pouvait attendre encore de grandes 
choses. Sa mort imprévue l'ut un deuil pu- blic. et ses funérailles, grandioses en leur 
simplicité, célébrées le 18 décembre à 
Neuchâtel. ont été une saisissante mani- festation de regret et de reconnaissance. Le monument national qui va être érigé 
à la Chaux-de-Fonds perpétuera sous une 
forme visible le souvenir de ce grand ci- 
toyen. 

Le docteur Louis Jeanneret, mort à 
Genève le 2'E janvier 19011, à l'âge de titi 
ans, avait pratiqué la médecine à la Chaux- 
de-Fonds pendant (le longues années. Il 
avait fait d'excellentes études il l'Université 
de Berlin. mais il possédait, outre la science, des qualités qui ne l'accompa, ýr. ent pas 

et surtout une activité. une faculté de dé- 
vouement qui lui avaient bien vite assuré 
une situation en vue dans notre corps mé- 
dical. Malheureusement, on s'use vite à 
exercer cette profession comme l'entendait 
le docteur Jeanneret: il ya quelques an- 
nées, la faculté l'avait condamné au repos 
et à un climat moins rude que celui de ni,,; 
montagnes. Il ne cessa point de s'occulu, r 
des questions scientifiques qui l'intérees- 
saient; son esprit sociable. : nn caractère 
sùr et son coeur excellai le roa l iont , "h r 
à ses nombreux amis. 

Nous devons aussi un 
Henri Sacc, mort à Colombier le 11 l'éý ri-i' 
1900, dans sa 2me année. Né en 18a! ). il 
avait fait la majeure partie de sa carriure 
militaire dans l'ancien état-major fédér+I. 
où il était entré en 1861. Il fut adjudant iu 
colonel de Salis en 1870. Promu en IK;! ý 
au grade de colonel. il commanda la 'i 
brigade d'infanterie. Il fut ensuite directeur 
de l'arsenal de Colombier. puis s'occnl,, l 
spécialement, en ces dernières années. glu 
service de recrutement de la I1111e div-isin n. 
ainsi que de l'organisation du landsturiu 
armé. dont il commandait le lime arrondis- 
sement. Ses aptitudes administratives. son 
caractère bienveillant et toujours serviable 
l'avaient fait élire aux fonctions de pr. " 
dent du Conseil général de Colombier. 
qu'il remplit pendant plusieurs années : ;l 
a laissé dans ce village, comme ii ses frurý - 
d'armes, le souvenir d'un citoyen entit"n- 
nient dévoué à la chose publique et à --a 
pays. 

Les officiers et la troupe de la II1Oe d, ý - 
sion n'oublieront pas non plus la marli sl, " 
figure du capitaine Basile Rey, mort 
17 mars 1900. et qui fut pendant plu- 
trente ans un instructeur consciencii i,, 
universellement estimé. 

La mort nous a aussi enlevé cette anl: ý 

(le 19 mars 1900). dans la personne d- 
Volkmar Andreae, pharmacien, une de- 
ligures les plus s%ntpathiques et les plus 
connues du canton de \eurh: ilel. D'origine 
il'-ti,,, ý, I, '. lis' III", I"'llil", IýI I. 1iý'l'i"i" I,. 
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9 juin 181 î, mais amené dans notre pays dès 
l'âge de 16 ans déjà, il était devenu Suisse 
de coeur. Neuchâtelois et Fleurisan. Amant 
passionné du Jura. il en connaissait tous 
les sentiers, toutes les roches, et de Clarens, 
où il s'était établi depuis quelques années, 
revenait souvent en visiter les sapins et les 
pâturages, le Chasseron surtout, pour le- 
quel il avait une prédilection particulière. 
Son habit gris â parements verts, sa grande 
boite â herboriser, étaient familier: â tous 
les amateurs de montagne; point d'endroit 
de nos environs où il ne fùt connu et aimé, 
où son apparition ne fùt la bienvenue. 
Ame élevée et profondément religieuse, la 
nature avait pour lui un langage que peu 
comprennent au même degré. et ces gran- 
des et poétiques sensations, il les rendait 
en musique dans des improvisations char- 
mantes que se rappellent tous ses amis. 
-Persuadé que le Créateur a mis dans la 
nature tous les végétaux nécessaires à la 
guérison des maux de l'humanité. il appli- 
quait ce principe â la science pharmaceu- 
tique dans laquelle il excellait. Son amour 
pour la botanique et l'histoire naturelle lit 
de lui l'ami tout désigné des hommes qui, 
dans ce domaine, ont le plus illustré notre 
canton, les Desor, les Agassiz, les Lesque- 
reux. les Arnold Guyot. La question du 
reboisement des forêts le préoccupait par- 
ticulièrement. et il rêvait une sorte de pa- 
radis terrestre. où d'épais ombrages rein- 
placeraient l'aridité des terrains dévastés 
par les hommes ou bouleversés par les ca- 
tacly°smes. Joignant la pratique â la théorie, 
il travailla avec ardeur â transformer en 
forêt superbe la pente aride de la Caroline. 
au-dessus de Fleurier. Il fut aussi l'un des 
fondateurs du jardin alpin des liochers de 
Nase, La protection des animaux et surtout 
des petits oiseaux était fýgalement l'objet 
de sa sollicitude. Considérant ceux-ci non 
seulement comme l'un des charmes des 
champs et des bois. mais aussi au point de 
vue utilitaire, il s'indignait autant qu'il 
s'affligeait des massacres qui s'accomplis- 
seul annuellement dans le Midi et dimi- 
nuent dans une si alarmante proportion le 
nombre de ces gentils hôtes de l'été. 

Fondateur d'une société de chant et du 
Club jurassien, membre assidu de la So- 
ciété du Musée de Fleurier et de toutes les 
sociétés qui travaillent au développement 
harmonique des facultés physiques, morales 
et intellectuelles de l'homme, il apportait 
partout son concours actif et sympathique. 

Un des traits caractéristiques de cette 
figure originale à plus d'un égard. était 
une distraction étonnante, devenue presque 
proverbiale. L'oubli de sa bourse, d'une 
invitation faite ou revue, voire même de 
papiers importants, était chose commune. 
Ses décisions étaient aussi d'une rapidité 
qui confondait sa famille et ses amis; la 
fantaisie le prenait soudain d'escalader 
quelque son)rnité alpestre: aussitôt le voilà 
parti, mais souvent pour une direction tout 
opposée à celle qu'il avait indiquée; c'est 
ainsi qu'un beau jour on apprenait son 
arrivée à San-Remo. une autre fois son 
départ pour Alger... 

Sa confiance en Dieu, d'une simplicité 
enfantine, le maintenait dans un état de 
joie presque permanente. Survenait-il un 
moment de tristesse, d'abattement. (le dé- 
pression. - un rayon (lu couchant, un 
accord rnusical. la vue d'une simple fleu- 
rette dissipait le nuage et rétablissait l'équi- 
libre. 

Doué d'une santé rare à son âge, on le 
voyait encore l'an dernier courir les mon- 
tagnes avec la même ardeur, la mème pas- 
sion pour la botanique ; la douleur de se 
voir privé de cette suprème jouissance lui 
a été épargnée. Quelques jours ont suffi, 
en effet, pour le coucher dans la tombe. et 
plein d'espoir il s'en est allé vers ce ciel 
après lequel il soupirait. Il repose mainte- 
nant dans le cimetière de Montreux, mais 
Fleurier le comptera toujours parmi les 
siens. puisque c'est à Fleurier que s'est 
écoulée la plus grande partie de son exis- 
tence, presque soixante ans. On se rappel- 
lera longtemps au Vallon sa vénérable tète 
blanche, son bon regard affectueux, son 
abord si bienveillant. l'eu d'hommes ont 
joui d'une estime et d'une popularité aussi 
générales et laisseront après eux d'aussi 
unanimes regrets; car petit est le nombre 
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, de ceux dont on peut dire en toute vérité: 
Il n'avait pas d'ennemis. 

Parmi les morts de l'année, mention- 
nons encore un jeune musicien d'un réel 
talent. Paul Schmid, en qui Neuchâtel 
avait mis de grandes espérances. Après de 
fortes études à Francfort. Vienne, Zurich 
et Paris, il s'était tixé en 1893 dans sa ville 
natale, où il s'était imposé comme un or- 
ganiste de première valeur. Il fut un des 
principaux promoteurs du mouvement en 
faveur des nouvelles orgues du Temple du 
Bas, inaugurées au mois d'août. Son tem- 
pérament très artistique et sa nature très 
impressionnable avaient déterminé en lui 
une maladie (lui l'obligea de renoncer à 
ses occupations professionnelles et qui 
l'enleva prématurément, le 16 mars 1900, 
a l'âge de 31 ans. 

Les Verrières ont perdu. le 5 avril, 
Albert Hegi-Martin, qui avait rendu à ce 
village de précieux services comme mem- 
bre du Conseil général, comme président 
de l'institution Sully-Lambelel. et qui est 
mort dans sa 6611w année, laissant à ses 
concitoý ens l'exemple d'une vie de con- 
sciencieux travail. 

A son tour. la Chaux-de-Fonds a vu dis- 
parait"e le 2,1 ,, ai 11100 un homme qui a inar- 
qué dans la v ie locale. Mathias Bauer. Prus- 
sien d'origine, né eu 1836. à Drov-e. d'une 
famille tle pa}sans, il avait fait titi appren- 
tissage de jardinier à Aix-la-Chapelle. A 
l'âge d'honiiue, il se rendit en Belgique. oit M. Lucien Laudry le rencontra en 1859. 
Frappé de son intelligence et de son zèle 
au travail, il l'entraina à la Chaux-de- 
Fonds, oit il r"évait de créer un établisse- 
ment d'horticulture. Bauer se ruait à 1'u,, u- 
M r'f'. reprit en 186'1 l'établissement dù à 
l'initiative de 31. Landr}, et les prix nom- In"eu\ qu'il obtint dans les expositions 
Cantonales et fédérales récompensèrent les 
brillants résultats dus à sa persévérance. Il conquit entre autres. à Geni"ce, la grande 
Médaille d'or. Attaché vivement à sa nou- 
v'elle patrie. il en doN inl il \' tý par nalli- 

ralisation et y joua un rôle très actif. Il 
occupa une place en vue dans le parti ra- 
dical et siégea pendant plusieurs législa- 
tures au Grand Conseil. Fondateur du 
Volksverein, en 1871, il fut un des chefs 
du Kulturkampf à la Chaux-de-Fonds et 
un des promoteurs de l'église catholique 
chrétienne, ainsi qu'un membre assidu du 
Conseil synodal de l'Eglise catholique na- 
tionale suisse. Il s'occupa fort du dévelop- 
pement et de l'embellissement de la cité 
montagnarde, fut membre du Conseil gé- 
néral, président de la commission des eaux 
en 1886-87, président du Gewerbererein, 
et partout se faisait écouter par sa rare 
compétence. Coeur généreux et bon, dé- 
voué ü toute entreprise d'intérêt général, 
il est mort entouré de l'estime et de la 
reconnaissance de tous ses concitoyens. 

Une autre vieille figure montagnarde 
était celle d'Octave Devaux, le doyen des 
Armes-Réunies et des tireurs neuchâtelois, 
qui, ayant débuté â 17 ans au tir de Ge- 
nève, prenait part encore l'an dernier au 
tir cantonal d'Yverdon. Presque nonagé- 
naire. il avait fait, au tir fédéral de Neu- 
châtel. ses trois cartons dans sa première 
série de dix coups; il est mort ü l'; icc'ý (le 
88 ans, le `? 8 mai 1900. 

Le colonel Ami Girard, un des vétérans 
de la République, était âgé de 8 ans quand, 
le 10 avril 1900, la mort vint le surprendre 
dans sa retraite a Henan. Né ii Saint-Martin 
(Val-de-liuz) en 1819. il était le doyen des 
officiers de notre armée. où il avait soixante 
années de service. En 181>i. il avait pris pari 
comme officier ii la campagne dite des cou- 
vents d'Argovie, puis. quelques années 
après, ii celle des corps francs sous Ochsen- 
bein. et comme adjudant de brigade :i celle 
du 'Sonderbund. On se rappelle le rôle dé- 
cisif qu'il joua en 18''8. Alors lieutenant 
de l'état-major fédéral d'artillerie, il arriva 
dans la nuit du 21) février ii la Chaux-de- 
Fonds avec : 300 volontaires de l'Erguel, et 
ce fut lui qui, par sa résolution vaillante. 
mit fin ü toute hésitation et décida du dé- 
part di' la dumme l''l llblli'aiiie qu'I'n VII. 
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le soir du t- mars, s'emparer du Château 
sous la conduite de Fritz Courvoisier. 

Georges DuBois, le nouveau directeur 
militaire, le chargea de réprimer les me- 
nées royalistes qui se dessinaient dans di- 
verses localités du pays; il s'acquitta de 
cette tâche avec tact et fermeté. et prit une 
part active à l'organisation des milices de la 
République. Député de la Chaux-de-Fonds 
à la Constituante, puis au Grand Conseil. 
enfin préfet de la Chaux-de-Fonds. il fut 
nommé conseiller d'Etat en 185,?. Les di- 
visions suscitées dans le parti gouverne- 
mental par les questions des chemins (le 
fer furent cause de sa sortie du Conseil 
d'Etat en 1853. Il se retira à Henan. où 
son père. qui avait quitté le pays à la suite 
des événements de 18: 11. tenait l'auberge 
du Cheval-Blanc. 

On comprend qu'en 1856. Girard. ou- 
bliant tout ressentiment personnel. ait été 
au premier rang des patriotes qui reprirent 
le Château, dont les royalistes venaient de 
s'emparer par surprise. Ajoutons qu'il re- 
présenta le canton (le Neuchâtel au Conseil 
national de 1861 à 1870. 

Le vieux colonel était chez nous un des 
derniers représentants de cette génération 
enthousiaste qui entra dans la vie publique 
au milieu de ce siècle, et qui a compté tant 
de caractères généreux et de volontés 
énergiques. En 1898. lors de la célébration 
du cinquantenaire neuchâtelois, le colonel 
Ami Girard. très vert encore. très jeune 
de cour. très ému au souvenir de la helle 
aventure de sa jeunesse. fut l'objet d'ova- 
tions chaleureuses qui couronnèrent sa 
carrière de patriote. 

Nos deux facultés (le théologie ont été 
éprouvées, à peu de semaines de distance. 
par deux pertes sensibles. Le 't juillet 1400 
est mort brusquement. après tint, tris courte 
maladie, Henri de Rougemont. Né en 18311. 
il avait fait ses premières études à Neu- 
châtel et les avait achevées il Halle et à 
Tubingue. Consacré en 1863. il fut d'abord 
suffragant du pasteur Piquet. aux 13ayards. 
puis lui succéda dans cette paroisse. où il 
accomplit un fidèle et fructueux ministère 

de dix-huit années. En 1873. il se ratlacha" 
â l'Eglise indépendante, dont le S%node 
l'appela, en 1881.: i la chaire d'exégèse de 
l'Ancien Testament et de théologie pra- 
tique. Il exerça aussi les fonctions de cha- 
pelain de l'hôpital Pourtalès. Ses princi- 
paux ouvrages sont (les traductions de 
la Théologie de l'Ancien Testament. de 
llehler, et de Daniel et l'Apocalypse, 
d'Auherlen. Il fut un des principaux colla- 
borateurs de la Bible annotée, récemment 
achevée. Esprit fin, très cultivé, nourri de 
fortes lectures. il avait une piété simple et 
vivante, une humilité profonde. et a exercé 
par sa fidélité à ses devoirs une influence 
durable sur ses paroissiens et sur ses étu- 
diants. 

Eugène Ladame, né en f83, fils du pro- 
fesseur Henri Ladame, avait été consacré 
en 1866. après avoir fréquentº les Univer- 
sités (le Clettin; ue et de Tubingue. Il fut 
appelé aussitôt après au poste important de 
la paroisse de Flem'ier, qu'il dirigea avec 
talent pendant quatorze ans. C'est pendant 
son ministère à Fleurier qu'eut lieu la crise 
ecclésiastique: il se rattacha résolument à 
l'Eglise nationale. Il fut ensuite pasteur de 
la paroisse de Cornaux pendant huit ans, 
puis devint professeur d'histoire eccl, ýsias- 
tique à la Faculté nationale. et plus tard 
diacre de Neuchâtel; il avait tout rêvent- 
ment résigné ces dermrres fonctions. 
Esprit vif et original, nature sensible et 
impressionnable. il commandait à tous 
l'estime par la droiture de son caractère 
et par la franchise de sa parole. Ses amis, 
ses collègues et ses étudiants ont appris 
avec urne douloureuse surprise l'accident 
qui lui a coulé la vie : la chute d'une lampe 
lui causa (les brûlures graves itti i'empor- 
térenl après quelques jours de souffrance. 
le 10 août f900. 

Nous devons. avant de terminer cette 
revue nécrologique. y inscrire le nom 
d'un Neuchâtelois qui a honore son pays 
à l'étranizer. Gustave Sillimann, consul 
suisse et président de la Société suisse de 
bienfaisance à Bordeaux. où il est mort en. 
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novembre 18t)9. Il appartenait au grand 
commerce de cette ville, où sa loyauté 
et son affabilité lui avaient valu les meil- 
leures relations. une haute influence et 
l'estime générale. La belle fortune qu'il 
avait acquise par son labeur lui permettait 
de faire du bien, et il usa largement de la 
permission. 

ý 

Chez la concierge. 
- Pouvez-vous nie dire si M. X... est 

chez lui! 
- Non. Monsieur, il est allé au cime- 

tière ce matin. 
- Ali! Et à quelle heure doit-il rentrer! 
- Il y est allé pour y rester, Monsieur. 

j* 

Une daine va consulter un médecin ii la 
mode. qui néglige de regarder sa langue: 

- Docteur, vous n'êtes pas sérieux... 
Je suis très malade, j'ai besoin de repos... 
Vous n'avez pas seulement examiné ma 
langue... 

- Inutile. Madame... Je suis sùr, qu'elle 
aussi, elle a besoin de repos. 

* 
Une dame, (lui est une apôtre fervente 

du féminisme, croit devoir traiter sa ruisi- 
niere sur un pied d'aimable égalité: 

N'avons-nous pas mème origine, lui di- 
sait-elle, ne sommes-nous pas, vous et 
moi, sorties (le la côte d'Adamf 

- Non. Madame, moi, je suis de la 
Cote-d'Or! 

* 

Dans un hôtel d'Italie, un voyageur 
s'écrie: 

- J'ai été dévoré toute la nuit par les 
punaises! 

?t le patron de répondre. indigné: 
C'est bien étonnant. car avec mon gar( o11 nous en avons hier tué plus de cent 

cinquante dans votre chambre 1 

A l'hitel de la Dent-Blanche 

Pour une histoire, c'est une histoire, dit 
Bomeil en secouant dans le feu les cendres 
(le sa pipe; j'en ris encore, quoique dans 
le moment, vrai, nous ne fussions pas fiers, 
mais pas fiers du tout... Vous la voulez? 
La voici dans toute sa simplicité, sans hy- 
perboles ni euphémismes. foi d'honnête 
chasseur. 

Le lieu: un hôtel des Hautes-Alpes. dix- 
huit cents mètres d'altitude et des Anglaises 
it tous les étages. Le temps : la première 
semaine de septembre. Les personnages : 
Beautir, Grimpatout, Piédefer, Boisec et 
votre serviteur. Vous connaissez les types, 
tous chasseurs endiablés, aussi incapables 
de manquer leur coup que de le raconter 
sans l'embellir de détails dont pas un mot 
n'est vrai. 

Le jour où advint cette mémorable aven- 
ture, nous avions changé de quartier et 
arrivions dans la soirée â l'hôtel de la 
Dent-Blanche, où Grimpatout, empêché de 
faire l'ouverture, devait nous rejoindre. 
Nous avions a nous quatre pas moins de 
six chiens. tous du sexe fort. luxe aussi 
extravagant que dangereux et qui nous 
perdit, comme vous allez le voir. Ces ani- 
maux, jusqu'à l'arrivée de Grimpatout, 
avaient vécu dans une paix parfaite, sans 
se soucier les uns des autres, pratiquant la 
maxime: Chacun pour soi et le gibier pour 
toits. Hélas ! survient Gritnpatout et sa 
fidèle Diane. un amour de petite chienne, 
fine comme une levrette, poil ras, tout 
blanc, et grands yeux noirs si doux. On 
devine ce qui se passa... Comme au 
temps du bon La Fontaine, - nous avons, 
quoique chasseurs, fait nos classiques: 

1)euxco vivaient en paix; une poule survient, Vt 
voilà la guerre allumée. 

Ah ! oui, la guerre. et quelle guerre, 
me, amis! D'abord l'exorde: de sourds 
grognements, des oreilles dressées, des 
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gueules entr'ouvertes montrant de larges 
crocs sous des lèvres retroussées; puis 
Hector regardant la belle trop attentive- 
ment, Mars lui saute à la gorge; Stop, qui 
ne peut pas voir deux camarades se battre. 
sans aussitôt prendre part à la lutte, mord 
dans le las; Diamant à son tour l'empoigne 
par la nuque, et c'est bientôt une épou- 
vantable mêlée, un concert de voix fu- 
rieuses sortant rauques d'un fouillis mul- 
ticolore de poils hérissés, de queues fré- 
missantes, de corps qui roulent et se 
tordent. Aux hurlements de la meute en- 
ragée se mêlent les cris des chasseurs. 
jurons. rappels à l'ordre, coups de pieds 
et de poings pour séparer les combattants... 
Bref. jamais à l'hôtel de la Dent-Blanche 
on n'avait vu pareil spectacle. ni ouï sem- 
blable rumeur. Enfin pourtant chacun de 
nous réussit à saisir au collier sa bête ou 
ses bêtes (car Piedefer et Beautir en ont 
chacun deux) et un calme relatif nous per- 
met de tenir conseil sur la situation. 

L'hôtel est plein; nous avons négligé de 
nous annoncer. L'hôtelier - qui a fait une 
assez vilaine grimace en nous volant inopi- 
nément surgir sur son perron - n'a pu 
nous donner qu'une chambre à trois lits. 
située au quatrième, sous les ardoises. Trois 
lits pour cinq, c'est peu. mais en en dé- 
doublant deux. cela fera le compte. et un 
matelas sur le plancher n'est pas pour 
effrayer des buveurs d'air qui, le plus sou- 
vent. gîtent sur le foin des chalets. 

- Que faire, camarades 1 demande Beau- 
tir. notre doyen et chef de file. Nous voilà 
jolis avec ces bêtes endiablées. La cloche 
du souper va sonner: impossible de les 
laisser seuls ici pendant ce temps. Comme 
feu M. Jabot. nous ne retrouverions que 
les six queues. 

- Prenons-les avec nous. 
- Saperte! pour qu'ils recommencent 

la bataille en pleine table d'hôte: cent di- 
neurs. dix sommeliers en frac, majordome 
en favoris rouges. 

- Enfermons Diane dans notre armoire 
- car remarquez que nous avons une ar- 
moire. - Ne la voyant plus, les gaillards 
se tiendront tranquilles. 

- Et mon Rip mangera la porte... Je le 
connais; d'une nuit, quand c'est son idée. 
il fait dans une cloison un trou où passe- 
rait un veau de six mois. 

- Attachons-les, très court, chacun à 
un pied de lit. 

- Ils briseront leurs laisses ou traîneront 
les lits 

, 
jusqu'à bonne portée de gueule. 

- Alors. qu'un de nous se dévoue pour 
les promener pendant le repas. 

- Pour périr comme Démocrite, mangé 
par ses chiens. 

- Non, rien de tout cela. intervient 
Grimpatout, j'ai un plan. le bon. Diane est 
la sagesse mème; où que je lui dise de se 
coucher, elle y reste aussi immobile qu'un 
chien (le faïence. Donc je descends très 
tôt. le premier. à la salle à manger, où je 
la mets sous ma chaise. Elle est si petite. 
que personne ne la verra. Vous. vous laissez 
ici vos six prétendants qui. loin d'elle. ro- 
devenus doux comme leurs tnaitres. alten- 
dront tranquillement sous nos lits - ou 
dessus - notre retour... Voilà, je me dé- 
voue; c'est la seule manière de sortir 
d'embarras; un pour tous, tous pour un. 

- Bravo ! trimpatout. bien pensé ! 
crions-nous tout d'une voix. 

Le gong retentit justement pour le pre- 
mier appel. Grimpatout siffle Diane. se 
glisse dans la salle à ºnanger encore dé- 
serte, et. sa bête à ses pieds. s'installe sur 
sa chaise de l'air d'un homme que l'ap- 
pétit dévore. Nos animaux, ne voyant plus 
l'objet de leur flamme. se calment comme 
par enchantement et. cinq minutes après. 
au second coup de gong, nous les laissons 
couchés en rond. chacun dans son coin. 
Mon Rip est déjà sur mon lit. mais qu'un- 
porte; une aimable indulgence s'imp(ese. 
et ma femme n'en saura rien. 

La table d'hi)te commence. solennelle; 
Anglais en tenue de soirée. ronýersations 
en sourdine dominées par le bruit de relit 
bouches avalant un potage ii la reine : les 
anriens regardent les nouveaux toujours 
un ueu at'n(s: les sommeliers glissent sur 
le parquet et le majestueu\ iuaitre d'liûtel i 
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à favoris rouges promène sur le lotit les 
regards entendus d'un général qui envoie 
ses troupes au feu. 

Nous sommes les cinq au bout d'une 
table faisant. de chaque côté, suite à deux 
rangées de ces darnes d'àge, de nationalité 
et d'état-civil indéterminés qui. comme 
toujours dans les Alpes. forment la grande 
majorité des pensionnaires. Celle qui est 
assise côté de Grimpatout porte des lu- 
nettes et - il m'en souvient - un gigan- 
tesque noud jaune sur le haut du sternum. 

- (ln assure qu'il est arrivé des chas- 
seurs ce soir dans l'hôtel, (lit-elle à sa voi- 
sine. Les avez-vous déjà vus? 

- Des chasseurs? Non. en vérité, je 
n'ai encore rien rencontré de semblable. 
et j'espère (le lotit mon cour que c'est un 
faux bruit. Je n'aime pas les chasseurs. 

- Pourquoi donc. chère Ii 
- Ce sont des gens grossiers et bruyants 

qui. toujours. racontent de sottes lºis- 
toires. sentent le tabac et maltraitent leurs 
chiens. On en parlait tout à l'heure sur la 
terrasse. comptant bien que l'hôtelier, s'il 
s'en présentait, leur fermerait la porte 
au nez. 

Nous nous tenons à quatre - on pour- 
rait plutôt dire à cinq - pour ne pas écla- 
ter de rire. M 'nie Beautir et Boiser font 
(le telles grimages en cherchant à garder leur "ériei] . que soudain la dance au noeud jaune les regarde inquiète et cesse de par- ler... Mais non. elle a mal vu; ces mes- 
sieurs sont de paisibles gentlemen. Ils ne 
portent pas l'habit, sans doute. arec gilet 

dans le bas, mais ou voit tous les 
jours tes touristes les plus convenables 
vetos d'un complet gris ou brun. avec ou 
sans parements verts. Le repas se poursuit sans encombre. tous causons peu. et ir mi-voix. contre noire hahitude. évitant avec soin tout sujet de conversation qui pourrait nous Dahir. 
'ar évidenuný-nt les disciples de St-Ilubert 
ne sollt pas en odeur de sainteté ii l'hôtel de la Vent-Blanche. Nous parlons du temps. 
(le la vue. du menu et d'autres choses aussi peu ronnpº'onuett, intes. Il ý aurait faire Iln'(fls. qn'' jn -ýt f"ni-, n' f, n rý. 

hetutes: tuais ttcautir. autidrý fu<ar .' 
gueux, s'est, à ce propos. déjà fort,.; ný u; 
pris aux cheveux avec 13oisec. et Drey1i; - 
est interdit. « Cheveux � est du reste uu>- 
bienveillante " figure de rhétorique; to; - 
deux. depuis nombre de lunes mort . 
n'usent plus du peigne que pour la toile!; 
de leurs épagneuls. 

Entre-temps, Piedefer. sou: prétev': 
d'un pince-nez oublié dans notre chamir' 
s'est éclipsé un instant pour aller en 
s'assurer que nos associas à quatre pat1. 
n'ont pas recommencé la bataille, et c'é-, 
avec une certaine anxiété que nous alluu- 
dons son retour... Tout va bien. . llora, "< 
et Curiaces au tombeau dit-il en se rý-- 
seyant. Nous avons au collège tous plus , 
moins lacrymoyé sur le triste sort de 
braves garcons. A bon entendeur dei ,i 
mot. 

Voici le dessert. La darne au noeud jaui 
a laissé tomber sa serviette et se bai-- 
furtivement pour la ramasser. C'est l': i 
mais soudain elle pousse un cri d'efl>n 
Au lieu du linge damassé, c'est un ei .' 
rond, chaud. velu et qui remue qu'ý"Il"' 
posé sur ses genoux. la queue de 
qui. croyant la consigne levée, se mi-1 
japer joyeuseutent sous la table. A ce 
à cette voix (le chien sortant on ne 
doit, toutes les fourchettes tombent dý 
mains, tous les yeux se tournent ýý; 
Grimpalout et sa voisine. Beautir et I' - 
defer - les liches! feignent d'*"tre :i 
occupés à déterminer une fleur du bout' 
placé devant eux; 13oisec regarde au I,; 
fond d'un air absolument étranger 
choses d'ici-has. tandis que le rnallenr- ;, 
Grintpatoul. hors de lui. entrentièle dý- 
cohérenles excuses à la darne et de pr - 
sailles objurgations à sa béte. - Cou, 1 
Diane. t'ourle... 

Ah ! oui : t'ourle Diane, c'est le - 
nient ! (vieux iruntuables tombez sur ii 
l'n bruit formidable. tout à coup. r"i 
dans le vestibule: cris de fumures. jure 
aboiements pressés d'une inculte au I: ru 
à vue, et une avalanche de chiens bort. 
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épouvantée, se fait petite sous la table oû, fiance, et... vous savez la suite. On ne 
aussitôt, et sans exorde cette fois, la grande pense jamais à tout... 
mèlée recommence. Tout tremble et va- .............. 
cille ; des chaises tombent de droite et de Ainsi parla mon ami Bonceil. J'ai noté 
gauche avec de sinistres craquements; la l'histoire pour servir d'enseignement aux 
vaisselle s'entre-choque; de' rouges ruis- générations à venir et signe, en foi de scru- 
seaux s'échappent des bouteilles renver- puleuse reproduetio::. 
secs. Les GUIºN IN es etlousaºlles se MMIL LAlu> 

levés, mêlant des cris d'indignation auN, 
hurlements de la meute. I)es dames, dans 
leur effroi réfugiées sur la table, piétinent 
les assiettes de macarons; les oranges du 
dessert cascadent de tous côtés. Un som- 
melier qui, lors de l'entrée triomphale de 
la trombe enragée, offrait justement un 
bol encore tout plein de crème ü la vanille, 
l'a, dans son émotion, laissé choir sur 
l'épaule d'un monsieur en habit; ce qui 
n'est pas resté dans son gilet forme sur le 
parquet une large flaque que les pattes des 
combattants transportent partout. émail- 
lant le bois brun d'étoiles jaunes. 

La salle toutefois s'est rapidement vidée. 
Nous restons seuls avec nos bètes. les som- 
meliers ahuris et les dames réfugiées sur 
les tables, qu'elles n'osent quitter. - Il 
est. parait-il, plus facile d'c monter que 
d'en descendre. - Enfin Grimpalout réus- 
sissant ii s'emparer de (liane, l'emporte 
dans ses bras suivi de tous les autres et, 
sans rire. vous pouvez m'en croire, nous 
abandonnons le champ de bataille pour 
renagner notre gîte. Cinq minutes après 
arrive l'hôtelier qui nous tient ce discours: 
" Vous comprenez. Messieurs, qu'il m'est 
impossible de vous garder; une délégalion 
de mes pensionnaires vient de nie mettre 
le marché if la main: eux ou vous. Donc, 
vous voudrez bien partir demain d très 
bonne heure. On vous servira iº déjeüner 
ià 5 heures. 

Ainsi fut fait; au petit jour nous quit- 
tions l'hôtel. sans sonner l'hallali. 

Et si maintenant vous nie demandez 
comment la meute avait pu prendre la 
clé des champs, je cous répondrai flue 
c'était bien simple. Nous avions commis 
l'impardonnable imprudence de la laisser 
dans la serrure; arrive la femme de cham 
bre pour faire les lits; elle ouvre sans dé- 

D'» CHATELAI\. 

FETE FEDERALE DE GYMNASTIQUE 
A LA CHAUX-DE-FONDS 

1)U -l AU 7 AOU 1 1900 

C'est tt la Chaux-de-Fonds qu'a été célé- 
brée, du !t au 7 août 1900, la 51e fête 
fédérale de gymnastique. 

Quoique le temps fût incertain au début. 
que la température fût très « fraiche » et 
que la pluie ait fait quelques apparitions, 
la fête n'en a pas moins pleinement réussi. 

La Chaux-de-Fonds a fait toilette pour 
la circonstance ; elle est décorée d'une 
profusion de drapeaux, de guirlandes et 
d'écussons. Aux abords de la gare s'élise 
un bel arc de triomphe, et dans la rue 
Léopold Robert (le grands mats ornés d'ori- 
flammes donnent un air de fête il cette 
large artère. 

Dès le malin du samedi 't août, les trains 
débarquent de joyeuses cohortes (le gyur- 
nastes; aussitôt descendus de vagon. ils se 
forment militairement sur le quai et sous le 
commandement de leurs moniteurs pren- 
nent la direction de leurs quartiers. Il a fallu 
utiliser les huit colliges de la ville et quel- 
ques autres bâtiments publics pour loger 
les 7000 gymnastes accourus de tous les 
points (le la Suisse et (le divers pays coi- 
si ns. 

A midi trois quarts arrive la bannière 
fédérale venant de Schafi7ºouse. Elle est 
escortée par les gymnastes (le cette ville et 
par le comité d'organisation de la précé- 
dente fête célébrée dans cette ville en 
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-1897. Elle a été saluée à son passage à 
Zurich, puis à \euchàtel où elle a fait un 
arrèt d'une heure et demie. 

A Il heures tous les gymnastes sont 
arrivés et se rendent sur la place de l'Ouest, 
oû s'organise le grand cortège d'ouverture. 
A :i heures précises, la colonne s'ébranle 
au son des cloches et du canon. L'effet est 
grandiose et le défilé ne dure pas moins de 
: 15 minutes. Le cortège comprend près de 
7000 gymnastes avec 300 drapeaux. cinq 
corps de musique et plusieurs batteries de 
tambours. Les invités officiels. les hôtes 
d'honneur et les membres des comités, en 
habits noirs, font un piquant contraste avec 
les costumes clairs des gymnastes. 

Le cortège débouche à (i V. heures sur 
la place (le fête située à l'est de la ville. 
près du Iranreau appelé boulevard de la 
Capitaine. Au fond de la place s'élève la 
cantine, remarquable par ses immenses 
proportions. Elle contient près de 6000 
places assises, et son entrée principale est 
flanquée de deux tourelles d'un bel effet 
décoratif. 

C'est devant la cantine que s'opère la 
reluise de la bannière fédérale. M. le con- 
seiller national (»rieshaber, ancien prési- 
dent du comité d'organisation de la fite de 
Schatl'house. rappelle brièvement les épi- 
sodes principaux de l'histoire de la Chaux- 
de-Fonds. il célèbre le développement de 
l'industrie horlogère. celui du grand village 
jurassien et l'esprit patriotique qui anime 
ses habitants. M. Arnold Robert. conseiller 
aux Etats et président du comité d'organi- 
sation, revoit la bannière et souhaite en 
ternes éloquents une cordiale bienvenue 
aux gymnastes. 

La cérémonie se termine par l'hymne 
national, puis le cortège pénètre dans la 
cantine, oiº le premier banquet officiel va être servi. 

Les fêtes (le gymnastique ne sont pas 
comme les tirs fédéraux des tournois ora- toires et des occasions de célébrer sur tous 
les tons la patrie et ses institutions pré- 
sentes et futures. Les gymnastes sont venus 
pour travailler ferme; ils n'ont que peu de temps pour prendre leur repas et ils 

n'entendent pas poser couteaux et four- 
chettes pour prêter l'oreille à des discours, 
fussent-ils les mieux pensés et les mieux 
dits du monde. A Schaffhouse, lors de la 
précédente fêle, le comité avait désigné 
pour chaque jour un orateur chargé de 
porter le toast à la patrie - complément 
indispensable à ses yeux de toute fête de 
gymnastique. Mais dès le premier banquet 
le vacarme fut tel dans la cantine que per- 
sonne ne comprit un traitre mot du dis- 
cours et que l'on décida séance tenante de 
couper court aux Ilots d'éloquence. Instruit 
par l'expérience, le comité de la Chaux- 
de-Fonds avait décidé de restreindre les 
elrusious oratoires à leur minimum. Et 
il est resté lidéle à son programme. Chose 
invraisemblable, mais pourtant vraie, au- 
cun discours n'a été prononcé dans la can- 
liue et aucun orateur n'est monté à la 
tribune.., pour l'excellente raison qu'il 
n'y avait pas méme de tribune ! 

Après le banquet auquel assistaient les 
hôtes d'honneur. le Conseil d'Etat in cor- 
pore et les délégués des autorités fédérales, 
avec leurs huissiers respectifs, commencent 
les productions sur le podium. ballets, 
danses costumées, préliminaires, pyramides 
et exercices au trapèze ou aux boucles. 
Plusieurs de ces productions, (lui dénotent 
une adresse et une vigueur peu communes, 
soulèvent des applaudissements frénétiques. 
Une masse chorale exécute la belle can- 
tate de Plumtiof, Helvétie, qui se perd 
malheureusement dans le brouhaha de la 
cantine, et les sociétés de langue allemande 
font entendre quelques chants populaires. 

* 

La journée du dimanche fut exclusive- 
ment occupée par les travaux de concours, 
auxquels de nombreux spectateurs parlent 
un vif intérêt. La foule se presse surtout 
autour des lutteurs. A 9r/q heures un culte 
est célébré sur la place de fète ; le prédi- 
cateur, M. Paul Borel, avait pris pour texte 
ces paroles de l'apôtre saint Paul : Exerce- 
toi iº la piété (1 Tiuº. IV. 8). 

A 10 heures avait lieu. au stand des 
Armes-Réunies. une réception des déléga- 
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tions étrangères. Une dizaine de discours 

- très brefs - furent échangés entre le 
comité central suisse de gymnastique et 
les délégués. dont quelques-uns - les 
Belges et les Français - apportaient avec 
eux de fort beaux cadeaux. 

* 

La grande attraction d'une fête de gym- 
nastique est constituée par les exercices 
généraux. Le programme les avait fixés au 
dimanche soir à6 heures, mais par suite 
du retard des travaux de concours, la com- 
mission technique les renvoya au lundi - 
décision qui fit plus d'un mécontent parmi 
les spectateurs. Ils furent répétés le mardi 
matin, par un soleil éclatant qui donnait 
un charme de plus à ce magnifique spec- 
tacle. 

A l'heure indiquée, tous les gymnastes 
sortent de la place de fête et se forment en 
colonne; ils sont en maillots. culottes 
blanches et tête nue ; chaque section est 
accompagnée de sa bannière. Au signal 
donné, le cortège s'ébranle aux sons d'une 
marche cadencée et fait son entrée solen- 
nelle dans la place de fète où il décrit une 
sorte de polonaise. Lorsque chaque section 
est à sa place respective, l'ensemble forme 
un vaste rectangle faisant face à la musi- 
que et à l'estrade (lu directeur des exer- 
cices. Soudain retentit la sonnerie :" Au 
drapeau .. et toutes les bannières s'avan- 
cent sur le front; elles flottent fièrement; 
leurs broderies d'or et d'argent, leurs 
mille couleurs miroitent au soleil, et le 
public, transporté. applaudit vigoureuse- 
ment. 

Puis les gymnastes prennent les dis- 
tances réglementaires en étendant les bras 
et rien n'est plus curieux que de voir cette 
masse humaine s'allonger comme un corps 
élastique comprimé qui retrouverait subite- 
ment sa liberté. Le jury rectifie les aligne- 
ments et les exercices proprement dits 
commencent : extension des bras et des 
jambes. flexion du corps. etc. L'effet géné- 
ral produit par ces simples mouvements 
exécutés simultanément par 1; 000 hommes 

est grandiose. On croit rêver en voyant 
onduler celte forêt de tètes et de bras. 

Les exercices sont entrecoupés de 
choeurs patriotiques exécutés avec accom- 
pagnement de musique, et lorsque 6000 
voix. jeunes et fortes. entonnent les males 
accents du « Sempacherlied ». un grand 
frémissement patriotique parcourt la foule. 

4c 

Le mardi. à 10 heures. c'est la procla- 
mation des résultats, une cérémonie inté- 
ressante. Sur deux estrades devant la can- 
tine ont pris place les demoiselles d'lwn- 
neur chargées de couronner les plus méri- 
tants. En face viennent se grouper les 
gymnastes et une foule avide de voir, que 
la police a grand'peine à contenir. 

31. Ulysse 11atthey. membre du jury, fait 
un chaleureux éloge de la gymnastique et 
relève les progrès accomplis depuis ces 
dernières années, puis il est procédé à la 
proclamation des couronnes de sections ; 
à l'appel de leurs noms. les porte-drapeaux 
s'avancent et inclinent leurs bannières 
devant les demoiselles d'honneur qui y 
attachent les couronnes. Ensuite vient le 
tour des gymnastes qui ont obtenu les pre- 
miers prix. La beauté couronne la force, 
et parfois la force témoigne de ses remer- 
ciements par un baiser! 

Après la cérémonie. un cortège se forme 
pourescorterla bannière fédéraleà l'Ili; tel- 
de-Ville, où elle restera déposée jusqu'à la 
prochaine fête. Un dernier discours de 
M. Arnold Robert, suivi de I'Ininne natio- 
nal. et la foule se disperse. l)eýIoules parts 
les gymnastes. chargés de lauriers et de 
prix. reprennent le chemin de leurs pénates. 

C'est la fin de la fète. 
1"n dernier banquet est servi à la can- 

tine. dans laquelle une joyeuse animation 
n'a cessé de régner jusque tard dans la 
so; rée. 

Nc 

Terminurs ce camp terendu en dédiant 
aux amis (le la statistique quelques chiffres 
qui ont bien leur éloquence. 

J 
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Pour faire face â sa tâche le comité des 

logements s'était procuré 16 vagons de 
paille. 6800 couvertures provenant des 
arsenaux cantonaux et fédéraux et 10 kilo- 
mètres de toile pour confectionner des 
oreillers que. par mesure de prudence, on 
avait cloués aux parois, afin qu'ils ne ser- 
vent pas de projectiles pendant la nuit. 

Il a été consommé â la cantine 45.680 
bouteilles de vin - excellent - et 14.50 
litres de bière; il a été servi 30.2! r6 ban- 
quels, dans lesquels les convives ont en- 
glouti 21 boeufs, 76 veaux et 8350 kilog. 
de pain. La gare a accusé. du 4 au 7 août. 
4: 3.859 arrivées et ii peu près autant de 
départs: de son côté la poste a expédié 
cent mille cartes illustrées. Quant aux ac- 
cidents, ils sont au nombre de 195 ; niais 
la faculté n'a relevé aucun cas grave. 

La valeur des prix s'élève a 44.000 fr.. 
chiffre superbe. puisque lors des fêtes pré- 
cédentes, on n'avait guère dépassé la 
somme de 20.000 fr. 

Le résultat financier n'est pas encore 
connu. mais le budget prévoyait 300.000 
francs de dépenses. 

Enfin. c'était la troisième fois que la 
Chaux-de-Fonds avait l'honneur d'organi- 
ser une fête fédérale de gymnastique. Les 
précédentes avaient eu lieu en 18.10 et en 
18i, 2.1. e Locle en a célébré une en 186 
et Neuchâtel en 1861. 

1-, dm. BEºtTºlOCU. 

Dans un hiipital. un chirurgien. sous 
prétexte d'amputation. venait (le mutiler 
un pauvre diahhv. L'inlirmier lui demande 
alors: 

- Quel est le morceau que je dois 
reporter dans le lit t 

* 

Vieille ritournelle campagnarde 
Ion. doit. tra 
La vaVe a ré Io vi, 
Lo ci s'eins, iova. 
La catse a pion, 
Lo vi F: I rv% 
!.. 11 , ýý, 

LE XIXm° SIÈCLE \E[; CH4TELOIS 
(Avec planches) 

Le siècle va finir. Nous voulons essayer 
de rappeler en quelques pages ce qu'il a 
été pour le pays de Neuchâtel. Ce coup 
d'ail à vol d'oiseau négligera naturelle- 
ment les détails; du moins tâcherons-nous 
de ne rien omettre d'essentiel. 

ý 
Le début du siècle est dominé par la 

grande figure de Napoléon. (lui vient de 
vaincre it Marengo. En 1806. les armées 
francaises envahissent notre pays. et le roi 
de Prusse. humilié et abattu. se voit con- 
traint de céder Neurh: itel, que 1'empereur 
donne au maréchal Alexandre Ber"th er. Ce 
prince nouveau, qui ne vint jamais dans sa 
principauté, y fut heureusement représenté 
par un gouverneur inoffensif. le baron de 
Lespérut. Ce que le régime ft"anrais nous 
a valu de meilleur, ce furent quelques tra- 
vaux publics importants. la roule de Neu- 
châtel à la Chaux-de-Fonds, celle (le la 
Tourne. le pont de Serrières. Mais ces 
avantages furent largement balancés par 
de fâcheuses mesures fiscales. par la prohi- 
bition des vins étrangers. qui servait égois- 
Ientent les intérèts du vignoble. et par 
l'obligation très lourde de maintenir com- 
plet I'effeclif" du bataillon des Canaris, qui 
fut décimé dans la retraite de Russie. No- 
tons cependant quelques progrès réalisés 
a cette époque : l'abolition de la . vaine 
pâture la fondation de la Chambre d'as- 
surances. la création de la gendarmerie. 
qui fut substituée à la police insuflisanlý" 
des communes. enfin l'organisation de I. 
régie des postes. 

Après la chute de Napoléon Fr. le con- 
gres de Vienne rendit Neuchâtel au roi d. 
Prusse et lit en meure ternes de ce petil 
pa)s. a_rrandi du territoire du Cerneu\- 
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Le passage des Alliés dans nos contrées 
est, de tous les événements de cette épo- 
que, celui qui a laissé le souvenir le plus 
profond dans l'imagination populaire. Puis 
vinrent les jours du cher temps », où 
notre pays subit cruellement les consé- 
quences des longues guerres de l'Empire. 

Cependant, la restauration prussienne, 
qui avait été accueillie avec faveur par la 
presque unanimité des Neuchâtelois lassés 
du régime impérial. avait créé une situation 
équivoque et à la. longue impossible. Les 
relations intercantonales. résultat naturel 
de la fréquentation des Diètes. le service 
militaire fourni par nos contingents. les 
tirs fédéraux où se rendaient nos tireurs, 
opérèrent un rapprochement toujours plus 
intime avec la Suisse et hâlèrent l'évolu- 
tion séculaire qui nous attirait vers elle et 
vers le régime démocratique. Déjà en 
1830, beaucý)updei\euchâteloisressentaient 
vivement tout ce qu'avait d'anormal notre 
double situation de principauté et de canton 
suisse. Un premier mouvement d'émanci- 
pation.. auquel demeurent liés les noms 
d'Alphonse Bourquin. des frères Hoessin- 
ger et d'autres patriotes, se produisit, iº la 
lin de 18: 11 : il fut durement réprimé par 
le gouvernement royaliste. Mais les idées 
d'émancipation germèrent durant les dix- 
sept années qui suivirent. I: t le lg»r mars 
18'18. la république était proclamée par les 
colonnes descendues des Montagnes sous 
le comnrandeurent de Fritz Courvoisier et 
d'Ami Girard. Le gouvernement royaliste 
sentit l'impossibilité de résister à ce mou- 
vement populaire. 

Alexis-Marie Piaget fut l'âme du nou- 
veau gouvernement. qui. en développant 
axer sagesse nos institutions démocrati- 
ques. sut rallier la majorité des Neuchâte- 
lois. ce qui lui assura la force nécessaire 
pour résister victorieusement a la contre- 
révolution royaliste de 1856. Celle-ci n'eut 
qu'un effet heureux : ce fut d'amener le 
traité de Paris. qui consacra la renoncia- 
tion définitive du roi de Prusse â ses an- 
ciens droits sur Neuchâtel. 

Les malheureux événements de 18c6, 
qui entrainèrent une occupation fédérale 

prolongée. créèrent dans le pays des res- 
sentiments et des défiances qui durèrent 
longtemps et prètèrent pendant un bon 
quart de siècle une acuité extraordinaire à 
nos luttes politiques. Mais le temps fit son 
oeuvre dans l'âme neuchâteloise. une nou- 
velle génération arriva à la vie politique. et 
l'apaisement. que tous désiraient pour le 
bien commun, fut hâlé parla représentation 
proportionnelle. établie en 1891. A cette 
heure. le calme et l'union règnent parmi 
nous en dépit des partis, et noire canton 
est un des plus prospères de la Confédéra- 
tion. Le parti radical. qui délient le pou- 
voir depuis les événements de 1856 aux- 
quels il doit sa naissance. a accepté le 
concours et le conirtrle des minorités. 
Aussi avons-nous pu d'un seul cour. en 
1898. célébrer le cinquantième anniver- 
saire (le notre émancipation, organiser le 
tir fédéral et nous réjouir tous sans arrière- 
pensée de voir nos institutions se dévelop- 
per dans un esprit de progrès sage et 
modéré. 

Neuchâtel a pris une part importante à 
la vie fédérale: à trois reprises les Chambres 
ont appelé un Neuchâtelois à faire partie 
du gouvernement helvétique (M11. Eugène 
Borel. Numa Droz et flohert Comtesse) ; 
deux Neuchâtelois. 1111. Aug. Cornaz et 
F. -A. Monnier, ont été élus membres du 
Tribunal fédéral. 

Dans notre vie intérieure, de nombreux 
changements se sont accomplis depuis 
l'avènement de la République. Notons vil 
particulier l'élaboration (le nos codes civil 
et pénal. substituant le droit écrit à l'ancion 
droit coutumier, et d'une foule de lois qui 
forment à cette heure une vaste bibliothè- 
que. La réforme communale. destinée :I 
rajeunir nos communes en les ouvrant 
largement aux confé l rés. a fortifié la na- 
tionalilé neuch: iteloi, o et a assuré son 
recrutement normal. 

# 

A tous les points (le vue. dans les rent 
dernières années, la face de notre pa%s 
s'est transformée sous l'action des besoins 
nouveaux. La première moitié du siècle a 

1 
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vu se dessiner chez nous un mouvement 
philanUiropique et économique qui atteste 
la vitalité et l'esprit d'initiative de noire 
peuple. La Société d'émulation patriotique 
(1791 à 1850). qui publia une foule de tra- 
vaux intéressant surtout l'agriculture. et la 
Société (lu Jeudi (180,2 à 181(i). eurent une 
grande part clans le développement de 
noire prospérité. La Caisse d'épargne, 
fondée en 181,2 par quelques citoyens dé- 
voués au bien public, a aujourd'hui un chif- 
fre de dépôts (le près de 38 millions et a 
pu. en plusieurs circonstances. prèter son 
précieux concours à l'Etat. 

Les hôpitaux, les hospices de tout genre 
ont surgi dès la môme époque sur le sol 
neuchâtelois. Les plus importants sont 
l'hôpital fondé à Neuchâtel en 1808 par 
J. -L. de Pourtalès. l'asile des Billodes, 
fondé au Locle en 1815 par Marie-Anne 
Calame. la maison de santé de Préfargier. 
créée en 18!, 8 par Aug. Meuron-de Bahia; 
et plus récemment nous avons vu naître 
l'asile Sulla-Larubelet, aux Verrières. et 
l'orphelinat Borel. à Uombresson. Nous 
n'avons mentionné ni la maison de travail 
de la Chaux-de-bonds (1818). ni l'hospice 
des vieillards du Locle ( l8? 0). ni l'orphe- 
linat du Pré-Barreau. à Neuch; itel tlt; ý 1). 
ni l'asile des 13a, ards. ni celui de Grand- 
champ. ni l'hôpital de Landeýenx. ni 
l'asile des vieillards (le Neuchâtel. ni tant 
d'autres institutions. de fonds de secours et 
d'associations charitables dus à la généro- 
sité privée. Il faudrait plus (le pages que 
celles de cet almanach pour énumérer seu- 
lement tant d'o'uvresutiles. A cette heure, 
régne la tendance à abandonner à l'laat et 
aux coniruuues une notable part de cette 
activité sociale : c'est ainsi qu'est née la 
oraison (le travail et (le correction (lu De- 
cens. qui a pris [Ille place importante dans 
notre vie cantonale. 

* 

L'instruction de la jeunesse ne fut pas 
plus négligée cher, nous que le soin des 
malheureux. Ce grave objet préoccupait d c'j, a tlUeliine: ý; t); Irll; ileloi iit eü la fin 
dU fii"rli" i l'lii 1, 'dii i i"..; iý 1 -II i' iiI- 

pierre sur le collège de Neuchàtel opéra 
une première révolution scolaire. point de 
départ de nouvelles conquètes. La Société 
du Jeudi prit souci du développement des 
écoles (le villages. encore bien insuffisantes 
à cette époque. Dès 1829. toutes les com- 
munes neuchâteloises ont au moins une 
école. C'est vers cette date que 1'Elat as- 
sume la direction de la culture intellectuelle 
du peuple. et bientôt l'école primaire prend 
un essor rapide. 11 appartenait à la Répu- 
blique de l'organiser sur la base de la gra- 
tuité et de l'obligation : parmi les consé- 
quences (le la révolution de 1818. aucune 
ne fut saluée d'une adhésion plus uni- 
verselle. 

Entre 1830 et 18't8, l'instruction secon- 
daire et supérieure prit aussi un remar- 
quable développement. La Commune de 
Neuchâtel fit construire en 1830 le bel 
édifice du Gymnase, où furent installés la 
Bibliothèque et le Musée d'histoire natu- 
relle. créé et développé par M11. Coulon 
père et fils. Le collège avait été réorganisé 
en 1830 sur la base de deux K ordres ý: 
classique et industriel. Le couronnement 
de ces réformes fut la fondation de l'Aca- 
démie. qui a subsisté avec éclat de 181 à+ 
18't8 et ii laquelle demeurent liés les noms 
de Juste Olivier. Louis Agassiz. Fl. ýsso 
Guinand. A. -F. Pétavel. Arnold Gu ý (. t. 
Aug. Malile. Ch. Prince. fleuri Ladait 

. B. 'Pisseur, Dul3ois-de Monlperreas. C. I I. 
llunvert. H. (le Joannis. etc. Suppriuu'Iii 
18'8. l'Académie fut restaurée en 
sur la proposition d'Ed. Uesor. et a fuurl! I 
dès lors une carrière plus longue et e, li 
moins utile. Elle sera prochainement 'b- 
nommée Université. 

Aujourd'hui. les écoles neurhideloý`l'ý 
à fous les degrés. qui sont. jusque d; lu, 
les moindres villages. dotées (le sparieu\ 
édifices. absorbent une partie considérable 
du budget du canton et des communes: 
l'Elat impose à celles-ci le devoir de urain- 
tenir l'instruction à un niveau convenable. 
en garantit la gratuité. en prescrit l'ubtira- 
lion. en sauvegarde le caractère laïque pan' 
ta sé(larali n Ile l'ensel'_neim'nl ºY'IIPI''u\ 

Il ; i1 ,' 
ýý 

ý ; IiL I'l'- rll`ý"ý_IIý'I! II'll". . 
ý, i. "t! ý" 



- 68 - 

heure. une, grande et nouvelle étape va 
ètre franchie par l'élaboration du code sco- 
laire qui est à l'étude et qui a pour but de 
coordonner les lois antérieures. de réfor- 
mer l'enseignement secondaire en l'uni- 
fiant et d'assurer la formation d'un corps 
enseignant à la hauteur des exigences 
modernes. 

* 

En même temps que l'instruction publi- 
que prenait. vers le milieu du siècle, ce 
bel essor. les lettres. les sciences, les arts, 
recevaient de l'initiative de quelques hom- 
mes d'élite une impulsion féconde. En 
1826 et 18? 8 eurent lieu à Neuchâtel de 
petites expositions de peinture. où figurè- 
rent des ouvrages de Max. de Meuron. (le 
Lore, de Léopold Robert, de Rose d'Os- 
tervald. de Grosclaude. etc. En 1835. ce 
fut l'exposition de quelques ouvrages du 
peintre des Pýeheur9. qui venait de mou- 
rir. Puis. en IM2. M. (le Meu ron, géné- 
reux Mécène. épris d'un amour passionné 
pour le beau. fondait la Société des Amis 
des Arts. qui a étendu ses ramifications 
sur lotit le pays et dont les expositions 
bisannuelles ont créé la renommée artis- 
tique de Neuchâtel. Elles ont lieu dans les 
salles Léopold lioherl. construites en 1862. 
Un musée, qui est l'orgueil de notre chef- 
lieu. a été édifié en lt; ri5. On y trouve 
groupée toute l'école neuchâteloise, depuis 
les Robert et les fleuron. les Calame et les 
Girardet. jusqu'aux 13erthoud. 13achelin, 
Jacot-Guillarmod. 1)uBois. etc.. pour ne 
citer que les morts. Notre riche Musée 
historique. qui doit à 13achelin une grande 
partie de sa popularité. a été installé dans 
ce même édifice, dont l'escalier a été dé- 
coré par Paul Robert de peintures déjà 
célèbres. 

Des collections artistiques et historiques 
ont été formées aussi en d'autres lieux du 
canton. à la Chaux-de-Fonds par exemple. 
dont le Musée renferme de nombreuses 
toiles de Léopold Robert et plusieurs rru- 
vres caractéristiquesd'artistes neuchàlelois/ 

De même que 31. de Meuron fut l'âme 
de notre Société des Arts. Louis Kurz fut 

l'âme de noire Société de musique. A force 
d'énergie, il a créé avec de faibles res- 
sources à Neuchâtel un remarquable mou- 
vement musical. I1'autres après lui ont 
poursuivi son oeuvre. et à cette heure 
Neuchâtel compte en Suisse comme ville 
musicale et peul rivaliser avec tel chef- 
lieu beaucoup plus important. Il n'y a 
guère (le village d'ailleurs où cet art ne 
soit cultivé ; la Chaux-de-Fonds. avec sa 
vieille Société des Armes-Réunies. tient 
un rang (l'honneur dans la musique po- 
pulaire. 

La Société des sciences naturelles, fon- 
dée en 1832. n'a pas rendu de moindres 
services dans son domaine spécial. et a eu 
le mérite. à travers toutes nos dissensions 
politiques ou autres, de grouper toujours 
sur terrain neutre tous les Neuchâtelois 
épris de science. Parmi les dates glorieuses 
de ses annales, il faut citer les réunions 
de la Société helvétique. qui tint ses as- 
sises à Neuchâtel en 1837 et 1899. 

Les lettres furent plus lentes à se déve- 
lopper parmi nous: vers IM5, il suffisait 
encore (le la prestidigitation poétique de 
l'improvisateur Pradel pour enthousiasmer 
les Neuchiàtelois. Bientôt les Jules Cerster, 
les Jules de Sandoz-'l'ravers. émules du 
vieu\ César d'lvernois. se révélèrent ri- 
meus spirituels. Plus récenunent. Neu- 
châtel eut un vrai poète en la personne 
d'Alice (le Chambrier. morte à 21 ans, 
mais non sans avoir donné la mesure de 
son talent d'une hante envolée. l. a litté- 
rature d'imagination compte parmi ses 
adeptes Louis Favre. le créateur de la nou- 
velle neurh; iteloise. appliquée à l'étude des 
moeurs locales et populaires: Auguste lla- 
chelin. le peintre puissant de l'homme du 
Vignoble. incarné dans Jean-Louis; Oscar 
Huguenin et T. Combe. i auteurs pleins 
d'humour. qui ont noté. avec (les talents 
divers les uni urs de la Montagne; Fritz 
Berthoud. causeur plein de charrue, épris 
de son vallon natal, et plusieurs autres que 
nous ne saurions énumérer sans risque 
d'omissions. 

Cependant le Neucluilelois. esprit essen- 
tielleruenl pratique. écrit surtout pour ré- 
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pandre et défendre des idées. Dans tous 
les domaines de l'intelligence et de la 
culture, notre pays a fourni des écrivains : 
Edouard Desor a inauguré chez nous la 
littérature alpestre et scientifique : Matile, 
Dul3ois-de 1lontperreux. Frédéric de Cham- 
brier. E. -Il. Gaullieur. Louis. l unod. Charles 
fferthoud, nous oui dotés d'une littérature 
historique qui a préparé les esprits ir la 
création de la Société d'histoire, fondée 
en 1861Ï. si populaire dans ce pays, parce 
qu'elle est aussi un terrain neutre offert 
à tous les bons citoyens, ainsi que son 
organe le , lIu8e, 7e neuch(ilelois ; la décou- 
verte des stations lacustres, qui nous ont 
livré tant de trésors et de renseignements 
sur les premiers habitants de nos contrées. 
a contribué à stimuler fortement ce goût 
des recherches historiques. 

La géographie. dont les adeptes se sont 
aussi (en 188:; ) constitués en une associa- 
tion, dés ses débuts fort active et prospère, 
a eu des représentants éminents en la per- 
sonne d'Ostervald. de Guyot. de Guinand. 
de F. de Rougemont. Ce dernier a marqué 
aussi couine philosophe et publiciste. Les 
I1. -F. Calame. les Jacottet. nous ont dotés 
d'importants ouvrages de' droit. La théo- 
logie a chez nous d'anciens et nobles 
états de service; les travaux exégétiques 
de F. Godet ont été traduits en plusieurs 
langues. D'autres noms ont également 
franchi notre frontière. celui de Féli\ 
Bovet. par exemple. l'ingénieux auteur du 
classique Vo age en Terre-Sainte. D'au- 
tres encore, tels les Léo Lesquereux. les 
Ch. -Il. Godet, les Léon Dul'asquier. ont 
enrichi d'Suvresdurables notre littérature 
scientifique. 

* 
Notre développement reliý; ieuy et ecclé- 

siastique pourrait fournir aussi d'intéres- 
santes considérations. L't: glise neucbate- loise a subi le contre-coup de nos secousses 
politiques; elle s'était li iuucratisée après 1818. tout en acceptant la tutelle plus étroite de l'État; la Vénérable classe avait 
vu tomber son pouvoir. qui fut remplacé dans le gouvernement de l'l: glise par un 

Synode issu de l'élection populaire. Dès 
lors. une nouvelle évolution s'est accom- 
plie : l'enseignement de la théologie a 
passé des mains de l'Eglise en celles de 
l'Etat. Les pasteurs. élus par les paroisses, 
jouissent d'une absolue liberté et ne sont 
comptables qu'envers celles-ci des doc- 
trines qu'ils prècltenl. Ces graves change- 
ments dans notre organisation ecclésias- 
tique ont été réalisés par la loi de 1873. 
oeuvre de Numa Di-oz; elle fut inspirée à 
cet homme d'Etat, alors jeune et ardent, 
par les vifs débats sur le christianisme 
libéral que le professeur F. Buisson avait 
introduits en notre paisible contrée en 
1869. L'opposition soulevée par la loi 
ecclésiastique faillit aboutir à la séparation 
de l'Église et de l'État. dont le principe 
ne fut rejeté par le peuple qu'à quelques 
voix de majorité. Un grand nombre de 
Neuchâtelois. à qui leur conscience ne 
permettait point d'accepter la loi nou- 
velle, se constituèrent alors en une Église 
indépendante de l'Etat, qui a pour but de 
maintenir dans notre pays la prédication 
évangélique, insuffisamment garantie à 
leurs yeux par la loi. Cette crise religieuse 
de 1873a profondément divisé notre peuple, 
qui. depuis la Réforme. a toujours attaché 
à ces hautes questions une légitime inipor- 
tance. Cependant. l'esprit de charité a pré- 
valu, les bons procédés réciproques et la 
fraternité chrétienne ont dissipé l'aigreur 
des premiers temps. de sorte qu'à cette 
heure la paix religieuse la plus absolue 
règne dans notre pays et que le schisme 
(le 1873. qui a doublé le nombre des cultes. 
n'a plus d'autre effet visible que d'assurer 
une fréquentation plus nombreuse et plus 
assidue de nos temples. 

Ce n'est guère que l'invasion de l'Armée 
du salut qui a troublé chez nous. en ces 
dernières années, cette paix heureuse. La 
tolérance neuchâteloise, toise à une rude 
épreuve par des formes religieuses inso- 
lites. a subi une regrettable défaillance : 
les salutistes ont été çà et là persécutés. et 
le droit de réunion a été restreint i, leur 
préjudice par nue autorité parfois trop 
timide à le protéger. Mais, sur ce terrain 
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encore. les Aeuchàtélois se sont ressaisis, 
et, tout comme les chevaux s'accoutument 
par degré au bruit de la locomotive, ils ont 
appris à ne plus s'émouvoir des allures un 
peu tapageuses (le l'Armée du salut. Celle- 
ci se livre maintenant en toute liberté à ses 
exercices et a recruté chez nous d'assez 
nombreux adhérents. 

Il en est de méme du grand mouvement 
de tempérance qui s'est prononcé en ces 
dernières années. 11 ya quarante ans, le 
pasteur Henri Junod avait inauguré au Val- 
de-Ruz une campagne courageuse contre 
l'eau-de-vie; mais c'est de l'avènement de 
la Croix-Bleue que datent les résultats du- 
rables de la lutte entreprise contre l'alcoo- 
lisme. Les sociétés d'abstinence totale ont 
réalisé de visibles progrès et obtenu de 
nombreux relèvements. Les préventions 
qu'elles avaient d'abord rencontrées et 
qu'elles devaient peut-ètre à certaines 
étroitesses inséparables de la première 
ferveur. ont fait place aujourd'hui à l'es- 
time de tous. et nos autorités ne perdent 
aucune occasion d'encourager la Croix- 
Bleue dans son oeuvre patriotique. 

* 

Parmi les grands élans philanthropiques 
dont notre pays fut le témoin. nous n'avons 
garde d'oublier l'assistance prélée en 1871 
aux malheureux soldats de l'armée de l'Est 
réfugiés sur le sol helvétique. C'est là une 
page capitale de notre histoire, la plus dra- 
matique depuis le passage des Alliés. niais 
plus poignante et plus grandiose. Nous 
avons vu alors la petite Suisse garantir 
fièrement l'intégrité de sa frontière contre 
deux grandes nations aux prises, et n'in- 
tervenir dans leur duel que pour en panser 
les blessures. Les internés de l'armée de 
Bourbaki. rejetés sur notre sol neutre par 
les rigueurs de la saison et les vicissitudes 
de la guerre. ont été accueillis chez nous, 
et dans le Val-de-'travers tout d'abord. 
avec un dévouement et une charité qui 
resteront l'éternel honneur de nos popu- 
lations. 

'f'outes les infortunes locales paraissent 
petites. ii distance. ir côté de ce désastre 

d'un grand peuple. N'oublions point, ce- 
pendant, parmi les sinistres et les catas- 
trophes qui ont marqué dans notre vie 
neuchàteloise, le terrible incendie qui. le 
12 septembre 1865. détruisit presque en- 
tièrement le beau et florissant village de 
Travers. Alors aussi, la solidarité neuch i- 
teloise eut l'occasion de s'affirmer de la 
façon la plus touchante. 

Elle s'est manifestée sous une autre 
forme, et peut-être avec moins de sponta- 
néité, dans une des entreprises les plus 
considérables qui aient occupé les Neuchâ- 
telois en cette seconde moitié du siècle: 
nous voulons parler de la création de notre 
réseau de chemins de fer. 

# 

L'histoire des moyens de communication 
est pareille chez nous à ce qu'elle fut ail- 
leurs. et a suivi des phases analogues. Le 
début du siècle a vu naitre et se développer 
l'organisation du service des diligences. 
En 1826. apparut sur notre lac le premier 
bateau à vapeur, et. pendant une trentaine 
d'années. la navigation alla se développant. 
Il n'est pas besoin d'être un vieillard pour 
se rappeler le temps où une douzaine de 
bateaux sillonnaient régulièrement notre 
lac et où le voyageur pouvait se rendre 
par eau d'Yverdon à Bienne. et même à 
Soleure. Mais. avec la seconde moitié du 
siècle. on commence chez nous à rèver la 
construction de chemins de fer, et bientôt 
voici nos premières voies construites : la 
ligne Locle-Chaux-de-Fonds, le Franco- 
Suisse. la Suisse-Occidentale, et - ceci 
fut un plus grand événement encore pour 
notre pays - le Jura-Industriel, qui né- 
cessita le percement du fameux tunnel des 
Loges et rlui engloutit quelques beaux mil- 
lions. Ne les regrettons pas. ne déplorons 
pas trop les erreurs commises par notre 
inexpérience, puisque les deux parties du 
pays, le Vignoble et la Montagne. furent 
enfin reliées par une voie (le communi- 
cation aussi rapide que le permettent les 
différences d'altitude. 

on se rappelle qu'en 1881î, le peuple 
neuchâtelois. voulant i"tre naitre chez lui 



- 71 - 

et assurer une exploitation du Jura-Indus- 
triel conforme à ses intérêts. vota le rachat 
de cette ligne, qui est aujourd'hui exploitée 
par l'Etat de Neuchàtel. 

Les discussions auxquelles ont donné 
lieu chez nous les grosses questions ý fer- 
rugineuses A ont eu leur contre. -coup sur 
la politique neuchàteloise, ont modifié à 
plus d'une reprise le groupement des par- 
tis, ont fait répandre beaucoup d'encre et 
inspiré bien (les discours. Nous sommes 
sortis de cette période d'enfantement sou- 
vent laborieuse. Puis sont nés de nouveaux 
besoins : les chemins de fer régionaux ont 
été créés un peu partout ; celui du Val-de- 
Travers d'abord. qui relie Travers à Saint- 
Sulpice et Bulles par le fond du vallon; 
Puis celui qui relie la vallée des Ponts et la 
Sagne à la Chaux-de-Fonds; puis la petite 
ligne Locle-Brenets; puis le Chaux-de- 
Fonds-Saignelégier; puis le régional du 
Vignoble. Des ligues de tramways ont été 
construites à leur tour, et Saint-Blaise est 
ainsi uni au chef-lieu. comme le seront 
bientôt les villages de la Côte et le Val-de- 
fiuz. cet important district agricole qui a 
attendu plus longtemps que tous les autres 
le progrès rêvé. Et l'on sait coninºe, au 
cours de ce siècle, la poste et les diligences 
ont pris un développement rapide. puis 
couuue ;i son tour le télégraphe électrique 
s'est promptement répandu partout. et 
('ombien plus rapidement encore le ºuer- 
eilleux téléphone a conquis sa place dans 

notre vie toujours plus active et fiévreuse. 

Tant de changements dont nous fûmes 
les téwoins ne doivent point nous faire 
Oublier les grands Irasaux publies exécutés dans la première moitié du siècle. C'est en 180: i déjà flue le Locle célébrait l'inaugu- 
raiion de la Irouée du Col-des-liurbes. 
e\érutée sur l'initiative du lieutenant J. -J. 1lutiuenin, 

et qui, en facilitant les comuiu- icati, nºs axer les Brevets et la France, 
assura du mène coup le desséchement de 
132 poses de terrain marécageux. Puis tilt 
autre i mail non items Lýrandio, ýv. Ir per 

III , 'i 

tout ui Iii Ut. (t'- 1t"- Cu11llilutl> 11 

tence du chef-lieu, et le unit à l'abri di- 
inondations périodiques dont il souffrt it 
depuis des siècles. En ces dernières an- 
nées. d'importantes corrections de rivièru-. 
1'Areuse à Boudry. le Bied au Locle. ou, t 
rendu à ces localités un service analogue-. 

Mais si l'eau est un élément dangereux 
dans ses colères. elle n'en est pas uroili- 
un agent indispensable de développemew. 
Aussi Neuchâtel. tout en se préservant 
contre les atteintes du Seyon. sut-il Iai 
emprunter aussi. dès i86i. l'eau nécu- 
saire à son alimentation. La Société (I, - 
Eaux. fondée à cette époque, a exercé na 
action décisive sur l'accroissement de nui: 
ville. Mais l'hygiène imposa. au bout d'u 
quart de siècle, l'abandon de l'eau i! 
Seyon. qui trop souvent fut un véhicn', 
d'épidémies nmeurtrières, et depuis ui j,. 
vingtaine d'années l'eau des gorges l!, 
l'Areuse. amenée à grands frais, a r4-i:, - 
placé celle que le V'al-de-ltuz nous doui- 
nait. Elle nous a fourni en mème teint. 
la force et l'éclairage électriques, qui iiu' 
inauguré récemment une nouvelle plu 
de notre développement. La Chaux-ý I 
Fonds a emprunté à son tour aux gort.. - 
de 1'Areuse. à l'aide de magnifiques insu 
lations. eau. force et lumière. et ces tt 
vaux, achevés en 1887, ont inauguré ail- 
pour le " grand village ". devenu une gram:, 
cité, une ère de rapide accroissement. 

L'éclairage au gaz, qui avait surc- 
dans nos grandes localités à l'ancien érl - 
rage aux revvrières. est remplacé pres, li 
partout aujourd'luri par la lulniý re éleatt - 
que. laquelle a été Inn ti; iý' ýI! 
beaucoup de nos villa_ý 

Ou voit assez glue >i le ij, l; ui de ii 
culture intellectuelle n'est point à dé(; "- 
gner. les Neuchàtelois n'ont pas déplu 
une initiative moins hardie dans l'industr 
et nous ajouterons dans le commerce. C 
deux branches de notre activité nation 
méritent noire attention. 

Am point dee vne cornnuereial. le fin.. 
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à lui seul, représentatif. Et celui de Phi- 
lippe Suchard ne l'est pas moins dans la 
seconde moitié du siècle. Mais quelques 
industries spéciales ont surtout contribué 
à la prospérité neuchâteloise. 

La plus ancienne est la fabrication des 
dentelles, qui remonte au commencement 
du XYlllme siècle et dont les foyers princi- 
paux furent les Montagnes et le Val-de- 
Travers; en 1817. l'exportation des den- 
telles était évaluée à 1.500.000 livres. Puis 
cette industrie. qui était devenue presque 
un art sous les mains diligentes de nos 
aïeules. déclina par suite de la concurrence 
des machines introduites ailleurs. 

L'industrie des toiles peintes, née à Ché- 
zard chez les Labran, développée au l3ied 
avec les (le Luze. à Cortaillod. Saint-Blaise 
et Marin avec les DuPasquier. à 13oudry et 
Grandchamp avec les Bovet et les Verdan. 
a été l'origine de vastes opérations de com- 
merce et de grandes fortunes; elle s'est 
nième propagée à l'étranger. à Mulhouse 
par exemple. qui doit à notre pays ses pre- 
mières fabriques d'indiennes. 

Mais notre industrie la plus célèbre et 
la plus tenace est celle que Daniel Jean- 
Richard a implantée dans nos Montagnes. 
L'horlogerie a passé par bien des transfor- 
mations, depuis l'établi ois le même ouvrier 
faisait toutes les parties de la montre. 
jusqu'à l'extrème subdivision actuelle du 
travail et au remplacement d'une grande 
partie de la main-d'Suvre par la machine. 
Elle a traversé des crises aiguës. mais en 
a toujours triomphé grâce à la bienfacture 
de ses produits et à l'esprit inventif de nos 
horlogers. Parmi les plus célèbres émules 
des Berthoud. des Breguet et des Jaquet- 
Droz. comment négliger de citer les Per- 
relet. les Houriet. les Grandjean. les Favre- 
Bulle. les Jlaillardet. les Guinand. les SN. 1- 
vain Mairet. les Jardin, les Jurgensen. les 
Courvoisier. etc. i Le développement de 
cette grande industrie nationale suit son 
cours normal. et le canton de Neuchâtel 
fait point'onner annuellement près de 
500.0011 boites en or. L'introduction de la 
force électrique aura sans doute des effets 
sensibles sur notre horlogerie, car la dis- 

tribution de cette énergie par le moyen de 
petits moteurs permettra au travail à domi- 
cile de lutter avec la manufacture; écono- 
iniquement et moralement, nos ouvriers 
ne pourront qu'y gagner. pourvu qu'ils 
soient toujours, par la trempe de leur ca- 
ractère et l'étendue de leurs connaissances, 
à la hauteur des nécessités nouvelles. 

Le Val-de-Travers a trouvé dans son sol 
des sources de prospérité dont il a su tirer 
brillamment parti. La culture de l'absinthe 
occupe de nombreux paysans et fournit au 
travail de plusieurs importantes distilleries, 
dont les produits. diversement jugés par 
les moralistes et les hygiénistes, jouissent 
d'une réputation incontestable. L'exploi- 
talion des mines d'asphalte de la l resta, 
près Travers. qui ont été affermées à une 
compagnie anglaise, a assuré à l'Ltat un 
revenu annuel de 190.900 fr. Enfin. l'in- 
dustrie du ciment occupe de nombreux 
ouvriers ü Noiraigue et ü Saint-Sulpice. 

N 

L'agriculture a su maintenir son rang 
dans notre pays. et en dépit de bien des 
difficultés. l'économie rurale a réalisé de 
sérieux progrès en ce siècle, sur le sol cà 
et là ingrat du pays de Neuchàtel. La So- 
ciété d'émulation a eu une grande part à 
ces améliorations par ses « Descriptions 
topographiques ». qui ont vulgarisé une 
foule de notions utiles sur les différentes 
cultures et sur les réformes désirables. 
Puis la Société d'agriculture, fondée en 
1818. reconstituée en 1860, a réuni en un 
faisceau puissant les forces et les intelli- 
gences du pays dans ce domaine. L'amé- 
lioration des races de bétail devait surtout 
préoccuper les agriculteurs dans un pays 
pauvre en terres arables. mais riche en 
bons pàturages et en bons fourrages. La 
police des épizooties a été un des objets 
auxquels les pouvoirs publics ont voué leur 
sollicitude dès le commencement du siècle. 
A celle heure. nous avons des éleveurs 
experts et nos montagnes se peuvent enor- 
gueillir de quelques fermes-modèles dont 
la réputation est établie dans la Suisse en- 
tière. 
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Quant à la vigne, cette culture si délicate 
d'une plante qui ne l'est pas moins, elle 
fut toujours un des plus chers soucis des 
populations groupées le long des rives de 
notre lac. C'est à force de soins et de 
patience qu'elle a vécu sur notre sol, en 
dépit (le tous ses ennemis. Non seulement 
la grèle, les orvalles. les gelées de prin- 
temps. mais toutes sortes de maladies et 
de bêtes menacent l'arbuste sacré. On a 
. créé chez nous. dans la seconde moitié du 
siècle, une assurance mutuelle contre la 
grêle. qui a rendu et rend de signalés ser- 
vices. Mais le plus terrible fléau de la vigne, 
c'est le phylloxéra, dont l'apparition en 
1876 demeure l'événement capital de notre 
histoire viticole. Introduit dans notre pays 
par l'importation de plants américains. le 
redoutable insecte a fait de rapides ravages, 
malgré l'héroïque remède de l'arrachage. 
et il continue sa course à travers notre 
vignoble. Heureusement. le mal contient 
le rem«ýde, puisque les plants américains 
strl)l, orient le parasite et suffiront ainsi. on 
I eslli're du moins. à la reconstitution du 
Vignoble. 

Malheureusement, le vignoble lui-nréme 
(Ii" jour en jour devant l'extension 

toujours croissante de nos villes et de nos 
Villages. Au chef-lieu. le superbe quartier des Parcs ne sera bientôt plus qu'un sou- 
venir. et le grand crû de la ville, qu'un 
nr»lhe lointain. Le bon Vigneron se fait 
rare aussi. comme les bons parchet, -; à 
Neuchàlel. le Iqpe si fortenient dessiné par Frédéric de Chaurbrier au début de son Hieloire, ne survit plus que dans deux ou huis Vieillards. Quant au Vignoble de 
Champréveyres, il est aujourd'hui traversé 
par la liane Directe Neuehiàtel-Berne. qui a 
gra\eiuent compromis la beauté de la baie 
de Maint-plaise, un de nos sites les plus 
admirés. 

1. ß's progrès matériels ne respectent point assez les lieux qu'ils transforment selon les 
exi; ences utilitaires des temps nouveaux. Et pourtant. il semble qu'au cours de ce si"Ile le sentiment de la nature s'est déVé' loppe au sein de nos populations. Le goirt de la promenade. des excursions de ruon- 

tagnes s'est affirmé de diverses manières, 
en particulier par la création, due à l'ini- 
tiative de quelques-uns et au concours de 
tous, de ces sentiers de la Pouetta-Baisse, 

parla construction des gorges de l'Areuse, 
d'hôtels comme celui de Chaumont, qui 
ont mis ii la portée du grand public des 
sites connus jadis seulement de quelques 
initiés. Nous voudrions voir partout dans 
notre pays les autorités se pénétrer du 
devoir (lui leur incombe de concilier, avec 
les nécessités du progrès et du développe- 
ment de chaque localité, le respect du aux 
beautés naturelles et aux monuments du 
passé. Nous avons suffisamment insisté sur 
tant d'améliorations réalisées pour avoir le 
droit de déplorer qu'elles s'accomplissent 
souvent au détriment du pittoresque et de 
l'esthétique. Il ne faudrait. dans bien des 
cas. qu'un peu d'intelligence et (le bon 
vouloir pour (lue progrès ne fût pas syno- 
nyme de vandalisme. 

* 

Quelle métanwrphose. en somme, que 
relie de ce paf s! Quelle distance franchie, 
depuis le temps de la Vénérable Classe, 
des Bourgeoisies. du patois et des gibets, 
de la vie uniforme et paisible, jusqu'à 
l'époque fiévreuse des journaux, des so- 
ciétés de tous genres. de la vapeur et de 
l'électricité? Nous avons cherché iº retra- 
cer sommairement l'activité neuchâteloise 
pendant cet espace d'un siècle. Chaque 
lecteur 

'% 
découvrira quelque lacune. et 

nous ne prétendons point avoir embrassé 
l'efl'raýanle cunºpleýité d'un pareil sujet. 
Mais ne pouvons-nous pas éprouver une 
certaine fierté patriotique de l'insuffisance 
méme de ces pages! Si le sujet est trop 
vaste pour tare étreint en si peu d'espace, 
c'est ºlue, dans lotis les domaines. le petit 
peuple neuchâtelois a accompli de grandes 
choses. Loin de nous la pensée de lui pré- 
cher une ridicule satisfaction de lui-nºême; 
nous lui dirions plutôt : "" Qu'as-tu que tu 
n'aies revu r» Le I)ieu qui a veillé ii tra- 
vers les ; figes sur nos destinées a largement 
béni ce cher pais au cours des cent ans 

3 
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qui viennent de s'écouler; il a suscité 
parmi nous des hommes d'initiative et de 
dévouement. qui ont mis leur génie et leurs 
forces au service de la patrie; il a conduit 
les événements de telle sorte que tous, 
même les plus fàcheux à vues humaines, 
ont tourné au profit de notre peuple; il a 
visiblement veillé sur nous, et sa protec- 
tion nous est assurée aussi pour le siècle 
qui s'ouvre, si nous savons, â l'exemple 
de nos pères, la demander et la mériter. 

Philippe GODET. 

A la Bourse. 
On reprochait hier à Z..., le financier 

véreux, de ne pas s'inquiéter autrement 
d'un maitre coup de pied reeu au bas du 
dos il ya huit jours. 

- -Monsieur, a répondu Z... très digne, 
je ne m'occupe jamais de ce qui se passe 
derrière moi ! 

* 

Un farceur entre chez un marchand de 
confections dont l'enseigne porte: Aux 
100,000 paletots. 

- Vous avez, dit-il au patron, 100,000 
paletots. 

- Parfaitement. 

- Bien. Apportez-les-moi. Je vais les 
essayer. 

s 

l'n jeune matelot breton était sur le 
point de s'embarquer. 

- Comment, lui dit un philosophe. 
osez-vous vous aventurer sur une mer où 
votre père, votre grand-père et tous les 
vôtres ont péri a 

- Où donc sont morts vos aïeux ! de- 
manda le matelot. 

- Dans leur lit. parbleu 
- Et vous osez encore vous coucher? 

- 

LES ORIGI\ES DE JACO\\OT 

Mon ami Jacot était un excellent cama- 
rade, toujours serviable et paisible. Tous 
nous l'aimions et familièrement nous l'ap- 
pelions ý Jaconnot r, bien que dans le regis- 
tre officiel de l'école il fût inscrit sous le 
nom de Pierre-Louis Jaco [-Tri ni ba rd. La 
première fois que nous découvrimes ce- 
bizarre appendice à son nom de famille, 
nous eûmes quelque velléité de changer 
son sobriquet habituel en - Trimbard -, mais 
bien vite nous nous aper( ûmies que ces 
deux syllabes le rendaient nerveux ; lors- 
qu'elles étaient prononcées devant lui, la. 
mélancolie qui formait le fond de son ca- 
ractère augmentait visiblement. et pour 
rien au monde nous n'aurions voulu lui 
faire de la peine. Aux questions que nous 
lui avions posées sur la signification de ce 
«Trimbard", il s'était borné ànousrépondre: 

Il ya bien des Jlathey de l'Étang et des 
Mathey de l'Endroit, des liuguenin-Virchaux 
et des Huguenin-Uumittan. des Jacot des 
Combe, ; pourquoi n'y aurait-il pas des 
Jacot-Trimbard 1- Ce raisonnement nous 
parut sans réplique; mais à l'air dont il 
nous (lit cela nous crûmes discerner, avec 
le flair propre aux écoliers, que la raison 
de sa mélancolie était liée d'une manière 
mystérieuse à son état-civil. 

Avec les années, Jaconnot devint plus 
communicatif; il nous parlait même de 
temps à autre de ses parents. qu'il allait 
voir, une fois par mois. le samedi. là-haut 
dans la ferme, sur le grand pàturage au 
pied des bois; il les avait sans doute tou- 
jours aimés, mais une certaine réticence 
se faisait autrefois sentir lorsqu'acciden- 
tellement il en était question. Cette timidité- 
avait fini par disparaitre et un soir. à la tin 
du semestre. alors qu'à la veille de nous 
séparer pour les grandes vacances. nous 
étions réunis entre trois ou quatre clans le 
jardin d'un camarade, humant l'air frais 
du soir après la chaleur torride de la jour- 

1 
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née et envoyant des bouffées de nos pipes 
à la lune, Jaconnot, qui se sentait tout 
heureux de partir le lendemain pour la 
montagne et d'échanger l'atmosphère sur- 
chauffée des classes contre les senteurs des 
sapins et le gai tintement des clochettes du 
grand troupeau, se laissa insensiblement 
aller à soulever un coin du voile sur le 
mystère que recouvrait son nom. 

C'est cette histoire qu'à mon tour je 
vais m'eflorcer de vous raconter. non telle 
que notre ami nous l'a dite, mais complétée 
par des renseignements que j'ai été à mème 
de me procurer dès lors sur les lieux où 
les événements se sont passés. 

Francois Trimbard, le grand-père pater- 
nel de Jaconnot. je dis: " paternel ", s'était 
Marié sur le tard avec une compatriote qui 
avait été institutrice à l'étranger. Elle en 
avait rapporté, en sus d'un petit pécule, des notions contrastant quelque peu avec la 
Modeste vie des cultivateurs d'où elle était 
sortie, pour y rentrer par son mariage. Aussi, lors de la naissance de leur unique 
enfant, trouvant beaucoup trop plébéiens les noms proposés par son mari, elle insista 
Pour que son fils fiât appelé René. Le pau- 
vre Francois, qui ne se piquait guère de 
littérature haussa les épaules; mais, accou- luMé ;a se plier sans murmurer aux fan- 
taisies de sa femme, il passa sa veste des 
dimanches. comme il convenait en une 
circonstance aussi solennelle, et se rendit 
cher M. le régent pour faire inscrire le nou- veau-né ;i l'état-civil. Bien que très fier de 
ses fonctions de père qui lui étaient dévo- lues un peu tardivement, il ne s'acquittait Pas de ce premier devoir qu'elles lui impo- 
saient sans un battement de coeur. A mesure qu'il approchait de la demeure du régent, François 

se sentait pris par la timidité qu'é- Prouve instinctivement un illettré en se pré- sentant devant une sommité de la science. 11 essayait cependant, chemin faisant, de se donner du courage. " Allons, après tout, se disait-il mentalement, c'est une homme bien couune il faut. nitre rt'_- "nt lrr_uý I. 

il ne te mangera pas; tout de même c'est 
une homme bien instruit; oui. une aigle, 
comme on dit. Quand je l'entends à l'église 
lire les commandements avec une accent 
tant majestueux, je me sens tout petit... 
Tiens, tiens ! fit-il en passant devant une 
masure en ruine où quelques ouvriers 
étaient occupés à enlever des décombres. 
voilà l'ami Jeanmaire qui se décide enfin à 
rebâtir sa maison détruite... voyons... oui. 
il ya tantôt douze mois, par une incendie; 
ça va lui coùter une argent fou !- Comme 
on le voit, François avait l'habitude coin- 
mune dans notre pays de prononcer devant 
une voyelle ou un h muet l'adjectif indéfini 
un, comme son féminin, vice enraciné que 
le régent Breguet s'efforeait depuis quinze 
ans - bien en vain, du reste - d'extirper 
du parler des jeunes générations. 

. Malgré la propreté des chemins. Fran- 
çois crut devoir vigoureusement se net- 
toyer les pieds sur le racloir devant la 
maison; il en fit de même sur le paillasson du 
régent, puis gravit lourdement l'escalier 
en bois craquant à chaque marche. Arrivé 
en présence de M. Breguet. il fut prompte- 
ment mis à l'aise par un :- Eh! bonjour. 
Monsieur Trimbard. Quel bon nouveau? 
Qu'y a-t-il pour votre service? - Pour du 
nouveau il y en a chez nous. Monsieur le 
régent! Figurez-vous, continua-t-il, en 
tirant de la poche de sa veste de milaine 
un grand mouchoir à carreaux avec lequel 
il s'épongea d'abord le front, puis essuya. 
avant de s'y asseoir. la chaise que lui dé- 

signait le régent, figurez-vous qu'il nous 
est né une enfant. et je venais par rapport 
à l'inscription. - Ah! bon! bon! Et la 
mère et l'enfant vont bien? - Oui. gràre 
à Dieu, tout va pour le mieux! - Eh bien. 
ra me fait plaisir. Attendez. je m'eu vai> 
prendre note de la chose. C'était hier soir. 
à quelle heure? -Non, ce matin, surlestrois 
heures et un quart. -Ça fait que vous n'avez 
pas trop dormi cette nuit, père Franc ois 1 

- Eh bien, non, pas trop, pas trop, +saut' 

une ou deux tauquées par ci par là. - 
Bon, bon 1 Et comment allez-vous appeler 
l'enfant? - René, Monsieur le régent. - 
1h! tin bien loau non: caL! 4 1 tuC r'e<t 
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Mule Trimbard qui l'a choisi? - Oui; ce 
n'était pas bien mon idée, mais ma femme 
y tenait, et comme j'aime avant tout la paix 
dans le ménage... - Oui, je vous corn- 
prends; quand les dames se sont mis quel- 
que chose en tète, les maris ont toujours 
raison de filer doux... J'ai maintenant tous 
les renseignements qu'il me faut. Je vais 
m'occuper de grossoyer l'inscription dans 
les registres officiels. Vous pourrez revenir 
demain pour apposer votre signature. 

Le lendemain, François fut ponctuel au 
rendez-vous; le régent avait eu lotit le loisir 
de faire de sa plus belle bâtarde l'inscrip- 
tion dans les deux registres. Au moment 
de signer. François se mil à fouiller fiévreu- 
sement dans toutes ses poches, mais inuti- 
lement. « Egalement, ce que c'est que d'ètre 
devenu père! ça vous brouille toutes les 
idées; voilai ii présent que j'ai oublié nies 
lunettes. Enfin. 'a ira quand mène. ' Et, 
saisissant la plume de la main gauche. il 
la plaça malhabilement entre le pouce et 
l'index de la droite, et tout en promenant 
le bout de sa langue rà et là entre ses lèvres 
pressées. il apposa par deux fois sa signa- 
ture d'une grosse écriture mal assurée. Ce 
fut long, ce fut laborieux, et, l'opération 
terminée. il dut de nouveau avoir recours 
au mouchoir rouge pour s'essuyer la sueur 
du front. 

A défaut de lunettes. François avait signé 
de confiance; cependant, aiiu de pouvoir 
affirmer it sa femme que le nous choisi 
par elle avait été officiellement consacré, 
il l'avait cherché des yeux et n'avait pas 
eu de peine à le trouver. grâce aux deux 
barres dont le régent l'avait souligné. Hais 
en s'en retournant à la maison, avec le 
sentiment du devoir accompli, notre hoinute 
ne put s'empèclter de faire cette réflexion : 

Egalement c'est curieux! moi j'aurais cru 
qu'on écrivait René, tandis que M. le ré- 
gent a écrit Renée; ce que c'est que d'èti'e 
savant commelui! Jamais jen'oseraisavouer 
ma méprise à ma femme; elle se moquerait 
trop de mon ignorance! 

Malheureux pire ! S'il avait eu ses lu- 
nettes. il aurait peut-ètre découvert à temps 
l'erreur du régent. Celui-ci, en puriste 

qu'il était. n'avait pas eu le moindre doute 
qu'en lui annoncant la naissance d'une 
enfant. on avait voulu parler d'une fille. 
Il avait donc inscrit :r Aujourd'hui, à trois 
heures et demie du matin, est né un enfant 
du sexe féminin qui reçoit le nom de Renée. 
Père: Franrois ''rimbard; mère. etc.. etc. ,. 

Quelques semaines plus tard. le régent, 
prévenu que le baptême aurait lieu le di- 
manche suivant, envoya l'extrait de l'ins- 
cription directement à M. le ministre. qui 
prononra sur l'enfant les paroles sacra- 
mentelles :. Renée. je te baptise. etc. 
Mais l'e muet fui étoufré par les vagisse- 
ments du poupon. Le pasteur ne tarda pas 
à permuter et le brave régent Breguet était 
mort, lorsque l'héritier des Trimbard fut 
en lige de porter sa première culotte. Per- 
sonne ne s'aperçut donc (le l'erreur. A son 
entrée à l'école, René n'avait eu à produire 
qu'un certificat de vaccine délivré par le 
médecin, qui. on le comprend. ne s'était 
pas trompé sur le sexe, et lorsque le jeune 
homme se présenta pour son instruction 
religieuse. le nouveau pasteur. en consul- 
tant le registre paroissial. trouva l'inscrip- 
tion de baptême. Il lut à la vérité Renée, 
puis quelques pattes de mouches qui pou- 
vaient tout aussi bien signifier « fils > que 
" tille ý. I)'un coup de canif il avait gratté 
l'e supplémentaire et, avec un haussement 
d'épaules. s'était dit :. Quel étourdi que 
mon prédécesseur! 

René était devenu un beau gars. fort et 
robuste, et tout alla bien jusqu'au moment. 
ardemment désiré, de faire son service 
militaire. Mais ici allaient commencer ses 
peines. Aux coins des rues s'étalaient (le 
grands placards à l'allure officielle. invitant 
les 

. 
jeunes gens de l'année de René à se 

présenter au recrutement. w Enfin, je vais 
recevoir mon ordre de marche! . se disait 
le jeune homme. A cette époque on en 
envoyait encore. surtout aux enyironnieºý 
qui ne lisaient guère les journaux et ne 
descendaient que rarement au villa_ýe. t'n 
à un ses camarades recevaient le leur, mai< 
rien ne venait pour René, qui, de la fertue 

ý 
r 

où il était entré en service alºrés li moi-1 
de ses parents, épiait le facteur rural. Il le 4 

AN 
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voyail venir. la pipe à la bouche. arpentant 
à grandes enjambées le vallon, là-bas, puis 
s'arrètant cà et là dans les maisons éche- 
lonnées le'long de la route jusqu'au sen- 
tier gravissant la côte. Régulièrement il 
s'arrètait là pour boire quelques gorgées 
à la fontaine coulant dans un vieux tronc 
d'arbre évidé. C'était un minent d'angoisse 
pour René; le facteur allait-il passer outre 
ou prendre le sentiers Presque toujours il 
continuait tranquillement son chemin, et 
Si par hasard il gravissait la colline. René 
se précipitait à sa rencontre. hélas! pour 
recevoir des mains du messager quelque 
journal agricole ou une lettre à l'adresse 
(le ses patrons; niais pour lui-méme. pas 
de pli officiel. 

La date fatale approchait. Aussi profita-t-il 
d'une course qu'il dut faire en ville pote' 
aller' >'informer à la préfecture pourquoi 
son ordre (le marche ne lui avait pas été 
envoyé. Les registres consultés ne four- 
nirent aucune explication ; on prendrait des renseignements, et on pourrait donner 
réponse dans trois jours. Lorsque René se 
présenta (le nouveau. le préfet fronca les 
s(lurcils et, d'une voix à faire trembler les 
vitres. lui cria :ý L'état-civil de votre soi- 
(lisanl lieu de naissance nous a répondu 
que Franrois 'rrimbard n'a eu qu'une fille. 
Eiené-, ý. ºiée le jour que vous avez indiqué. 
C'est prol, ablenlenl votre amotrr"etºse. à 
laquelle vous avez voulu jouer un mauvais tour; nous n'aimons pas les farceurs par ici. Uérunpez au plus vite. on je vous fais 
eurpoigm'º' par les gendarmes ! 

Toul abasourdi par- cette apostrophe. limé se trouva en un clin d'u il dans la 
rue. sans qu'il eirt même cherché à pro- tester; n'v comprenant rien. il lit en re- tour'naºrt ;t la ferme un long détour pour aller consulter les registres de naissance de son village natal. Il ne put que constater de ses pº"opres yeux qu'oflieiellenreut il 
était une tille. Il faillit se trouver rial. Mais 
'pl' faire ? Voyant (lue l'officier de l'état- 
civil s, appri lait à le urettre un peu rude- ment a la porte. lorsqu'il lui proposa (le raturer' l'inscription. il se borna à lui en df'In, lllljir 1111 s" r\ju, "illllsill t.! mil P 1, : I11Ier' 

dans sa poche. Mais tous les vingt pas il le 
reprenait en mains. comme fasciné par ces 
horribles mots qu'il répétait sans cesse : 
,. Enfant du sexe féminin ! enfant du sexe 
féminin! A-  Bali ! finit-il par dire, de- 
main je nie présenterai au recrutement, 
et nous verrons bien si l'on ne voudra pas 
(le moi. Le préfet et l'officier de l'état-civil 
ne sont que des pékins: il leur est bien 
indifférent qu'il y ait un soldat (le plus ou 
de moins. Mais les colonels ne lâchent pas 
ainsi leurs hommes.. Puis il tirait de nou- 
veau de sa poche le fatal papier et répétait : 

Enfant du sexe féminin ! enfant du seve 
féminin ! 

Le lendemain, longtemps avant l'heure 
réglementaire. René se trouvait au chef- 
lieu de district, où se faisait la visite sani- 
taire. Les recrues se tenaient. allant et 
venant, dans le vaste corridor du collège. 
au bout duquel s'ouvraient de droite et d, 
gauche deux pinces. Dans l'une. les re- 
crues étaient appelées par petits groupe- 
pour se déshabiller, puis on les Voyais 
ressortir portant pour tout vèteºnent leiu 
pantalon retroussé jusqu'aux genou\, Ira- 
verser le corridor et passer dans la salle 
vis-â-vis. gardée par un planton. C'est 1, 'i 
(lue siégeait l'état-major recruteur et qui 
se pronom'-aient les arrêts: « Apte au ser- 
vice! - lienvoyé à un an! - Eyeulplé"": 

René s'était laissé choir sur un banc sain 
prendre garde au mouvement qui se faisail 
autour de lui, absorbé qu'il était dans se 
pensées. " Ils nie prendront bien. ils nie 
prendront bien, se disait-il. Tout (le nlènl'". 
si pour Ôt"e surs de leur affaire, ils allait"nl 
rne demander ce maudit acte de naissance. 
est-il bien sûr qu'ils nie voudraient pour 
soldat? Et uºènle s'ils inc gardent, Bout-ils 
rire en rue voyant leur tendre un papier. 
de tille!... il moins qu'ils ne inc nu1t4"nl 
aux arrélà jusqu'à ce (Ille mon affaire >iiil 
débrouillée. Ça ne serait fichtre pas gentil 
de colulnenrer mon service par le clin. 
moi qui espérais bien ne jamais en faire! 

Depuis quelques instants. René ressentait 
un certain malaise indéfinissable, couine 
lorsque. à votre insu. quelqu'un vous re- 
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ment la tète, il aperçut de l'autre côté 
du corridor une paire d'yeux fixés sur lui. 
Ces yeux, à son grand ébahissement. 
appartenaient ii un joli minois qui ne lui 
sembla pas inconnu. mais qu'il eut quelque 
peine à se remettre, tant le cadre dans 
lequel il se trouvait était peu en harmonie 
avec cette apparition féminine. " Comment! 
s'écria-t-il tout à coup en s'approchant. 
c'est toi. Claudine w- Oui, c'est moi. Et 
figure-loi glue depuis un long moment je 
te regardais, nie demandant si c'était bien 
toi. René. Quelle chance d'avoir rencontré 
au moins une connaissance dans ce vilain 
endroit, au milieu (le tous ce., affreux gar- 
con: qui nie font peur. " Claudine et liené 
avaient été camarades d'école. mais s'étaient 
perdus de vue depuis plusieurs années. 
C'était plaisir de voir quelle belle plante 
était devenue la petite fille d'autrefois. 

En cet instant entrait bruyamment un 
groupe de jeunes gens qui paraissaient 
s'ètre attardé: dans quelque auberge. L'un 
d'eux. en voyant Claudine. ricana d'un air 
bète: " Eh! une fille! Qu'est-ce qu'elle fait 
là :' Tiens. si je lui donnais un bec à la pin- 
cette: ' " Et. très entreprenant, il s'avancait 
en chancelant. Mais au moment où il allait 
mettre à exécution ses propos. René, d'un 
vigoureux coup de poing en pleine poi- 
trine, l'envoya tomiber au milieu de ses 
camarades, (lui hésitèrent un moment s'ils 
devaient rire (le la déconfiture de leur ami 
ou se fâcher. Ils furent tirés d'embarras 
par l'ouvertni'e de la porte (lu fond livrant 
passage à un colonel, un grand maigre à 
barbiche poivre et sel, qui lentement lit 
le tour du corridor et d'un u'il scrutateur 
sembla compter son monde. Les turbulents 
avaient encore assez de sang-froid pour se 
rendre compte de leur étal et. jugeant plus 
prudent de ne pas attirer l'attention, ils se 
faufilèrent derrière d'autres groupes. Clau- 
dine. en partie cachée par licité encore 
debout. n'avait pas attiré le regard du co- 
lonel, qui ne larda pas à rentrer dans la 
salle d'où il était sorti. 

" Merci. René, tu m'as rendu un fier 
serv e, Mais je voudrais bien pouvoir m'en 
aller. je ne nie sens pas à mon ; ise 'n : ni- 

lieu de tous ces godelureaux! " René se 
rassit :" En effet, tu n'es guère à la place; 
mais au fond. que fais-tu ici! J'allais te le 
demander quand ce bèta là-bas m'a inter- 
rompu. - Ce que je fais ici? C'est toute 
une histoire qui m'a causé beaucoup (le 
tracas; figure-loi que j'ai reçu un ordre de 
marche. - Un ordre de marche 1 toi Y- 
Oui. moi! On m'appelle toujours Claudine. 
mais eu réalité j'ai été baptisée Claude; et 
ne voilà-t-il pas que lorsqu'on a inscrit 
ma naissance. l'officier de l'état-civil a cru 
qu'il s'agissait d'un garçon et a mis dans 
ses livres... tiens regarde. voilà mon extrait 
de naissance où tu peux lire: Claude Jac-il. 
enfant du sexe masculin... Et voilà coin- 
ment on m'a envolé un ordre de ntarrhe. 
J'ai bien cru réclamer à la préfecture. mais 
comme on ne nr'y commit pas. on nr'a en- 
voyée nie promener en me disant qu'on 
venait justement d'en faire de même à un 
farceur qui voulait se faire passer pour une 
fille. ou à une fille qui voulait se faire 
passer pour un garçon., je ne sais plus bien. 
On ajouta qu'on en avait assez de ce com- 
merce et que je n'avais qu'à aller nº'expli- 
quer avec les colonels. Voilà pourquoi je 
suis ici, ruais ils rue font peur ces colonels 
avec leurs grands sabres et leurs {: rosses 
voix. et puis... et puis... si je dois aller 
m'habiller comme ceux-là qui passent au 
bout du corridor. velus de presque rien... 
j'en mourrais de honte. " lies sanglots 
étouffaient la voix de Claude. dite Clau- 
dine, et les larmes lui montaient aux 
yeux. 

René avait écoulé cette lirade dite loin 
d'une haleine. les yeux fixés sur l'extrait 
de naissance qu'il tenait des deux mains 
comme pour ne pas le laisser échapper. 
et dans lequel il ne voyait que ces mots : 
" Enfant du sexe masculin! 

C'est bizarre. dit-il enfin lentement, 
se parlant à lui-même : Claudine. qui ne 
petit pas faire de service. reçoit un ordre 
de marche. et moi... " Puis il ajouta : 
" Pense un peu, il m'arrive la nièlile 
chose qu'à toi. seulement c'est tout le 
contraire. Tu ne le croirais pas. niais 
moi i'ai é'é' inscrit morne fille! Rýraide 
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plutôt. » Et. à son tour. il tira de sa poche 
son extrait. Le regard jusque là angoissé 
de Claudine s'illumina et. prompte comme- 
l'éclair. Eve chuchota: " Si nous changions 
de papiers? 

René eut un éblouissement, un moment 
suprême d'hésifation. tel que doivent en 
éprouver les grands criminels avant de 
commettre un acte désespéré. Le malin lui 
suggéra : En définitive, c'est rendre ser- 
vice à cette pauvre fille. « Changeons », 
lit-il, d'une voix étranglée, et, avant nirme 
que le mot fut complètement sorti. Clau- 
dine Jacot. saisissant l'extrait de naissance 
de lien(,. l'avait fait disparaitre dans son 
corsage. Elle serra la main à son com- 
pagnon. en lui souhaitant bonne chance, 
et s'enfuit. Chemin faisant, elle fut bien 
prise d'un petit remords. mais elle se tran- 
quillisa par ce raisonnement: -Bali! demain 
j'entre en place à Corcelles, et on n'en 
saura rien; Claudine n'est déjà pas mon 
vrai nom, puisque j'ai été baptisée Claude. 
Aussi cela peut-il n'être bien égal d'être 
appelée maintenant lienée; et puis. c'est 
rendre service à ce brave garçon... et brave 
il l'est, ça se voit rien qu'à la manière dont 
il a rembarré ce malotru qui voulait m'em- 
brasser. » Le tour de Claude Jacot, ci-devant René 
ou Renée Triºnbard, de passer à la réforme, 
vint enfin aprèsde longues heuresd'attente. 
En voyant entrer ce beau gars bien décou- 
ple, a la mine ouverte, les officiers en uni- forºne bleu de ciel avaient fait la nique, les 
colonels en bleu foncé avaient poussé un 
gr'ognentenl de satisfaction, et ils ne furent 
pas longs à le déclarer apte au service. En 
entendant cette sentence. le nouveau soldat 
aurait bien fait une cabriole de joie; il se 
contint cependant; mais comme. en sortant du collège. il rencontra quelques cama- 
rades, il leur cria joýeuserrrent :, holà les 
amis. vous retournez au village? Eh bien, 
nous irons ensemble. nt aisauparavaut allons boire un verre, c'est moi qui régale! Bientc)t vint le moment d'entrer en ca- serne. René, qui n'avait soufflé mot de ce qui s'était passé entre lui et Claudine. re- dou alt tl! 1 peýý nn se 
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nérab du jour d'entrée, alors que tout le 
monde est occupé à s'équiper et à rire de 
son voisin dans une tunique à manches 
trop courtes ou en pantalon tombant sur 
les talons, ni ses camarades, ni les officiers 
très affairés ne parurent faire attention ü 
lui. Cependant le soir, en chambrée, lors- 
qu'après le grand remue-ménage de l'ins- 
tallation. accompagné de quolibets plus ou 
moins saugrenus. un calme relatif se fut 
établi, interrompu déjà par quelques ron- 
flements. une voix partant d'un lit voisin 
de notre ami lui demanda: « Ah ça! Trini- 
bard, ne t'appelles-tu donc pas René? 
Mais oui ! pourquoi? - Alors que diantný 
fais-tu de répondre à l'appel nominal au 
nom de Claude? - Le nom de famille Jacot. 
par bonheur. emporté par le vent, n'avait 
pas été entendu de l'interlocuteur du mal- 
heureux René. qui. tout interloqué, ré- 
pondit :  Oui. René. c'est-à-dire Claude, 
enfin je m'appelle René-Claude !- Eh 
là-bas! les bavards. qu'est-ce que ça nous 
fait qu'il s'appelle René ou Claude? - 
Laissez-nous donc dormir! cria une voix 
du fond de la salle. - Eh bien, partit d'un 
autre coin, puisqu'il s'appelle René-Claude, 
c'est donc une Reineclaude; tiens. en voilà 
une pour toi !« Et un traversin vint s'abat- 
tre entre les lits des deux malencontreux 
causeurs. Et ce fut un concert: «A bas la 
Heineclaude! -� 'tremblez les reine- 
claudes! - Tais-toi. Reineclaude, et dors. 
sans quoi on le croque! ., 

René avait son sobriquet, qui lui resta 
pendant tout le casernement, et officiers et 
sous-officiers l'ayant pris en affection, tous 
ne le nommèrent bientôt plus que Reine- 
claude. meure à l'appel, et celle innocente 
plaisanterie entretenait la bonne humeur. 
Ainsi personne ne soupçonna qu'il y eut 
quelque chose de louche dans l'inscription 
de son livret de service. 

Vers la lin des six semaines, la conr- 
pagnie de René. par une belle après-midi, 
lit son entrée à Corcelles qu'elle devait 
défendre contre l'ennemi venant de Mont- 
mollin. On avait de l'avance, et rien n'était 
enrore en vue. Ie capitaine établit une 
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garde, expédia dans toutes les directions 
des éclaireurs, et le reste de la troupe put 
en attendant mettre ses fusils en faisceaux 
et se reposer un peu. avec ordre strict de 
n'entrer dans aucune auberge et de ne pas 
s'éloigner de la place. Lorsque la com- 
pagnie avait défilé devant la fontaine. 
deux paires d'yeux s'étaient rencontrés et 
s'étaient fait un petit signe de reconnais- 
sance, ceux de René dans les rangs, aux- 
quels avait répondu un regard de Claudine 
qui là. sous le goulot. lavait de la salade. 
Le soldat profita du repos pour aller serrer 
la main de la jeune fille. « Bonjour, Clau- 
dine... c'est-à-dire Renée !- Bonjour. 
Claude ", fut la réponse. et tous deux par- 
tirent d'un éclat de rire, comme deux en- 
fants se rencontrant pour la première fois 
après un bon tour qu'ils ont joué. 

Au cours de la conversation. René ra- 
conta à sa compagne qu'après le caserne- 
ment il allait entrer en condition à Roche- 
fort. " Quand j'y serai. on se rencontrera 
quelquefois, le dimanche, n'est-ce pas? 
La rougeur subite de Claudine fut de bon 
augure et ses yeux ne dirent pas non. mais 
elle n'eut pas le temps de répondre. un 
ordre rappelant les soldats éparpillés. Ce 
n'était qu'une fausse alerte. et longtemps 
encore la compagnie resta là. mais sous 
les armes, et jusqu'au moment où le der- 
nier soldat eut disparu, Claudine crut de- 
voir, les manches retroussées au-dessus 
des coudes, retourner la salade de ses 
beaux bras ruisselants d'une eau fraîche. 
Jamais salade ne fut mieux lavée. 

Cette image de la jeune fille à la fon- 
taine, au teint frais et souriante. montrant 
des dents blanches, avec son fichu qui 
pendant la conversation lui était tombé de 
la tète sur la nuque. mettant à découvert 
une riche chevelure d'où s'échappaient 
sur le front et près de l'oreille quelques 
minuscules frisons, resta gravée dans la 
pensée de René. Aussi, après son installa- 
tion à Rochefort. ne tarda-t-il pas à la re- 
voir, et pendant l'été ils firent presque 
tous les dimanches de longues promenades 
dans les environs. 

Un soir que les jeunes gens revenaient 

d'une de ces courses en pleine nature, si 
aptes à faire germer des sentiments pro- 
fonds. ils s'assirent à la lisière de la forêt 
et, silencieux, ils contemplaient le lac déjà 
voilé d'une teinte opaque au déclin du jour, 
tandis que le soleil. prèt ;à disparaitre der- 
rière le Jura, dorait encore d'une dernière 
gerbe de rayons lumineux les cimes des 
Alpes. René, tout en regardant là-bas les 
crêtes brillantes, voyait se dessiner dans 
son souvenir la silhouette d'une belle jeune 
fille. lavant de la salade dans l'eau courante 
d'une fontaine, et cette vision se tranfor- 
mant, la fontaine devenait celle qui coulait 
là-haut.: la montagne. devant sa maison 
au grand toit s'abaissant presque jusqu'à 
terre, et la fermière en était une belle 
jeune femme aux manches retroussées 
jusqu'au-dessus des coudes. portant pres- 
que ü bras franc, pour ne pas éclabousser 
sa jupe. un seillon de lait crémeux qu'il 
venait de traire. Ramené à la réalité par 
l'évanouissement du dernier reflet doré 
sur les cimes, il %-il là ü mité de lui l'incar 
nation souriante de ses rrves. 

" Claudine, dit-il. sais-tu. cette histoire 
de papiers que nous avons échangés nie 
tracasse. Mais il y aurait un moyen de tout 
arranger... Si nous nous marions? t lu'en 
dis-tua Quand nous serons maries, nous 
reprendrons chacun notre nom. Moi je re- 
deviendrai René Trimbard. et toi Claudine. 

Alors, reprit la jeune fille avec une 
noue, c'est seulement pour ravoir ton pa- 
fier que tu %-eux m'épouser! - . 

Mais non. 
lu sais bien que ce n'est pas va et qu'il %a 
autre rho. se ausi. tout autre chose. Voile-tu. 
j'ai déjü rencontré bien des filles, vi Iii- 
haut ii Rochefort plus d'une me fait de 
I'Sil. mais je me dis toujours: il n'y en a 
qu'une que je voudrais pour femme. c'est 
Claudine... Puis. pardessus le marche, ça 
arrangerait les affaires. Dis, veux-tu 1 EI 
il attira à lui sa compagne. (lui dil ;t iii- 
voix :" Eh bien. oui. René. je serai la 
femme. Moi aussi. il ya Iongtvnws Niue 
j'ai déridé de n'asnir pas d'autre mari glue 
mon hau et brave soldat qui a si bien 
bousculé le malotru (lui voulait m't"un- 
brasser. tu l'en suU%"lens. " " Puis. se re- 
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dressant tout à coup et partant d'un éclat 
de'rire, elle reprit : ,ý Mais je ne vois pas 
bien comment cela arrangera nos affaires. 
Puisqu'on se marie d'après les papiers, 
le mari sera Claude Jacot, c'est-à-dire moi 
la fille, et la femme sera Renée Trimbard, 
c'est-à-dire toi, le garçon ; et comme la 
famille porte le nom du mari, nous serons 
des Jacot. Ainsi, en me mariant. je re- 
prendrai mon vrai nom de fille, Claudine 
Jacot, juste au moment où les autres le 
perdent. C'est drôle tout de même !" Et 
la belle rieuse partit d'un nouvel éclat de 
rire. 

A noël, René reprit possession de son 
bien, qui était affermé depuis la mort de 
ses parents. Il s'occupa de tout préparer 
pour recevoir sa femme. La noce eut lieu 
a Corcelles, et. rentré dans sa commune. 
René reprit sans autre le nom de Trimbard 
sous lequel il v était connu. Rien de fàcheux 
ne survint au ménage. jusqu'au moment 
de la naissance de leur unique enfant. 
Pierre-Louis. notre futur ami Jaconnot. 
Les tourments recommencèrent alors, d'au- 
tant plus angoissants que si René avait 
bien pu changer temporairement de nom. 
l'inscription de son lits sous une fausse 
appellation lui semblait un crime de lèse- 
enfance. une abdication de sa paternité. 11 
fallut rependant bien exhiber l'acte de ma- 
riage. En le voyant. l'officier de l'état-civil 
fronca les sourcils et demanda des expli- 
Calions. Comment inscrire le fils (le Relié 
Trimbard sur la production d'un acte de 
mariage portant Claude Jacot comme nom 
de l'époux, cela dépassait toute permission! lion gré mal gré, le pauvre René dut faire 
sa confession. et. mutage au fond de con- 
fier ses peines iý un tiers, il la lit complète. 

C'est grave. Ir-ès grave, lit l'officier de 
I'etat-civil. J'inscrirai votre fils au cra\on. 
Pour lui conserver son rang. et demanderai 
des instructions ü l'autorité supérieure. De 
votre côté, vous n'avez rien de mieux ià 
faire que d'aller consulter un moral, et 
cela au plus vile, car il pourrait vous arri- 
ver des désagréments sans nombre. ,. L'avocat de la f: hanx (t -Ponds. chez 1e411wl Po l; -" "" ý- i'. I'UI'IIIaIII. 

trouva le cas fort embrouillé, mais prit en 
pitié le pauvre gare'on. qui pour un peu se 
voyait déjà traîné dans les cachots, et il 
promit de s'en occuper avec zèle. Il tint 
parole. Il s'agissait d'obtenir du Conseil 
d'Etat un décret en rectification d'état- 
civil, tant de René que de sa femme; mais 
il y avait aussi des démarches à faire au- 
près des communes des époux. et ce fut le 
point épineux des négociations. La commune 
des Jacot maintenait que de toute noto- 
riété le père de Claudine n'avait eu qu'une 
fille; elle était mariée et avait par consé- 
quent cessé d'ètre ressortissante; l'autre 
commune alléguait que d'après ses regis- 
tres de l'état-civil, elle avait bien eu mie 
ressortissante du nom de lienée Trimbard. 
mais. sur la foi de l'acte de mariage qu'on 
lui soumettait, et qui n'était pas moins 
authentique, elle avait convolé en légi- 
timres noces avec un nommé Jacot. c'est- 
à-dire avec un non ressortissant ; la 
commune s'en lavait donc les mains. Per- 
sonne ne voulait en démordre. Le Çonseil 
d'État dut convoquer au Salon rouge les 
Conseils des deux communes avec les inté- 
ressés, et non sans peine l'on finit par 
arriver à une entente suivant laquelle le 
ménage, que tout le monde se rejetait. 
deviendrait ressortissant des deu\ villages. 
Mais comme im force (le discuter on en était 
arrivé à ne plus savoir bien clairement quel 
nouº appartenait légitimement au mari, on 
décida qu'il y avait lieu de faire peau neuve. 
et que pour distinguer les ressortissants ;I 
double commune de la masse des simples 
Jacot. et "l'riººibard n'en ayant qu'une. Hent" 

et ses descendants porteraient désormais. 
jusqu'à extinction, le double nom de Jacot- 
Trimbard. avec tin trait-d'union! 

Lorsqu'au prochain casernement il s'agit 
de faire rectifier le livret (le service. b'< 
pluutets (les colonels se hérissèrent bien 

quelque peu. Mais bah! que le soldat d'au- 
trefois. maintenant passé sergent s'appell, 
Jacot ou 'l'rinibard. il n'en est pas nroiu- 
lin inrhtaire. et .1 1'l"Ie rll' I'' pl11' tilt- 
l'ami lieineclau(i. '' 
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Telle est, dans tous ses détails. l'histoire 

dont Jaconnot ne nous avait donné qu'une 
esquisse en envoyant avec nous des bouf- 
fées de sa pipe à la lune, ce soir d'été oit 
nous étions réunis, à la veille des grandes 
vacances, dans le jardin d'un ami, après 
la chaleur torride de la journée. En ma- 
nière de conclusion il avait ajouté : "Voyez- 
vous. cette histoire avait fait grand bruit 
au village et n'était pas encore oubliée 
lorsque je commençai à aller à l'école. 
J'en appris quelques bribes par nies 
camarades, qui en savaient juste assez 
pour m'ennuyer et m'appeler R Jacot sans 
nom Je n'avais alors pas encore lu 
l'histoire de Pierre Schlemihl. mais me 
croyant sans nom, j'éprouvais inconsciem- 
ment les sentiments mélancoliques de 
l'homme qui avait perdu son ombre, et 
tel vous m'avez connu dans les premières 
années de ma vie de collège. C'est beau- 
coup plus tard seulement, qu'osant enfin 
questionner mes parents. j'appris que mon 
nom était bien à moi, et ma mélancolie est 
tombée du coup. Mais en dépit de tout - 
et ici un nuage que nous connaissions si 
bien passa sur son visage - lorsque je 
rentre à la maison pour y passer mes va- 
cances, conune. je le ferai demain. et que 
gravissant le côteau. je vois de loin mes 
parents qui m'attendent sur le banc devant 
la ferme. en nie faisant un signe de la main, 
j'éprouve toujours encore un serrement 
de coeur, à ]a pensée qu'au fond je ne sais 
pas ntoi-mènte au juste lequel de ces deux 
êtres qui vont nie serrer dans leurs bras, 
est mon père et lequel est ma mère! 

JP:. 1N rltlaJ. l: 1'. 

L'HORLOGERIE SUISSE EN 1899 

Comme les années précédentes, nous 
consacrons un article spécial à notre prin- 
cipale industrie nationale. Les chiffres que 
nous détachons de la statistique fédérale 
sont de nature à réjouir nos lecteurs neu- 
châtelois et prouvent que nous sommes 
entrés depuis quelques années dans une 
voie de développement et de prospérité 
qui va en s'accentuant. Jusqu'en 1895, 
notre industrie a passé par une période de 
transformation pénible et difficile. A partir 
de 1896, oit le chiffre de ses exportations 
atteignait 100 millions de francs, nous 
sommes heureux de constater annuelle- 
ment un grand pas en avant. 

La statistique des exportations d'horlo- 
gerie suisse se présente comme suit pour 
les 8 dernières années : 

F, n IHS)ý Fr. 5h. ölu. 'ý3); 

189'1 � 845.9 11. Ili 0 
189: i � 89.968.330 
181.4; Il 100.363A93 
1897 n 103,76: i, 313 
1898 � I09.? 023.381 

N -1ý344 . 113,; i31,13ý 

Les pièces ià rnusique. les horloges et leurs 
pendules ainsi que leurs pièces dýý1ai lo es 
étant classées dans la rubrique rýýni"gale 

horlogerie N. il convient de déduire du 
total ci-dessus la somme de 2,81Î2.37 .i fr., 
montant total de leur exportation en 1899, 
pour fier le chiffre de nos exportations 

Un provincial se préripite sur le warcile- 
pied d'un tramway. 

- Complet en bas! dit le conducteur. 
Mais si vous voulez monter sur l'im- 
périale... 

Le provincial commence l'ascension, 
puis se ravisant tout à coup: 

d' horlogerie propre- 
ment dite. (lui est donc 
exactement de 

... 
Fr. 

En faisant le mime 
calcul en 1898. nous 

1 10.688. W 7 

arrivions ii , 106.403.: i: iý 
Uifférenre en faveur 

de 1899 
..... 

Fr. Il 
. 
ll`il i. a()'3 
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L'année 1899 est doue pour notre in- 

dustrie nationale la plus forte du siècle. 
Puisse-t-elle être dépassée par toutes celles 
qui lui succéderont ! 

Pour être complet. il convient d'établir 
des points (le comparaison entre les prin- 
cipales rubriques formant les éléments les 
plus importants de nos expéditions à 
l'étranger en 1898 el 1899. 

En 1898 Pièces Valeur en fr. 
Montres métal 1,983.36t 17,559,: i17 

argent 3.075, t)13 : 39. OON. 'f86 
or 738.08 37.98: i. 1ýi3 
compliquées 5.7013 1.103.033 

Mouv. de montres 't97.987 3,150,1'18 
Total pièces. 

En 1899 Pièces Valeur en fr. 
Montres métal a. 3(; 6A_26 t-: 0.319.771 

argent 3.086.770 37.881.119 
or 800. aSri 
compliquées 6.71;! 1.. 30! ß. I63 

Mous. de montres SCis.. )l1:; 2.5100.11'11, 
Total l;. î1 ti. 5 _'S pif&ces. 

Bilan. - Augmentation en 18199 
Montres m(tal 383.060 

" argent 11.7: ii 
or -2. t i4 
comliliqu( 1. t ;:; 'ýliS 0ýý 

Diminution en 1899: 
Mouvements (le muntres -3l. ), 78a 

Augmentation nette 
en 181)9 

. 
f;, 28, yÎa piètes. 

Les uuuttres métal .+ elles seules parti- 
cipent il cette augmentation par 38.3.060, 
ce qui prouve que l'article hon marché. a 
notre époque de vapeur et d'élertr"irilé. oit taules le: minute sent rnnrplées. devient 
tuujou's davantage un objet de première 
nécessité dont on ne peut plus gère se passer. 

I. a Suisse possède 13 burt, auv dPP con- trole. 
ont poinroni 1ý! ý;. 

En 1897 En 1898 En 1899 
Or 

.. 
538,079 577,237 655,8Wi 

Argent 2,834.623 2.992.992 3.028.712 

3.37?. 702 3. ýî0.?? 9 a. ti3! ý. iýî 

Augmentation en 1844: 11! ß. 328 boites, 
dont 78.608 en or et 3: 5.7j20 en argent. 

Le canton de Neuchâtel avec 561.760 
boites or poinconnées en 18911. (Chaux-de- 
Fonds : 471). 'i 7; Locle : 78,2-, -'i8; Fleurier: 
7,021î; Neuchâtel : 1) forme le 860/c, du 
total (en 1848 le 85 0/(, ). 

Il ya donc progression constante et sur 
tous les chapitres. 

L'année 185)4 a donc été bonne pour 
l'industrie et le commerce del' horlogerio. 
Nous le constatons avec joie et reconnais- 
sance. 

Comme dans les années prospères. oit 
la demande dépasse l'offre, les prix ont 
eu une légère tendance ir se relever. 
Cependant ils sont encore très bas et peu 
rémunérateurs. en comparaison des énor- 
mes risques ir courir. 1? t puis, nous avons 
d lutter avec la concurrence étrangère qui. 
elle aussi, fait de grands efforts pour se 
développer. L' industrie américaine eu par- 
ticulier. rlui n'a pas ir lutter contre la rou- 
tine ou la résistance des svndicats ouvriers. 
améliore plus facilement et avec moins 
(l'entraves que les nôtres ses procédés de 
production et sa division du travail. Sou- 
venons-nous que cc n'est que par le per- 
fectionnement constant de notre fabrica- 
tion que nous pourrons continuer ir lutter 
victorieusement contre nos puissants ri- 
vaux et que l'horlogerie suisse continuera 
ir jouir de l'excellente réputation dout elle 
s'honore sur tous les marchés (lit globe. 
1. 'I: ýposiliou de paris. sur laquelle uons 
aurons ir revenir dans notre chronique (l, 
15)11). proue. nous dit-on. que nos indus- 
triels ont fait un magnifique effort pour 
conserver ir nos produits leur supériorit., 
incontestée. Ils ont fait une ouvre util'" et 
patriotique. dont notre pais ré oltera. u, ýu, 
osons l'espérer. les plu, týei ru trnt-. 

., < 
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CROQUIS DE TABLE D'HOTE 

C'était au commencement de la saison : 
une seule place était occupée à table d'hôte, 
dans la longue salle à manger des bains 
de... Mettez ici le nom que vous voudrez; 
dans notre heureux pays, si généreusement 
doté par la nature de sources bienfaisantes 
de tout genre. propres à combattre et à 
guérir tous les maux de l'humanité ou à 
peu près. vous avez le choix. 

Donc une seule des innombrables chaises 
qui s'alignaient mélancoliquement autour 
de la longue table, en une perspective 
d'une correction désolante. avait un occu- 
pant, qui s'était installé ou que le sommelier 
avait placé, - ces messieurs sont à la fois 
autoritaires et obséquieux -à l'un des 
bouts de la table. où il aurait paru présider 
quelque banquet mystérieux (le convives 
invisibles et rouets. pour peu qu'il eût eu 
le physique de l'emploi. Mais ce convive 
solitaire, un prètre en soutane, loin d'avoir 
la mine lugubre, sévère. ou seulement 
l'air ennuyé. paraissait être le vieillard le 
plus jovial. le plus bienveillant. le plus 
heureux de vivre, qui se frit jamais assis à 
une table d'hôte. 

D'un sourire paternel où il y avait un 
soupcon (le malice. le vénérable abbé sui- 
vait dans ses évolutions le correct somme- 
lier qui, la serviette jetée sous le bras. la 
raie irréprochablement tracée derrière la 
tète, se donnait beaucoup de mal pour 
paraitre excédé de besogne. et glissait sur 
ses escarpins, à travers la salle. en faisant 
voltiger les pans de son frac. 

La porte s'ouvre : un second convive 
»parait. long, mince, raide, tout de noir 
vètu. cravaté de blanc: un clergyman an- 
glo-saxon. é%idemment. pourvu des longs 
favoris jaunes de rigueur. et les traits figés 
dans une froideur solennelle. 

Le sommelier s'est précipité. exécutant 
une génuflexion, détruisant le bel aligne- 
ment des chaises vides pour en éloigner 

deux ou trois 'de la table, à la droite de 
M. l'abbé. 

Mais le geste ample avec lequel le cor- 
rect employé engage le nouvel arrivant à 
prendre place tombe dans le vide. 

Le clergyman a passé outre, en lamant 
à M. l'abbé un regard de travers; il longe 
toute la salle d'un pas automatique et va 
s'installer à l'autre bout de la longue table, 
laissant le sommelier ahuri, nais toujours 
correct, rétablir l'ordonnance de ses chai- 
ses. tout en se hasardant à dire avec défé- 
rence. en tenant le dossier de celle qui est 
à la droite de l'abbé : 

- Monsieur ne veut pas... Y 

- Vo, ici. 
Le sommelier s'incline, et n'a pas l'au- 

dace d'insister; il est trop bien stylé pour 
cela. Mais il se venge en adressant in-petto 
à ce client qui n'en fait qu'in sa tète. une 
apostrophe horriblement irrévérencieuse 
que nous aurons la charité de ne pas répé- 
ter. puis en sortant pour aller chercher le 
potage. il grommelle entre ses dents : 

- Voilà qui va ètre commode pour 
servir! 

D'un bout de la table à l'autre. les deux 
convives se regardent, ne disons pas 
comme deux chiens de faïence. ce serait 
par trop irm'espectueuy. [)'ailleurs. le vieil 
abbé n'a rien perdu de sa sérénité sou- 
riante. Il tourne doucement ses pouces, 
pendant que le clergyman inspecte d'un 
air méfiant. à Travers son lorgnon. l'assiette 
qu'il a devant lui, et l'époussette méticu- 
leusement avec sa serviette. 

- l'ne belle journée. Monsieur! re- 
marque l'abbé d'un ton affable. 

L'autre s'incline avec raideur. mais ne 
juge pas im propos de répondre autrement. 

Le potage qui arrive fait diversion. 
M. l'abbé est servi le premier; n'était-il 
pas là avant l'attire? Le sommelier s'ac- 
cor-de même la satisfaction de faire al tendre 
un peu celui-ci. Il présente à l'abbé la 
carte des vins et prend la liberté de lui 
recouuuander dans les blancs certain La- 
vaux de choix, et dans les rouges un exquis 
Beaujolais. 

Quand enfin il se décide d apporter son 
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potage au clergyman, c'est avec une cor- 
rection glaciale qu'il demande : 

- Quel vin prend Monsieur? 
Monsieur veut de la bière, et ce choix 

extravagant ne fait que renforcer l'antipa- 
thie du sommelier pour ce client déplaisant. 

Aussi jugez de sa stupéfaction. quand. 
rentrant avec le Beaujolais de l'abbé et la 
bière du clergyman, il trouve ce dernier 
si absolument déridé, qu'il est engagé dans 
une conversation réglée et presque intime 
avec son vis-à-vis. Seulement comme 
M. l'abbé a l'ouïe un peu dure et que le 
franrais du révérend est loin d'ètre correct. 
les deux interlocuteurs ont parfois de la 
peine ii s'entendre. 

- Gaa, çon! fait subitement le clergyman, 
je vole" changer. 

Lt se levant automatiquement, il fran- 
chit en six longues enjambées la distance 
qui le sépare de l'abbé, pour aller s'asseoir 
à sa droite. 

La figure épanouie. le sommelier s'em- 
presse de lui apporter son couvert et sa bière. 

- Tiens, tiens, l'ait-il mentalement. en 
voila un changement à vue ! qu'est-ce qui 
peul bien l'avoir pareillement dégelé. mon 
Englislnnan -! 

Hais il a beau prêter l'oreille ii la con- 
versation. pour éclaircir ce mystère. les 
quelques bribes qui lui en parviennent dans ses allées et venues ne lui apprennent 
pas grand chose : Fenêtres à meneaux. 
portique en retrait, cintre surbaissé, style 
roulait. eothique, encorbellement. caria- 
tide. arrli irae. 

l)u Rýrer, de l'hébreu ! nia parole ! Je 
vois, r'outte! Bah! l'essentiel c'est qu'ils 

s'enletident et qu'ils tir nue fassent pas 
courir courue un chat maigre; pour le 
reste, je nt'en bats l'ýril ! 

Au nºilieu du diuer. nouvelle irruption 
est titi petit jeune homme, maigre. pile. 

aux uurtiveuieuts lieu veux, tout (le noir 
vèlu, cravaté de blanc aussi. lotit comme le rlerayuian. Au reste, rien d'exotique dans sa personne. ni dans son c istuue: c'est un produit (lu ci Il. évidemment. 

- Encore un ! fait ii part lui le souuue- lier (iii nnit!; l tio 1, - , ''!; rt 1n iný;! aiil 

le nouveau venu à prendre place à la gau- 
che de l'abbé. Rien que des ministres et 
des curés! Par exemple. celui-là n'a l'air que 
d'un apprenti; un ministre en herbe. quoi! 

- Monsieur veut-il bien prendre la 
peine de s'asseoir? - Quelle binette! une 
vraie mine de croque-mort! 

Après avoir servi son potage au d minis- 
tre en herbe ., le garçon lui passe la carte 
des vins. Mais le jeune homme la dépose 
à côté de lui sans y jeter les veux. et se 
ºnet à manger lentement en écoutant ses 
voisins discuter d'archéologie. et les con- 
sidérant l'un après l'autre d'un air sévère. 

Evidemment la conversation lui parait 
frivole et indigne d'ecclésiastiques. et il 
n'attend que l'occasion d'intervenir. pour 
la guider sur un terrain plus convenable. 

Celte occasion il la saisit aux cheveu. 
quand l'abbé, à l'appui d'une de ses thèses. 
fait intervenir le portail de la cathédrale' 
de Lausanne. 

-- Détails futiles. Messieurs. question'. 
oiseuses! fait-il d'un ton doctoral et avec un 
aplomb stupéfiant. Ilu'iuaporte le style de 
l'édifice consacré à (lieu; l'essentiel n'est-il 
pas qu'on l'y adore en esprit et en vérité Y 

L'abbé approuve de la tète. mais un lin 
sourire erre sur ses lèvres, tandis qu'il 
répond : 

- Parfaitement. raton cher Monsieur: 
cependant permettez : quoique d'impor- 
tance secondaire. la beauté (les forww'ý. 
l'harmonie des limes... 

- La forme, l'extérieur! s'exclaºue Iý- 
jeune homme d'un ton tragique: eh ! voit; l 
le danger. voilà la pierre d'achoppement 
qui a poussé I'l: glise hors de la voie de I 
vérité ! J)'où viennent les erreurs de lionlu. 
si ce n'est... 

D'un , este tranquille. nais plein d'au- 
torité. le vieil eccli siastique imposa silenc- 
à son fougueux interlocuteur. 

- Mon jeune ami. lit-il avec autant tI, 
douceur que de fermeté. j'estime que 1- 
moment est mal choisi pour traiter d- 
questions de ce genre. Toute chose an 
temps. (lit l'Ecclésiaste. si vous le dý sir 
nous reprendrons celte c�n' 'r<Iti ,n ILýn 
il]] ! Cnfi 'll1 1,111, I)111, i1.11!!, 



Et il se remit à causer avec le clergyman 
qui. durant ce colloque, avait considéré 
d'un air glacial l'intrus qui s'était jeté à 
travers la conversation, avec le sans-gène 
d'un roquet arrivant au galop au milieu 
d'une partie de boules. 

Le jeune homme finit son potage sans 
rien répliquer. mais pendant tout le reste 
du dîner il garda un silence maussade et 
ses joues blèmes conservèrent une teinte 
à laquelle elles ne paraissaient guère ac- 
coutumées. 

Derrière lui, le sommelier. toujours 
correct, en dehors, disait mentalement. - 
Toi, mon bon. on t'a rivé ton clou ! Tu ne 
l'avais pas volé. 

N'étant ni catholique ni protestant, le 
garçon jugeait sans le moindre parti pris 
et avec la plus complète indépendance. 

Dans l'après-midi. le vieil abbé se pro- 
menant sous les ombrages du jardin. y 
retrouva le jeune et combatif théologien 
assis sur un banc. 

- Mon jeune ami, lui dit-il en prenant 
place à ses côtés, avez-vous été au Righi a 

Le jeune homme, interloqué et qui s'at- 
tendait à toute autre chose, répondit affir- 
mativement. 

- Oserais-je vous demander par quel 
côté ! 

- Par Weggis. 
- Moi j'y suis allé par . 

Ath. Et, conti- 
nua l'abbé en souriant, nous sommes arri- 
vés tous deux au Kulm, n'est-il pas vrai l 

- Evidemment, fit le jeune homme 
avec un léger haussement d'épaules. Puis il 
comprit tout à coup et rougit violemment. 

- Oui, reprit l'abbé avec sérieux. Nous 
avons tous. étrangers et voyageurs ici-bas, 
un but commun et final ; et je crois ferme- 
ment que par des voies diverses nous 
pouvons tous l'atteindre. Laissez - moi 
monter par Arth, continuez par Weggis... 

- Et moû par Vitznau ! ajouta le cler- 
gyman qui arrivait par derrière. 

Le vieil abbé se détourna tout souriant : 
- Et vous par \'itznau 1 mon cher Mon- 

sieur. Et espérons que nous nous retrou- 
verons là-haut tous ensemble. 

- Amen ! prononça le clergyman. 

Quant au jeune théologien. il lutta un 
moment contre lui-mème. Les objections 
se présentaient en foule à son esprit, mais 
il finit par les refouler, et tendit franche- 
ment la main à l'abbé. 

- Merci! lit-il simplement. l'eil humide. 
- Et mod! réclama l'Anglais; je volé 

aussi. 
Et il avança par-dessus le dossier du 

banc une large et forte main, flue l'abbé 
et le jeune théologien serrèrent chacun à 
leur tour. 

La longue table d'hôte se garnit peu à 
peu les jours suivants. niais les trois ecclé- 
siastiquesdeneurèrent inséparables jusqu'à 
la fin de la saison, et le sommelier correct 
eut toujours des attentions particulières 
pour ces premiers hôtes qu'il avait vus se 
lier en dépit de toutes ses prévisions. 

A SAVAGNIER 

Le . 30 juillet f900 fut un beau jour pour 
la Société d'histoire et pour le village de 
Savagnier. qui lui offrait l'hospitalité. Cette 
réunion laissera un souvenir charmant à 
tous ceux qui 5 ont assisté. Rarement nous 
avons vu fête aussi complètement réussie. 
La séance au temple, où M. Louis Perrin a 
évoqué avec éloquence le passé de Sava- 
vagnier; le banquet dans le verger de la 
Cure, où les deux pasteurs, national et in- 
dépendant. ont porté des toasts applaudis 
et ont affirmé l'heureux accord qui règne 
entre eux; la bonne grâce cordiale des ha- 
bitants, des jeunes filles, des jeunes gens, 
qui s'étaient spontanément offerts pour 
servir leurs hôtes; la part prise par toute 
la population de l'agreste village à cette fête 
si éminemment neuchâteloise. - tout cela 
reste gravé dans le coeur des membres de 
la Société d'histoire. 

A qui le tour l'an prochain y On parle 
de Buttes. 
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Numa Droz et le Chef de Gare 

Dans les premiers jours d'avril 1881, 
j'arrivais à Nice, sur l'ordre impératif de 
la Faculté, et j'avais la joie d'y trouver 
Numa Droz. qui venait se reposer au bord 
de la Méditerranée des fatigues et des 
préoccupations de la politique. Il était alors 
président de la Confédération. et était 
logé très simplement chez le professeur 
Desor qui, depuis quelques années et pour 
raison de santé. passait l'hiver dans le 
Midi. Mon domicile étant voisin de la rue 
du Temple. j'allais tous les jours passer 
quelques bonnes heures avec ces amis qu'il 
était doux de rencontrer sous un ciel où 
l'on se sent si loin de la patrie. 

Desor avait réussi à créer autour de lui 
un centre d'activité scientifique contrastant 
avec la frivolité de cette ville où le plaisir 
est la règle et le travail sérieux une ano- 
malie. Les médecins qui ne se bornaient 
pas à courir la pratique très lucrative 
à Nice, les naturalistes en villégiature. 
les amateurs d'archéologie se donnaient 
rendez-vous chez lui, et c'était plaisir d'entendre leurs discussions que Desor 
savait diriger de manière à ne jamais lais- 
ser faiblir l'intérèt. Il excellait à éveiller 
les curiosités de ses visiteurs et à leur 
suggérer des sujets d'étude particulière- 
ment attachants. Numa Droz, dont l'esprit 
était ouvert à toutes les curiosités, assistait à ces joùtes qui le délassaient de celles 
souvent acerbes de la politique et y trouvait 
l'occasion d'acquérir des notions scientifi- 
ques qui se classaient dans sa puissante 
mémoire et dont il faisait son profit. Chaque jour une excursion, soit dans 
la ville soit au dehors, fournissait un nou- 
vel aliºnent à nos entretiens et, au retour, nous ne manquions pas de visiter nos compatriotes, heureux et fiers de serrer la main (le ce jeune président si distingué 
et si modeste, et de passer dans la rue oÙ résidait NI. /. archer. notre consul, pour 

saluer le drapeau ftýdýýral arboré à la farade 
de sa maison et dont la vue nous électrisait. 

Mais ces beaux jours furent bientôt en- 
volés et Numa Droz dut nous faire ses 
adieux. Je l'accompagnai à la gare; il avait 
refusé une voiture que Desor voulait appeler. 

- Je préfère marcher encore une fois 
sous ce beau ciel. (lit-il en riant, avant de 
rentrer sous les nuées et les giboulées de 
neige de la patrie. 

Il v avait, comme d'ordinaire. beaucoup 
de mouvement à la gare de Nice. et les 
employés avaient les allures de gens fort 
affairés, aussi ce fut avec un haut le corps 
tout méridional de surprise et d'indignation 
que l'un d'eux, coiffé d'une casquette bro- 
dée, répondit à la question : 

- Puis-je parler au chef de gare? 
- Non, ce n'est pas possible. 
- 1l est nécessaire que je lui parle, a. ez 

l'obligeance de l'appeler. 
- On ne dérange pas ainsi un chef (b, 

gare, il est occupé. 
Et la casquette brodée dévisageait co 

jeune particulier qui osait émettre de telles 
prétentions. Il est vrai que Numa Droz 
avec son modeste complet de laine grise, 
son chapeau rond et la petite valise qu'il 
tenait à la main, n'avait pas grande mine. 
comparé aux somptueux viveurs qui pas- 
saient tous les jours sur la ligne. 

- J'ai une communication à lui faire de 
la part du Directeur en chef de la compa- 
gnie Paris-Lyon-Méditerranée. 

La casquette brodée toisa de nouveau 
celui qui venait (le prononcer celle énor- 
mité; toutefois l'habitude de la discipline 
et le respect de la hiérarchie l'emportant 
sur ses doutes, il disparut en courant. 

- Attendez-vous à un coup de thé. itre. 
nous sommes dans le pays du protocole et 
de l'étiquette, dit Numa Droz à voix basse. 
attention ! 

Un instant après le chef de gare apparut ; 
sa casquette étincelait comme le soleil. 

- Qui est-ce qui m'appelle? dit-il (1'un 
ton bourru, je suis pressé. 

- Je vous prie de jeter les yeux sur 
papier. 

Et N. l)'oz sortit de son portefeuille une 



pancarte ministérielle qu'il déplia lente- 
ment. 

- Ali ! diantre, pardon. excusez-moi, 
lit l'autre en reculant. Est-ce que j'aurais 
l'honneur de parler à Son Excellence 
M. le président de la Confédération suisse? 
dit le fonctionnaire st%lé en ôtant sa cas- 
quette et en faisant un plongeon jusqu'à 
terre. plongeon qu'imitèrent aussitôt les 
subalternes accourus flairant une altercation 
divertissante qui leur échappait. 

- Voilà, dit N. Droz. en lui remettant 
sa carte. 

- Je supplie Son Excellence de bien 
-vouloir entrer au salon d'honneur pendant 
que je ferai préparer un wagon-salon pour 
elle et pour sa suite. 

Avez-vous remarqué ce changement 
à vue, dit N. Droz avec son fin sourire; 
, voilà les Franeais; il est ravi d'avoir à ho- 
norer un personnage en vue, et de faire 
du zèle; seulement ce personnage lui pa- 
rait singulièrement mince. 

- Et la suite de Son Excellence dis-je, 
oit va-t-on la caser? 

- Tiens. une idée. accompagnez-moi 
jusqu'à Marseille, vous serez ma suite, 
hein, c'est dit. ce serait charmant ! 

- Sous quel titre? Secrétaire. cham- 
bellan. aide-de-camp? Non. Je vous ferais 
tom, la solitude vous grandit. 

Le chef de gare vint prier Son Excellence 
de monter en wagon, le train allait démarrer. 

- La Compagnie fait bien les choses. 
dis-je en admirant la splendide installation 

. 
du président. je vous en félicite. 

-- Franchement. cela m'ennuie: mais 
dès qu'on sut à Berne que j'avais l'inten- 
tion de voyager, je reçus de tous les côtés 
et spontanément des politesses comme 
celle-ci. Impossible de refuser. 

- on n'en ferait pas autant en Suisse, 
dis-je en volant l'attitude respectueuse de 
tout le personnel. 

-- Non. niais en revanche le eu-tir y 
serait. je le sentirais battre dans la poitrine 
du plus humble chauffeur... Et en ln'eul- 
brassant avec effusion et en nie disant : au 
revoir, ce cher ami avait des larmes dans 
les veux. L. FAVRE. 

CHRONIQUE VITICOLE 

L'année 1899 a ressemblé beaucoup à 
celle de 1898 pour les conditions climaté 
riques de l'été et de l'automne; une séche- 
resse persistante pendant les mois d'août 
et septembre a permis au raisin d'attein- 
dre sa maturité complète. 

La récolte n'a pas été abondante: le ren- 
dement moyen de tout le vignoble neuchà- 
telois a été de 1 '/, gerle de vendange par 
ouvrier en rouge et blanc, scit à peu près 
'le gerle de moins qu'eu 1898. Les prix 
n ont pas été élevés: ils avaient été plus 
ou moins établis, avant la vendange, par 
une commission spéciale nommée par 
l'Etat et qui avait parcouru les différents 
vignobles, assistée dans chaque commune 
d'une délégation du conseil communal. 
Cette commission a estimé les prix de la 
récolte de 1899 à 35 à 40 fr. la gerle pour 
le blanc, 50 à 70 fr. pour le rouge. Le ré- 
sultat des enchères de vendange dans les 
diverses localités du vignoble a donné 
èomme moyenne 38 fr. 90 pour la gerle 
de blanc et 6 fr. 50 pour le rouge. 

La qualité du vin de 1899 a été bonne, 
analogue à celle du 1898; malheureuse- 
meut, la vente du vin au printemps a été 
difficile; il reste encore beaucoup de 1898 
dans les caves, et ce stock assez considé- 
rable a pesé sur le marché. Les prix ont 
baissé de plus en plus pour le 1899 comme 
pour le 1898, à mesure qu'on approchait 
de l'époque des vendanges de cette année, 
car la récolte promet d'être superbe. On 
peut dire qu'il ya depuis trois ans une 
crise assez forte sur le marché des vins, 
et beaucoup d'encaveurs ont fait de grosses 
pertes sur leurs vins vieux. 

L'année 1900, depuis le printemps jus- 
qu'à l'automne. a été favorable à la vigne: 
une grande sécheresse en juillet. avec 
chaleur exceptionnelle, quelques jours de 
pluie en août, puis le beau temps encore 
en septembre, pas de maladie, voilà ce 
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qu'il faut à la vigne; on compte sur une 
récolte de 3 gerles en moyenne dans tout 
le vignoble. 

Il ya cependant une ombre au tableau. 
Ces grandes chaleurs provoquent un dé- 
veloppement toujours plus considérable du 
phylloxera; déjà en 1899 on a trouvé une 
grande dissémination de l'insecte, les an- 
ciennes taches se sont agrandies, la pré- 
sence de nouveaux foyers a été constatée 
dans des vignobles usqu'ici indemnes. 
On a détruit, en 1898,32ouvriers de 
vigne; en 1899,565 ouvriers. Cette année 
la lutte a continué, mais on a supprimé les fouilles serrées, on ne recherche plus 
que 1 cep sur 10 à peu près, et cependant les surfaces détruites n'ont pas beaucoup 
diminué. Il faut s'attendre. d'ici à quel- 
ques années. à une invasion complète du 
vignoble; heureusement que la reconstitu- tion avec les vignes greffées suit de près la destruction des foyers phylloxériques, 
et jusqu'ici, gràce à toutes les précautions 
Prises, nous n'avons pas trop souffert du 
Phylloxéra. 

I. DE C. 
-v 

LA FAVA RGE 
IAcer plmucLe) 

La large 
- cette iuais, u antique entre toutes celles de notre Vignoble et quille prubablenºent de I530, - la vénéra Iole Favarge n'est pas morte: niais c'est lotit 

corýrýne : elle est enterrée vive. Le talus de la Uirecle a nécessité la destruction d'une des petites maisons du hameau. et quant à la grande maison, qui faisait la joie des 
archéologueS et des artistes, elle est main- tenant si bien masquée par le remblai de la nou%elle ligne, qu'on n'apereoit plus de la route que le haut de son caste toit. C'est un des méfaits dr la Directe, dont le trace uialheureuy ahinie aussi la baie de Saint-Blaise. 

Puisqu'on 
ne peut plus coir la Fa%arge, ýnsercuns-en 

au moins le souvenir dans notre almanach. Nous reproduisons une 

belle aquarelle de M. Léo Châtelain, qui 
suffirait a faire déplorer amèrement le van- 
dalisme dont est victime un des sites les 
plus curieux et les plus pittoresques du 
Vignoble neuchâtelois. i, ii. G. 

A L\ REPAS I)'I\S1'ALLATI0N 

Depuis quand consomme-t-on de l'ex- 
trait d'absinthe dans notre pays? 

M. Alphonse Pelitpierre. dans son inté- 
ressant ouvrage d' Un demi-siècle de l'hiß- 
loire économique de Xeuch(llel. nous ap- 
prend que la fabrication (le celte liqueur 
dans le Val-de-Travers remonte aux der- 
nières années du XVlllm, siècle. Ce fut, 
dit-il, le médecin Ordinaire, ce réfugié 
frantais, grand original, connu sous le sur- 
nom (le - La Roquette qui fabriqua le 
premier dans son laboratoire. il Couvet, 

l'élixir d'absinthe . panacée dont il 
avait le secret. et qu'il prescrivait à ses 
patients... lesquels, parait-il. déclaraient 
le remède agréable et des plus efficace 1 
Autre temps. autres idées: les patients, il 
est vrai. continuent. sans ordonnance du 
docteur. à absorber le soi-disant médica- 
ment. mais Mvssieurs de la Faculté ne sont 
plus d'accord avec leur confrère Ordinaire, 
(lit . La Roquette ". 

Il parait cependant que déjà en 4 777 
l'usage de l'extrait d'absinthe, comme 
apéritif ou comme digestif, existait plus 
ou moins chez nous. En voici la preuve, 
que nous fournit le compte d'un diner 
d'installation de . Messieurs de la justice 
iº Bouda, daté du `? 7 janvier 1777. 

Nous copions textuellement. sans en 
modifier l'orthographe. cette pièce trouvée 
dans les papiers du justicier Martenet. 

Compte pour le diné de l'instalation 
entre le, 7 député, qui ont été iº Neuchatel 
lilicité le Nouvellant et lui ont diné à la 
Maison de ville de Boudr} le ý7 janvier 
1777 avec Monsieur le M. bourgeois De Gui . 



6 Soupe. 
....... 

6 batz 
Pain ........ 

8 
Poisson ....... 

35 
Patté 

........ 
8 

Bouly 
........ 

10 
Jardinage .... 

4 
Sallé, langue et bajoue 18 
Siviez (civet) de lierre 14 
Roty en venaison .. 8 
2 salades ....... 

6 
Plats de dessert. .... 26 
Vin blanc, 8 bouteilles 14 
Vin rouge, 2 bouteilles 5 
Extra d'ape 8inte .... 10 

172 batz 
Vin à la servante .... 

't 
plus 8 bouteilles de rouge 
nouveau ....... 

20 
196 Batz 

Si l'on en juge par la place qu'occupe 
l'extrait d'absinthe dans ce menu. on peut 
supposer que l'apéritif d'aujourd'hui était 
alors considéré comme un digestif, se 
prenant à la fin du repas. comme on le 
fait maintenant du kirsch ou de la char- 
treuse. 

Détail curieux : cette liqueur, une nou- 
veauté pour l'époque. n'est cotée dans le 
compte qu'à 10 Batz. soit 1 fr. '40 pour les 
huit rations de MM. de la justice et du 
Maitre bourgeois De Guy, en sorte que son 
prix s'éloigne peu de celui d'aujourd'hui. 
Il est vrai qu'alors l'argent avait une plus 
grande valeur que de nos jours. Le vin du 
cru était aussi d'un prix plus abordable 
qu'en l'an de grâce 1000: 0 fr. 25 la bou- 
teille de blanc et 0 fr. 3: i celle de rouge ! 
C'est qu'hélas! la vigne. en ces temps 
heureux, jouissait d'une santé robuste, et 
n'avait pas besoin. pour vivre et produire 
son fruit, d'étre droguée comme un valé- 
tudinaire tout le long de l'année. 

Qui dira que ce n'était pas le " bon 
vieux temps "1 

0. HUI. UFNfN. 

CHRONIQUE AGRICOLE 

L'année 1900 nous faisait miroiter des 
promesses tellement extraordinaires qu'elle 
a eu quelque difficulté à les tenir toutes. 
Dans son ensemble, c'est pourtant une 
année bénie et les travailleurs de la terre 
ont été largement récompensés de leurs 
peines. 

L'hiver s'est prolongé outre mesure; 
les gros travaux de printemps ont été re- 
tardés; la végétation s'est fait attendre. 
Il est vrai de dire que quand le beau temps 
s'est enfin mis de la partie, tout s'est passé 
très rapidement, et les travaux, et la vé- 
gétation. 

Année retardée, bonne année ,, disent 
nos paysans. Les gelées Pont moins à crain- 
dre, et tout pousse sans arrêt. C'est grâce 
à cette circonstance que les arbres présen- 
tent une abondance inaccoutumée de fruits, 
à pepins, à noyaux; il y en a partout, et 
pour tous les goûts; les arbres plient sous 
le poids des fruits, qui mûrissent norma- 
lement depuis les pluies de la deuxième 
quinzaine d'août et le gai soleil de la pre- 
mière quinzaine de septembre. 

Les prix sont en raison de l'offre, fui 
dépasse de beaucoup la demande. Manger 
une poire après son dîner, croquer une 
pomme avant d'aller coucher, voilà un 
luxe que tout le monde pourra s'accorder. 

Le fruit entretient santé et gaîté, dit-on. 
Puisse-t-il faire la guerre aux papillons 
noirs, à l'influenza, aux microbes « et à 
toutes ces mauvaises choses qui n'ont 
d'autre utilité que celle d'être nuisible> 
disait autrefois le papa Augustin Perret. 

Quand, après une affreuse poire, sans 
suc, sans arôme, on tombe sur une« Doyenné 
du Comice . ou un . lion Chrétien , quel- 
conque, il ya là une jouissance qu'ont dil 
éprouver nos bestiaux quand, ce printemps, 
on a passé du foin de 1899, pailleux et de 
mauvaise qualité, à une herbe tendre et 
savoureuse. Le rendement en lait a de 
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suite augmenté dans une notable propor- 
tion. 

Le mois de mai a été beau; les abeilles 
ont butiné avec force et le miel jaune dont 
elles ont rempli nombre de rayons indique 
que la cueillette sur la dent-de-lion a été 
fructueuse. 

Au Vignoble, la fenaison a dépassé le 
rendement d'une année normale; dans les 
vallées intermédiaires, récolte moyenne, 
mais d'excellente qualité; aux Montagnes, 
dans les endroits secs, peu de foin; dans 
les parcelles à terrain frais et abondam- 
ment fumé, une récolte abondante. 

Dès le milieu de juillet, l'année 1900 est 
caractérisée par des chaleurs peu commu- 
nes chez nous; il n'est pas rare de voir le 
thermomètre monter à plus de 30 degrés 
centigrades à l'ombre. 

La moisson aunit rapidement; la matu- 
rité en est quelque peu forcée; la céréale 
d'automne s'éclaircit et celle de printemps 
reste courte. S'il ya déficit du côté de la 
paille, par contre le grain est lourd et 
nous comptons sur un bon rendement aux battages. 

Les cultures sarclées ont souffert de la 
sécheresse; dans quelques endroits, les 
fanes des pommes de terre et les feuilles 
de betteraves et de choux-raves se flétris- 
saient sous l'action de la chaleur. Les repousses ne pouvaient pas se faire; 
les plantes à racines superficielles séchaient 
sur pied. Les plantes à racines pivotantes, 
comme la luzerne et l'esparcette, se main- tenaient encore et procuraient un peu de 
fourrage vert à leurs heureux possesseurs. Beaucoup d'agriculteurs se sont vus dans l'obligation, dès le commencement d'août, d'entamer les provisions de four- 
rage sec. Cette disette d'herbe se fera 
sentir au printemps prochain et celui qui n'aura pas soin, ou de décharger son éta- ble, ou de faire une ample provision de fourrages complémentaires, arrivera peut- être un peu difficilement au nouveau four- 
rage. 

Heureusement 
que les pluies de la se- conde quinzaine d'août ont redonné quel- que vigueur aux plantes sarclées et aux 

plantes fourragères. Par ci, par là, on a 
pu faucher un peu de regain, et en tous 
cas la repousse de l'herbe a permis la mise 
au pâturage dès la fin d'août. 

L'estivage s'est fait dans de bonnes 
conditions; le bétail est en bon état par- 
tout où l'eau a été assez abondante. Les 
étés chauds sont favorables à la croissance 
d'une herbe savoureuse et d'excellente 
qualité, dont le bétail fait son plus grand 
profit. Il suffit de le rentrer pendant la 
journée pour le mettre hors des piqûres 
des mouches, ne pas trop charger le pâtu- 
rage, c'est là le principal secret pour re- 
descendre en automne du bétail sain et 
bien portant. 

Malgré une série de bonnes années, 
l'agriculture de notre pays subit une crise 
qui peut aller encore en s'accentuant. 

Il y aquelque trente ans, l'on apréconisé 
l'abandon de la culture des céréales pour 
faire du bétail d'élevage et du lait. La 
baisse énorme des céréales ne nous a pas 
atteints dans nos forces vives comme chez 
nos voisins d'Italie et de France, par 
exemple. 

Les agriculteurs de ces pays se sont re- 
tournés d'un autre côté et, de consomma- 
teurs de produits laitiers qu'ils étaient 
autrefois, ils sont devenus producteurs et, 
aujourd'hui, ils font une concurrence dan- 
gereuse à nos produits. 

Le baromètre commercial nous indique 
que nous devons changer un peu notre 
orientation culturale. Nous avons perdu 
le monopole de la production fromagère. 
Le fromage étranger commence à refluer 
chez nous. Et quand les pays " neufs 
viendront encore lancer sur le marche 
européen les articles de leur immense pro- 
duction, c'est pour le coup que la crise 
deviendra intense. Il faut la prévenir, tâ- 
cher de l'atténuer en ne a mettant pas tous 
nos Sufs dans le même panier Conti- 
nuons à faire du bétail, sans doute, mais 
donnons un peu plus d'extension à la cul- 
ture des céréales et revenons aussi à l'en- 
graissement du bétail, car nous importons 
en Suisse pour 120 millions de céréales et 
pour 80 millions de bétail. 

I 
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Sans nul doute, la céréale se vendra 
toujours bon marché, mais remédions à 
cette baisse de prix par une culture inten- 
sive, par un choix de semences de pre- 
mière qualité et à grands rendements, par 
des terrains appropriés à leur développe- 
ment et par des engrais judicieusement 
employés. 

Les issues des céréales nous permettront 
d'engraisser des animaux. et un peu de 
l'argent dépensé pour le bétail de bou- 
cherie restera chez nous. 

Mais il ya lieu de combattre un gros 
préjugé, c'est celui qu'ont les habitants 
des villes contre la viande de génisse, de 
vache et de taureau ? Peut-être, quelques 
bouchers peu scrupuleux ont-il vendu quel- 
quefois de la vieille vache pour du boeuf? 
C'était lucratif sans doute, mais peu hon- 
nête 1 

La viande de vieille vache, peu ou pas 
engraissée, ne vaut évidemment pas celle 
du boeuf jeune et bien en chair, mais ce 
que nous pouvons affirmer hautement, 
c'est que la viande d'une génisse, d'une 
vache de trois à cinq ans, d'un taureau 
de deux à trois ans, convenablement en- 
graissés, vaut celle d'un boeuf tant comme 
finesse, que comme goût et comme succu- 
lence. 

Mesdames, exigez de votre fournisseur 
qu'il vous livre de la viande de première 
qualité, mais ne mettez pas à l'index 
votre boucher s'il tue de temps à autre 
une bonne génisse, une vache grasse, 
voire même un jeune taureau. Fons ne 
ferez de tort ni à votre bourse, ni à votre 
santé. et les agriculteurs vous en seront 
reconnaissants. 

S'ils ne le sont pas. ce sont des ingrats, 
et je vous promets de le leur dire bien 
fort à l'occasion. 

Un peu partout, on abandonne le bon et 
raditionnel e pot-au-feu ». On s'est mis à 
a mode anglaise. Chacun veut manger du 
. rôti ». La bête de boucherie ne doit avoir 
que des quartiers de derrière. Et qui man- 
gera les quartiers de devant? C'est vous, 
c'est moi, c'est tout le monde, mais on les 
absorbe en " croyant " que c'est du quar- 

tier de derrière, et l'honneur est ainsi 
sauf! 

Nos pères mangeaient du o bouilli »; 
nous avalons du e rôti ». C'est le progrès. 
Tout le monde est pressé, même les ména- 
gères qui n'ont plus le temps et la patience 
de faire bien mijoter toute une longue 
matinée un succulent pot-au-feu que l'en 
arrosait d'un verre de blanc de Neuchâtel. 
Aujourd'hui, on avale son rôti et l'on boit 
de la a piquette », voire même de la bière 1 

0 bon vieux temps!... 

NOM OUBLIE 

Oui se souvient encore de l'ancien noºn 
de V'audijon ? Peu de personnes, j'iºna_-ine, 
dans la présente génération. C'est un 
vieillard de la Bagne qui me l'apprit. cer- 
tain jour que je le rencontrai sur le " che- 
min de Darne ", iº l'entrée sud de Colom- 
bier. 

- Eh ! liens. uºe (lit-il. voilà que les 
arbres poussent sur Talapé ! 

- Talapè? où prenez-vous ra ? deuºan- 
dai-je en suivant la direclion de son regard. 

Je cis qu'il considérait la montagne de 
Vaudijon. 

- Ali ! c'est cela que vous appelez Ta- 
lapé ! pourquoi ? 

- Mais pardi ! parce que c'était sou 
nom. dans le temps. et celui de la maison 
aussi, et de tout le " bien ". 

Un autre vieillard - de Colombier, 
celui-là -à qui je demandai s'il avait 
connaissance du fait. me le confirma cu 
ajoutant :- Et savez-vous conuuent Ta- 
lapé est devenu Vaudijou ?- º1wi 
Voici : un neveu du fondateur de la pro- 
priété (lit un jour iº celui-ci: 

- Savez-vous. oncle? iº votre place je 

changerais ce none de Talapé contre tu) 
autre. Franchement c'est laid. c'est lourd, 
disgrarieun. puis ra n'a pas de sens connu. 1 

ý 



- 
9: 1) 

- 

- Et comment l'appellerais-tu. â ma 
place. N u3 ons ça ? 

- Eh bien ! vous dites toujours que le 
%in rouge de cos plants de Bourgogne 
vaut le crù de Dijon: appelez votre pro- 
priété Vaudijon ». 

- Tiens! c'est une idée. 
Et M. D. P. la suivit. Voilà comment 

Talapé, dont le souvenir s'est effacé, est 
devenu Vaudijon. 

J'ai prononcé plus haut le nom du 
chemin (le Dame »; encore une appol- 

lation qui a son histoire, plus ancienLl . celle-là, et aussi peu connue. 
Avant la Réforme. il existait ü Areu 

tme chapelle consacrée ü Notre-Daine 1: 
c'était la seule de la contrée qui 

fût sons 1 In'owatllln do la Il'l'nl', le tl'lli- 
ple de Colombier étant dédié ir sa ui 
Etienne, celui (le Houdry ou plutôt de 1',, n- 
lareuse. ir saint Pierre, et la chapelle du 
Cortaillod à saint Nicolas. on se rendait à 
Notre-Dame d'Areuse de toutes les I11,1 
lits voisines. de Trois-Rods et Pontartýu,,. 
par le chemin des Conrardes. de Bôle Il -r 
la Boilleresse. de Colombier par le clieiii ii 
dit de Notre-Dame, devenu par abréviati, n 
a chemin de Darne comme on l'app, ll, 
lij nr i'llni. 

nous allions wettre sous presse. I111pussihli. 
d'entrer dans le détail de cette cérénuwiv. 
rehaussée par la présence de représentant- 
des autorités fédérales et cantonales. Une 
prière de M. le pasteur l)ul3ois. des discours 

\1 

ECOLE DE COMMERCE DE NEUCHATEL 

-A Nous ne voulons pas renvoyer ii l'année 
prochaine de mentionner un événement 

rrºº{utr taul Pour' la ville (le \rurluitc I. ;º : a- %"oºr l'inauýuralion du lritiuºent de l'I: rtde de t"utunuýrri". 'ini ,1 t"u li. "n nu ui. uu-n1 ''ii 

HI 'i 1 ! \. 

de 313l. liait- 
mann . prési- 
dent du Conseil 
communal et 

liuss-Suchard. 
président de la 
Commission de 
l'l,: cole ; puis 

une %isite de< 
beau\ locaux 

aménagés mec 
tant de goiil 
par Isar clii- 

tectes. 11N. 
Prince et lié- 
cuin: un ban- 
quel de ytltl 

couverts au 
chalet de la 
l'rutnenade. et 
Lilie courýe en 
bateau ic %a- 
peur. tel fut Io 

programme de cette fèle; elle est (le I�io 
augure pour la prospérité de l'(lahliýýe- 

Ilnllllý'Urý. illý'lit 'jlli on ;1 orl IoI-ý 
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EN CASEIZ1\TE 

Aux Allées de Colombier. Un officier 
instructeur d un peloton de recrues : 

les sourcils, et le considère du haut en 
bas : 

- Ah ! ça, cré nom ! vous ne vous trou- 
vez pas assez long, vous? un poteau de 
télégraphe de votre calibre! Allez-vous 
bientôt bouger? 

- C'est que j'ai un mètre nonante, 
capitaine! répond le milicien avec un 
sérieux imperturbable. 

- Tous les hommes de un mitre 
septante à quatre-vingis devant le front, 
marche ! 

Quelques soldats s'avancent hors des 
rangs; mais au centre du peloton il en 
reste un. dépassant de la tète et des épau- 
les tous ses camarades. 

L'officier s'avance vivement en froncant 

- C'est bon. c'est bon. fichu raison- 
neur! soi-lez des rangs. et plus vite que 
ra ! 

Au cours de l'école. un jour (le bise ra- 
rabinée - et la bise souffle bien au' 
Allées !- le thème officier. un gaillard 
bien râblé. tuai; trapu et bâti en largeur 
plutôt qu'en hauteur. vient se ý antpi"r peu- 



dant un repos, en face du gigantesque mi- 
licien, dont il mesure d'un oeil admiratif la 
taille invraisemblable, et l'interpelle facé- 
tieusement. 

- Dites donc, fait-il plus chaud là-haut 
qu'ici y 

- Voilà. capitaine, voilà ! je n'en peux 
Pas juger, si vous voulez venir sentir! 

Rire général, auquel l'officier qui entend 
la plaisanterie se mèle franchement, en 
disant entre ses moustaches : Bien tapé, 
mon gaillard ! 

0. HCGUF. \I\. 

RÉCOMPENSES OBTENUES A L'EXPOSITION DE PARIS 
par . es expssa. ts r. ecsk3tehis 

Groupe I. - Education et enseignement. 
Médaille de hi-onze: 4ociélé neuchâte- toise de géographie. 

Groupe II. - Ruvres d'art. 
i dailles d'argent: E. Kaiser, La Chaux- 

de-Fonds; E. Florian. Paris. 
dfédailles (le bronze: Gust. Jeanneret, 

Cressier; W. Huthlisherger. Neuchatel. 
Mentions honorables: M«w 13. Berthoud, \aumarcus; E. Jeanmaire, Genève. 

Groupe III. - Procédés des lettres, des 
sciences et des arts. 

Médaille d'argent: Montbaron, \Volfrath 
C°, Neueilàtel. 
Médaille de bronze: Maurice Borel. Neu- 

châtel. 

Groupe IV. - Procédés généraux 
de la mécanique. 

Mention Iwnorabtr : l't>y er. Favk 

Groupe V. - Electricité. 

Grand prix : Peyer, Favarger & Cie, Neu- 
châtel. 

Médailles d'argenl (collalior. ) : Gra- 
ner, G. Gross, Neuchâtel. 

Médailles de bronze (collabor. ) : F. Jean- 
neret, A. Audétat, Neuchâtel. 

Groupe VI. - Moyens de transport. 

Mentions honorables: Pei er, F avarger & 
Cie; Martenet (collabor. ), Neuchâtel. 

Groupe VII. - Agriculture. 

("and prix: L. Chandora, Cernier. 

Groupe VIII. - Aliments. 

Grands prix: Russ-Suclºard & Ci, -; Syndi- 

cat des encaveurs neuchâtelois, Neuchâtel. 

Médaille d'argent : T. Henny, Fleurier. 

Médailles de bronze : J. von Ahnen, 
J. Ammann, Fleurier. 

Mention honorable: A. Fivaz, Neuchâtel. 

Groupe IX. - Métallurgie. 

Médaille d'argent: l)ubied & C1P, Couvet. 

Groupe XII. - Décoration et mobilier 
des habitations. 

Médaille d'or: Ileaton & Co, Neuch: itel. 

Médaille d'ar; yent: Paul Bouvier, Neu- 
châtel. 

Médaille de Lroniae: L. Jacot. Lorle. 

Groupe XIII. -- Tissus. 

Grand prix.: E. I)ubied & C' Couvet. 

Médaille d'or: Jeannervi & C" NVU- 

Châtel. 
B. 

äbb- 
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Groupe AV. - Industries diverses. 

PAPETERIE. 

Médaille de bronze: Lutz-Berger, Neu- 
châtel. 

HORLOGERIE. 

Hors concoure: Girard-Perregaux & Cie. 
La Chaux-de-Fonds. 

Grands prix: Collectivité des fabricants 
de La Chaux-de-Fonds; collectivité locloise; 
Favre-Jacot & C1e. P. Nardin. J. Jurgensen, 
Le Locle ; P. Dietisheim. La Chaux-de- 
Fonds. 

Jlédaille8 d'or: P. Buhré, Le Locle; Clé- 
mence-Beuret, Société suisse des spiraux:, 
J. Sandoz & Cie, La Chaux-de-Fonds; col- 
lectivité des mécaniciens de Couvet ; Hahn 
& Ci,, Le Landeron. 

Médailles d'argent: schlimann fils. 
Fleurier; colloctivitýý dos fabricants de Fleu- 

rier; L. & J. Dietislieim. veuve H. Picard 
& fils. Richardet frères. La Chaux-de- 
Fonds; Société des fabriques de spiraux 
réunies, Aeuchàtel. 

Médailles de bronze: P. Perret. Fleu- 
rier; A. Schumacher. Saint-Aubin; Mine 
Gutknecht. La Chaux-de-Fonds. 

Mention honorable: Brugger & Juxet, 
Travers. 

Collaborateurs. - lfledaille d'or: G. 
Guillaume. Le Locle. Médaille de bronze : 
U. Jacot. Le Locle. Mentions honorable8: 
Mue, Tschiner. Vîe Richardet. La Chaux- 
de-Fonds. 

Groupe XVI. - Esonomie sociale, etc. 

Jlédaillen (l'or: Russ-Suchard & Cie., 
Union internationale des amies de la jeune 
fille. Neuchâtel. 
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An lieu de Fer! Au lien de Peptone! An lieu d'Hulle de foie de morue! 

1.2, -ý 7î 

L'HÉMATOGÈNE du Dr-med. ROMMEL 
(IJéuioelubi:: e cor. crntüe et purifiée. Brevet etc l'empire allemand N' 81591) 70,0. 

"ý Correctifs de goût: Glycérine pure 20,0. Vin de Malaga 10,0. 
Nutritif et fortifiant (contenant du fer organique) pour enfants de tout âge comme pour adultes. 

' L'hématogène Hommel est d'un goût très agréable, est très bien supporté, même par l'estomac faible du 
nourrisson et du vieillard, excite énergiquement l'appétit, relève promptement les forces corporelles et opère de 
ce fait, l'influence la plus favorable sur le système nerveux. 
Ci-apr; s quelques attestations médicales, en tant que lespace est disponible à cet effet. - De la littérature avec des 

centaines d'attestations médicales sera livrée aux intéressés, gratis et franco sur demande. 
M. le D' Friedlamder, à Skole (Galicie), écrit: , J'ai fait de nombreux essais avec l'hénatogène du Dr-méd. Rommel 

et je puis constater en toute bonne conscience qu'aucun remède employé comme tonique ne s'est montré aussi efficace que 
votre préparation. Je n'en connais par exemple pas un seul qui agisse d'une façon aussi bienfaisante et aussi forti- 
fiante chez les enfants anémiques, rachitiques, ou en général en retard dans leur développement physique. Il produit les mêmes effets avantageux chez les jeunes filles à l'âge du développement normal, pour prévenir la chlorose, si justement 
redoutée.. 

M. le D' W. Fischer, à Prague :" Avec l'hématogène du Dr Rommel j'ai fait des essais chez trois enfanta très affaiblis par de précédentes maladies (scarlatine et catarrhe intestinal) et qui étaient tellement anémiques que leur peau en semblait toutes 
jaunâtre. Deux doses seulement de votre préparation donnaient déjà un résultat favorable surprenant. Mon cas le plus 
grave, concernant un garçon scrofuleux, a produit le meilleur et le plus extraordinaire succès. Le garçon qui, avant, ne 
voulait pas manger et restait toute la journée au lit, est à présent gai et vif, de sorte que ses parents ne peuvent pas le sur- 
veiller assez. " 

M. le Prof. Gerland, à Blackburn (Angleterre): "A mon avis, l'hématogène llommel est un excellent tonique cérébral (brain frood) et donne d'excellents résultats dans la neurasthénie (brain-fag) dont souffrent tant de travailleurs intellectuels. 
Je félicite hautement mon confrère de sa découverte. s 

M. le D' Waldemar Lust, à Muroaana-Goslin, Posen: 'J'ai à coeur de déclarer hautement les excellents résultats que 
m'a donné l'emploi de l'hématogène du Dr-méd. Hpmmel. A ce propos je citerai spécialement les résultats magnifiques que j'ai obtenus dans la thérapeutique infantile. Le premier essai que jai fait a porté sur un enfant de 9 mois, souffrant d'un 
catarrhe intestinal chronique de mauvaise allure et qui, durant cet état, n'avait subi aucun traitement. Lorsque l'enfant me fat présenté, il n'avait 'entablement plus que la peau sur le dos et ressemblait plutôt à un squelette qu'à un être vivant. On 
pense bien que je rayais pas le moindre espoir de le conserver en vie. Cependant, afin d'essayer au moins quelque chose, 
]e lui fis prendre 'i, "ns cuillerées à thé d'héinatogène dans son lait. Quand, de cette manière, Il eut absorbé un seul flacon, l'enfant allait tellement bien qu'il n'était plus à reconnaître; le succès était tout à fait étonnant. - H. le D' Arthur Rothatein, a Düsseldorf :" Je prescris très souvent l'hématogène du Dr Hpmmel et j'ai toujours été 
très content de ses effets. De préférence je le donne après des maladies i"puisantes, en cas de dérangements chroniques de 
l'estomac, d'anémie et de chlorose, et chaque fois, l'ai eu le plaisir d'apprendre des patients même une reprise de l'appétit 
et, ensuite de cela, un retour notable des forces.. 

M. le D" Morton, à Berlin :" Votre hématogène s'est montré excellent dans un cas de rachitisme tenace chez un 
enfant de 2 ans. Cet enfant, qui auparavant ne {couvait pas marcher, commença à courir déjà après l'emploi d'on flacon et 
son état de faible-se s'améliora sensiblement pendant l'usage du second flacon. 

M. le D'-méd. Paregger, à Holzgau (Tyrol) :" J'ai eu l'occasion d'employer l'hématogène du Dr Hummel chez une fille 
paysanne de 21 ans, qui avait dei garder le lit apparemment pour cause d'une grave anémie (battement à la pointe du coeur, 
120 pulsations à la minute, fortes crampes à l'estomac et manque dappétit. ) Après prise du premier flacon, elle se sentait 
déjà un peu mieux; après la second, elle pouvait reprendre ses occupations habituelles au dehors, travailler assez dur 
et faire sans peine de longues courses dans la montagne. Jusqu'à présent je n'ai pas observé chez des anémiques au même degré que cette fille, une suppression aussi rapide des syrmptômes de maladie. 

M. le D' Pust, médecin d'état-major, à Posera: L'hématogène du Dr Rommel a produit chez mon enfant, qui, par 
suite de coqueluche était dans un état très réduit. un effet favorable vraiment étonnant. L'appétit s'accentuait de jour en 
jour, la chair redevenait compacte et la figure florissante. 

M. le D' Seliggmann, à Berlin: . J'ai fait un essai de l'hématn_ý"rie du Dr-méd. Iloznniel pour deux de mes enfants, et 
je ne Fpuis tn'empécüer de vous communiquer que je suis vraiment surpris du résultat. Déjà à la première portion, le manque 
d'appétit fit place à une faim normale, je dirais presque à un appétit dévorant, et au bout de six jours je pouvais consta- 
ter une augmentation (le poids d'un demi-kilo. Je recommanderai de toute, mes forces ce remède éprouvé. - M. le D'"méd. Offergeld, à Cologne: " Ce qui m'a surtout frapp, ' en ce qui concerne les effets de l'hématogène Hnnmoe), 
c'est sa puissante aeti"m comme excitant de I appétit, qu se manife>tail dans tous les cas sans exception, et puis tout parti* 
culièrement sa qualité vivifiant tout l'organisme chez les personnes Agées. - 

M. le Dr Nieolai, membre du Conseil sanitaire, à Greussen (Thuringe) :" Je ne puis que vous répéter que l'hénialo- 
gène du Dr-méd. Hommel a produit un effet excellent et surprenant, surtout chez les phtisiques. Je le recommanderai, 
avec r laisir, attendu que cet a" rewmnucindadion ni est dit-tee par une entière conviction. 

M. le D' Rosenfeld, a Berlin: " J'ai employé l'hématogène du Dr-méd. llommel pour un malade qui avait perdu toute' 
ses forces et qui prenait depuis longtemps, sans résultat appréciable, différentes préparations ferrugineuses, avec un tel 
succès qu'après le premier flacon l'appétit, qui était devenu à peu près nul, était sensiblement revenu, ainsi que les 
forces. Le malade louait tout particulièrement, très fort, le goût agréable du médicament. Après le second flacon, il était 
déjà si bien rétabli, qu'il put reprendre son métier, auquel il avait dii renoncer depuis longtemps.. 
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Une boutique bien achalandée 

;t 

I 

Dans une jolie petite épicerie située à Dunkerque nous pouvuus voir, eu ituagiuatiou. 'ut 
certain nombre de ménagères du quartier, debout devant le comptoir et adressant -lis 
compliments à la boutiquière, tout en attendant leur tour, pour faire leurs emplettes de 
provisions indispensables dans leurs ménages. A une buvette installée dans une autre partie 
de la boutique, plusieurs ouvriers sont en train de boire un coup à la santé de la " patronne ", 
en attendant le moment d'aller se remettre au travail. Certes, en tout temps l'épicerie en 
question est bien achalandée; mais, aujourd'hui il se passe quelque chose d'insolite : qu'est ce 
que cela peut bien être? - C'est tout simplement que la propriétaire, Mine veuve Coutou, 
pour la première fois, depuis fort longtemps, est à même de reprendre ses anciennes 
occupations, derrière son comptoir; et c'est justement pour l'en complimenter (lue ses nombr. "ns 
chalands et amis se rendent chez elle à l'envi. 

Il ya environ deux ans, la mort subite de son mari plongea la brave darne dans nu 
profond chagrin, qui finit par la rendre sérieusement malade. Elle eut bientôt à cesser tout 
travail, car elle était devenue aussi faible qu'un petit enfant. La digestion ne se faisait lue 
difficilement, car toutes les grandes émotions agissent directement sur l'estomac et les intestins. 
Le peu de nourriture qu'elle se croyait obligée de prendre, la faisait beaucoup souffrir, sans 
lui faire aucun bien. Elle devenait constipée, les intestins n'agissant qu'imparfaitement et -! m'i 
des intervalles plus ou moins longs. La forte tension de ses nerfs l'empêchait de dormir. 
porte que la pauvre malade passait ses nuits plongée dans les plus tristes pensées. 

Que n'avait-elle pas fait pour vaincre le mal? Elle avait même essayé d'en ignoror- 
l'existence. 'lais à peine avait-elle mis un pied hors dit lit, qu'ý: Ile devait immédiatement se 
recoucher, tant elle était faible. Les médecins avant déclaré qu'if ne pouvaient plus rien faire 
pour elle, ses parents et amis en étaient au désespoir. Elle s'affaiblissait de jour en jour, et on 
se (lisait déjà en la voyant dans un si piteux état, qu'elle ne tarderait pas à aller rejoindre 
celui qu'elle regrettait tant. Heureusement que vers cette époque, nie amie vint la voir, et lut 

conseilla fortement d'avoir recours, au plus vite. ü un certain remède, connu en France sous 
le nom (le Tisane américaine des Shakers, dont le seul propriétaire en ce pays est M. Fanyauo 
pharmacien. Lille , Nord), et qui est si eflicace dans les maladies îles nerfs et des voie-4 
digestives, qu'il guérit là oit les autres médicaments sont impuissants. 

Voici maintenant ce que Mine Coutou nous disait dans une lettre qu'elle nous adressait 
ce sujet. trois mois après :" J'ai fait usage de votre merveilleux remède qui m'a complétetne 
rendu la santé et les forces. Ma prostration a disparu, et rite voici mieux portante que jaii, ti 
Je suis persuadée que votre Tisane aurait sauvé mon pauvre mari, malheureusement je ne t 

connaissais pas lorsqu'il était malade. Veuillez croire à ma sincère gratitude, Mute veu" 
Coutou, épicière, 38, rue des Passerelles, Dunkerque ,, Nor(lý, légalisation (Signé) Deman, adjoint. 

La Tisane américaine des Shakers est non seulement un spécifique contre les di»sordr 
de l'estomac, du foi et des reins, mais aussi contre toutes les maladies qui en proviennent, 
compris le rhumatisme, la goutte, l influenza. l'impureté dit la bronchite, et toutes l 

maladies des femmes. . 11 : a; 'il 

LA TISANE AMÉRICAINE DES SHAKERS guérit de la dyspep'ie 
a été emplm"ée avec suc ,, dans : 171' 00 tilinilWe; en France, drpu; plus de quinze ans. 
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Aux malades fatigués de prendre d'inutiles drogues, nous conseillons de 
demander une consultation gratuite au directeur de la Médecine Nouvelle, 
l'établissement médical le plus considérable de France et qui, depuis 18 ans, 
a guéri des milliers de malades. Par les traitements vitalistes exterynes, la 
Médecine Nouvelle, guérit radicalement toutes les maladies réputées incura- 
bles: la neurasthénie, la paralysie, la goutte, la sciatique, le rhumatisme, 
l'asthme. la bronchite chronique. le diabète, les maladies du foie, de l'est- 
mac, des reins, de la peau, les tumeurs, les fibromes, les cancers, l'obý 
la surdité, etc. Son intervention est efficace dans toutes les maladies de 

gueux: la chlorose, l'anémie, la convalescence, etc. La Médecine Nouvelle 
dirigée par quatre docteurs de la Faculté de médecine de Paris. Les apl'l 
tions vitalistes sont simules et agréables et sont faites i, ar le malade lui-m. 

Tous ceux qui souffrent d'une affection quelconque ont intérêt a lire l'or'ane des métl: b vitalistes: La Médecine Nouvelle Illustrée, qui est envoyé fgralu; tenient et franco pendant (1. 
mois aux peisuuuw qui adressent une simple carie postale au Directeur de La Médecine N 
velle, en sou Ratel, 19, rue de Lisbomie. Paris. On correspond dans toutes les langues. (Il-:. ýý 

fahrhitte tiixe (le Uniriil Porilanil 
SAINT-SULPICE (Val-de-Travers) 
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FOURNISSEURS des Entreprises suivantes: 
Grand tunnel du Gothard. Reconstruction 

du tunnel sous Montbenon. Lausanne. Oudry et Glyon-Nage. Pont du Kircher, feld et Palais fédéraux, Berne. Forces 
motrices du Rhône à Genève et Chèvres. Pont de la Coulouvreniére. à Genève. Eléýation 

des Eaux de la Chaux-de-Fonds. Forces 
matrices le l'. Arett>e. 

(H-2Y78-I) 

Fortifications de Saint-Maurice et du Gothard. 
Chemin de fer de la Jungfrau. 
Magasins militaires à Ostermundingen. 
Tunnel du Simplon. 
Ligne directe P, erne-Neuchate]. 
Conduite des Eaux du Pavs-d'Enhaut 
Forces motrices de Hauterive, à Fribourg. 

Etc., etc. 



FAMEUSES ET VÉRITABLES 

GOUTTES STOMACHIQUES DE 
. 
II. ARIA-ZELL 

) rb) ares dans la phat ruarie Zum bý iliýeu Frliutv"uýýcl d, " 
Charles Brady, à Kremsi-r (\loravie). Le merv ill us ""ffe"t 
salubre de ces gouttes appliquées principalement aux incom- 
modités de l'abdomen, à la cardialgie ou gastrodynie, s'est 
montré, depuis une succession d'années et par de fréquentes ex- 
périences, si estimable dans les maladies des organes digestifs 
t souffrances qui en résultent, tant chez les personnes adultes 

ypie chez les enfants, qu'elles se sont fait une renommée du- 
i able et même ont excité l'intérêt de célèbres médecins français. 

La plupart des maladies résultent d'un estomac gàté ýt 
rune indigestion complète, et par conséquent produisent un 

-, iug conglutiné et d'autres mauvais sucs, qui en forment lt 
- rrne: toutes ces maladies. mais orincinalement les maladies 
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er/iy, Q3_ - ment à la suite de son usage; les souffrants en prennent une eý%? YQt1 y" 
cuillerée à café deux à trois fois par jour. 

L'4G, t de, gouttes de Maria-tell est au-dessus de tout autre moyen dans Ir". c ra s: uivanls 
manque d'appétit, haleine gâtée, faiblesse d'estomac, flatuosité, rapports aigres, coliques, catarrhe 
stomachique, fer chaud, formation de gravelle et de farine, production muqueuse excessive, jaunisse, 
dégoût et vomissements, mal de tête, s'il provient de l'estomac, cardialgie, constipation et obstruc- 
tion, réplétion de l'estomac avec aliments et boissons, vers, maladies de rate, foie et hémorrhoides 
(veines hemorrboïdales). 

Cet élixir a affirmé pendant une expièrience de plus de 200 ans la guérison de toutes les maladies 
citées et a déjà fréquemment aidé à atteindre l'âge de cent ans passé. 

Un moine du couvent des Franciscains sur le Mont Carmel, en Syrie, le père Ambroise, en fut 
l'inventeur, et jouissait comme thaumaturge d'une grande renommée dans toute la Syrie et la Palestine, 
car il guérissait avec ce moyen partout où tout autre secours était vain. Usant de ce fameux élixir, 
il atteignit lui-même l'âge de 10ï ans; son père et sa mère vécurent plus de 110 ans. Ensuite uo 
parent à lui, le père Sevérin, ecclésiastique à Constantinople, transmit par voie de succession la 
formule à des parents collatéraux, et longtemps ce remède, du reste connu de très peu, était employa 
comme médicament secret jusqu'à ce que l'un de ses parents, que le sort a mené plus tard à la pra' 
tique médicale à Rome, lui accorda la considération bien méritée. 

Le très révérend prieur du couvent Athos, le père Grégoire, fut âgé de t*t ans, et un frère du 
même couvent, de 102 ans. A l'hôtel des Invalides, à 

père 
près (le Venise, un officier nommé Jean 

Kovats, âgé de plus de 1(X1 ans, mourut en 1938, devant cet âge avancé principalement à l'usage de 
cet élixir. - La duchesse Elisabeth d'Insbrurk, déclarée incurable par la plupart des médecins, fut 
guérie par l'emploi de cet élixir et vécut encore bien des années 

A la suite de tels faits, cet élixir fut employé avec le meilleur succ* s, d'abord dans les 
cloltres, plus tard dans les hôpitaux de la plus grande partie des capitales de l'Europe, comme 
remède inappréciable dans différentes maladies môme extraordinaires. - Finalement, faut-il remar- 
quer encore que les principes composants, sans aucun autre alliage de substances médicales, reconnus 
très profitables à la sauté par bien (les médecins célébres, en sont le suc extrait, déli: nue et pré are 
de différentes plantes méridionales, heureusement choisies, qui, assemblées tous les ans au pied du 
1. ihan Q dans l'Asie-Mineure, sont expédiées toujours fralches en Europe. 

INSTRUCTION -L'Elisir de Maria-tell a pour bot de déla er doucement, il ale ét tria a réable, 
amer, et l'on en prend le matin a jean, avantle dlner et le soir avant de se couche chaque Tou une 
cuillerée a café (les enfants n'en prennent que le tiers) qu'on avale avec de l'eau fralche on du "j' 
trempe. Après labsorption, ce fameux élixir donne à tout le syltéme vital une sorte d'essor, de force, 
de vigu. "nr .t de . ', urage. Aussi y a-t-il l remarquer que chacune des maladies nommées sera roi& JW 
tement "uppriu ." en trou ou quatre semaines par l'emploi continu de cet élixir. Il va sans 

sire 

qu'il (duit n". J"r. "r us» diète sévère. 
AVERTISSEMENT. La contrefacteur. de mauvaise foi ont esuvc de lancer dans le commercer 

d'une mono re trompeuse, nue prcparation inférieure son. le réale nom ou un non, semblable, et de 

Ire eu falsifications comme véritables Gouttes stomachiques de Maria'Zell. (in avertit donc ta" 

p, rnlement contre l'achat de ces irritations, afin d cuiter des saites ficheeses par l'emploi des 

r.. pirations. - Les véritables Gouttes stomachiques de Maria-Zoll, onnues depuis plus 
do 

""ut siérles, sont composées des plantes les plus salutaires. Comme signe d'authenticité, exiger leur' 

illage rouge avec marque de fabrique ci-dessus et la signature. - La formule d'empploi Accomppegasu 
tu qu.. fiacou fait en outre remarquer qu'elle est imprimes a1 impriurerie Il. GCSI"is. a KREl151t 

1º' 

0 Prix du flacon, f fr.; double-flacon, f fr. 80. (e: 769f) 

Les fameuses et viritabies " Gouttes stomachiques de caria-Ze1I � sont en vente dans les pharmacies suisses 

Dépdt général pour la Suisse : Pharmacie HARTMANN, à STECKBORN 

e, nýv. ý 
êehucsmarka 

i 



1 AVERTISSEMENT .' Je mets en garde le public contre l'achat de toutes imitations de 
mon baume, qui plus elles sont bon marché, moins elles valent. Mon 

" BAUME THIERRY " avec marque commerciale " Nonne verte " est seul véritable. 

Véritable avec 
cette marque 

déposée. 

Londres, 
Chief Office S. W. 
48, Brixton Road. 
Dépôt général à 

Burmah, 
Indes anglaises. 

Agen. Agram. 
Alger. 

Amsterdam. 
H. Sanders, 

Rokin 8, 
BAle. 

St Johann-Apoth. 
W. Kratz. 
Belgrade, 

Xicola A. Delini. 
s Apotheke zum Fürsten Michael. o Dépôt central pour 

1. Serbie. 
Berlin, C. 
Bologne. 

Bruxelles, 
Pharmacie Ch. 
Delacre et t'u. 

Budapest. 
J. V. Tiirilk. Dr Leo et J. Eiger. 

Caire. 
Cologne. 

Neri.. 

Baume Thierry I. 
renommé et recherch' dans le monde en- 
tier. Seul véritable avec la marque verte 
« Nonne » ci-contre, déposée. Remède in- 
surpassé contre toutes les maladies de la 
poitrine, des poumons, du foie, de l'esto- 
mac, etc. - Comme remède externe, excel- 
I. "nt contre les luleseures. 

Baume Centifeuilles Thierry 
(dit BAUME MERVEILLEUX] 

d'un - iliracité insurmontable. Rend généralement les opéra- 
tions superflues. Avec ce Baume, une gangrène de 14 ans, ré- 
putée incurable et dernièrement même, une affection de nature 
cancéreuse datant de 22 ans, ont été guéries t Agit d'une manière 
antiseptique et curative, en cas d'inflammations et plaies de 
tous geurf. s. 

Prix le pot fr. 3. -, par poste fr. 3.30 

Di"pdt ginéral 

chez H. W. KRATZ, Pharm. St-Jean, à Bâle 
Prière d'y demander prospectus 

Ou il n'existe pas de DýpSt, É: ° re dire.: te.: en: : 

ýý I)7ZKýý-SE: : 

A. THIERRY, Schatzengelapotheke & Fabrique 
PREG: RADA 

Via Pragerhof a. d. Südbahn, Austria. 

-�ç-. 

Debreczin. 
Eich. Luxembourg. 
Pharm. B. Schmidt. 
Issiges', Dordogne. 

Copenhague 
fabriken farina. 

Milan. 
A. Bertholini. 

Malmo, Sevrige. 
Apoteket Lejonet. 

Nantes, 
Pharmcie C. Fred. ýt 

Naples, Palerme. 
Paris 

Pharmacie française 
1 et 3, Place 

de la République. 
Pharm. Daprey, 

11, Rue des hein -- 
Bourgeul". 

Pragu, 
Rom, - 

Corso, Ac- r, ila 
del Polictici, , - 

Roubaix. 
Pharma-- 
F. GerratI 

Serajeu. 
Szegc. I 

. Teme'v ir. 
Trient 

"eni',, 
Vienn. 
Z urieh 

Schukengel Apolheke 

des ATHIERRYin 
PREGRADA 

Ces produits ne s'altèrent jamais et devraient se trouver dans chaque famille. La 
contrefaçon de mes marques de fabrique, déposées dans tous les Etats cultivés, est juri- 

alquement poursuivie 

i. \Il Hill Ui\ >LCLIJ1L\I iu\TLt: P. 111.111. \T 
. 
1\IIiIPÉ 'H 

Ûý 
,.... _. _..... _... _. ... , .. «....... _.. 

Em; ý : ares 
.,.. ............ . 
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Guérisons de la Polyclinique privée 
- KIRCHSTRASSE 405, GLARIS 

i 

R6amatisnie articulaire. 
fendant une année et demie, j'ai souffert du rhumatisme 

rire accompagné d'enflure et de raideur, spécialement 
dans les épaules, les hanches et les pieds. J'ai dù garder le lit 

pendant 28 semaines, presque sans pouvoir bouger un membre 
et souffrant au point de crier des nuits entières. J'avais essayé 
une quantité de traitements qui ne faisaient qu'empirer mon 
mai, lorsque des personnes de ma connaissance m'ont conseille 
de me remettre entre les mains de la Polyclinique de Glaris, 
ce que je me suis empressé de faire. Ma confiance n'a pas été 
trompée et le succès du traitement que m'a fait suivre cet 
établissement a été des plus heureux. Les douleurs et l'enflure 
ont diminué peu à peu, les membres se sont déraidis, et j'ai 
bientèt pu marcher sans l'aide d'une canne. Aujourd'hui je 
suis guéri, je puis faire sans fatigue de longues courses et 
j'ai pu nie remettre à mon travail. Personne ne pensait que je 
pourrais nie rétablir. Je regrette seulement de ne pas métre 
adressé plus tôt à la Polyclinique privée de Glaris, qui peut 
soigner ses malades par correspondance aussi bien que si elle 
tes avait sous les yeux. Signé: Chr. dlumeuthalr"r, '. Labach, 
Fritt""ý: hach, prés Langnau (Berne), le 9 ..! -n' 1s96. 
M 

. 
lttestali, m , b' la =it: nature par: J. -J. Schiir. -t Iý: 

eau', :: rL" IA . r' 1-:. :. cru, 1-- 9 nnvelubre 1896. 

i. Catarrhe de la wsäie. 
Ib pn, ". ln" j'..; -;,, %i L"" prescriptiona que ', "- ci`i-z ri- 

je , ois Ivut a fait débarrassé du catarri.. " .!. " la vt='i, ", 
accumpagné der forte inflammation et d'envies continuelles 
d'uriner, qui m'ont tourmenté si longtemps. Si je n'ai pas écrit 

plis LÛt, c'est que je voulais d'abord n'assurer de la réalité de 

ma guérison. En vous remerciant de toutes vus peines, j. " 
veux aussi vous donner l'assurance que je m'n lr. r.. i doré"- 

navaut toujours à la Polyclinique privée de Glaris, "n ras J. 

nouvelle maladie. Signé : Albert Oswald, im 1 
Saint-Josephen (Saint-Gall), le 13 novembre 1S9u 
tation de la signature de Alhert Oswald : Pour 

cnmtacnalý". I. - >ý"crélaire, H. Gi,, i"r" Gai. ern%a 

In(rontiuenee d'nriile. 

M. % 
ý 

cm   
I. ,en. n ý het uwn Iil' e>t en appreutb,: i' -1 u1- 

q,: ". : r: t pour avoir des nouvelles, m'a rép-a; fi, 1u 
depu., que ui-ja garçon avait suivi vos prescription», il n avait 
plus mouillé son lit. C'est donc votre traitement par corrc+- 
pondance qui a opéré cette guérison que je m'empre se de 

vous annoncer en vous remerciant vivement de vos bons soins. 
Jorat sur Noiraigue (Neucbàtel), le 15 avril 1898, Charles 

Thiéh. uul. M Vu pour la légalisa(ieQ de la signature appo- 
sée ci-dessus par le citoyen Chari. --l.. mi- Thitýbaml. mi Jorat 
sur Noiraigue, Travers (canton d" Ns-ui h; it- li, le 3 mai 1S98, 
Lmi, Blaue, notair, . 

, I)ai"ii"es. : 
Pendant 15 ans j'ai ; -té 'ai-ai- dartres sèches qui me 

causaient des démangeaisons iusupportab! ý. Au commence- 
ment, les bras et les jambes seulement étaient atteints, niais 
petit à petit, tout le corps, même la tête, ont été envahis par 
la maladie, à tel point qu'il ne m'était plus possible de n"m- 
plir mes occupations. Après avoir essayé une quantité de trai- 
tements divers qui tous ont été infructueux, je me suis adressé 
à la Polyclinique privée de Glaris, qui. à mon grand soula- 
gement, ru a guéri par la na ti: i . péciale qu'elle m'a fait 
appliquer, eu me donnant par , r; t. bm+ les renseignements 
nécessaires. Signé: Chr. tir, à la Evmatt, près 
Bumpliz, le 9 novembre 1,:. r,. M L. gitimation d-" la itna- 
fur, ' de Chr. Wälti, par lt. nu il- gen, r ,tr: dit r: anb, u de 
P, m, .a 

P-rm". 

Golfre. 
Jý" : uý" f. th uu d--voir di- von, - rcurercir"r du traitemout par 

s u- mavez fait enivre , "t grace auquel je 

, ni- nutintcnaul gueric" du goitre et étouffements dont je 

souffrais depuis plusieur année, -. En l a- i"nn: x. "Ile maladie, 
je m'adrerrerni encore à vous. Oru ut-d, -"� t\'amli, le 

14 août 1898. Mlle Louise Ech u: r i. MV: p, .r1. -r 
liuQ dé- la signature de Louise Et Iii-ii r (trni 

11 a.,. 1 1-9s. M. Dur; tinet, jngc d-" pix. 
- 

Ver solitaire. 
J, ,-,. uni iw 

. %,, u- r, r�"n icr . lu , r'. " 
.. vniu ru w. " dcliýr, nl du ver solitaire. J 

.:. t, . 
1n 

iI . ngtetr, ps peur vous répondre, je roulais m'assurer a, aut 

yj étais réellement délivré de cet hôte incommode. L'M 

:va été concluante, je me porte à merveille depuis qpe 

I ai , uivi le traitement par correspondance que vous m'ale1 
prescrit. Je vous prie de croire à toute ma reconnaissancs+J 
que, du reste, je von, prouvrai en rocs envoyant tous l 

malades que je saura. .. " du mal dont vous m-ý, et 

guéri. Route de B i., 1: " le 18 décembre 180*11 

Joseph Porcby, borl,,. M .r1, 
I, Eali, ation d, " 1 

signature de Joseph l' ' r, r' r. appu, ee ci"drssustý 
Bienne, le 18 déeeuu 1- , I. - 

(H-: 801. » 
l'inspecteur de polio: Il sailli 

Adresse : POLICLINIQUE PRIVÉE, Kirchstrasse 405, OLARIS (Suisse) 
M :t 



Delachaux & Niestié 
MAGASINS & BUREAUX: 4, Rue de l'Hôpital, - ATELIERS: Passage M. Meuron, 2 a. 

NEUCHATEL 
ý 

LIBRAIRIE. - Publications nouvelles: 
11UGUENI*I 0. Nos vieilles gens. Nouvelles 

illustrées par l'auteur. 1 vol. in-1 2.. 4- 
- Relié 

.............. 5 25 
GODET, PHILIPPE. Pages neuchâteloises. 1 

vol. in- 12 
... 5(1 

Relié 
.............. 4 75 

RlaAUx, AD. Le coeur des autres. Nouvelles. 
1 vol. in-12 i 5U 
Relié 

.............. 4 75 
LDAVgI, I, E. Ma gerbe. Nouvelles. 1 vol. in- 
12 2 50 

COULIS, 
. 1. Le chemin du bonheur. 1 vol. in1°' 
.............. 3; - 

Hleo\DELLE. Solange. (Nouvelle bibliothèque 
de la jeune fille) 1 vol. in-12 

.... 
3- 

Relié 
.............. 

4 25 
COMBE T. Feuille de trèfle. 2" edition. 1 vol. 

in-12) 
.............. 

2- 
Relié 

.............. 
32. ) 

FUNCKE, O. L'Empreinte des pas du Dieu 

vivant dans le sentier de ma vie. 2°' 
édit., 1'` Série : Souvenirs de jeunesse, 
in-12 

.............. : )u 
Relié 

.............. 
1 71' 

FCNCKE, O. Il me Série : Ma carrière pasto- 
rale, 1 vol. in-l2 

........ 3 51 
Relie 

.............. 
4 7-5 

IMPRIMERIE 
Impression de Livres, Journaux et Revues 

Rapports, Thèses, Règlements 

ÀkCTIONS, CHÈQUES, TRAITES, REGISTRES, FACTURES 

ENVELOPPES, PAPIER À LETTRES 

MUSIQUE NUT/: 1: ' IMPRESSIONS 

Lettres de mariage, Cartes de fiançailles 

CARTES DE VISITE 



Librairie Delac4aux & Niestlé, Neuchâtel 

des Grandes bantuires 
---ýý- Ouvrages de LOUIS BOUSSENARD 

à fr. 2.75 le vol. 

L'Ile en feu. 
Voyages et Aventures de Mademoi- 

selle Friquette. 
Sans le sou. 
Le tigre blanc. 
Le secret de l'or. 
Les mystères de la forêt vierge. 

Les drames de l'Afrique australe. 
Le trésor des rois cafres. 
Aventures périlleuses de trois Fran- 

çais au pays des diamants. 
Aventures d'un héritier à travers le 

monde. 
Deux mille lieues à travers l'Amé- 

Les aventures d'un gamin de Paris rique du Sud. 
en Océanie. De Paris an Brésil par terre. 

Le sultan de Bornéo. Le tour du monde d'un gamin de 
Les pirates des champs d'or. Paris. 

ý "ý 

Aventures d'un gamin de Paris il 
pays des lions. 

Aventures d'un gamin de Paris il 
pays des tigres. 

Aventures d'un gamin de Paris N 
pays des bisons. 

Les mystères de la Guyane. -Aý 
territoire contesté. 

Les secrets de M. Synthèse. 

Tous ces volumes sont illustrb. 

Oeuvres de GUSTAVE AIMARD 
Format grand in-18 jésus à3 fr. le vol. 

Les Trappeurs de l'Arkansas. 1 Zeno Cabral. 
Les Rôdeurs de frontières. 
Les Francs-Tireurs. 
Le Coeur-Loyal. 
La Belle-Rivière. 2 vol. 
Le Souriquet:. 2 vol. 
Le Grand Chef des Aucas, 2 vol. 
Le Chercheur de Pistes. 
Les Pirates des Prairie. 
La Loi de Lynch. 
La Grande Flibuste. 
La Fièvre d'Or. 
Curumilla. 
Valentin Guillois. 
Les Bois-Brûlée, 3 vol. 
Balle-Franche. 
L'Eclaireur. 
La Forêt Vierge, 3 vol. 
Les Outlaws du Missouri. 
Les Chasseurs d'Abeilles. 
Le Cour de Pierre. 
Le Guaranis. 
Le Montonéro. 

Cornelio d'Armor. 2 vol. 
Les Coupeurs de Routes, 2 vol. 
Les Gambucinos. 
Sacramenta. 
La Mas-Horca. 
Rosas. 
Les Aventuriers. 
Les Bohèmes de la Mer. 
La Castille d'Or. 
Le Forestier. 
Les Titans de la Mer. 
Lee Rois de l'Océan, 2 vol. 
L'Olonnais. 
Vent-en-Panne. 
Ourson Tête-de-Fer. 
Le Chasseur de Rata 2 vol. 
Cardenio. 
Les Bisons-Blancs. 
La Main-Ferme. 
L'Eau-qui-Court. 
Les Nuits Mexicaines. 
Les Vaudoux. 

Le Roi des Placers-d'Or. 
Le Rancho du Pont-de-Lianes. 

Les Invisibles de Paris. 5 vol.: 
Les Compagnons de la Lune. 
Panse-Partout. 
Le Comte de Warrens. 
La Cigale. 
Hermosa. 

Aventures de M. Hartmann. 

Les Marquards. 
Le Chien Noir. 

Les &alpeurs Blancs. 2 VOL: 

L'Enigme. 
Le Sacripant. 

Lei Vauriens du Pont Neuf. 

Le Capitaine d'Aventure. 
La Vie d'Estoc et de Taille. 
Diane de Saint-Hyrem. 



Librairie Delachaux & Niestlé, Neuchâtel 

JOURNAUX CIRCULANTS 

i0 
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lit 

ei 
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La faveur dont jouissent nos Journaux circulants nous engage â vous propo- 
ser de profiter de"ce moyen si peu coûteux et si commode de vous procurer une 
lecture abondante, instructive et récréative. 

Au prix de fr. 25 pour la ville de Neuchâtel et de fr. 40 pour les abonne- 
ments expédiés par la poste, nous servons à nos abonnés les journaux suivants: 

1. Bibliothèque universelle. 
2. Revue des Deux Mondes. 
3. Revue des Revues. 
4. Revue politique et littéraire. 
5. Annales politiques et littéraires. 
6. Illustration. 
7. Univers illustré. 
8. La Nature. 
9. Le Tour du Monde. 

10. La Patrie suisse et le Papillon. 

11. Journal de la jeunesse. 

12. Magasin d'éducation. 

13. Über Land und Meer. 

14. Illustrirte Zeitung. 

15. Fliegende Blätter. 
16. London News. 
17. Revue de Paris. 

18. Monde Moderne. 
19. Semaine littéraire. 

20. Die Moderne Kunst. 

Journaux d'actualités, revues littéraires, journaux pour la jeunesse, grands 
Journaux illustrés les plus estimés de France et de l'étranger, notre liste répond à 
tous les goûts et tous les âges. 

L'échange des journaux se fait le mercredi ou le vendredi de chaque semaine. Pour les contenir, la librairie fournit un portefeuille au prix de 2 fr. 
Les abonnements sont annuels et partent du leT janvier. 
Comme il est nécessaire que nous connaissions sans retard le chiffre de nos 

abonnés afin d'organiser le service régulier dès le commencement de l'année pro- 
chaine, nous prions les amateurs de nous transmettre au plus vite leur demande 
d'abonnement. 

DELACHAUX & NIESTLÉ 

Alb- V 
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Plume-Réservoir 

Plume-Reservoir 

Plume-Réservoir 

LA PLUME-RESERVOIR que nous présentons au- 
jourd'hui au public, possède de grands et indiscutables 
avantages sur les nombreuses plumes-réservoir actuelle-1 
ment en usage. Î 

Parmi ces avantages signalons-en trois essentiels qui" 
seront de nature à convaincre toute personne quelque peu 
au courant du parti que l'on peut tirer d'une plume- 
réservoir. 

1° LA PLUME-RÉSERVOIR KLIO permet d'utiliser 
tous les genres de becs de plumes. Il n'est donc plus ques- 
tion de devoir s'habituer au bec de plume or ou autre que 
la plume-réservoir imposait jusqu'a présenta son acheteur. 

Chaque personne continuera à se servir du bec de 

plume qui lui convient. 
2° LA PLUME-RÉSERVOIR KLIO permet d'utiliser 

toutes les encres du pays, même les encres à copier les= 
moins fluides, ce qui n'est pas le cas des plumes-réservoir 

existant actuellement qui exigent l'emploi exclusif d'encres américaines tres 
fluides et très chères. 

3o LA PLUME-RÉSERVOIR KLIO doit surtout sa supériorité sur tout6 
les autres plumes-réservoir au fait que l'écrivain ne fait couler l'encre dans le 
bec de plume qu'au fur et a mesure de ses besoins et cela par une lége1 
pression du pouce. 

Une ingénieuse disposition permet en outre de faire rentrer dans le rreset" .. 

voir l'encre qui pourrait être restée attachée au bec de plume, ce qui a po 
conséquence que le bec de plume est toujours propre et jamais encrassé. 

LA PLUME-RÉSERVOIR KLIO se trouve en vente chez les dépositai 
généraux: , 

papeterie DELACHAUX & NIESTLE 
à NEUCHATEL 

ainsi que dans les meilleures papeteries de la Sui s* française : dans lus d 

grandeurs suivantes: 

PRIX: fr, 6,50 15 cm. de long sur 1 cm. de diame: trc PRIX, Îr, 6.50 



M. BECK, c. à Bergholtz (Alsace), indique 
gratis le meilleur traitement pour la guérison 
des hernies, aux personnes qui le lui deman- 
dent par lettre affranchie. (H-3305-I) 

1 Tout matériel pour amateurs p 
modèles p, découpages, ý 

e%` 

sculptu^, pyýro, ravure, 
ainsi qu'ustensiles 

baye 
Catalogue 

& outillaees. ýýý illustré contre 
1 +. Inurui, ý.. d tlt 

Nq, 80 pf,,. en timbres- 

wý 
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MALADIES DE L'ESTOMAC 
Beaucoup de personnes soulfreut de ce mal, 

Mais la plupart d'entre elles l'ignorent. ne 
ressentant ni crampes d'estomac, ni autre forte 
douleur. 

r, w. 1. 'e . Ordinairement, on appelle mal d'estomac 
les indigestions et les catarrhes chroniques; la plupart des gens en sont atteints. Les symp- 
tômes sont les suivants: après les repas, for- 
mation anormale de gaz dans le ventre, lour- 
deur sur l'estomac, mal à la tête au-dessus des 
yeux, vertiges. Certains malades croient à une 
congestion, ils sont de mauvaise humeur, se fachent aisément et sont agités, jusqqu'à ce 
qu'ils aient des battements de coeur. Dans la 
règle, peu d'appétit; parfois on croit avoir un 
appétit extraordinaire, et, lorsqu'on a touché à 
un nets, il en résulte un dégoût de toute 
nourriture. D'autres malades ont faim. man- 
ý ent toutes les deux heures et pourtant leurs 
onces décroissent. Des vomissements peuvent également 

se produire. Voici la caractéristique de la maladie . des selles irrégulières, des ai- 
greurs, parfois des douleurs dans le dos et dans le ventre. Beaucoup de personnes croient par erreur qu'elles sont malades des poumon, niais ce n'est que la présence de gaz dans l'es- tomac qui gène la respiration et qui produit l'anémie 

et les nombreuses congestions qui amènent souvent une mort prématurée. 'Fous 
ces Malades ont le teint jaune. - Le malade qui me décrira exactement son mal et qui sui- vra strictement néon ordonnance recouvrera la 
santé. Je puis lui garantir la guérison. Les 
cas graves peuvent être traités personnelle- ment. 

- Prix de la botte, 4i fr. 

ýp, irrlistr prrr nrrr. r f-, <. nrcc rr trrr, (H-! iý)'J'i L IIH: iiri: x r"t. 1.11i�"ý, z, ý1! . 

Découpage 
Grand assortiment (H-22803-I) 

d'Outils, Bois, Dessins, Machines, Vernis, etc. 
Fournitures complètes 

POUR LE MONTAGE des OBJETS EN BOIS DÉCOUPÉ: 
Ancienne maison 8. DELAPDrBRE 

G. -E. RE YMOND 
Quai des Bergues 1, GENÈVE 

Catalogue de l'outillage d'amateur, 50 centimes. 
Catalogues du découpage gratuits. 

LA FILATURE DE LIE 
Bitr dort 

(canton de L'erue), se cliargý eontinuellcuu"ut (lu 
filage et tissage à façon du lin, du chanvre 

e et des étoupes. ', on or sui ation lui Ir rmet t 

garantir nn tiav, iiI 1)i"ý, nil, t , "t soiguý`. 

PRIX 3IO1)I2ýRFS 
I)élnlls ialu. a I, s laincil. ms ý'cntres ý1, laý. - 

luctivu. (II-2Y7ý-1ý 

ý u+... nu yýr 6. Implr m+Ih. "le 1.. At. rsl Lk des O 

RIII; IIATISIiES :ö 
ýý 

r. lrlFsi : Inýierlý) tnýtlls ý1ý". Iýrii Iý; 1ý. "r.. lantsl. 

oiln"- _nu(L"nn ýh Iin ý ýn. : ýL, ý. Jan"ýc- 

rcuc, blessures, eb:., au nuiven dr". reud"des ýâ 
- 

- ý et inolfe, nsifs de Fr. KESSLER"FEHR sirnplea 
(anc. Hessler, chien. ), Fisrhingen IThurKu- 

ê rie). - Un petit opuscule datlestatinus sur 
les bons résultats obtenus est expédié gratis 
r"l franc. ) sur demande. (11-4087-1) 

ý Guérison dans la plupart des as. 

TR. IITEIiE\'! 'S DES 1: 1IZICES 
s cs maux d. , amýa 

et des xsmaladles de la peau 

(nutorisée) 
SEUL SUCCESSEUR DE 

MTe VEUVE LOUISE GACON 
TERRASSIÈRE, 9, AU 2", GENÈVE -i; À- 

'i2 années de succès 
M 

Il ne sera ré ndu qu'aux lettres affranchies et contenac. 
un timbra pour la réponse. (H-4366"x. ) 

5 

i 



_ . ýý.,,; 

Épargne. Epargnez votre argent !!! 

D. R. I'. 22S91 
Autriche-H ongr. 8972 

ýýý 
ý. ýi 

I 
"ý 

SUBSTANCES H. 111T31: 1\\ 

POCIt CIDRE 

ee 
Je recommande mes substances avantageuse- 

ment connues, pour la préparation d'un cidre sain 
et savoureux, déjà très appréciées depuis 25 ans. 

prix de détail pour 150 litres: 3 fr. 50. Se méfier 
des nombreuses contrefaçons ayant surgi derniè- 

rement. - Demandez expressément les substances 
e Hartmann » pour cidre. (H-2765-l) 

rBO. SPECTE.; avec r6111«rJ"lC, 11'. S Pù dis- 

! pusitioi+ daces les Urpeits ý eu... .tS la 

Pharm. Y"8 P. HARTMANN 
STECKBORN 

RHUMATISME ET ASTHME 
1 

sont guéris, même dans les cas les plus opini5- 
tres, par néon Eucalyptus, garanti pur, importé 
d'Australie depuis 10 ans. Ma nouvelle brochure, 
50 pages, détaille les résultats obtenus au moyen 
de l'Eucalyptus. Brochure instructive expédiée 
franco et gratis â chacun. Klingenthal, Saxe. 
(H-2285-I) Ernest HESS. 

Copies de certificats 
1. Par hasard, votre maison m'a été recom- 

mandée par M. C. -G. Milow a. H., qui, souffrant 
d. rhumatisme articulaire, a été radicalement 

u" ri par votre Eucalyptus, etc. 
1 v-- ý ý, nsidération. Paul Seliger. 

ý 1000 brillants certificats ý 

2 1. Eucalvpt i, nia ýlliýrý dý nu s 
rhumatismes et Ast}ini. 

Avec considération. 
Paul Richard Richter, 

r, rrb lNW., b aus'' i 1. Ii aU rv 
1000 brillants certificats ý 

: 3. Itou. Monsieur liess. Votre précieux r+- 
mède m'a rendu d'excellents services, contre. 
rhumatismes, douleurs d'estomac, maux de G&t#", 

tc. Salutations sincères de votre d couýý. 
:, ->. L i. ', aux Plan, 1, M' l[arle Helder, friseuse 

ý 1000 brillants certificats ý 

A'aut d'acheter un instrument de musi- 
que. occultez le Catalogue de la Fabrique 
d'Instruments (11-2770-I) 

F(FÏi7>(71 FRÈRES. Lausanne 
(s t tS1t) 

Spccia lté 
d'Accordéonssuisses. 

viennois et italiens. 

riaitmoaa: cnS A BoacIIr. 
.. ýf, t 

Yvlonhnnnn at A-ina. 

-ý--ý----- -- ------ _ .,: ,. 
/, 'rands rcrurnenn4 Rqidéc su ý . 1, 

t 
v ý. 

PRIX 6oIR1ST GR3TIS LT TR1SLn ýgý 

s 

. ýýIýICýS 
CnuLtnain: mf immýýiüaf , ýt ýntiýricrnt 

certaine des plaies variyu u> t ul- 
ceres, par i empioi ue, ia 

e Pommade du Dr Burckhardt. t, 
Certificats et prospectus ü disposition. 

1 

Pharmacie M. Grandjean, 
LAUSANNE 

ý: xý ý.... T zr, =crýz= n- 

H-2`? F30-I i 

4 

v 

9 

`rýý 

Mesdames, soutenez l'industrie suisse! 

m 

H 
m ý 

ý 

o 

Demandez les cb ntillon. d'étoffes noires 
ou Couleurs, de fabrication suisse, au nouceai, 
dépôt de fabrique de Ph. Geelhaar, à Berne, uu 
vous ubetez un. " j)olie robe de li6 ni. pure laine 
et de bonne qu. htc. au pris eire de 
7 fr. 60 ou à1 fr. 25 le mètre. (II. 2 94-I) 

DI: POT DE PABRIQIIE 

NIL 

-e ý 

PH. GEEL HAAR, Berne 
". 10, Rue c1e l'Iiýipittº1, "1 (J 

1'I; IXr-I1'f:: E''I: nnta! 'vu frnnn, M, '" 
..., ý_� ... . . lAr, ý rrnýtý. 't 

Du bon - :e mieux .: p,. 

1 
ý 



ý-X-7r-X-A: ýC-Ä 7C-7L-X-%L XÄXä. iC-Y_-: aC-X-TC-X-}t-X-: d-X-'sC-X-: ti-Y_-ý 

VIN BLANC 
x de raisins secs 1' qualité : '3 fr. les 100 litres franco toute gare suisse, contre 

remboursement. - Excellents certificats cles meilleurs chimistes (le la suisse. 

- Plus de mille lettres de remerciements et recommandations en 1899. - Fûts de A 
100,120,1,0,200,300 et 600 litres sont à la disposition des clients. (H-2278-1) 

1 Hautes récompenses aux Expositions de Fribourg, Genève, Bordeaux, Rouen, Elbeuf et Paris. 
1 ECHANTILLONS GRATIS ET FRANCO 

1 Oscar ROGGEN, Fabrique de vins, Morat. 
- ýr X -K-X-P: =. c-p: X à: -x 

@WO 2=. OZ7'R 2.. 'AMÉR2QZTE ý 
VOYAGE MARITIME 

le meilleur 
et le plus rapide 

Seulement 8 jours 
DU 

HAVRE A NEW-YORK 

Expédition de Bùle par le Havre pour New-York, par paquebots français rapides. Nous expédions 
en outre par toutes les autres ligues maritimes depuis toua 1-":; port, ýt I ni pe à il, -stination dé, 
1 aale: rique du Nord, de l'Amérique du Sud et d'Australm. 

ROMMEL & Cie, à Bâle, 
et h LII agents : MM. Simon Gogniat, Porrentruy; A. Clerc, Brasserie du Siècle, Chaux-iI -F. ýnýis A" V. Muller, ATeueMtel Robert Brindlen, Sion; Perrin & Ci-, Laiicanne. 111t 

Te in tureri e& lavage ch im i jzu e 
Ph. WILDBERGER 

14, Rue de la Cote - LE LOCLE - Rue de la Côte, 14 
Installation spéciale pour teinture et nettoyage à sec de vêtements de dames et de messieurs. - Service prompt et soigné. (H-2292-I) 

Magasins de l'Ancre A. KOCHER 
I Rue Léopold Robert, 20 La Chaux-de-Fonds 

a Vètements eonfectiouni"s et sur mesure, our messieurs et jeunes gens. Spécialité d'habille- 
ments soi , nès" Qualité absolument garantie. 

Coupe 
élégante. Comptoir des vètements pour gar- 

Çons très 
sien 

assorti en modèles du jour. 13 Confections pour dames et fillettes. Choix considérable dans les plus beaux genres de Paris. g" Vètements im )erniý. ables en caoutchouc. Tissus nouveautés en tous genres. Trousseaux, tapis, etc. 
b Depot spécialldes linoléums anglais en toutes largeurs. Prix tris modi-ri"s. 
.. I @V' EXPÉDITION FRANCO dans toute la Suisse 
Ne vendre s. que des articles de qualité absolument recommandable &à prix entièrement réduits. 



Manufacture Nationale du Parana (Brésil) 

. ýe 

01 MTE 
THÉ DU BRÉSIL 

r Ammw 

NET 
MÉDAILLES aux Expositions de Rio-de-Janeiro, 1881; Buenos-Avres, 1888; Amsterdam. 18.3.3; 

Diplôme de progrès à l'Exposition scientifique de Rio-de-Janeiro, 188!. - Paris. 1£x39. 

Thé fortifiant, hygiénique, aliment réparateur par excellence, incomparablement 
supérieur au thé et au café. indispensable aux personnes se livrant à des travaux prolongé 
dit coi"1ý et rte l'esprit. 

Boisson SilI11P, i1111. Qilb1C ei b11'11Îi11si1111P 
Pour étre certain d ljteiiir un produit pur et eau; mélange, rsi zcr Snr cluutnc pa-iuet 

la marque (déposées " LETOILE. 

Importation directe: daequcs BONNET. Les Charmettes, ('h(nc-Boum heu ýe). 

On peut se procurer le véritable Ilex-Maté Bonnet ü l'adresse ci-haut. pour le gros. et 
dans toutes les princilades épicerie> et droýueiies de la Sui-. se. en i aýlilets de ? "; u grammes, 
à1fr. 25.1II-: �i11-II 

DÊPURATIF DU SANG 
Le meilleur dépuratif dit sang connu jusqu, ce jour est le véritable Extrait dépuratif 

fluide et concentré des herbages et racines dépuratives des Alpes et du Jura, préparé par 
L. SIMONIN, pharmacien-chimiste, à Veve,,. 

Connu par sa grande puissance curative en cas de boutons, rougeurs. dartres. eczémas, 
affections scrofuleuses et syphilitiques. Les maladies de l'estomac, les rhumatismes, les hémor- 
roïdes, la goutte, les démangeaisons, sont plus rapidement guéris par l'emploi du DÉPURATIF 
DU SANG SIMONIN, que par tout autre traitement. - Nombreux certificats et attestations. - 
Prix : litre, 6 fr.; demi-litre, 3 fr. 50, dans toutes les pharmacies. Dép6ts : (H" , l) 

Porrentruy : Pharmacie C. Hubleur. 
" P. Chappatte. 

Delémont : Feune. 
Saignelégier: " Fleury. 
Tramelan : Meuli. 
Saint-Imier : Boeschenstein. 
Romont :. Rohadey. 
Fribourg :" Esseiva. 

Thürier. 
" Bourgknecht. 

Lausanne: Grandjean. 
" Fontannaz. 

Orbe :. Richard. 
Payerne: " Barbezat. 
Sion : Pitteloud. 
Saint-Maurice :" Rev. 
Ci, -de-Fonds :. L. *Barlezat. 

i Chaux-de-Fonds: Pharmacie biolillior. 
Neuchâtel: " Uuý l lri :. 
J. ocle :" ýVa r. 
Colombier: " (a ýi ! 
Fleurier: " Scl, II: 1 
Fontaine,: º Boru1. 
Bulle: " (iaci 
Estacarer: Porc. 
Cii9tel-Saint-Dei is :" Jan n 1. 
1Nuudon :" Trový 
01-on: ALirtiý 
i; ri'gue: " Get:. - 
1lionthe}": Zunv ..:. Sierre: " Gaill 
I<iartiýi: l nu" : . 1, :1 
D1: + ti_u. -\'iÎL": ýI rý. l. 

ll I Gt g ýri' ral : GRANDE PHARMACIE SIMONIN, VEVEY. hi- ; rir i. ": :::,.,:, " 



A z. A. cFO=ý-ROZTGE 
GENÈVE N. FINCK & C`E GENÈVE 

,r AK-Amü ýrnav asin a'e Bandages et d 'Orthcpédie 
ICCCI'A\T TOUT LE PP. I: AIIEIt ETAGE 

Z- '2(; -- lIi'E 1)l' 3IONT-13LANC - No 26 

SERVICE PAR SPÉCIALISTES DES DEUX SEXES 

Cabinet (1'essaYa(Je 

faliriqtlc bz ýOilllciil'S cn ýcicr 

Entrée par la Grande Pharmacie Finck (H-4730-I) 

ATELIERS SPÉCIAUX 
pour Fabrication et Pose de Bandages et Appareils orthopédiques 

Garapti, ip. a". a" t;. `: > >paité 

DÉVOUASSQUD 
ýý ;. < ; ... à CHAMONIX (H. -Savoie) 

Plias de 30,000 pièce ven- 
ues a, r_nuellemerit- 

MÉDAILLES: PARIS, TURIN, CHAMBÉRY, 
LYON, ALBERTVILLE. etc. (H-a5:,. ' 1 ) 

Thé purgatif vulnéraire des Alpas 
de MÉRIL CATALAN, ancien pharmacien 

« Marque le Serpent » 
Ce 16t, e e(usixcment coin né d, > {d: iet., it Iipi"uta I. - nn° Alpt", suisses, est un excellent dep»r ti( et le plus cere°It: 

e d. "{ purgatifs, il rafraict. it et puritiu les fluide- 
glaires, détruit leu aigreurs de l'estomac, r'est en. ý0n 

%ermifuge et un précieux laxatif pour les vieillards, 
40 uns de suces ont ; nýtilir -a rrldi Omri. 

1''p-d chez Ies printipsut pharmaei o ur. suit : et rpicirr 

ly 
T. CATALAN 

Li 

SAG E41,111' E de .i re Classe 
Mm' V le RAISIN 

REÇOIT DES PENSIONNAIRES A TOUTE ÉPOQUE 

Trrti(rurrn: di.. rna! adir .S 
des dame. 

COIKSULTÂTION TOIIS LES JOUR!; 

ý. uelurl  udrror, f: n", T+I"plmnr $NY 

1 Demeure actuellement : 1, RUE DE LA TOUR"DE"L'ILE 
I: E\t: SF. Il 4556 1) 

MAN SHHiýI' T I)E. UTSC. 4 ENGI. ISH SPOKEN 

CLINIQUE 

Inns � ladl "s d, " Oreilles, 1 Nez 
1 la Gorge 

51'I: C1. iLls'I F: 
Clza-ax-3e-Fcr-ýs 



ARNOLD NEUKOMM 
Bureaux & caves, 45, JAQUET"DR0Z. 47. Caves & entrepôts 

LA CHAUX-DE-FONDS, 

%I\S DE TABLE ROUGES, RL. 1\t: S et g. ARBOIS 

lins en bouleillex: 
BEAUJOLAIS, BORDEAUX, BOURGOGNE, MACON 

en divers crus 

CHAMPAGNE MAVLER. ASTI MOUSSEUX 

Vermouth suisse & de Turin, Cora, Cinzano & Co 

. Yadè: e, Malaga, Muscs: 

PORTO SUPÉRIEUR. 14 ans 

1::: ':::: 2 S: Il - tlrt; C/ 

Marc, Lie, Gentiane. Cosnaes, Rhums, 
fbsintbe, Eau-de-Cerises, Cumin, Menthe, 
sirops, Fine champagne vieille  up. 

ýpicialili de Vins dgl khatthou. r (Hallali I 

Épicerie - Mercerie 
DENRÉES COLONIALES 

VINS ET LIQUEURS 
Tahars el I: iq; "i-" 

Jean WEBER 
Farines, Sons, Avoines 

GROS ET DÉTAIL 

mot, rus Frit:. Courvoisier 

1t1'11.11 
.\ 

Ilt: -FII\11ý 
i 

ERNEST HESS 
d'orgue, ces accordi"ui: s ont 
obtenu les premiers prix aus 
Expositions universelles de 
Sydney 18ï9, Melbourne 1rt8O, 
crý qui prouve l'exeellenco de 

nies produits. Envoi centre 
remboursement, 

ý2i. JOR. DEONS- CONCERT 
Suigi us. iaeiit travaillés, : À) voix, II) tuuchost 

clavier nickel, ouvert, double soufflet. ll triples 
puis, protège-coins en acier nickel', "' r. ý, istreý, 
ioubles-basses, -'f) cm. haut, pièce ià \l 

MÉMES ACCORDÉONS 
Touches M. 
10 3 vér. reg.. 70 voix. 7,50 
10 4s 90 s 9,50 
10 8ss 130 s 19,00 
10 8wr 170 s 30,00 
avec carillon M. 0,60 en plus 

Touches M 
19 4fér. re¢. 1nn -ii 12.59 
21 9> 116 15.00 
21 4br 116 21.00 
21 6s. 154 =`"00 
21 Rrs 194 40.00 

avec carillon M. 1,00 en plW 

Le registre en trémolando, est cnmht; " 
à part, M. 1,1x1 

Biche catalogue illustré pour Accord. "ons. Si<r 
Ions, guitares, symphonions, mouvements mécs' 
niques à musique et tous autres instruments dr 
Musique, contenant 16111 numérns, est envo e 

rati Milli r J'att st. ýti nt rtih ; ýt° 

4 

ei: ý - ý. 
,,, ý .,.., 
pour u:: n., i 
detruit. n ý":: t 

Fr. a. c- 

FILRIVIL DIU(IIDiUS> ýFouder 1575) 

Klingenthal (Saxe) 
oÙtt6lCllCilOtt solide et 

Iciii' soll 

K 

x1 r-, iine, attrinte. (1,1 ;, ý Ic''' 
)tanz de jambcgll nuu, rccAu- 

S'adrr,,. "r :, 1" 

maudous les 

Compresses 
antivariqueuses 

Pharmacie dù 
Théâtre ýL Genève 

P, - ý,.. ý,. a; 

Müller. 
EP� an tant. 

v': 1 tr, it. uu"ut 

li, ,. . ý.. .,. I... . 

19 

ratiunurI. 
Recommundées 

par bl. 31. Ils 
medecuW 



51 VOUS TOUSSEZ 
DEMANDEZ LES PASTILLES SIMONIN. calmantes et expectorantes. SÙ, ula'eut et 
guérissent rapidement : bronchites, catarrhes. rhumes, influenza: préserý " ut Fn 
outre de la tuberculose ou maladie de poitrine. Prix de la boite :l fr. 50. 

Dans tnnt, " les pharmacies. - Dépôts: 1111-. -I:; 2. ->. l 

Porrentruy : Pharmacie C. Hubleur. 
Delémont : Saignelégier: 
Tramelan : Saint-Imier : Romont : Fribourg : 

Lausanne: 

Orbe: 
I'ayerne : Sion : 
Saint Maurice: 
Ch. -de-Nonds : 

P. Chappatte. 
Feune. 
Fleury. 
1<ieuli. 
Beeschenstein. 
Robadey. Yaatelle phare. 
Esseiva. 
Thürler. 
Bourgknecht. 
Grandjean. 
Fontaunaz. 
Richard. 
Barbent. 
Zimmermann. 
Rev. 
L. BarLezat. 

Chaux-de-Fonds: Pharmacie Monnier. 
Neuchatel : 
Locle : 
Colombier: 
Fleurier : 
Fontaines : 
Bulle: 
Estavaver: 
Cli ttel-Saint-Denis: 
Moudou : 
(fron: 
Brigue 
Monthey: 
Sierre. 
Martigny-Bourg: 
Sembrancher : 

" Guebharl. 

. Chab1- 
" Schell:: r. 

Borel. 
Gavin. 

. Porcrl, ý'. 
Jambé. 
Trovon. 

. Martinet. 
" Geinsch. 

Zumoffeu. 
. de Chastanay. 
. Joris. 

Favre. 

1)''l'bt ; 'néral : GRANDE PHARMACIE SIMONIN, VEVEY. I: ný i fr-v- de prt et eobsllse. 

0 

Pharmacie Mure. Gazagre. Gendre et Succ 
. 

Pharmacie de premiere classe, à Pont-St-Esprit (Gard) 

I): ui. - t., ut, "n 1e, - PL: n"iýiru'ii"ý 

P: TE ET SIROP D'ESCARGOTS DE IIIRE 
ýi. anteý, Iutrr r6uW, ". . rrLir. Iu-r_ - ýr r!. nmolue*. Lnu 
Il 

-lr 
la gorge et de la pnilnnr", - 

Vite 1 fr.: 2 fr. 

irni(nfinrr". /. rrgr (n Pdrr . 
Nerr. - Refrtrer les 

iýrr. 

MALADIES NERVEUSES vert 
Gu, "airon ireyueup", enu a, "ua"nt týýuýuurs c, rrtam par le 

LM: "{a SIROP IDE HENRY 2bz T7 I 
1 fr. ýu,, "r nsarti" par :n ann,. s d'. "xp.: rimentation lare, les hôpitaux de Paris. Notice grati+. 

Il à&« de pitres.. MearNta xno. ý. n. "l. "s. "+rNu s, ý yu. affgl sentes. Uwahta paixk, CHNrtN. sats-, 
ý" : ivun ! ce 1uente, améliorati., n SOLUTION an bi-l. bosphate de chaux cristal- 

rtaine par 1usage de la 1111111 . 
11111E tué, chimiquement puf. 

Ilat surpn"uaul. et r.. r. r. t ine"fýr"ms. \otire gratis rur ýL"u . 1.. 3 fr. le litre dans toutes les pbar- 
"- Exiger la signature H. Mure autour du goulot. 

al nu" . olr. tiun nrsrnir. " ou rrß. Notf d'une efaraeité plus puiuaute. 

iý 1 
Convalescent, travailleurs. cyclistes. cbasseun, touriste, penseurs, voulez-vous recouvrer vos forces 

. +eee par la maladie, le travail ou le. ezcés, résister ana fatigues les plus rades, combattre l'essoufflement. 
Ire l'activité à votre cerveau affaibli Usez du Glvcéro-Kola on du Glyeéro-Arsénié Henry Mure. - Notice 

_ Ces flac-'n : ", fr. 2 r..: ir. n. :r fr. a Oaron" I! fr - Envoi franco coutre mandat - poete internat. 
Ni Ils.. 11 

.p: 
Il t: J29-1 



GALACTI NA 

Calactiha 
Farine lactée pour enfants et pour personnes souffrant 

de maladie de l'estomac (Dyspepsie). Le meilleur aliment 
digestif et nutritif, recommandé par les sommités médicales. 
5 diplômes d'honneur, 12 grands prix, 21 médailles d'or, etc. 

19 aas cle succès 

FABRIQUE SUISSE DE FARINE LACTÉE 
Lüthi, Zirgg & Cie, BER. YE 

- Vente dans les pharmacies, drogueries et épiceries - 

POUR L'AMÉRIQUE 
-l' Nous expédions chaque semaine de n unt, renx pnsne "r . p: ir ie- pic- 

veaux bateaux à vapeur rapides, à double hélice, aux e, ndilior. ý .- plus avanta- 
geuses, arec accompagnement jusqu'au port. Paiements en Amérique, franco domi- 
elle, contre quittance originale du destinataire. - La plue ancienne et la lus impor- 
tante agence gcnérale BALE iWIt , "F, ""IS NýW-YORK 

9, Plue de b Gare rentraie, 1 r, l, Greeurirhslrrrt, Cl 
ou ses agents. - Seule agence d'émigration ava" pnipre bureau i; New-York pour la 
réception des passagers et i ur réexpédition à Iinlerieur. (I1-3543-f) 

Maladies des organes génitaux Maladies du bas-ventre, contagion, vices secrets et leurs suites, impuissance, pertes séminales pollutions. ardeur 
et retention durine, envies constantes d'uriner, inflammations, affections de la vessie, affaiblissement et irritation des 
nerfs, etc. Traitement par correspondan, ." ui< un d'rw;: enu"nt dans In prote-sien. - l'oint . L" r. n. '"q:; rn. ' fd hý; _. " peur l'organisme. Discrétion absolue. Adresse : POLICLINIQUE PRIVÉE. Fin l�tra o-., GLARIS. 

led3dL> ýt Diplômet tut Etporitioes de Genýr 
. 

Zurich. Jnoerý 

-. _ . ý__ .. _. 

LA VINAIGRERIE DE GRANGE-CANAL 
t-i. C}F. NFVF. H- 

établie en 1853, la pn"micre dan. san ge-nre en Suisse. pr-, 
doit des vinaigres pur, 1 aire et je! }in, analrsr, et n" uni- 
mandés par la Commission nommie jar 1ln. titut national 
genevois. offre au commerce ses vinaigres concentrés pour 
les conserves, vinaigres doubles et simples pour la table. 

Tc°s _. _. ses ... _:. 
(H-302--', -I W. HANTSCH. 

TRAITEMENT 
1 . I: 

VARICES ET ULCÈRES 
au moyen de bandes, sans médicaments 

J. VON SIEIIENTIIAL, 

CHILLON (Vaud). 

N. B. - Chaque pr : ni rr semaine pie janvier, 
avril, juillet et octobre, maison Walther, impri- 
menr, Nidan, nr. q B ennP. H, 571.44-1 

L'Odontol 
est l'Elixir dentifrice par excellence, il ar- 

réte rapidement la carte, fortifie les gen- 
cives, prévient les maux de dents et purine 
l'haleine. 

Son emploi ert très agréable. 
Prix :I fr. 25 le flacon. 
En vente tº ln Pharmacie dit ý'nlIon, 

L. NICOLET 
,ý 1I\I-I\IIE:; lt - ,, r1J 

ý 

POUTRELLES 
Fer TUYAUX Tôle: 

MýTAVX, HOV22. Lÿs 

1'11}: z 

V. Reutter Fils 
Sue du Bassin, 14 NEUCHATEL Rue du Bassin, 14 

'PÉ7, ý7PH(lYF 170 

l 

i 



COIIIIEIICE DE 1,1b 
Gros et d, Itail 

BANDAGES 
1 :T 

Insirtinuents (le ý liirurýi< 

Vies Mllcs & rouges Ncachâtcl 
VINS ÉTRANGERS 

en Fûts et en Bouteilles 

I-ýIQUEtJRS 

CÉLESTIN BÉGUIN 
Neuchàtel 

CAVES DU NEUBOURG 

ýý. - 
f'FLÉI'no%E N 393 

Articles en caoutchouc 
Coussins - Bassins. 

Baignoires. 
Toile imperméable. 

Tuyaux 
de toutes dimensions. 

Manteaux 

en caoutchouc. 
Martingales p' se tenir 

droit. 
Ceintures. 

Objets de pansements. 
Irrigateurs. 

Bas pour varies. 

A. Schmid-Liuigcr 
Ie :e; ; l'" tal. .. 

SEi'('Ii. 1TEI. 

i) i: 1ý; 

! ý_ .. -- 

�x� n obtenu, un enorme MneellM de dé¢natation à 17: xpoMitiou, de (: cui"ýe, nu, P, 1 ni% 
41e l'AlliueuUalluo, 

,. ý. u, l . ýn 1) nýncL: du: : SU. 1 Mi, "+. -01, : ýNI ;; rauiinus, : ui pris t- 
1 'r. 1 i. "1ii, u,. ;, i, 1 

. ýn, :. - Ii-itl: ll-1 DemanUez ce thé à cot. e Fpirü"r. 

Regie des 
GrLC: Lv[CvCJ CrLýIV C4lCJ û ý1 Mess" 

. 
^r ". 

AGENCE DE PUBLICITE 

LÂSENSTEIN 
- 

VOGLER 
SVIrýVRSASrE SAINT-: ý. _: JR 

h" tý rant : Wm SCN(ENEBERGEp 
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18 fr. pour chaque famille 
1-... ý_rý lu- p, 11-1 

la macliui" à coudre ti"ý-s 
ln"atique The Juwel sont 
étonnants; elle coud tou- 
tes les étoffes, épaisses 
nu minces, draps, aussi 
bien que la toile. Constr. 
préf. tout en fer et acier, 
fine, polie, rencni roue 

ia t "e, ai iid1 s, but"ette, ourleur, t nu u -gis: 
poids <p kilo,. 18 francs, frartcn. 

Raýissante noureauté 

Accordéon - Piston - Concert 
oi, t: "ut part-i, ut gr: uu. 1 

', ri, e' 
â sa construction pratique et solide 
son bas prix. 

Sans connaissance des notes, chacun 
peut jouer les plus belles , tarses, mt, r- 
ches, mélodies, etc. - 2rt a, cr r, i;, ma- 
gnifiquP accomp. de basse. 

IIAUrt: \r, uv _ir 

Appareil photographique ÉCLAIR » 
pas de jouet ' 

avec lequel chacun peut, w@me sans 
notions élémentaires, obtenir des l! ýho- 
tographies compléter et toutes prétes. 
Maniement facile et simple, grandeur 
iX7. Prix de l'appareil complet avec 
tous les ustensiles et instructions faci- 
les à saisir, le tout dans une élégante 
cassette avec object. et tous ingre- 

; i. chimiques. franco de port, 8 fr. - F. nv ei 
, n; garantie contre remboursement. (H-4:: ýti-I1 

Catalogue illuetr: " rontre f"ucoi il, l(l g-t. T. P. 

Maison d'exportation 

à. RUUBAKEâ' 
Rr ,-,. \'IE\\1: I\ I r.. rt " 

ýrr \ 

º+ýtýR'ý 4; 
ý; 

ýlrTý 

.ý-". 1ý; 
ý 

-. 
ý _ý_ ^ 

.. -^ 
_. 

-ý^ --ý 

Mordaslul & Holliger 
EntreprenEurs de travaux de Uitiments 

Grand'&ue, 2- \EI Ci1 ATEL -ý Grand'&ue 

: cIAI. ITE I)E 

Travaux de maçonnerie, 
cimentage et carrelage, carreaux 
de faïence, bordures de jardins, 

encadrements de fenêtres, 
bassins, jets d'eau. 

Asphalte, toits en ciment ligneux, parquets sur biture, 

CARRIÈRE DES LOMIAlPS. Hautemp 

Pierre 2e ta: iie 
ýýaL. ^. Freý : ýre x 2ý'té 

Cr.. r-J.. -:.:... : ̂ : - z:. _ F: _ .. 

PHARMACIE BAULER 
Eaux minérales naturelles 

ý1'11--z 1 -: -. ý 1": '1' 1:: 'l'IZ 1\(i]: I2}.: S 

II\S DE QLI\QLI\a 
aux vins de Malaga, de Carthagène & de Tobt 

TI LI? l'II ýx :- TF: L(: 1'H )\' 

Salon et magasin spécial de coiffure pour Dard 

MME HEDIGER 
Place du Port, Neuchâtel 

Spécialité et grand choix dam lev articles 
parfumerie et savonnerie Na. ; peignr+ en écaille, ivp d 

buffle, etc. Brouen & cheveux, à dente, à ongles, à Pe1gn 
à habita. 

marlou Glaces de toilette. - F: ponges nom et ordinairov`, rnti 
do 

anglais INrur toilrtt.. - Parures en tocs Kenrcs" 
lump, , "t f, -r, a fr ".. 

PRIX MODÉRÉS 
roxsl efE" 

Tons Ir +, onrv+yrv ru rlu"vrtts 
�1.. ; n,, 1. - pdn. [r. ur. t .. riu. 



Fabrique d'appareils électriques 

PEYER, MARGER & Cie 
NEUCHATEL, 'SUISSE 

MÉDAILLE D'0ß 
d l'Erpo. cition universelle r)e P", "is 1889 

2 MÉDAILLES Il'OR ET 2 MÉDAILLES ViRGENT 
à l'Exposition nationale de Genève. en 1896 

» PARIS 1900 GRAND PRIX 

Installations complètes de 
sonneries électriques pour appartements. 

Appareils de sûreté contre l'effraction. 
Appareils téléphoniques. 

Horloges électriques. 
Paratonnerres. Batteries électriques, etc. 

Lustres, appliques et Supports de lampes électri- 
ques, de toutes formes, dimensions et richesse. 

firnest çfriorthier Rue de l'Hôpital, 4:;, NeUCliätel 

-- -PICF: ILIF. FIEF: 
I. OAFEIR'E5 FRUITS 

Du MIDI - VINS FINS - LIQUEURS 
Bisci: ITS ANGLAIS 

. 
SP%CIALIT 

. DE 331SCOMF. 9 AUX AMANDES 
VERRES 

A VITRES - BOUTEILLE> 

nnut Ir 
Déprit du l'arliolintum 

. 1rninriua, boi. 
crintn" } rodut {, la décomposition rt In moiýu+ure. 

+ gmeub[emcnts + itcric + 
C. STRcELE, Tapissier 

: i{ u: ôe {ýQcnn. 
3: ci:, 4 

NEUCHATEL 
1feuLle's 

toux eures. . 1niý"u! ýI, pLýts" Rép, u'atinn 
j Ili, 1'l' r, iii 

Ftr fG nnlr ul !"I. ' f hiýýuL! 'ýý ": x 
ý .. 

r, ýtýn., 1�Iý ý... i",.. 

AU TIGRE ROYAL. 
NEUCHATEL 

Rue de l'Hôpital, 6 6, 

CHAPELLERIE MODERNE 
l'rorrnccre des m: iH nrs fabriques - l'rit tr- i-:, 

FABRICATION 

Trassfarma: i n9rara:... ... _. 
1l 01.1t 1; L'ltES 

H. MORITZ-PIBUET, pelletier 
Achat de SAUVAGINES 

telles que: Peaux de renards, fouines, martres. etc., 

payées aux prix les plus élevés. 

HERMANN PFAFF & C'° 
'CIIAI-:;. 

--ý> C- 

+> Horlogerie 

Bijouterie 

Orfèvrerie . 4- 

Alliances 

> Réparations 



Maison récompensée par des premiers prix à plusieurs expositions cantonales et fédérales 

GROS Commerce de graines et de Semences en tous genres DÉTAIL. 
Spécialité de graminées pr prairies csz; gazons 

Oignons à fleurs de Hollande. - Plants d'asperges. - Mastic à greffer. - Raffia 
pour attacher les plantes. - Engrais chimique pour fleurs, et toutes les graines pour 
nourrir les oiseaux, ainsi que tous les articles se rattachant à l'agriculture et à 
l'horticulture. 

FERDINAND HOCH, Neuchâtel 
S, Place du Marché, S 

\. -Tý. ('al ]ýý, ", irýý et prix c"uýtratttr: gratis F-t fi": titý"ýr . 1i1" ýiei11am1I 
MAISON FONDÉE EN 1870 

Machines et Instruments d'Agriculture 
à l'Agence agricole neuchâteloise 

SCHURCH, BOHNENBLUST & C'6, Neuchâtel 
ýnccEirc1iý . T. -I3. Ciari"any, 

Faucheuse «ficlvelian i bi 
Pris de 1^ classe en 

c" C, ': ': C:: C5 :::: PaUelr. e, . ýZ, ý, ý. "^El 

CHARRUES BRABRANT OTT 
Battoirs (1 \I afeý( 

HACHE-PAILLE 

Herses, semoirs, faneuses, râteaux à cheval, 
Pompes à purin divers systèmes. 

NEPtiESI: \Tý\TS POCH LE' C: 1\TI)\ I)E \EII; II: ITE1. 
ýlý - h'ýilýý iýiuý"ý ýiý iu. iý hitº ý It. ýi ýý: ýil": ýr ýý: ii. , 'ý `( Ii. ýII'Iýý ii-ý:. 

( rr"r, <i ('L . -Et: º, s'i 

ý LhHELYÉTIÂ 
(ýcýmpagiii. ' ltiýý( (1ý: lI1' ttic (ý, 1t º`Suiltt-(ýall 

assure à des primes fixes et modiques le mobilier, les marchandises, outils, récoltesy 
bestiaux, etc., contre les dommaz s occasionnés par un incendie ou par la foudre. Elle 
rembourse aussi les pertes causées par l'eau des pompes et le sauvetagf". 

S*adresser à M}l. H. ºRTI Q agents Kéuéraus. rue Yurri', 3' 

Neuehztel. et 3 '. eu- -; Cians foute- lr.:: uý:: i: 1 

1 



SPICHIGEH & BURGER 
11ue de I'Il, ýpitul et ru, du 5 

NEUCHAT EL 

DRAPERIES ET NOUVEUTÉS 
Y8tellleIltS sur mesure pour hommes & enfants 

TAPIS EN TOUS GENRES 

Grande Brasserie 
NEUCHATEL' 

Installations nouvelles - Derniers perfectionnements 

MACHINES A GLACE 

Riýt"e In"une, [acon lIC\ICII 
n blonde, n PILSE\ 

Fh fî, t., lx)ulPiIl (. w t <loi Il i-l), nà toillo. 

Bière PASTEURISÉE en bouteilles 
» FERRUGINEUSE 

FR =N cc A ýOMic i. 

DEPOTS: 
Louis SUNISII, Noiraigu.. Au t. 1lAUCO'r, Fleuricr. ý*. i. i: TOOlsl. o\, Vý rri r s. b'rilz Iiuýr, I; ulumbiýr. Albert Iý'. ýý"lir:, IiýýlUil'V. L. Le, orr, I; or{{ic'r. A. GI+ANh, n:. ýý, Vvý rdon. A. 14 : VACb, P. l.: ul anuý. 

PIANOS 
Harmoniuºn, 

et autres instruments de ruusique 
choisis et garantis. Vente, échange. locatio, 
ri aration. 

HUGO-E. JACOItI Rue Pourtalès, 9 et 11. J. - étage 
NEUCHAT 

EXPOSITION DE GENÈVE 
Médaille d'argent 

I, A PLLTý HAZ TF. RECOMPF: \rI: 

Chez lrnr< h. ti. I'upctiets 

Encres à copier - De Chancellerie 
l: nerr anglaise blae-blarkr 

COLLE FORTE LIQUIDE - LESSIVE RICHARD 

MAGASIN SAVOIE-PETITPIERRE 
NJEUCxnxEx. 

(àSaSaop! tonfl8d: eý l8: ^' 

1'ºýar: handSýaý SOl;:::: 
_ 

VOIS 

Prit très mnd ' 
__ýýf_=ýýfý 



GRAND BAZAR PARISIEN 
Rue de la Treille 

:v 

ý 

Chapellerie & Modes. - Bonneterie, Ganterie. Maroquinerie. - Articles de 
voyage. - Verrerie & Cristaux. - Faïence & Porcelaine. 

Magasin spécial de chaussures en tous genres 
Entrée rue ! lit Bar rin 

NEUCHATEL 
;. CHAT DE SAUVAGINES telles 

crue : Peaux de renards. 

fouines. martres. etc., payees 

aux prix les plus éleves. 

: 
i 

DF; 

FOURRURES 

12, Rue de l'Hôpital, 12 

Chapellerie moderne 
Provenance des meilleures fabriques 

ARTICLES MILITAIRES 

GRANý ASSORTIIv1ENT 

DE P ERIE ET FoURRUREs 
EN TOUS GENRES 

Fabrication, Transformation (-t 1- * par: ation 
TRAVAIL -qIG\É ET CO\SCIE\CIEC\ 

. Maison i'ondéc- en Iw70 

AMF' ANTIQUITÉS «IlIC, 
Achat et veste, chez BECS (Sr TACOT, 

BAZAR DE JÉRUSALEM, NEUCHATEL 
de vieilles médailles et monnaies, écrits et gravures neuchâteloises, porcelaines, arme' 
etc., objets lacustres en pierre, bronze et fer, etc., etc. 

A la même adresse, vente et réparation de billes de billard. 

C. BERNARD. 

C 

ý.. 

tý 
C/2 

AU GRAND MAGASIN j 

1'111\ TRÈS MODÉRÉS 
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à la SOCIÉTÉ TECHNIQUE à NEUCHATEL 
-, ý` ý , ýý/- ýý t ç/_ :ýýý. ýý'_: ýýý-. _; /_, 'J-,: -'ý'. r. ý. 

APPAREILS DE CHAUFFAGE 
^J 
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h 
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.ý ti 
ti 

ý 
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ý ̂ J 

ý 
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.V ý 
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ý 

ß-_ ýý ýý, ý, ï, 

à 
ýNEUCHATEL 

Bue de l'Hôpital et rue du Seron, 12 

=^`:. ._7.. _, _.,,. 
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r. .:, ýý. ý 

CHAUSSURE SUR MESURE 
en tous go=, -=Os SPÉCIALITÉS : Chaussures hygiéniques garanties imperméables. pour la chasse, 

la pêche. la ville et la montagne. Bottes d'équitation. 

G. PETREMAND 
EXPOSITION \: 1TIO\: 11. E, GF. \È1'E I900, UF. f\ ]IFII: 111.1.!: ý ll'. 1fiGE1T 

_llaisuii 
f, >nili'"P P» 18'_. '-L. -- 'l'ilihhoný .; Gf.. 

a v- GRAND CHOIX DE CHAUSSURES CONFECTIONNEES -« 
par dames. messieurs et enfant .- 

! rti l"s suisse' et étran^ers 

Fabriaue ä'e. xtrait û'a. ýsinthe, 
.., cý s': î"s 

BUGOSTE FIVAZ 
i Aýýucli. itcrl 

Récompenses aux grandes Expositions : 
Paris 1889, médaille d'argent, la plus 
haute récompense pour l'absinthe. 

Nouveau produit de la maison: 

LA CITRONNELLE 
boisson rafraîchissante, garantie sans al- 
cool, a base de l'extrait du fruit de citron 
frais. 

Exiger l'étiquette et la raison de com- 
merce déposées. 

'. ente en gros - Exportation 

llaiýf m º"eco uuuaudé tý 

ýrAR3ý" ýù i. ýIý ._?; 

ýFFICE D'CPTIQJE 

PERRET- PÉTER 
: ), F: 7ý; uu"tu"in"ý, `. ), \r-uý"Lntu: 

Avantages obtenus avec uoý verres 
superfins, choisis d'après la conformation 
exacte de chaque oeil: 

Maximum de vue possible. Vision douce 
et sans fatigue. Amélioration sensible de 
la vue dans tous le cas où elle est réalisable. 

Cabinet réservé pour examen de vue 
(gratuit i. Exécution prompte et au plus juste 
prix de toute ordonnance d'oculiste. 

Choix complet de tous genres de lunettes 
et pince-nez élégants et stables en or depuie 
19 fr. ), argent, nickel. acier, etc. 

Jumelles, Baromètres, Thermomètres 
1.1L'IcIi:. llli -x- IÎ: I'. 1[I: ITIUýý 

Magasin d'armes 

F.. lâ Tre=te p 't=ut 

SI utini cal. Transformations. Fente du aou`' 
I mod. 1889, et rerohers d'ordonnance. - Grand choir 

de 

:+ de chasse de tous les evsléme. Pt calibre.. - Artlcld 
hasae. - Carabines Flobert. - litesolvers. - Pistole"* 

faunes 8 feu. - Munitions pour toutes armes et cs 

a. "+. - ArlicIes d'escrime. - Feux d artifice en toa gen, 

- Réparations et n. "tt .. ae +. - Pris tr7"+ 
Patenté pour la réparat:,, n d armer militaire' 

TÉLÉPHONE 95 

J. WOLLSýr': LE3EL, a. -. "! e?, 
Rue de la Treiiie 2, Neuchftel. 

1 



DE NTIFRICES 
EXiGEH 

la 
JI A lt Q VE 

EXIGER 
la 

NI AHQt'il 

Les meilleurs 
Les plus économiques 

Tous les envois slllll expédies POllll'l' l'l'llill(1111'ti('lil('Iil, 

ý011=(l'llll'II l franco de poil ('l d'emballage. 

SVR ýE w= 

Envoi gratis et franco du prix courant et mode d'emploi 

I' MIýý7ý'I1ýý1ý DES CO1- r 

F. NADENBOUSCH l'lehhonc 
12° 1,110 CHIRURGIEN-DENTISTE Neuchâtel 

i 



GROS -DÉTAIL 

GRAINES 
potagcres Pt de fleurs, oign ans 
3 Denr - Semences agrico- 
les: Mélanges pour prairies et 
gazons, lrélli"s, luzerne, fenas- 
ses et rai-'rass Graines fores- 
tières. -- tv ourriture pour ui- 
-eaux et couilles. (11-2274-C) 

Gustave Hoch 
CHAUX-DE-FONDS 

. llaga, sin rue Neuve, no Il 
Prix courant gratis. Maison 

de contrôle. 
Nota. - Plusieurs médailles 

et diplLmes pour la qualit et 
la pu rn"tr rle ecs graines. 

Favorisez l'industrie suisse ! 

Mitaine sur fil Yéý; t; b, e Drap de Berne 
BIXKI\ - CHEVIO'l' 

de premiére fabrication suisse, au prix d. - Iabriyuw 
par mètre. Au couteau. 

Dépét de Fabrique Ph. GEELHAAR, Berne 
40, Rue de l'SSpital, 4ü 

Echantillons franco. Marchandises contre rembour- 
sement et franco, depuis 20 fr. 

Princip(-: I7ii 1N)17 - 1ý" ýuiý nz : 

Chocolat C. Ribet 
Ancienne maisan JA. FA5611AUShC. fundc pn 1S', G 

Chorolut aux noisettes 
ýÎ? onbolt.; Jin. S au chocolat 

Gianduja, Fondants, Pralines, etc. 
4ÿ 

A. PIIIEL RIBET (II-GJt-1, 

Premier chocolat suisse au miel 

MIRLITON-TROMPETTE 
1�-N ý1LUDIINIU ýI l er CI3OIti 

L'emploi de ve mm""I instrument est 
di"s plus simples. Il Suffit de chanter dans 
l'instrument pour en tirer les sons les plus 
Frlatanls. 

La voix humaine ert reproduit,. avec 
de sonores vibrations. Aucun effort, 
aucune tatigne. Instrument tri-� on- 

ý\ ginal, aruusant et surtout très récréa- 
tif pour réunions, sociétés rh.. ra" 

l'rii unique :O fr. 80. 

i Ies, militaires, gyýmnaetes, allýi- 
ni>u etc. 1'1us d'un demi million ý lcudu en 3 moi.. 

l'-u-, i I-n- ü réception dc o (r. 90 en timbre- ppo te o0 
c-, ntre rmLouiý"m"nt (11-^_771-n 

id suisse, Chez 

FCETISCH FRÈRES, LAUSANNE 

W. LABHARDT, DENTISTE 
Téléphone F.;: ý ,.:: Téléphona 

L: 1 fll: ll \ IIE-I OBUS 

Traitement et obturation des dents 
Extraction des dents sans douleur au moyen drs procédés les plus nouveaux. (ti_f219"C) 
Bromure d'éther, chlorure d rthrle, rocalnc, . "tc. 
Pouge de dentiers partiels '"t complets, avw" garantie 

pour la bientacture. 
ConauItaliuns tous les jour, di-s 9 heures du ni. tiu et 

5 beurre da soir, ies dimanches et jeudis escepns. 
PRIX MODÉRÉS 

plie 



Librairie DELACHAUX & NIESTLÉ, Neudilatel 
OUVELLE rpißLIOTHEQOE DU eOYER 

Collection de bons ouvrages pour adultes et jeunes 

Pria :1 fr. 50 le volume 

---ý. ýý, ýýý 

Amour mortel. Nouvelle, par Albert 
Veille, pasteur. 

Avant la gloire ou J. -J. Rousseau et 
Voltaire entants. Nouvelle et say- 
nète, par Berthe Vadier. 

Aventures de ma vie, par G: J. Braun. 
Calme après l'orage, le. Nouvelle de 

R. -L. Grey. 
Capitaine de l'écume, le, traduit de Il. 

Ballantyne. 

Carnet d'un touriste, par Azeline. 
Contez-noua 

ça1 ppar Ennis Graham. 
Traduit de l'anglais. 

Coups d'épingle, par Mme Beecher- 
Stowe, 

Courses lointaines (Sur la Montagne), 
par Fritz Berthoud. 

pp 
Deux 

P éct éd uneelettre de E de 
Lamy, 

Deux héroines de la foi: Blanche Ga- 
mond, Jeanne Terrasson, par Th. Claparède 

et Ed. Goty. 
Deux méprises, par Mnie Bonzon de Gardonne. 
De Genève d Suez, par G. Revilliod. 
219 Orient, Drames et paysages, par Mme Lydie Paschkolt. 
FB 

klae 
Hillside, la, par Miss 

Fleurette, Nouvelle par Mme M. C. 
Fran_ 

et Rosa, par G. Guillaume. 
Gardien, le, par A. Trollupe. 
Grèce 

et 7'uriruie, par A. Gilliéron. avec illustration.. 
Gouttes de pluie, par Gévelia de Vich. 

Hélène ou Comtesse et Paysan, 1541- 
45t4, par G. Guillaume. 

Hygiène du Petit-Poucet, l', par le 
Docteur Galopin. 

Idée de Jeannette, 1'. Nouvelle par Mlle 
Lydia Branchu. 

gens 

Passereaux de Maman Corneille, les, 
traduit de l'anglais par Mlle M. Ta- 
barié. 

Portraits historiques, par H. Draussin. 

Prédicateurs pionniers de l'Ouest amé- 
ricain, les, par M. Lelièvre, pasteur. 

Proscrit, le, par A. -F. d'Aulnoy. 

Reine et Berthe, par Léonie Chavannes. 

Roman d'un maître d'école, par Ed. 
de Amicis. 

Ruines d'Eulenbourg, les, par Mme de 
Coninck. 

Ruth, une histoire de la Nouvelle-An- 
gleterre, par E. Prentiss. 

Sa femme, roman de M. de Reichenbach, 
traduit de l'allemand par Mlle E. 
Dubois 

Sarah K'emyss, par A. Bacholiv. 

Silence Jardine, par l'auteur de John 
llalitas, 2 vol. 
Souvenirs d'enfance, par F. Hunt. 

Souvenirs d'un garde national pendant 
le siège de Paris et la Commune, 
par G. Guillaume, 2 vol. 

Ire partie : la Capitulation. 
lime partie : l'Insurrection. 

Thécla on le sac de Stanz, par G. Guii- 
laume. 

Triomphe (le) de Marie. 

Trois ou quatre carnarmh,, par Mile 
Tabarié. 

Un cas de conscience, par II, Strett, -r,. 
Une Fortune. Nouvelle par Mlle Lydia 

Brancha. 

Vrai gentleman, un, traduit de 1 anglais 

par J: G. 

X'vnia, par J. rte Sine. 

i Jet Conyngham, par M. Edwardes, tra- 
duit de l'anglais. 

John 1Vard, par Margaret Beland, tra- 
duit de l'anglais par Mlle E. Dubois. 

Joies et souffrances d'un maftre d'é- 
cole, 2 vol. par Jérémias Gotthelf. 

Jolie Ida, la, par Mme W. de Coninck, 
illustré. 

Jouets et levons (Muse des enfants), 
par Augusta Coupez. 

Lac de la fiancée, le par L. Gérald. 

. Ifadeleine, ou le livre du grand-père, 
par Mlle S. Franel. 

Maison d'Erasme, la, par A. Bachelin. 

Marcelle ou les préludes de la Révolu- 
tion française. Traduit par Mme Ar- 
housse Bastide. 

Marguerite Sondai, par J. de Sinn. 

Mai d'Azil, le. Nouvelle historique 
traduite de Ebrard, par Chaptal. 

Mine, la, ou ténèbres et lumière, par 
Elise Autran. 

. Ifistress Margery. traduit par Mlle 
M. Tabarié. 

; Vonoclles et récits traduits du rasse, 
par N. -V. -A. Kolbert. 

A'oucelles et fantaisies, par Albert 
Ouille, pasteur. 

(Eil pour oeil, par Anthony Trollope. 

l'or monts et vaux. Souvenirs d'un al- 
piniste, par Aveline. i 

Tous les livres de cette collection sont revêtus d'une jolie couverture 
chromo. Ils peuvent être lus par tout le monde et sont recommandés comme 
jolies étrennes, peu coûteuses. 



    
"'RL, resssisvot 

ºies ssss le PÉPINIÈRES BALTET FRÈRES 
elimt de h Ssicce. x Troyes 

Arbres fruitiers, collection hors ligne. Sélec- 
tion extra, des meilleures variétés de chaque 
saison, pour la table, pour cidre, pour kirsch, 
etc. Arbres d'ornement. Rosiers remontants, 
choix superbe. Fraisiers nouveaux, St-Joseph et 
autres (avec notice sur la culture). Asperges, 
Chrysanthèmes et autres plantes. (ll-SlIG-l 

Fhgselle genuli etxl. Caulagte Cý"eerlpla (nnro. 

    

LEON PAREZ 
Pharmacien " Drogaiete 

CH: 1C\-DE-FO\DS, rue Léopold Robert, n" 2ßa 
Pharmacie moderne 

SPÉCIALITÉS RENOMMÉES (e-s32I-i; 
Produits garantis purs. - Préparation soignée. 

- Limonades gazeuses hygiéniques très appré- 
ciiées. - Produits y 'ti»-rinaires. - Carbolineum 
Avenarlus, SEUL VERITABLE, enduit sup ". 
rieur à tout autr, pour la conservation du bois. 

1. GLICQLE L. AISAN\L 

GGý21N 

EN CF 
'UIýI 

ýEMANýEZ 

la recette de la tisane qui guérit pour tout 
âge les maladies de la vessie et (lu canal uri- 
naire, spécialement contre l'étoilement. - Soulagement instantané. - Ce thé se vend 
dans toutes les pharmacies, i( très bas prix. 

Re, ette rostre remboursement, 2 fr., port es pies es fiabm-pède, 

(I1-, 176-I Eug. GIAIQUE, Lausanne, 12. 

Anémie du bétail, 
faiblesse générale, 
fortifiant. Manque 
d'appétit, diarrhée, 
digestif. Peur net- 
topcr cache, et ju- 
mcnt- après la mise- ;; 

i, ,u acorb-ment. 

DÉPURATIF 
Meilleure poudre hitiere 

LA POUDRE CORDIALE SUISSE 
2 fr. la botte dans les dépôts, ou directement chez 

M. Jebens, pharmacien à Cernier (Neuchâtel). 
Expédition pour tute la Suisse franco de part 

.} et demballage, . c*- "" (I1-d7 

!! CHANCES!! I Autorisé par la loi. 
Chaque inois, alternativement, ci, ', i ý: 

Fr. 5110,1100 

31111, OI)U 

de lots garanti 
200,000, etc., a Dent 

ltenihoursement environ ßi0 ',, i 
lný, ntaut dei primes. Durée de 
gement de sociétaire: seulement 1 an, 
avec 18 tirages annuellement. 

En outre. participation gra- 
tuite à6 tirages des Lots Turcs, 
1"� de Fr. 100. (11-2757-11 

Cotisation mensuelle: seulement Fr. 3. 
Fr. 6, Fr. 12. Entrée a toute époyu, , 
avant chaque tirage, sans suppléwent. 

IUemander. prospectus et rKxa)'cz. J 

BUREAU INTERNATIONAL DE BANQUE 

KOSMOS, Copenhague B 

1 

C1. OTU1tES EN' FEIt 11C11.0 
Vernies noir. ý ,; --'!. harfes 
torses a8 ui, d e, ar:, u.. :. '. 

Rouleaux de 10 m- 1 n"-, hauteur 
0-50.0-75.1', 1'31), 1':. o. 

l'rli dr, uu lr, ý arn :1 1r. 51. 

_1ý 

L. LEMAITRE, mardi" de 10 
Carouge (irnt%ve 

Carton bitume, depul, 26 cent. 
le 

m: irr Ciment ligneux 



ATTENTION H 
Ne faitu, uucuuo iuýtullatiuu avoir vu fvllutiorlllel' l'lippau"cil de la Suciété 

Xeétylèiie Porreiztruy 
Le plus simple existant, sans aucun mécanisme et avec garantie absolue de danger, 

la fermeture (ou l'obturation) se faisant par l'eau. - La lumière est supérieure à toutes le 
autres comme beauté, fixeté et bon marché. La Société possède de nombreux certificats de., 
appareils déjà installés à la disposition (le ceux qui en font la demande. 

Pour tous renseignements, s'adresser au gérant : Simon GOGNIAT, Porrentruy. 
Pren iei" prix. Médaille d'or, d l'Exposit%on cafzloiiale de Thoune, 18P Î). (H-j'237-1i 

m 

à Le tissage mécanique et à la main & 

ý. - E1V11 LE muLLZR 4 cya 
LANGENTHAL (Berne) 

enverra franco sur demande les collections de ses 

, PU R, ý1L E ý" 1VII T ýýSU-S 

"""} 

(II-L11 2-1 

e F11 
Toiles pour draps; Linge de table, de 

etc., etc. 

cc-, Far. _ ;:: agit: garantie ds tcz: t., 

Spécialité de linges poux H6te1 et Percier _a, tti r"" 

BAS PRIX. - TOUT MÉTRAGE 

1ýtoZ1. ýDeClll1 pour Fiancées 

BULLETIN FINANCIER SUISSE 
_- 1- A\ NIE 

PARAIT A LAUSANNE, CHAQUE SAMEDI 
Analyses raisonne e, des rapports, de banques et sociî-té, annnyi1e? li ;, 1' Jt Renseignements 

sur les affaires financières suisses et celles de l'étranger. Listes de tirage de toutes les valeurs suisses et des principales valeurs étrangère-. Les ýolteurs de valeurs à lots trouvent tous renseignements pouvant les intéresser. Abonnements 
directement chez les éditeurs : Ch. faN%on d (; ', banquiers, à Lausanne. l'Our la vies« un au G fr.; 6 mois 3 fr. 50. - Pour l'itraigér, un an 8 fr. Ill; 6 mois 4 fr. 50. 

pr- La publicité est réservée spécialement aux aftn liu: ýu i rrs. des annonces : `?; centirlies la lime ou sou e, l, ac I 



Cnserý%nýabril-ý iL 

NEIýCýELL & ýOTýI 
_ý tl p2 9ZÖS, t% 

Ji 
tteittzcitt 

iit Dc: ýcÎiýrci_ ocn cbc. unf : iicýi%tt u S2-ýf i: . OU. 1 

HENCKELL & ROTH 
-" -e. º "- 

CONFITURES DE L. EIVZR 
- 

U. RG. 

aux pruneaux, fraises, cerises, groseilles vertes, coings, 

mirabelles, framboises, groseilles rouges, mûres, abricots, reines-Claude 

EN VENTE PARTOUT 

en seaux de 5,10 et 25 kilos, ainsi qu'en pots et verres de 121,110 

ALIMENT SAIN ET EXQUIS 

Les cenJitures de Lenz2'c ?g ne dearaient manquer aucun déjeuner 

FABRIQUE DE CONSERVES DE LENIBOUR6 
ci-devant IIt: \l'KF: LL t"t ROTH 

ý 

il =ies n 

Le plus grand Etablissement de culture de fruits d'espalier. 



Société anonyme des Etablissements 

JULES PERRENOUD &C ie 
Cernier - NEUCHATEL - Chaux-de-Fonds 

IEFDL[s Ei Tors ([XII[X ý. -ý....,. ký. ý« 

Ateliers à Cernier, occupant plus de ioo ouvriers 

l'1: ASIO\S 1pýýri; ýlittý pour HOTELS ti 

Eio/Jes - Tapis - Draperies - Rideaux 

Grands Magasins 

SALLES de PENTES de I'IEUCHATEL 
21 Vc1llÎJ(1llrr (1(1 1 .. ((" 21 

TÉLÉPHONE W. HUGUENIN, GÉRANT "TF: LEPHîi'R 

QýOQý3ýýýý. ' ýiJ'ýýýýýýýý 

ý .. J 



Os trouve à la même 
lit: rairie : Tous les livres 
et fo'lrnitures en usage 
dans les écoles de la 

ville et de la campa- 
gne. - 
ticles de 
fine et ordinaire, 
buvards, porte- 
feuilles, carneLs 
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de poche, en- 
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lettres. - 
Albums de 
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